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AVERTISSEMENT. 



Les Grammaires Espagnoles^ publiées 
pour les Français jusqu'à présent^ ne pa- 
raissent pas avoir atteint le but que leurs 
auteurs se sont proposé. Plusieurs de ces 
ouvrages sont en quelque sorte devenus 
surannés, depuis que 1 Académie Royale 
Espagnole a donné , pour la langue castil- 
lane^ des règles claires et précises, aujour- 
d'hui généralement adoptées. Les gram- 
maires plus modernes semblent au contraire 
n'être à peu près qu'une traduction de la 
Grammaïf e de l'Académie Espagnole. On 
a trop oublié, en les composant, qu'elles 
devaient être à l'usa«[c des Français. 

Une grammaire pubuée à Londres en 
1799 par Josse, maître de langues , réim- 
primée en i8ô4j est également distante de 
ces deux extrêmes , et nous a paru réunir 
la méthode à la clarté dans l'exposition des 
principes et des Règles de la Langue Espa- 
gnole comparée à la Langue Française. 
L'Auteur a inséré dans cette Grammaire 
une Table Irès-utile des mots qui ont plu- 
sieurs acceptions, ou que la difierence du 
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IJ AVERTISSEMENT. 

{^énie des deux langues ne permet pas de 
traduire litt&alement. De plus il a enrichi 
son ouvrage d'un choix de Thèmes inter- 
linéaires, accompagnés de notes et de ren- 
vois aux principales Règles, ce qui donne 
aux commençans l'occasion de joindre, dès 
les premiers pas, la pratique à l'étude du 
précepte; méthode d'une utilité démontrée 
pour familiariser l'étudiant avec les diffi- 
cultés et les tournures d'une langue étran- 
gère. Cet avantage seul doit assurer à la 
Grammaire de Josse la préférence sur celles 
qui l'ont précédée. 

C'est cette Grammaire que nous offrons 
au public. Nous croyons, en la fesant con- 
nîiître en France, mériter la reconnaissance 
des amateurs de la langue espagnole , de 
cette langue dont l'abondance , la noblesse 
et l'élégance sont trop généralement recon- 
nues , pour que nous nous arrêtions à dé- 
montrer sa supériorité sur la plupart des 
idiomes de l'Europe. 

Nous prévenons néanmoins qu'en nous 
conformant au plan de l'Auteur , en adop- 
tant son ouvrage, nous y avons fait des cor- 
rections nombreuses. Nous avons supprimé 
des répétitions inutiles, des personnalités, 
des discussions polémiques sans intérêt pour 
le lecteur. Nous y avons substitué des addi- 
tions importantes sur les Participes, les Pré- 
positions, l'Accent, etc. Quelques Règles 
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omises ont été suppléées: d'autres ont été 
modifiées. Divers passages ont été éclaircis. 
Enfin le style a été revu avec soin , et sou- 
vent resserré. 

Nous n'avons pas cru devoir insérer de 
Dialogues dans cette Grammaire. Le but 
de ces conversations familières est d'ensei- 
gner les phrases les plus usuelles , les ex- 
pressions du ménag», du commerce inté- 
rieur de la vie. On ne peut sans doute 
recourir à un moyen plus sur pour appren- 
dre promptement à parler une langue 
étrangère avec propriété. Mais les Dialo- 
gues^ les Vocabulaires, et autres collée- 
tiops de ce genre ^^ sont des ouvrages à part, 
qui n'appartiennent pas à la grammaire ou 
à l'exposition des Règles du Discours, et 
qui y comme toute autre production litté- 
raire, n'en sont que des applications (*). 



n On trouve chez BOBÉE et HIN6AAY, Liliraires , 
rae Hithelieu , n** i4^ des Recueils de Dialo^es en fian- 
çais et en espagnol, les meilleurs Dictionnaire» dans ks 
deux langues , et un assoctiment des Auteurs eispagools les 
plus estimés. 
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INTRODUCTION. 

La gi^ammaire est Vart de parler et d'écrire 
correciement. 

Parler correctement^ c'est parler suivant les 
règles établies , tant poar la prononciation des 
lettres^ des syllabes et des mots, que pour 
Tarrangemeut et la combinaison de ces mots 
«nlre eux. 

Écrire correctement, c'est écrire conformé- 
ment aux règles et à l'usage reçu et adopté par 
]es meilleurs écrivains. 

Nous considérerons d'abord les mots comme 
des sons qui frappent nos oreilles : nous ferons 
connaître les lettres qui les composent , et nous 
donnerons en abrégé les règles les plus propres 
à fixer leur prononciation. 

Les considérant ensuite comme signes de nos 
pensées , nous examinerons leur nature et leurs 
variations accidentelles, l'ordre qu'ils cooisèt*^ 
Tent entre eux , et les règles de leur union. '• J 

La plupart des grammairiens traitent sépa- 
rément des règles de la syntaxe. Il nous a pa^ 

X 



plus inéthodiqué , plus précis et plus simple de 
fondre ces règles dans les chapitres relatifs à 
chaque espèce de mots. Il eu résulte, à la vé- 
rité , que lesp exemples que nous donnons pour 
l'intelligence des règles, précèdent quelque- 
fois la connaissance qu'ils supposent de certaines 
parties du discours. Mais ces exemples sont 
toujours accompagnés de la traduction ; ce qui 
diminue beaucoup un léger inconvénient , que 
d'ailleurs une seconde lecture de la grammaire 
rend absolument nul ^ et que compense avec 
usure l'avantage d'éviter des répétitions fré- 
quentes et des renvois dont la multiplicité fa- 
tigue et rebute les coramençans. 



( ^ y 



CHAPITRE T. 



DES MOTS CONSIDÉRÉS COMME DES SOKS. 

Considër^ comme des sons^ les mots sont 
composés de lettres et de syllabes. Les seules 
syllaoes qui demandent quelques ëclaircisse^ 
mens sont gue^ gui, que, qui : nous en par- 
lerons à la lettre u (v. pag. 4). 

La langue espagncde compte vingt-sept let- 
tres* Voici l'ordre et la dénomination particu* 
lière deces lettres. 

Alphabet. a , b , c , ch , d , e , 

DÉNOMINATION, a, bé, ce, tché, dé, é, 
Alphabet. f, g, h, î, j, 

DÉNOMINATION* éfé, gé, atché, i, jota (se 

prononce du gosier ), 
ÂLPHAÉBT. ], II, m, n, n, 

DÉNOMINATION, élé ^ eiilé y émé , éné^égné, 
Alphabet. o, p^ q, Tj s, i, 

DÉNOMINATION, o, pé, COU, crré^ essé; té. 
Alphabet. u, v, x, y, z, 

DÉNOMINATION. OU , vé', équ is , igriéga , zêta, 

ou zéda p 
^ Les lettres sont toutes du genre féminim 

La langue espagnole compte six poyellea ^ 
qui sont a, e, £, o, u,f. On les appelle 
voyelles / parce. qu^elles ont d'elles-mêmes, et 



(4) 

flans èlre joinies à d'autres lettres , un son 
p^rfail. 

Les autres lettres sont consonnes : on les 
appelle ainsi ^ parce qu'elles ne peuvent ibrmer 
un son parfait sans le secours des voyelles. 

De la prononciation des voyelles. 

A. — Cette lettre se prononce comme en 
français. 

. E* — Cette lettre se prononce comme é fer- 
mé en français^ même quand elle est suivie d'un 
m ou d'un n. Ex. EmbroUarj embrouiller; 
encontrary rencontrer : pron* émbrollar, e/i- 
contran 

/. — Cette voyelle se prononce comme en 
français dans le mot initial , même dans le cas 
où eue est suivie d'un ttz , ou d'un n. Ex. ïm- 
pio, impie; industriay industrie. 

O.— L'o se prononce comme en français; 
mai^ il est ouvert à la &n des mots, lorsqu'il est 
accentué; par "exemple , à la troisième personne 
du singulier du prétérit défini des verbes régu- 
liers et de plusieurs irréguliers. Ex. Amô^ il 
aima^ tenue, il craignit; subià, il nM)nta; 
dians tous /ces cas il &ut appuyer aur cette 
Toyelle. 

C/^, — Z7se prononce conmie 02/ ; mais dans 
les Syllabes gue, gui, que, qui , il est muet 
comn^e dans le^ mots guérite , guitare ^ et quit- 
ter. Ex. ûnico , unique ; querer , ii:ouloir ; 
quicio, pivot. Pron. oi^;zico, lérer, kicio. 

Lorsque Yu doit avoir le son de ou dans les 
fiXvA^fi gue^ gui ^oa le marque arec deux^ 
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jpoînts.' Ex. f^ergiienza , hoûle ; agùero , au-» 
gure. Pron. vergouenza , agouero* 

Autrefois an employait aussi les deux points 
dans la syllabe que , lorscpie Vu devait y atroir 
le son de ou i on (écrivait conaequencia , cou* 
séquence ; question , question y mais aujour- 
d'hui le q est remplacé par le c dans tous le» 
mois où Vu doit avoir le sonde ou : les deux 
points n^y sont par conséquent plus nécessaire^r 

Y, — Ly ne s'emploie aujourd'hui comme 
voyelle. au lieu deViy que dans la cooionction 
^^ et à la fin des mots , après une autre voyelle 
tivec laquelle elle forme une diphthongue. Ek« 
Rey , roi ; ley, loi. 

- J?4iriout - aHleofs .1 V è^t t^jc^msîdërô comme 
aoaioQQejv et doit we iuîvî dTunji;^ voyèlte f 
«lojcs il se p]i*on6n<^;<u)tiâ^ le dféi fraiir 

çais eesayçr-}^ €/?*âyaré \-4 . : . ^\ ; 

: DES ôiPHTiroNGtïfiflfc 

Les diphthongoes sont de» assemblages de 
plusieurs voyelles qui expriment un son dou* 
ble , et qui néanmoins se prononcent par une 
seule émission de voix. Telles sont les soi* 
vantes : 
ia diâcono, diacre > diadema, diadème;; 

diamante^ diamant. . 
iani fiamhrey viande froide; fiambreraf 

panier pour porter les viandes en 

voyage. 
ian fianza , caution ; mediante, moyennant. 
iar diarrea, flux de venlr^estudiar, étudier.^ 
ia bienesy biens | piezay pièce \ miel^ mieL 



(-6) 

» 

ien bien y bieu ; a^ifento., siègeylienzo^ toile. 
io labio, lèvKe \ tibioji\hàQ ; tçrçiç^ troisième. 
ion leccion , leçon \ porcion ^ portion. 

JV. B. Lorsque dans ces combinaisons Vi 
est accentue, comme dans^/o«q/2n, philoso- 
phie; denafio , défi^ duel, etc..^ il n'y a pas de 
diphlhongue. 

ua euarerUa^ quarante; cuat/ro, cadre. 
uan C£/a/zt2o^ quand ; cuanto, combien. 
ue bueno, bon; cuevaj caverne, cave. 
uen cuenta , compte ; cincuenta , cinquante. 
uea cue^tion^ question ; puea, car* 
lU ou uy ruina, ruine ; muy^ très. Pron. roui-' 

na , moin, 
uin ruindadf indignité. Pron. rouiadad» 

De la prononciation des consonnes. 

B.* — Se prononce comme en français. Ex. 
Bebida j boisson ; batalla , balaille ; bula > 
bulle. • 

C — C a le même son. qu'en, françfais de- 
vant a y OjU^ mais devant e y iy il se prononce 
on avançant la langue et touchant avec elle ies 
dents supérieures. On ferait autrefois, usage 
du c avec la cédille , comme dans çapaiOySOUr 
lier; çutano, un tel; mais il n'est plus. usi lé ^ 
et on y a substitue le zz ainsi on écrit .aujour- 
d'hui â^ap^o, jei^^a/zo. . . 

•CA.— -Ces deux lettres se prononcent comme 
on les prononcerait en français- dans^ces mots^ 
cfiimie , chocolat j si on plaçait devant le c 
un t auquel on ne donnerait qu'an son faible; 
Il faut donc prononcer les motssuivansc//2co. 
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pelit ; chocolaté, chocolat, comme s'ils étaient 
écrits ; tchico^ tcliocolate. Tue cJjk a eu long- 
tems le son de t dans Leaucoup ^e mots ve« 
uus du grec et du latin ; et lorsqu'il était 
suivi d'une voyelle , un marquait pette voyelle 
d%in accent circonflexe f mais aujoui^d'huitous 
les mots oiî le croyant le sou de l était suivi 
d'une consonne , s'écrivent simplement par 
un c, et ceux où il était suivi d'une voyelle 
marquée d'un accent circonflexe , s'écrivent 
par qUf ce qui rend l'accent circonflexe inu*» 
tile : ainsi, chri&tianOy chimera^ etç.^ qui se 
prononcent hriaticuiOy imi^ra,etc/jVécrivent 
aujourd'hui eristiano , quim^ra. 

D. — D se pronqnce comme en français; mais 
à la fin des mots ou d'une svllabe, IL se pmnoiice 
faiblement. Ex. F'erdaa, yéiiié) actquirir^ 
acquérir. . 

jP. — F se pi-ononce comme en français. 
Ex, Fabula f fahle^ frase ^ phrase. 

G^^-^G: se prononce comme en français, ex- 
cepté lorsqu'il se trouve immédiatement suivi 
derije^ L Devant /z, il a la prononciation la thie ; 
c'est à-dire , qu'il se prononce dur? en fesant 
en(ei:M;lre le sou .du ^ et de Va séparément. 
Ex, Digno^ digne; 

Devant e , î, il se prononce du gosier. Ex. 
Muger, -femme; elegir , choisir. Pour bien 
saisir cette prononciation , il faut l'entendre de 
la bouche a!un Espagnol. 

i/. — Isa s'aspire légèrement devant uç. 
Ex. Huevo j œuf; hueso , os yhuéspedy hôte. 
L'Académie la supprimé après le i, e^'emplace 
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ph par y. Ex. Filaaofîay tealro, philosophie^ 
thë&tre. On a déjà va comment ch doit se pro- 
noncer. La lettre h s'est maintenue dans quel* * 
ques mots où elle ne se prononce pas , et dans 
plusieurs de ces mots elle remplace la lettre /V 
en usage autrefois; par ex. -jijoy fils; facer^ 
faire , s'écrivent aujourd'hui hijo , hacer. 

/.—/se prononce du gosier avant et aprè* 
toutes 1«8 voyellesi 

D. — Cette lettre se prononce comme en 
français. ' 

LL. — LoL*sque deux / se trouvent de suite 
et unies dans le même mot, elles se mouillent 
et ont le son de deux II françaises précédées 
d^un i dans les mots famille , fille y charmille^ 
Ex • Llaga y plaie ; lleno y plein ; cahalloy 
cheval; lUtgary arriver. 

M. — MsQ prononce comme en français 
dans le mot immortel f et jamais avec le sou 
ua.sal. 

N. — iST se prononce comme en français dans 
le mot inné y et n*à jamais le son nasal. 

ÎÇ. — N portant ce petit trait {^) que les 
Elspagnols nomment tUdey a le même son que 
gn en français àditis seigneur y signal, etc. Ex. 
€enory monsieur; nihezy Tenfance; ensenaty 
enseigner. 

P. — P, se prononce comme en français. 

Q, — Cette lettre ne se trouve, en espagnol , 
que devant la voyelle z^ lorsque celle-ci est 
muette; elle se prononce comme I; en français. 
Ex, Quedar, rester; quiloy chyle. Pi'on. Ké^ 
dar , kilc. 
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R. — Cette Iclbre a deux sons, un très-fint 
ft un très-doux; elle a le soa très-fort dao# 
les cas suvvans : 

* 1* Lorsqu'elle est double. Ex. /?er/*o, cbien^ 
crm&o, arrivée; 

2° Ix)rsqi£'elle est au commenoeraent d'uii 
mot ou prëcédée des consonnes /z, /, s. Ex.. 
Rama y branche; Ao/zm ^honneur; nialrotary 
dilapider; /ffra^/z^, Israëlife ; 

S^ Dans les mois composés de deux autres 
dont le second commence par r. Ex. Carire- 
doîîdoy qui a le visage rond ; pellrubio ^ qui a 
les cheveux blonds. 

4® Lorsqu'elle est précédée des prépositions 
abf obj 8ub,pre et proxahrogar^ abroger ;prc- 
rog«^^va,prépogalive 5 />rorog:ar, proroger, etc* 

Partout ailleurs la lettre r à le son doux, et 
elle se prononce plus' faiblement qu^eii français. 

5.— 5 se prononce toujours, même entre 
deux voyelles, comme en français au com- 
mencement des mots. Ex. Santo^ saint; her- 
jnofto y beau. Pron.. Santo, hermosêo» 

r. — Tse prononce en espagnol çommje 
dans les mots français, taba^, tabaco; petit ^ 
pequeno. Il perd quelquefois de sa durelé de- 
vant i^ comme dans les mots cuestion , ques- 
liof].; manantialy source. 

sonne 

royale , ^ 
n^ , qu'il fallait donner à chacune de ces let- 
tres, comme en français, le son qui lui est 

propre. . 

1^ 



X. Celte lellre , suivie Pane voyelle, àvaît 
autrefois le son guttural de la lettre^; et alor» 
on marquait avec un accent circonflexe la 
voyelle suivante, lorsque \\v perdait le son gut- 
tural. Aujourd'hui elle a le son de es y un peu 
adouci^ et on a cessé de marquer d'un accent 
circonflexe la voyelle suivante. On n'écrit plus 
exemple y enxambrej exdminçir^ mdxima^ 
mais ejemploy enj ambre ^examinar ^ mdxùnaé 

A la fln des mots box, buis; relox, horloge; 
troxj grenier à blë, et quelques autres , l'xa 
le son adouci de la^o/a» 

Z. — Le son de celle lettre est presque com»- 
me celui <lu c devant e et i^ mais pn peu plus 
fort. Lé moyen sûr de bien prononcer cette 
consonne est d'approcher la langue des deul^ 
supérieures. 

Observations, 

L L'Académie espagnole ^ se conformant 
à la prononciation, a supprimé le redouble- 
-inent des consonnes , lorsqu'une seule se pro- 
nonce. Dans les livres espagnols , imprimés 
depuis quelques années , on ne trouve plus les 
lettres doubles ss^ff, bb , etc., mais seulenoent 
fc^ nn, rr, lorsque les deux consonnes se font 
entendre dans la prononciation , comme il ar- 
rive dans les mois acceso ^ ennoblecer, barra. 
La double consonne // ne doit pas se considérer 
comme une lettre double, mais comme le signe 
de la lettre / mouillée. 

IL Mais comme les livres espagnols moins 
modernes n^qnt pas suivi de règles fixes j^ uoa- 



«eulemént qoant aa redoubfement des cou- 
soones, mais encore poar l'orthographe) lors*» 
qae la prononciation ne l'indique pas iTune 
manière évidente, nous prévenons les com« 
meiiçans, i^ qu'ils ne doivent récourir qu'aux 
dictionnaires les plus récens, parce que leurs 
auteurs ont adopté l'ortliographe de l'Académie 
espagnole ; 2** qu'en cons4ihant ces diction - 
naires, il faut se rappeler que si Ion n'y trouve 
pas à la première inspection le mot cherché ^ 
4fe8t que son orthograplie a varié. 

CHAPITRE II. 

DES MOTS CONSIDÉRÉS COMMB SIGNC» DE NOS 

PENSÉES. 

lies mots se divisent en diverses classes, que 
les grammairiens appellent parties du discours^ 
et qui sont V article, le nom^ le pronom y le 
perhe, le participe, Vadi^erbe, la préposition^ 
la conjonction ei Vinterfection. De ces parties , 
ks quatre dernières sont invariables. Uarticle^ 
le nom, le pronom et le participe se déclinent % 
ils ont des genres , des nombres et des cas. Le' 
vm4)e se conjugue; il a des modes ^ des temsj 
des nombres et des personnes ,- comme on le 
verra ci-après. 

Nous parlerons des genres et des nombres j 
au chapitre des noms, auquel ils appartiennent. 
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Quoique , dam la Jangae espagnole , les noms 
ne diangent point de terminaison en changeant 
.dé rapport , comme ils le font dans la langue 
grecque, et dans la languelatine, nousnous con- 
iormerons cependant à la grammaire deTAca- 
demie espagnole, qui admet six cas, savoir: le 
.nominatifs \e génitif ^ le datifs V accusatif , le 
pocat^, et Vaciatif. 

Le nominatife^l le cas qui convient au nom 
ou au pronom qui est sujet d'une proposition. 

Le génitif convient à la personne à laquelle 
appartient Fobjet dont on parle. 

Le cZa/î/*convient à la personne ou à la chose 
\ers laquelle se dirige Faclion du verbe , ou 
pour laquelle il en rdsulle un avantage ou un 
désavantage* 

U accusa tff reçrésenle la personne ou la 
chose qui est régime direct du verbe , ou terme 
de sa signification sans préposition, ou précé- 
dée d'une de celles qui gouvernent ce cas : telles 
sont ante, contra , entre y Iidcia^ etc., avant , 
contre 9 parmi, entre, vers, etc. 

Le vocatif sert à interpeller. On place à ce 
cas.les personnes auxquelles on adresse la pa- 
role. 

Uablatif sert à exprimer la matière ou la 
manière dont une chose est faite } la cause dont 
elle provient, ou l'instrument avec lequel elle 
est fajte. Ce cas est toujours accompagné d'une 
des prépositions qui le régissent, telles que con^ 
de s en, por^ etc. , avec , de , en , p^r, etc. 
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ClIAPITRE III. 

' .DE l'article. 

•■ -♦ 

t ... 

IJ article est tin petit mot qtie Ton place de* 
Tant les noms, oa devant tout autre mot qui 
en prend ïa place , pour déterminer la per- 
sonne^ la chose ou Taction dont on parler 
aussi Tappelle-t-on défini on déterminé. Il ne 
signifie rien par lui-même. 

\j article a trois genres, en espagnol : le mas- 
onlîn, le féminin et le neutre. Pour le. mascu- 
lin, c'est el^ le, 1'; pour le féminin , c'est la , 
la , 1% et pour le neutre, c'est /o, le, P. Les 
deux premiers ont les deux nombres , et le 
dernier n'a que le singulier. 

Déclinaison des articles. 







Article masculin. 




/ 




Singulier» 


• 


• 




Nom. 


el. 


le, C 






Gén, 


del,*de el. 


du, de r , 






Dat. 


al, *iiel. 


aUfàC 


T 




Ace. 


el, à el. 


le, r 






Abl. 


del, *deel. 


du, de r 

• 


1 



* Del et ai sont des abréviations de de «/et d e/qiic 
l'usage a introdmt(*8 , et qne rAcadéniiea mainteniTra , poulr 
distinguer ^ par cette contraction , le génitif et le datif dp 
^/article , des n^émes cas de ^/pronom. Ainsi, del^ al, si- 
gnifient du, deP , am, à l'j et de él,4 élf signifiant dSe 
lui, à lui. « 



K ^^ ■) 

PiurieL 

Nom. los , (es 

Gén, de loa^ des 

Dat.tlosy au» 

Ace. los , à los ^ . les 

Abl. de los, des 

Article fémlaia. 

Singulier. 

. Nom. la, U, l* 

. Gén. de la^ de la^ de l* 

Dat. dla, àla^àl' 

Ace. la, â la, , /a, /* 

Abl. delà, de la ^ de l* 

Pluriel* 

Nom. }as, les 

Gén. de las, des 

DaU & las , aux 

Ace. las, à laS| les 

Abu de las, i/^f 

Article netitre* 
Nqm» lo, le, l* \ 
Gén. delo, rf«, rfW;( Cet articU »•« 

^M. delo, du, de t) 

Nous ayons dit , dans la définition de Parlicle, 
qu'il ne doit se placer que devant les noms 
substantiÊ, ou deparit toule autre partie du 
dieeours qui en fait iee fonctions \ d*où Ton 
^it conclurQ qu'il y a des parties du discours 
qttii S9ns être substantirs, s'emploient quelqne- 
5o\a comme tels. En efièt, dans ces phrases: el 
leer me ueta y la lecture me plaît ; preferir h 
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util à lo agradàlUe, préfërer l'utfleà l'agrëablc ; 
ignorar et po4'quéy ignorer le pourquoi ; leer 
€sl un verbe, ûèll et agradable sont dés adjeclifs, 
et parqué est adverbe ^ mais oes,niols font la 
fond ion de subslantifs ,>et c^e&t pour dette rai- 
son qu'ils prennent l'arlicle» 

De l^emploi dea articles. 

RÈGLE I. — L'article ne soaffrè jsrtQals d'éli* 
sion en espagnol; mais il y a quelques nomi» 
féminins qui commençant par uu a , pi^nhent 
rarlicle masculin <?/, au lieu du féminin la , 
afin d'éviter la rencontre désagréable de deux 
a. On dit donc élagua^ PeaM ; elala > l'aile; et 
dguila^ Taigle ; el ape^ l'oiseau ; elalma , l'âme; 
el amn^ la maîtresse : la agua^ la ala^tXc^y 
aéraient trop durs. Mais il est nécessaire d'ob- 
server, lO que ce changement d'article n'est 
admis qu'au singulier, parce qu'au pluriel le 
choc des deux voyelles n'a pas lieu; 2* que si 
ces noms «ont accompagnés d'un adjectif , cet 
adjectif doit se mettre au féminin : on dira 
donc , élagua es fria ; elala derecha , l*eau est 
froide; l'aile droite; çt non fa&:elàguaesfrio^ 
el ala derecho ; 5^ que les noms cités ci^-dessiis 
sont à peu près les seuls auxquels l'usagé a per- 
mis de s'écarter de ia règle généi'ale. 

Règle IL — L'article se place en espagnol 
devant les mêmes noms qu'en français , mémo 
devant les noms propres de régions, de conr- 
trées, de rivières, de vents et de montagnes. 
Exemple^ La Francia, de la Francia , â la 
Franciai la France , de la France , à la France^, 



ta Coâiittay de là Caatilla, â la Càstilla^ eic^ 
la Casliile , de la Castille , àlaCastille, elc« 

Exceptions. — i® On exceple les contrées 
qui ont le nom de leurs capitales. Ex.Ndpolea 
y Corfk êon unoepaiaeamuyfavorecidoa delà 
/}a/<^ra/(^x;a^NapleselGorrousont des payslrés»* 
favorisés de la nature ; st^. les noms des contrées 
qui sont sbus le régime de la préposition en y 
comme , ealâ en Eapaha^ il est en Espâgfie ; 
vive en Francia , il vit en France y 5** ceux qui 
sont -unis par la préposition de à un nom qui 
pi^cède , comme el reino de Inglalerra , le 
royaume dT Angleterre; laa eiudadesde Frannia 
y de Alemania^ les villes de France et d'Alle- 
magne; 4® enfin les contrées dont on parle 
comme ea étant de retour. Ex. Vengo de 
Pruaki , je viens de Prusse ; llega de Polonia, 
il arrive de Pologne^ 

Remarques.-^i® Quoiqù'ufi nom de contrée 
soil sous le régimejde la préposition enoxx de^ 
il doit être précédé de l'article lorsqu'il est per- 
sonnifié j ou lorsqu'il est pris dans un sens dé- 
fini. Ex. La urbanidad de la Francia , el 
inferia de la Inglaterray etc. 2^ On met tou- 
jours l'article devant les noms de certaines con- 
trées éloignées , comme : llego del Japon , de 
la China , delPerû^ j'arrive du Japon, de la 
Chine j du Pérou. On dit : Ir à Indiaa ou à laa 
Indiaa ; venir de Indiaa ou de laa Indiaa , 
aller aux Indes , venir des Indes. 

RÈGLE 111. — Lorsqu'on français les^noms de 
royaumes ou de provinces sont précédés d'un^ 
verbe exprimant ndée de venir ^ revenir y aller, 
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retourner y envoyer et renvoyer , les Français 
emploient an lieu dn datif de l'article ^ la prë- 
ponlion en , qui se traduit en espagnol par la 
préposition d. Ex. Ir à Frauda , aller en 
France ; voheré à Inglaterra j je reviendrai en 
Angleterre, etc. Au contraire, ày auy a laj etc. 
se traduisent souvent en espagnol par en, en efj 
en la y etc. ^ lorsque le verbe qui précède n'ex- 
prime aucun mouvement. Ex. Esté en Parié ^ 
n est & Paris ; naciô en Roma y il naqui^ à 
'Rome ;• eataré en casa , je serai à la maison. 
On dit cependant 9 être à la porte , esiar d fa 
/W€rto ;• attendre à la porte ^ eaperar d la 
puerta , etc. 

N.B. La préjposilîon en se Ifraduit Kttéra- 
temen t après entrer. 

flÈGLE IV. — Les noms scnor^ senora , «e- 
noree^senora», êenorila , senoriiasy monsieur, 
madame ,^ messieurs /mesdames, mademoiselle ^ 
mesdemoiselles , prennent toujours Farticle , 
esceplé ; 1^ lorsqu'ils sont précédéis d'un des 
pronoms posse^ifsm^', tu y etc.; 2^ lorsqu'ils 
sont au Tocalif. On doit donc dii^ : El senor 
det Campo ; la senora Sancho ; la senorita 
yïllega8% mi senora Sancho ^ mi senorita 
yïUegasî icomo eald Vm.^ senor don Fran^ 
oi^çoj ou senora doiia Francisca ? 

N. B. 1** Lorsqu'on parle d^une ou & une 
personne élevée en dignité y ou à laquelle on 
doit du respect , on emploie en espagnol ces 
mois : Senor don , senora ou senorita doha ^ 
que Ton doit toujoui*5 placer devant lé nom de 
baptême. Ex. El senor don Pedro B* , mo«- 
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sieur Pierre B.; la sehora doha Maria A^ 
madame Marie A* --— U iaut avoir grand soiti 
de se rappeler .que ie tuoL don ne s-'eniploie ja- 
mais devant le nom de famille. On dira donc : 
El éenor de Malallanas; la aenorç. de J^illa 
Torre j et non pas : el senor dp/i de MataUa- 
fias ; la senora doha de f^iUa Torre* 

iV. JB. a** Mi seUora, mi aefwrita sont des 
expressions qui indiquent plus de déférence 
que la sehora , la sehofrita* 

BÈGLjsV. -TTrX'Oi'squ'un de ces.moiS;, mon- 
sieur y madame , monseigneur , sehor^ aenora , 
j(ehor^ sont accompagnés d'un titré , l'article 
se place devant ce mot, et non dçvant leiilre. 
Ex. Monsieur le marëchal , el senormariscaT y 
madame la duchesse, la sehora duquesa} mon- 
seigneur l'évèque, elaehor obispo\ mais si l'on 
se sert de 7n/ sehor, mi sehora, iWticlese 
place comme eu français. ^ 

AÈGLE y I. — l^'arlicle neutre ne se place qqe 
devant les adjecliË» employés comme substan- 
iiis , et pris dans, un sens absolument indéler-^ 
inîu<S , comme : se dçbe preferir lo util d tp 
agradabi(5^oiidoii proférer J'uti le à l'(igi>cable. 

..\ 

CHAPITRE ly. 



I ' 



DES NOMS. 



. • • • • 

Les noms sont ou snbstantifs.ow adjeçtifs.-r- 
Le nom «ntt^an/Z/'expriine le nom dqs person- 
nes ou des choses^ le nom adjectif, qu exprime 



la qualtté. Ex. 'Un hombredoclo^ un homme 
sa vànt j una hermosamugerf une bellefemme : 
nombre ft mu^r, homme ot femme, sont des 
suhstanlî&^ docto et Aermc»a, savant et belle, 
sont des acljecli&. 

Du substantifs 

* 

Le substantif est ou commun , ou propre , 
-oa çoUeciifl 

hfi substantif coTTimun est celui qui confient 
k plusieurs personnes, ou à plusieurs fditees, 
comme générât y ^énéraiîi oiwdad^ yiUe^ff^nà, 
royaume. Ou peut dire* un generah îngl/é9-^ 
un gênerai francés, Jixn général anglais, uh 
général français; la, ciudad- de Londresy fa 
ciudad de Paris, la ville de Londres , la ville 
de Paris, el rèino da Fnùiciaj el reino de 
Jnglaterra , le royaume de France, le royaume 
■d'Angleterre, etc. . :^'. 

Lé substanilf />n)/7r«,;éKpcime une idée à 
part» uncpersonne .ou uiae.. chose unique, 
comme :Neron^ Fàris ^ iLJohdre^ ; Kérbu;, Pa- 
lis,. Londres. .; . .c . ' \ 

Le substantif £ùll(?cf^.^élL celm sfàir quor- 
qu'au singulier , présente à Tesprii plusieurs 
personnes* ou plusieurs eusses, soil comme le- 
«anb un tout; soit jeoinme teeap^t paf;lie -d'un 
tout. Le i^rémier %'^ip^e coUèùtif général^ 
£omme ejèroitOy rebano^ 'J[loreêtar y ^rmée y 
troupeau, forêt. Le second «s^appelle coliecéif 
partitif j oonUBe Iropa, infinidad; troupe, in- 
finité, etc.. 

RÈGLE Vir. '■^ Le nom substantif collectif 
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partitif peut goorerner le verbe <fQi le sait ai2 
pluriel; mais le nom sotetantif coHectifgéné-- 
ralm Vy goaveroe jamais. On peut donc dire*, 
entraron en LondreM una tropa^ una infini^ 
dad de ladrones*^ mais on ne saurak dire , el 
ejército perecieron, el rebano perecieroru 

Des genreen 

Le genre est, dans Porigine, un rapport des 
mots à Tua on à l'autre sexe, et en général à 
touLce qui est màle ou femelle* Le mascuUn 
.dés^ne rhomme ou le mâle» Le féminin dé.* 
,iigne la &mme ou la femelle. Ensuite, par çs^ 
tension 9 on â attribué le geni^e masculin ou té^ 
minin aux autres noms, quoiqu'ils n*eussent 
' aucun i:apport à Tun ou àTautresexér puis ont 
j a ajouté- le neutre dans plusieurs- langues, 

II y a trois ^^/z/x9 dans la langue espagnole : , 
le masculin j le féminin et le neutre. Ce •iepf' 
taier n'a papport.qu^aux cbosesi vagues et indé^-^ 
teirminées : il ne convient qu'aux adjecti&^ el 
n^a point de plurieL Ex. Lo buenoy h malof 
lojuslOf eslOj àquellOf etc. ^ le bon, le mau* 
vais^ le juçtei^ced, cela^ etc. 

Obserçatione génércdes sur Tesgenree* 

Les noms* propres et appellatib d'homme» 
et d'animaux males^, aku>i que les noms qui 
expriipent des arls^ des sciences 9 de» dignités, 
des professions , des méliers , etc* 1 pt^res aox 
hommes, sont dju genre masculin, comme 
Jiombrey homme ; caballo^ cheval ; pairiarca^ 
pûtriarchê ; poeta^ poète , elc.^ ils sont féminins* 



iiîiB dësîgnen t des êtres de ce genre , ou des pro« 
fiessîoiis, desLinéders, etc. propres aux femmes. 
EIx. JUuger, femme ', caùra , chèvre ; costU" 
réra, cbutarière, abadesa, abbesse, etc. 

Les noms de royaumes^ de cit<és, de villes 
et dé villages > prennent en gënëral, dit F Aca- 
démie de Madrid^ le genre des noms appellali& 
exprimés ou sous-entendus auxquels ils se rap- 
portent. Par exemple I Toledo et Madrid sonv. 
du genre féminin, parce que les noms appella- 
ti& féminins ciudadei villa, cité et ville ^ sont 
sous-entendus^ le premier devant Toledo^ et 
le second devant ilifadrû/. Fuencarral e^ mas- 
culin 9 parce que le mot masculin higar^ village,- 
est sous-entendu, iies noms Cuba et Morea sont 
du genre féminin 9 parce que l'appellalif i^/a, 
ile, est sous-entendu devant le premier, et le. 
ipot/7tf/2.//Mrz^/a, péninsule, devant le dernier* 
Cependant y ajoute F Académie, quelques-uns 
des noms ci-d)essus ménlionhës^ lorsqu'ils ne 
sont pas joints au nom comnilun qui leur ap- 
partient , suivent la règle de leur terminaidon. 
Ainsi EspafuXy Suecia, et presque tous ks- 
noms de royaume en a sont féminins, Ferrol^ 
et /^'/io sont masculins, quoique le nom ap- 
pellatif des deux premiers soit m/zo, royaume ; 
que celui de Ferrai ho\\.ciudady cité , et celui 
de Vigo^ villa ^ ville. Il en est ainsi de quel- 
ques autres que l'usage fera connaître. 

laes jQoms qui, avec une même terminaison 
et uu'même article, sent communs aux deux 
sexes, et qui conservent constamment un des 
deux gemmes, se nomment ^/»cê/z^^ comme 
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m/on, rat', souris; milanOy milan; cuei'vo 
coi'beau^ qnisont toujoui^a masculins quoiqu'on 
parle de femeiles ; àguila^ AÎgl^J perdiz, 
perdis.;- aiiguila^ anguille,, qui sont au con-- 
taire toujours féminins, même quand on parle 
des mâles* On ne peut donner d'autre Faisoh 
de cette bizarrerie que Tusage, qui, dans ce 
cas, est supéiîeur à toutes les règles de la gram- 
maire. 

On appelle communs les noms qui signifient 
le mâle et la femelle avec une même termi-» 
uaison, mais dont le genre et l'arlicle varient 
•eloivlesexe dont on parle; tels sont : virgen,- 
yjiergQ*,jndrtir^j martyr; testigo, tëmoin; ho- 
Tnicida, homicide, qui sont masculins s'ils se- 
rapportent à des hommes, et féminins s'ils se 
rapportent à des femmes* 

Du genre dés noms considérés par rapporta 

leurs terminaisons. 

Tous les noms terminés en a sont féminins, 
excepté anagrama, anagramme; antlpoda, 
antipode; aji^ioma^ axiome; clima\ climat { 
crisma, chrême ; dia^ jour; dUema, dilemme; 
diptoma., diplôme, dogma, dogme; drama^ 
drame; epigrama, épigramme ; Etna y Etiia^' 
fa^ fa Cnote de musique ); idiornuy idiome^ 
têmay, iemme; mand, manne; mapai carte 
géographique ; sintoma , symptôme; sistema^ 
système; sofism>a, sophisme; tapaboca ^coxv^ 
du plat de la main sur la bouche ; temaj thème ; 
teorema^ théorème ;/7/ane^, planète; pœma^ 
j}6^m»*ypnsma^^rismeiprobtema, problàosev 
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guarda costa , garde-côle^ et auelqires autres. 

Fresque tous ces sabstatitiis vienlient du 
grec , et la plupart ont en. espagnol le même 
genre qu'en français» 

Tous ceux qui sont terminés- en o- sont mas* 
culins ^ excepté mano, main, et na», naTÎre^ 
b&iijBent» 

Ceux qui se terminent en cion ou tien sont 
du genre féminin , comme cuestion, question ; 
Tnedilacioriy méditation ^ accion, action ; 06- 
Jeccion, objection, etc. Ces mots sont les mêmes 
dans les deux langues ; seulement en esipagnol 
le t de la terminaison tion du mot français se 
change en un c s'il en- a le son. 

Lies noms qui en espagnol se terminent en 
tad ou dady terminaisons qui correspondent à 
celle des Latins en tas^ et à celle des Français 
en /^, bont du genre féminin , comme hanut^ 
nidad, hxxmMxié i puridady pureté.^ adv^r^ 
sidady adversité. Quant aux noms qoi ont 
d'autres terminaisons, ils sont sujets à tant 
d'exceptions , qu'il est impossible d'établir à 
leur égard 4^ règles satisfe&antes. 

Substantifs qui sont des deux'genresr^ ^apfèi 
la décision de V Académie* . 

Albalà^ ^icifuitf passavant. 

ADâtema» la personne mathinwtisé$,^^AimthÊmêf 

Arte 5 .flff. 

A»ifiuDar, sucre, 

Caoïil^ canaU 

Ciuoty Mchismf. 



Cutis 9 peau. 

Dote—dotes ^ dot.^^^on de la nature . 

Emhlema., emblée. 

Hermatfrodîla , hermaphrodite. 

Mur, mer. 

Mdr^D^ bord, rive. — marge. 

Nema $ sceau , -catket. 

Neuma, expression de ce gu^on pense, plus par si'^ 

,gnes que par paroles. 
Ordea , ordre. 
Puente^poTi^ • 

Reuma, rhume. 
Tribu ; tribu^ 

N.B. Tribu , quoUiae d€>s deux genr^s^ prçnd 
orâiDairemeiit le ft^xninÎD. 

Des nombres* 

Les nombres servent à désigner un ou plu- 
sieurs objets. Il y a deux nombres, le singulier 
et le pluriel. Le singuUer désigne une âeuW 

Eersonne ou une^eulé cfaôse yisomme hxanbrey 
ommè\ mugér^ femm€i|| &*6f^> livre^ jE»2iimé> 
plumé. Le pluriel déisi^oe ^û^ieur^ pérsonniM 
ou plusieurs xfaoses^ comme los hoiribteSf le» 
hommes; mugeres^ des femmes: librosj des 
lirres 5 plumas ^ des plumes. 

De la 'formatijOTï du pluriel des 'noms. 

Le pluriel des noms substanliÊ et ad)ftcii& 
se for^e en espagnol de deux dififërentes ma- 
,iiièr€», selon la terminaison du slnguliet.* , 

f ^ noms se terminent soit par' une. voyelle 
btèçe 9 c'est-à dix^e non accentuée , soit par 
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une voyelle longue^ c'esl-à-dire accentuée j 
soil enfin par une consojine» 

^ RÈGLE VI [I. — Lorsque le nom se termine 
par une voyelle brèi^e ^ on forme le pluriel en 
ajoutant une * au singulier. Ex. Cnr/a, lettre, 
cartasy des lettres*, llape^ clef, llaves, des clefs; 
hueno , buena , bon, bonne \ buenos , bueruu^ 
bonsy bonnes^ etc. 

Lorsque le nom se termine par une voyelle 
longue, uny , ou une consonne, on forme le 
pluriel en ajoutant es au singulier^ et les mots 
terminés en z et en a? changent, pour le pluriel, 
ces lettres en c et enj\ Ex. Jtleli, giroflée, 
aleliesj des giroflées; ley , loi , leyes ^ lois; re- 
lox y horloge , relojes , horloges ; luz , lumière , 
luces , lumières ; razon, raison, razofiesj i^ai- 
soDs; hdbilj habile , habiles ^ habiles. Maravedi 
forme son pluriel de trois manières : on dit ma- 
ravedis , maravedies et maraifedises. Il faut 
excepter de celte Yh^\e papâ^ mamâ*, tous les 
substantifs terminés en é^ tels que café^ té, ca- 
napé, etc., qui prennent seulement une s , et 
ceux terminés en «, qui ont l'accent sur une 
autre syllabe que la dernière , comme martes , 
lunes , Jvypàiesis , etc. , lesquels ne varient 
point. 

N. Bm L^Académie royale espagnole vou- 
drait qu'on écrivit avec z le pluriel des mots 
qui ont celte lellre dans leur racine. Ex. 
Paz, ^aijL ^ pazes'y feliz , heureux ^JèliziBS} 
etCt , etc. . 
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Déclinaison des noms. 

Substantif masculin de personne^ commençant 

par une consonne. 

Singulier. 

N. el padre , le père. 

G. del ou de el padre , du père. 

D. al ou à el padre, au père. 

A. al padre, ^ le père. 

V. padre, opère. 

Ab. del ou de el padre, du père. 

FlurLeL ^ 

iV. lospadres, les pères. 

G. de les padres, des pères. - 

D. a les padres, aux pères.' 

A. â les padres, les p^ères. 

V. padres, opères, 

Ab. de les padres , des pères. 

Substantif féminin de personne, commençant 

par une consonne. 

Singulier. 

. N. Lamuger, la femme. 

G. de la muger, de la femme. 

i). âlamuger, à la femme. 

I ■ ^B—— W lll i ■^■^■MM^^— ^ Il I II ' ■■ H I — ^W^^— ^à^» 

* Qi^oique Tobservation que nous allons faire appartienne ' 
aijx'règles relatires au régime des veibcs^ nous avons tta à • 
pcapos de la donner ici, afin de f^irç connaître là rûson d^ . 
la différence c|ui existe entre l'accusatif des noms de pçr- . 
sonnes et celui des noms de choses. Toutes les fois àd'ùn 
être raisonnable est le terme de Paction du verbe actif, le 



eif ijoraqu au contrau'e le term^ ae i aciion au verDe actu 
est tm noniQtti eîqptime ridëcil'iine'cbôse^le-TJBrbè le- 
gouverne à l'accusatif sans préposition. — Fo^e;^ la jBÎgïe 
P^; qui a rappoit à cette observation. 
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A. âlaimigèT, 
V. mager, 
Ab, dâlamtigerj 

N, lasaiûgelpes, 
G. delw magereS; 
D. à laéraiigeres, 
A. à liTsmu^res, 

Ab, de las nfiugeres , 

Substantif foniima' éê pers6abe , ^bt^mençant 

par un «h 

SinguSer.* 

N. fïl atrifA, 

•G; del OU de' el ama , 

Z). al eraë el ama^ 

A. al amà 9 

f^. ania,- 

Ab, del ou de el aixia^ 

PlurleU 



â femme, 
detafanme. 



Jet fHàmei. • 
des femmes* 
aaà fetnmes* 
les femmes, 
ô femmes, - 
dehfbrranesi 



tdifiàttresse, 
^e la maitreiêe. 
à ià maîtresse, 
la mAttrésse. 
â maîtresse, 
de la maîtresse. 



N. hr^r^aibâsi 
G. dé lasaiàasi 
D. àlasàoïas, 
A. â las abihs, 

•r . aBlffS'j 

Ab. de his amas, 

&]i>6taDtif masculin de chose. 



les màtt?esses. 
des maftres'ses. 
aux maîtresses, 
les mattresTseè. 
â maîtresses, 
des maîtresses. 



. Singulier. 

N. el libro , • le livre. 

. 6L.del ou de el libro, du livre. 

D. alouàe.llibro, au livre. 
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:^.-enibro*, 


ia ihre. 


V. libro , 


ô livra. 


Alf> del on de el libro , 


du, livra,. 


Ptariel, 


" 


N. los libros , 


les litres,' 


6r. de los libros 9 


des livres. 


J). à los libros , 


aux livres^ . 


^.. los libros, 


les livres. 


F. libros. 


ô livres. 


^èti de los libros, 


des livres. 


Substantif féminia de chose. '. 


Singulier, 




N. la casa , ' -* 


la maison. 


G. de la casa , 


de la maison^ 


Z). à la casa, 


' à la maison. 


^. lacasa, 


la maison. 


V. easa , 


ô maison. 


^^. de ia casa , 


de la maison^ 


Plurfei.' 


• • • 


N» las casas, 


les maisons. 


G. de las casas ^ 


des maisons. 


Z>. à las casas. 


aux maisons^ 


. j^. las casas. 


les maisons. 


V. casas. 


ô maisons. 


u^if, de Las casas. 


aeà maUqns, 



JV. B. Les noms neutres n'ont jfi'iîiais rap» 
poi i aux personnes ^ rqais seulçmeq ta des choses 
indéterminées, comme lo bueno ^ lomalo^h 
ûtiL Ils n'ont ni vocalff , ni pluriel , et se dé-^ 
dînent avec l'article neutre. 






*. Fa^^« la Note précédente, page a6, 



' ÉJéclin'aison d^un nom neutf^eé 



Df. lo util , 


l'um: 


G. de lo util, 


de rutile. 


D. à lo util , 


à rutile. 


A. lo util , 


rutile. ' 


uib, de lo util ^ 


de rutile. 



Remarque. — L'arlîcle neutre ne se -pkiecf 
pas indiSeremment devant tous^ les adjectif 
employés comme substantifs , mais seulement 
(comme nous avons dit , règle, Vl), ckyantceux 
qui sont. pris dans un sens absolument ihdéter* 
miné. Il ne saurait donc précéder ceux dont 
le nom substantif auquel ils ont rapport > est 
déterminé, et connu. Danis cette phraise : £1 
Jwm.bre aabio prefiere siempre lo util à lo 
agradable ^ Photûme sage préfère toujours 
Futile à l'agréable 9 l'article neutre est néces* 
saire devant util et agradable , patce que ces 
noms nVxprîment aucun objet déterminé. Mais 
dans les phrases suivantes : el m'aïo sera casti-' 
ffodo j le méchant sera puni i 'el azul de este 
pana es'tnùy subido f le bleu de ce drap est 
très-vif> on rie saurait fair/e usage de l'article 
neutre , parce que les noms subslatkife sous- 
entendus sont suffisamment déterminés : en 
eflFét , il est évident que Aomira est sous-entendu 
devant maZo/et color devant azul y et dans ces 
cas l'article prend le geniib du substantif auquel 
ilsjEtirapporle. • . 

. JJes noms propres^ 

Les noms propres d'hommes et de femmes , ' 
de villes, de vîlldges^de mois^ etc., ne prennent 



'( SX)') 

pôÎBt d^w^ti^n r «i ae jUcliaent à Taide dès pré- 
positions de et 4*. l?e sert pouf le génitif et l'a- 
biatif, et 4 pour le datif ecVaccu^atif devant 
les noma prqpn^ 4'^ommes e% de fisipmes y et 
pour le dati^s^abiment devant les autres noms*. 

Déclinaiêonê dé quelques noms propres. 



If. Veiiro, 


Pierre. 


&. défedrOf, 


de Pierre, 


J9; à Pedro 3 


à Pierre. 


A. à'Pe4ro, 


Pierre. 


jâlf» de Pedyo, 


4ê Pierre. 


If. KnmiQx 


jintoine. 


6. de Antonio > 


(P jintoine.. 


i>. â Antonio/ . 


à' Antoine. 


Jl. à Antonio, 


Antoine. 


^. de Antonio ^ 


it Antoine^ 


N. A.i^^> 




G. de Ana, 


d^Anne.. 


p. à Ana, 


à Anne. 


^. d Ana , 


Anne. 


udb, de Ana ^ 


d*Anne. 


IV. Londres, 


Londres. 


Q. d^Iiondre^., 


de Londrje^.. 


D. dif^ondresj 


à ItOndr^. 


^. Londres, 


Londres» 


Aà. de Londres, 


de léOndrefi. 



Des nomsprU dans lui^anspariiUf^ 

Les noms pris dans un sens partitif sont tou- 
jours précédée, eii françàb^^ d-uh de ces mots , 

^pelleiijt afticle^ pariitUs^ A qKi ijnel^efois 
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s^exprmxent en espagnol , et quelquefois se 
suppriihent* 

llEGi^ IX. — Toutes les fois que le nom , 
pris âans tm sens parlitîf, exprime un objet 
Taguement et dans un sens indéterminé, il ne 

Ërend en espagnol ni préposition ni article» 
Ix. Pâme pan y donne-moi du pain; como 
carne y je mange de la viande; compmré man^ 
sanas y j^achetei*ai des pommes. 

RÈGLE X. — Lorsqu'au contraire le nom 
est pris dans un sens flétermipé, il doit être 
précédé du génitif de l'article, tnaséulin ou fé- 
minin, singulier ou pluriel , selon le genre et 
le nombre auxquels il appartient, ou simple- 
ment de la préposition de, s'il n'admet point 
l'article. Ex. Dame jyBLpan que ha» compra- 
do y donne-moi du pain que tu as acheté; dame 
de TU pan, donne-moi de ton pain* Dans le 
second exemple, onne&ît usage que de la 
préposifîou dcy parce que le pronom possessif 
tu ne prend pomt Fartîcle. 

RÈGLE XI. — Si le nom pris dans un sens 
déterminé est au pluriel, et que par de ou des 
on veuille exprimer une idée iequelque'y de on 
des doit se traduire par una^, unas^ ou algu^ 
no6y algunasy selon le genre du nom substantif» 
Ex. Conteré UNas, 6 algunas ciruelasy je 
mangerai des prunes, c'est- à--dire quelque» 
prunes. Mais si la quantité, au lieu d^etre limi- 
tée par le sens de quelques^ est absolument în- 
déteraiiiiée, alors de ou d(8 ne s^exprime point.^ 
Ex. Tiene jhuy buenos libroSy il a de très-bons> 
^w^tenemoa amiffoSyUous avous d^ amis.. 
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DJÎS NOMS ADJECTIFS, 

Formation du féminin des noms adjectifs* 

Dans la langue .espagnole, comme dans près* 
c[ue toutes les autres, l'adjeclif s'accorde en 
genre et eu nombre avec le substantif auquel 
il se rapporte, il est donc nécessaire de con- 
naître la manière dont le féminin se forme du 
masculin. Quant a la formation du pluriel , 
nous en avons donné les règles en parlant des 
nombres. 

Les noms.adjeçtifs, dont la terminaison mas-* 
culine est en a , forment leur féminin en chan- 
geant Q en a, comme ftwewo, buena^bon, 
bonne ; allô, alla y haut , haute ^ etc. . 

Ceux qui se terminent au masculin par une 
autre lettre, nWt en général qu'une çeulç 
terminaison pour les deuK genres. On dit donc, 
un hombre alegre , un homme gai •, et una 
muger alegre, una femme gaie; un hombre Je' 
Hz y un homme heureux ; et una muger feliz^ 
une femme heureuse, etc. 

Il fiiut excepter de cette dernière règle les 
noms suivans terminés au singulier par une 
consonne, et dont néanmoins on forme le fémi- 
nin en ajoutant un a au masculin. Haragan-a^ 
fainéant-e; holgazan-Uy paresseux, pares- 
seuse; mamanton-af celui ou celle qui tette; 
haron-ay Idchei hampon-a ^ vaîn-e; traidor-^a, 
Irailre-sse; ainsi que ceux qui expriment des 
noms de pays, comme : Espanol-a^ Espa- 
gnole; Francés-Uy Français-e; Inglés-ay 
Auglais-ei /iragonés-a, Aragonais-e, /inda- 
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luz-a, Andàlous-e, etc. (Voyez à la fin de 
la Grammaire la table des noms de pays ) 
Parmi les adjectifs de cette dernière classe > il 
s^en. trouve quelques-uns qui se terminent en a^ 
et iiMprouVent aucun changement au fëmi- 
nin yOpmme Perêct , Perse ; Moacovita , Mos- 
covite, etc. 

Accord de T adjectif avec le substantif, 

1^ L'adjectif doit toujours s'accorder en 
genre et en nombre avec le substantif qu'il 
qualifie. ". 

7.^ Quand un adjectif se rapporte à deux 
substantif singuliers, on doit mettre cet adjec* 
tif au pluriel. 

2"^ Quand un adjectif sert à qualifier dans 
uïïQ même phrase plusieurs substantifs de dif- 
férens genres, on met l'adjectif au pluriel et au 
masculin. 

Des noms diminutifs et augmentatifs. 

La langue espagnole abonde, comme la 
langue italienne , en diminutifs et en augmen- 
tatifs. 

. RÈGLE XIL — Il y a deux sortes de noms 
diminutifs : lo ceux qui expriment la ten- 
dresse qu'on a pour un objet quelconque^ mais 
jpetit) ou sa gentillesse : leur terminaison est 
en £/o ou îco^'pour le masculin , ita ou ica pour 
Iç féminin , que l'on ajoute aux noms , soit ad-^ 
jecli& , soit substantifs , sans y rien changer, 
lorsqu'ils se terminent par une consonne, ou'eu 
supprimant la dernière lettre-^ si c'est une voyelle. 

2^ 
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Jc4S.*Pàf.ar0y oiseau : pajariùe, petit oujolf petit 
oiaeAU } casa , maison y oasita y petileou jolie 
peijte maison; senor.y monsi^txr^ 9enprUfo j 
' petit oa joli pelit monsieur, U &u1i excepter de 
cette règle biteno , buena , dont le ditmnutîf 
est bonito , bonita ^ et qui trôs-soufent n^a que 
le sens dejoIL 

30 Ceux qui dënot^n^t du mégris ou^dela 
pitië y ou qui diminuent l'objet san^ y ajouter 
ridée de joli. Ils se terminent en général en 
xu^^ illo ou <;»'//apour le masculin, zj^Ia ^ 
illa ou cilta pour le féminin , suivant la règle 
des diminutifs ci-dessus. Ëx. Perro ^ chien; 
perriUo , vilain pelit ebien : muger , femme ; 
niugercillay mugerzuelay vilaine petite femme ; 
hombre, hon^me ; hombreciUo y hpmbrezuehy 
yilain petit homme. 

Il y a quelques autres d^minutifi terminés en 
ete, iriy ejo ; mais nous ne nous y arrêtons pas,, 
parce qu'ils ^ont très-peu noinbveupi;^. 

KÊGLE XIH. — Les itoms augmentatifs ajou- 
tent au positif la signification des nigls^ro^^^ 
grand y et se forment en ajoutant on , âzo , owa- 
zo ou ote pour le masculin , et ona , aza ou 
onaza pour le fi^tninin , en suivant; la même 
règle que pour les dimiputifs , q»ant à^ la finale. 
Ex. Hombre , hoB^ine ;• hombrouj Ttornbrazo , 
hombrozanoy gros et grand homme .: muger y 
femme ; mugerona , mugeraza, mugerQfiaza, 
grosse et grande femme; perro^ chien r per- 
ron y perrazo , perronazo , gros et gratiçjchien ; 
grande^ grandigranclon,grandote^grandazoy, 
grandanazo^ tâs-grosel sans propôrtibm 
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En général les terminaisons en on^ cuso^ 
donnent lldée d'une grandeur avantageuse ; 
€4e et ocTlo, celte d'une grandeur ridicule. 

N. B^ Il y a beaucoup de mots terminés 
en azo qui ce sont point des augmentatiÊ , 
mais qui expriment un mouvement , une ac« 
lion. ÈK.fusily fusil '^ fusikizo ^ coup de fusil ^ 
pistola, ]^istolet ^ pisùoleiazo^ coup de pisto- 
let y elc. , et non , grand fusil , etc. 

Degrés de êignification dans les adjectifs. 

Les adjectifs peuvent qualifier les objets ou 
absolument , c'est-à-dire sans aucun rapport à 
d'autres objets ; ou relativement j c'est-à-dire 
avec rapport à d'autres objets. De là naissent 
trois degrés de quaIification> savoir : le positifs 
le comparatif ei le superlatif 

Le positif esi ]'adjectif exprimé , sans qu'il 
y ait comparaison», tel que : bueno^ bon, maloy 
mauvais* 

Le comparatif sert à établir entre les objets 
que l'on compare un rapport de supériorité , 
d*infériorité ou â^égalité. De là trois sortes de 
comparatifs. 

L'adjectif est au soperlalif, quand il exprime 
la quaKté ou dans un très-haut ou dans le plus 
liant degré ; ce qui ibrme deux espèces de su- 
perlhlifsy l'un aô^oZz^;, et l^uire relatif 

Des CQmpctt^atifs. 

Comme une comparaison peut être établie, 
non-seulement par le moyen des adjectifs, mais 
encore à l'oldc des substantifs, des verbes et des 
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adverbes, nous considérerons les comparatifs 
dans ces quatre difiFérens cas. La langue espa- 
gnole tenant, sur cette partie de la grammaire , 
de là nature de la langue latine, autant que de 
celle de la langue française ^ on y Irourerait 
sans doute des difficultés, si nous nous conten- 
tions de rie traiter des comparatifs que par rap- 
port aux adjectif?. 

Des compar^atifs considérés par rapport aux 

adjectifs. 

RÈGLE XIV. — 1^ Le comparatif de supé^ 
rïorité est toujours exprimé par mas , plus f et 
le qUe suivant par que. Ex. Il est plus savant 
que vous , èl es mas sabio que f^tn. 

2** Le comparatif dV/î/enVzVcl est exprîmé- 
par me nos y moins, suivi dey^^, qu^j ou par 
no — tan , ne — pas si , et le que suivant se rend 
par como. E:^. il est moins savant , ou il /l'est 
pas si savant que son frère 5 éles menos dodo 
que su hermano , ou él no es ,tan docto como 
su hermano. 

Le comparatif iVégalité se rend par tari — 
como, aussi-que, ou no-menos — que^ pas moins 
— que. Ex. Vous êtes aussi prudente que 
vos sœurs; P^m. es tan prudente como sus lier* 
manas , ou vous n'êtes pas moins prudente 
que 3 etc. Vîn. no es menos piixdejite que , etc* 

N. B. Les noms suivanssont comparatifs de 
leur nature , et n'ont qu'une seule terminaison 
pour les deux genres i^/noyor, plus grand, plus 
grande; menor, plus petit — e; me/or y meil- 
leur — Qipeor, p\re} super ior, supérieur — e^ 
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inferior, infërieiir — e. On dit aussi elmayor^ 
et menor, el niejor^ elc. , le plus grand , le plu» 
petit, le meilleur; mais alors ces adjectifs sont 
superlatiis. 

Des comparatifs par rapport aux substantifs^ 
aux verbes et aux adi^erbes. 

Comparatif de supériorité. 

RÈGLE XV. - Ce comparalif devant le subs- 
tantif, l'adverbe , et après le verbe, se rend par 
mas- que, plus-que, et n'admet aucune pré- 
position après lui. Ëx. Il a plus de prudence que 
vous, tiene mas prudencia que Vm.i elle a 
plus de science que d'argent, tiene mas ciencia 

que dinero'y nous avons plus d'ennemis que 

tenemos mas enemigos que ; je t'estime plus 

que Marie , le estima mas que a Maria ; nous 
agissons plus prudemment qu'eux , obramos 
nias prudentemente que ellos, 

N.B. Plus de, sans comparaison , se tra-» 
duit par mas de. Ex. Elle a plus de dix ans , 
tiene mas de diez ahos ; elle a plus de sept mai- 
sons, tiene mas de siete casas. 

Comparatif d'infériorité, 

RÈGLE XVI. — 1** Ce comparatif, considëre 
par rapport au substantif , peut s'exprimer par 
TT^oins de^que , ou par tant de^ue , précède 
de la négation ne-pas. 

Moins de-que se rend par menos-que , sans 
préposition après moins. Ex. Moins de pru- 
dence que,... , menos prudencia 5fw^....j moins 
d'amis que.... , menos amigos que,,..^ elc. 
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Pas tant de-que s'exprime par no tanto ^ 
-rtj -cw, -a*, -comoj suivant le genre et le 
nombre du nom auquel ^>zf se rapporte. Ex. 
"Je n'ai pas tant d'argent que vous, no tengo 
ianta dinero eomo f^m. ; Pierre n'a pas tant 
d'ambitioa que Jean , Pedro no tiens tanta am* 
hicîon como Juan'^ François .n'a pa^ autant de 
livres cjue son frère , Francisco no iiene lantos 
tibros coTno su^ hermano^ 

2® Par rapport aux verbes, moins- que s'ex- 
prime par menos-quet, Tzc^^ûw-^an^ s exprime 
par n6-tanto\ et le que par çuanio op como. 
Ex. Je ne l'aime pas autant qu'il le désire ^ no 
le quiero tanto cuanto ou como deseay vous 
étudiez moins que nous 9 f^m. estudia menas 
^ue nosotrest» 

5^ Par rapport aux adverbes : moîns^ue 
se rend par menos^que^ et ne-pas-si ou ne^ 
pas-aussi-qui' par no-tan-como, Ex. Ils agis- 
sent moins pruoemment que vous, àbràn me^ 
nos prudentemente que ^/n., ou no obran tan 
prudentemente como Vm* 

N. B. Il en est de moins de comme àe plus 
de', lorsqu'il n'y a point de comparaison , il se 
traduit par menos de* Ek« Moinis de vingt ans, 
meno^ de vei/itenhos. 

Comparatif trégalilè. 

. Eèoi^e; XVH,. — 1** Le comparatif d'égalilé , 
«sonaidérë par rapport aux noms subslanUrs^ 
s'exprime par autatvt de-que; ou par /;rt^ 
moins de -que* 

jiutant de se [ruAixii ^ fanio y -ta^ -tos ,. 
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- tas y suivant le genns et le nombre da subsTan^ 
fîf , et toajQurs sans préposition , et le que suiv 
yaiit par cm^o. Bx« sUh a aut^airt de donceur 
gœ sa sœtu: , tienfi ianta dulzura como su her^ 
mand*y il agijt ^yee autant de ngneiir que de 
jtoticè, obra con ttmto rîgor comojusticm» 

Ne pa.S'n^ms ds que se rend par no^me- 
nossque. E^. Je n'jaî pas moins faim que vous^ 
no tengo rnenos hanpbre que f^m. 5 nous n'a- 
Tons pas nioîns de pi'otecteurs que d'amis , no 
ienemos mepx)s proieçtores que çLmigos. 

2® Par rapport aux verbes : autant que s'ex- 
prime par tatnto cuanto ou como, Ex. Je le 
ch&iie aqtant qu'il le mérite , Se castigo tanto 
cuante^ ou como merece. 

Ne-pas moins-que se traduit toujours par 
no-menos que. E^i;. Vous ne mangez pas moins 
que son frère, f^m. no çome menos que sti 
hermanoi 

5^ Par rapport aux adverbes, aussi que se 
rend par tan como. Ex. Il chante, ansim bien 
que*..»« cania tan bien como....^ 

Ihis moins que se ti'adiuit part: no^menos 
que^ Ex. Je n'ëcris' pas moinisf cOrreçlemeni 
que vous , no escribo. menas: çorrectamenle 
que Vnk» 

D^A superlajtifs. • 

H y a deux sortes de supei-latîfs, B^an absolu 
et Paulre relaliP. 

' RÈGLE XVIII. — Le premier expritoe une 
qualité au suprême degi^^ mais sangla compa- 
irer^ et alors Padjecii£est précéda de très^ fort 
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OU bien'y en espagnol^ muy : et si Padjeclif 
peut former son superlalit par. lui-même , 
alors , sans recourir à muy^ on ajoutéau po* 
silif /«/ttioou ùimaj isimos ou ùipias ^ selon 
le genre et le nombre du substantif auquel il 
se rapporte, en retranchant la lettre finale de 
l'adjectif, s'il se termine par une voyelle. Ex. 
Paris çst une très- belle ville, Paris es una 
ciudad muy hermosa^ ou hermosisiina. 

Le superlatif absolu de l'adverbe se forme 
également par mz^/, ou en changeant emente ou 
amente en isirnàniente» Ex, Prudent- emente , 
prudemment, prudenl-isimamenle; excelenh 
ementey excellemment, excelent isimamente* 

N. B. 1° Il est bon d'observer qu'il y a des 
adjectifs et des adverbes qui n'admettent point 
la dernière forme de superlatif; eu conséquence, 
dans le doute si on en peut faire usage pour tel 
011 tel adjectif ou adverbe, le parti le plus sûr 
sera d'employer muy avec le positif. 

N. B. 2° Il faut excepter de la règle générale 
des superlatifs absolus quelques adjecti& qu'ont 
ne peutyassujétir, tels que bueno ,hon'^ boni'- 
ëimoj très-bon ',yî/er^ {ort *, fortésimo, très- 
fort. Tous ceux qui se terminent en ble chan- 
gent cette syllabe en bilisimo, pour le super- 
latif. E%.Ama-ble^ aimable, am^i-billsimo ; 
afa'hle ^ affable, aja-^bilinimo. Les nomssui- 
Tans sont superlatifs de leur nature , et on les 
nomme irréguliers: c5p/ïmo, mcir/mo,p^«mo^ 
minimo^inJimOf&upremo^ trèsbçn, trèsgrapd, 
très-mëchant , trè&-petit^ très-bas, suprême. 

BÈGLE XIX.-7-Le superlatif relatif exprime 
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une qualité dans un plus haut degré ^ par com- 
paraison avec d'autres objets^ et il se forme eu 
français par un de ces articles ou pronoms : Icy 
la, les y duj de la , des , auyh la^ aux , mon , 
ton, soHj noire f voire, leur^ suivi de plus, 
moins , meilleur^ m^oindre, pire ; et en espa- 
gnol par uu de ceux-ci : el, la^ los ou las^ 
del j de la^ de los ou de lasy al, a la y à los ou 
d las y mi, tu, su, nuestro, vueslro , suivi de 
masj menos , m,ejor, nienor, peor : et ces ar- 
ticles et pronoms doivent s'accorder en genre 
et eu nombre avec le nom auquel ils se rap- 
portent. Ex. Les plaisirs les plus purs et les 
plus constans^ los mas puros y constantes 
placeres* 

L'adverbe forme son superlatif relatif par lo 
m^as, le plus, qui doit toujours le précéder. 

Le m,oins,ÎQmik un adverbe, se traduit par 
lo m.enos. 

Observations sur les comparatifs et les . 
, superlatifs. 

r 

RÈGLE XX. — Les comparatifs régissent 
san§ négatiou le verbe qui suit le que. Ëx. Il 
est plus savant qu'il ne paraît 5 élesmàs docto 
que parece, ou de lo que parece. 

RÈGLE XXL — Lorsque le substantif, au- 
quel se rapporte l'adjectif mis au superlatif re- 
latif, est précédé de l'article déGni et immédia- 
tement suivi de l'adjectif, alors l'article ne se 
répète plus ni devant mas, ni devant l'adjectif. 
Ex. Il se mit en devoir de donner les marques 
les plus terribles de son ressentiment ^ quedô en 
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dispûsicion de usar de las demostradones maa 
ierribles de au reeentirhiento (Feijoo). Mais si 
le substantif n'est pas immédiatement saivi de 
tna9 , plus , alors Partiale doit se répéter. 

RÈGLE XXII. — I.ies superlatif relatîfe i-é- 
gissent à indicatif le veroé qui suit le que y 
âuoiqu'en français le verbe soit an subjonctiF. 
Êx. Le prince le plus puissant qu'il y ait eu, 
el principe mas poderoso que ha habido. 

Si cependant le verbe est, en français, au con- 
ditionnel , on le met indifféremment à Fiin des 
deuximparfailsconjonctiC). Ex. Le meilleur que 
je trouverais, el mejor que hallas^s ou haliara. 

Et s'il est au futur, on le met an futur con* 
|onctif ou au présent du subjonctif. Ex. Le 
moins que je pourrai ^ îo rwnos quepueda ou 
pudiere. 

RÈGLE XXIIL — JLs plus )oî«t k tiH verbe 
se rend par mas. Ex. C'est Thomme que j'aime 
le plus y él es el homhre que mas quiero* 

£ée moins joint ii un verbe, s'exprime par 
menosaussi sans article» Ex. C^est laiemme que 
j'estime le moins , esta es la milger que menos 
estimOm 

RÈGLE XXIV. — 1." Plus-plus ( c'est-à- 
dire plus répété dans deux membres difiërens 
d'une phrase , le second étant comme consé- 
quence du premier) , s^exprlmepsivcuantomas 
tanto mas^ Ex. Plus l'homme est vertueux, 
plus il est heureux , cuanio nias virtuose es el 
nombre f tanto m,asfeliz es. 

2.° Moins-moins 'jplus'-moins'j moins-plus ^ 
s^expriment par cuanto menos^tctnto menos y 



ettanto mofiria^to meno8\ cuantomeno^tanto 

• » • • • * • • 

mets. 

30 lyqUfiarU plpa,que , d'autant moins que 
86 tradai^ent pftr Umt9 mas. que ^ ta^lo nmafis 
que. ... 

Des adjeci^fs nu7p4''<''i4x. iM ie$ aifbstant{fs 

de.nomhre^. . 

Les adjectifs dé nàrnhré sfont ded mots qui 
servent à cosipter. On les! appelle adjectifs y 
parce qoe leur fonctfon est de modifier y et 
que tout mol qai modifia est un adjectif. On en 
distingue de w(»^ ^rte^, . hs, cardinaux et k» 
ordinaùpe^ 

Les cardinaux servent h designer absolument 
et simplemetit lee divers nombres ; les -ordinaux 
marquent Fôrdi^ des personnes ou des choses 
par rapport aux nombres; . • 

lAa nombres cardinaux sont r 

Hno 9 una > .• •. un , une^ " 

dos, • . . . • ^ . . . . . . de^x, 

•res •.••«•«■■••••• ti^oiSu 

cuatro, . » . ^ ^ . . » . . . quatre. 
cînç9# ^ a • , V . .. ., .: .. .. cing. . 

8ç|s» • • . . .^ .. .. .. .. .. . «>, . 

siete . ••.«.•. ^ •••••.• • sept m 

ocho, • • » •. • ^. ^ t, •.•.«. «. fyu{t», 
I nueve^ t - • > ♦, •. •. •. •. •. •. w«^.. 

die^i •' > f r * T ? ^ r t n •. n'^'* 

once ,.,• ^ ..... i ...... ., ^nz^., 

doce, •• f .•••........ . ^do,uz00: 

trece, . « • ^ •....•...*.. .. /m^. 

catorce ,, » ^ . ». .. . % . . . quatorze^ 
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quincé, . . . Z qUinid. 

. diez y.seis , seize, 

diez y siete , diso^sept, 

dIez y ocho , « dix-huit. 

diezyoueye, dix-neuf, 

Teîote 5 . . • vingt. 

Teinte y uno,. vingt-un. 

Teinte y dos, ....*.. * vingt-deux* 

Teinte y très, . . . . . . . . vingt-trois. 

Teinte y cuatro , ...... vingt-quatref. 

Teinte y cinco , .;....". vingt-cinq. 

feinte y seis , . . . . . . . . vingt-six. 

Teinte y siete , vingt-sept. 

Teinte y ocho , . . . ^ . . . vingt-huit. 

Teinte y nueve , vingt-neuf, 

treinta, # . . trente. 

cuarenta ,..*.. quarante, 

oincuenta , cinquante* 

sesenta , soixante. 

letenta , soixante-dix. 

setenta y uno , soixante-onze. 

se tenta y dos, etc soixante-douze, 

■ ■ etc. 

Qchenta .• . .• quatre-^vingt. t 

ochenta y und , etc.- . .■ . . . quatre-^ingt-un , 

etc. 

noTenta, quatre-vingt-dix. 

noyentayuno, etc. ...... quatre-vingt-onze^ 

etc, • • • 

dento. cent, • • ■ 

oiento y uno, etc. cent-un, etc. 

doscientos — as, deux cents y etc. 

trescîentos— fl*, ....... trois cents.- 

cuatrocientos — as ,.-.... quatre cents. 

quinientos — as ,...*... cinq cents. 
seiscientos — as y ...... . six cents. • 



(45) 



êeiecîeDtos -^ as,, , . 
ochocientos— ûj^ . •. 
norecientos — as, : . 
mil , ./..,.. 
dos mil , ...... 

mil y ciento ^ . . . . 

mil y doscieatos— â^^ 
cîen mil , . . . ^ . .. 
doscientos mil~;-a« mil^ 
millon ou cuento* . . 1 



sept cents, 
huit cents, 
neuf cents, 
mille. 

deux mille. 
Qn^e, cents, 
douze cents y etc.. 
cent mille. . 
• deux cent mille f 
million. 



Ce dernier nombre n'est point adjectif, il 
appartient à la classe des 3ubstantirs, 

Les nombres ordinaux sont ;. /, 

primero — a, .,•...,, premier-^àrê, 

seguqdo— a^ ,,...... second-^ e. 

tercero — a, ..,.:;... troisième. 

cuarto — a, ,....:.;. quatrlhne, 

quinto— a, ..*..;... cinquième. 

sexto-^a^ sixième. 

séptimo — fl, septième, 

octavo — fl, ....;.... huitième, 

nono — a, ..." neuvième, 

décimo — a, , dixième. . 

undécimo— a^ onzième. 

duodécimo— a^. douzième. 

décimo tercio 9 décima tercia, treizième, 

décimo cuarto> décima cuarta, quatorzième, - 

décimo quîoto^ décima quintq, quinzième. 

décimo sexto, décima sexta , . seizième. 
décimo sept imo^décima séptiitia, dix-septième^ 

décimo octayb^ décima octaya, dix-huitième. - 

décimo nono , décima nona , . dix^neuvième^ 

TÎgésimb — tty '. vingtième. 

?igésimo primo — a-rTU^ ^ ; . vingt-unièniet 
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Tigésimo segando^^a — a, . . tingt^mmèmaii 
vigésimo teroîo— il— a, . . . vingt^roisième. 
trigésimo-— û, ........ trentième. 

•ciiadragésimo — a^', #..... quarantième. 

qnincungé!iinid-'-^>' .• . . « « einquautième. 
s^xagésiino^él,» . • .r ^ « « . solœantiè^ei 
septuàgésîiiio^*a^ . ^ « < • • soiaœiitf^dimihme,. 

octogésimo-'^-^^ . . .• . quatte^vingtlèmet^ 

nonagésimo-'^ â^9 . ..•.-.. q^utr^vingt^dixiè-^ 

nonagésimo primo, etc. -r-a — a^quatre • vingt - on^ 

zlèihe. 
centésimo — '«> ....... tantième. 

ducentésimo — a, . ..... deux-centième, 

trecentésimo — a', ttols-centièhne, 

cuadringentésimo — a^ « . . ouatre-ce^tième^ 
quingentesimo — (I5 . . J . .' ciriq-^entièmé, 
sexcentésimo — a, ...... six-centième, 

«eptin^entésîmo — a^ . i • . sept-centième* 
octogentésimo — ûj, i . . . . huit'Cènt'ièine. 

nonagentésimo ^^ — a, , , . , neuf-centième, 
nailésimo— «, . . . . . '. '. . 'mUltème, 

antepenùltinao — à> , , . , , antépénultième, 

penùItimo-7-a> ', pénultième, 

ùltimo — a, postrero — a, . . dernier— érè. 



\ 



Outre cea 4éU%'^spèoe& de nom» dénombre^ 
il y en a ettfcwc' Ùofe àtrirfeii^»ï'app«llienttwit 
à la clasi^'d^îs^lSstanltfe : cesont fei'niDto 
collectifs y lesnoïhbtérdîstnjbûtifSyetleà nbtn- 
bres j)rojx)rïiprméb» , ,/ . 

Les .uoi^bi^$ collectifs, ^rvent a marquer 4e$ 
quantités déiennip^es } t^ ^f^ : une âixaine y 
una decena ; nnedemUdouzaine ^ una média 
docenàfi nn^^iauxaine ^^ una^doceMùt^nneoeny 
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taine 9 una centena ; un millier, un miliar^ 
un million, un millon, ou un cuenlom 

Les distribuéifs servent à marquer les ôiSi^ 
renies parties d'un tout; comme la moitié, ta 
mitad'^ le tiers, ^1 lercio*, un quart, una 
ciuiria , etc. 

Les proportionnels sont ceux qui servent à 
marquer laugmeniation pfcgre^ive dtt nom- 
bre des choses; tels sont : le double^ el duplo ; 
le quadruple^ el cuadruphy le centuple, el 
céniuph, etc. 

A^. J9. Tous les nombres cardinaux sont 
indéclinables, excepté i/tzo, un, etlc's compo- 
sés de ciento , car on dit uno, una , doscienivs^ 
doêcientas^ etc. Les ordinaux Forment leur fé- 
minin en changeant oena. 

Adject^ quijjoinfs à un substantif, perdenê 
un» eu plusieièTs lettres* 

RÈGLE XXV. — 1.** Unp^ vinyprimerOf 
premier 5 ^^rcero, troisième; /?b^/rcro, dernier i 
alguno, quelque; ninguno, aucun; buenoy 
bon. etrnaloy mauvais, méchant, loi*squ'Ils 
sont suivis d'un substantif, perdent la dernière 
tayelle , oiaîs au masculin seulement. Ex. Un 
Àornér^, un homme; el primer Kombre\ le 
premier homme, etc. Cependant tercerone la 
perd pas toujours, car on dit : el tercer dia , 
pu eZ tercero dia : et l'une et l^autre de ces ma* 
, flières de;parler sont reçues par l'Académie;. 
2.p ÇientOy cent, perd la dernlève syllabe 
^eya^t les substantifs. Ex. Cien Tiombre^ ^oètA 
Jboio^es's. cienrmig^res , cent femoaes^ 
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5.0 Grcçide, grand, perd la dernière syl- 
labe dev^ut un substantif qui commence par 
une consonne, toutes les fois qu'il signifie^ra/irf 
en mérite, en qualitéaimals s'il n'a que la signi* 
ficalioQ de grand en étendue^ eri dimension j 
ou si le substantif qui le suit commence par 
une voyelle, il ne perd aucune de ses lettres. 
On dit donc : una gran muger, une grande 
femme^ un gran caballo , un grand cbeval , sî 
à ces mots, grand, grande ^ on attache l'idée 
de grand en mérite , en qualités 5 mais on doit 
dire: una grande casa, une maison vaste; un 
grande amigo, un grand ami 5 un grande al-^ 
mirante , un grand amiral. 

4.^ Santo^ saint , perd aussi la dernière syl- 
labe devant un nom propre, Ex. San^Pedto ^ 
San Francisco y etc. On ej(cepte cependant de 
cette rhgle.Santo J)ominigOj fSantp Tomàs^ 
Santo Torribio j et Santo Tome. 

N. J5. 1.0 II n'est pas nécessaire , pour que 
Ciel te suppression de lettres ait lieu, que Pad- 
jectîf qui l'éprouve soitimmédiatement suivi du 
substantif, car si Pon doit dire un Tiombre, 
un libro , on doit dire aussi un pobre Jiom^ 
hre, un biien libro, quoique dans ces exem^ 
pied lin soit séparé de sorj^ubstantif p^r un 
adjectif. 

SI le substantif n'est point exprimé, l'adjec-* 
trf qui s'y rapporte ne perd alors aucune lettre. 
Ex. Une ô. dos hombresj un ou deux homines; 
imù de esps senores, un de ces messieurs. Dans 
le premier exemple, le substantif Ao/nire est 
sous;ent^ndn après unoy et dans Iç second le 



mot seior; aussi ne poarrait-on pas dire un 6 
<âos hombres , un de esos aehores. 

N. B. 2^ Toutes les fois que le mot ciento 
prçnd après lui un autre Bombre, il conserve 
toutes ses lettres : on doit donc dire ciento y 
dos , ciento y cinco , ciento y nueve hombresy 
et non pas cien y dos , cienyoinco ^ cien jç 
nuepe hombresm 

JV. B. 5"* En parlant des souverains , on se 
sert ordinairement des nombres ordinaux. Ex. 
Henri Quatre, Enrique Cuarto$ Henri Trois, 
JEnriquç Tercero , etc. 

N. B. 40 Locsq«i^en fi?aiiçars les nombres 
cardinaux sont suivis du mot heure , et quil 
s'agit de dire ou demander l'heure qu^il est^ 
.alors le nombre cardinal doit être précédé de 
FarticIeioL^devant «na, Um devant les autres 
nombres , ^et le «net iieure se supprime. Si le 
.verbe sonner ^ exprimé en français, setradmt 
en espagnol , on le rend par dar* Ex. Quelle 
lieilre est-il? quéJiora es? — Trois heures, 2qM? 
•ires^ quatre heures , las cuatro ; cinq heures 
sonnées ^ las cinco dadas ; cinq heures yien^ 
tient de sonner , làs seis acaban de dar ; sept 
lieeres vont sonner, ia« sîete estân para dar ^ 
/OU luego dardnlas siete» 

Midi se. traduit par las doce, on las doce 
xlel dîa , et minuit par las doce de la nodke , 
ou média nocive. Dans les phrases suivantes, «t 
autres semblables , après mictlsQ traduit par ^ 
la tarde , et du soir par de la noche* Ex. A cinq 
beuvea-apiis midi^ d las cinco de la tarde } a 

3 
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haîl t)€«res ^ à ciîx heui*es du sùir^ à kis ocho , 
â las diez de la nocke» 

N. B. 5o Le verbe élre, prk imperdou- 
neUement ^n fi*âf)ça4d daiM les phrMes ei-4eà- 
sous, et semblables , n'est peînt impersonnel en 
e^agnol ; il s'accoi'de au contraire efi nombre 
avec le mot heure sou*-entenda 5 maïs le pro- 
nom {/ n'est jamais exprimé. Ex. Il est une 
heare , es la una ; il est éeux heures , son las 
dos j etc; il e^ trms heures et demie ^ son Icts 
ires y média. 

N. B. 6^ En parlant des jours du môb, si 
Ton exprime ïe mot dm , jour , il doit être pré- 
cédé <fe rarticle , et suivi du nombre or^iijial ou 
<:ardinal, Biais plus ordinairement du cardinal. 
Ex, Le douw dï Janvier , el diù doce de Ene-- 
ro. Mais «i Ton supprime le mot dia , alors on 
fait usage du nombre cardinal , précédé de la 
préposition d* Ex. Le doueè de Janvier , d doce 
de Eneron On 4ît aussi el primero^ el segun- 
do , etc. , de Enero,^ alors le niot dia est sôos- 
entendu. 

Voîcj cocoinent s'écrit la date des leitres* 

Parisy Fehreroj 2g de 1828. 
Ou bien^ Paris ^ 2QdeFebrero de iBaÇ. 
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CHAPITRE V. 

0E8 iPftOHOMS. 

Ijes iproQOizù ont ëtë inventes pour tenir la 

Î>laoe des i|om9> en rappeler l'idée^ et en ëviter 
a rëpétition , qui ferait ûinguir le diâcoui^. Ils 
ise divisioit ^n proBoms personnels.^ pronoms 
poeaeasifbf pronoms démonstratifs , pronoms 
/i^/a^//&. y pronoms interrogaiifsy et pronoms 
ind^nisé • 

J^èé j>fonOTH^ pèfèànnels. 

Les pronoms per#9nnejs désignant les per- 
sonnes^ pu tieiJueiit Ja place des personnes ou 
xtes ciioi^ .p,ersanAiÊ€es. Tels sont pour la pre- 
jnière personne du^ajngalier yo^ me y mit je, 
me, moi ;. et poupic^lle du pluriel no^ , noso^ 
fros j^ nosolras. Pçiui: la seconde pei'sonaerf^-^ 
Sing. tu, te y il y tu, te, toi^-rJ^Jur. voSi x^qso- 
troa , ppsotras 3 os ^ vous. 

Pour la troiaièmç personne. -^ Sing. mase. 
/éij il, lui,— ^Masc* plur. eifosy ils^ eux.-— 
Fëm. sing. ella^ elle.r— Fém* plur. ellas^ .elles* 
. — Sing. .niasc, le 9 lui , le ( Le esi à^ djCulc 
.genres lorsqu'il e&t aq diatif .^ et masculin se»-* 
lement lof sqn'il est^ à i'c^euaatifj.'-r-Sing. fiém* 
A|, la« — iPljar. .maso* ek f^ /a^, leniû-^Plui». 
. ^naso. /o«, léBtf---Piav». £im» /oist ^ k#é. 

li y a un ^pipepr^woost de in troisième .p«i> 
somie, qui.esj:/»/., «01 , 9(f,;S6 : il est des troitt 
l^eores* £n ô^ançai^ «of ne .peut se rapporter 



^u ù un singulier , mais en espagnol si peiK 
4r employer ay.ec les deux nombiicsy sans varier 
dans sa terminaison. On l'appelle réfléchi « 
parce c[u'il marque le rappoit d'une personne 
'OU d^une chose à elle-même. 

A ces pronoms les fmnçais ajoutent les deux 
mots suiv^ms en et j"^ qui suppléent la personne^ 
la chose ou le lieu. En s'emploie pour de lui \ 
d'elle j d^eus, d'elles, de là , et se rend par de 
élj deella, deellosj deellasy de.eUo^ dealU 
ou de alla; et y pour à lui , à elle, etc. en lui , 
Q11 elle y etc. ici et là , et se rend par à él y d 
ella y etc. en él , en el/a , etc. aquf, acd , alU^ 
alla. 

Parmi les pronoms personaeis , les ubs ne se 
disent que des personnes , les autres se disent 
également des personnes et des choses. Ceux de 
la première personne ne s'appliquent qu'à dès 
pei'sonnes où à des choses personnifiées ; ceux 

de la troisième se disent mdifféremment des 

• » . ■ . , , 

^rsonnes ou des choses. 

Les pronoms peuvent être nominatifs^ ti^ 
gimes directs ou régimes indirects* 

lis sont nominatifs lorsqu'ils sont smets jle 
la proposition. Dans cette phrase tj^o AaWa, 
)e parie ',yo , je, est pronom nominatif, parce 
qu'il est sujet de la proposition. 

Un pronom est en régime direct lorsqti'îl 
^ l'ol^et de l'action exprimée par le veàe 5 
et il est en ^^s^m^î/iiiiVee^ lorsqu'il est leiennë 
-de l'action exprimée par le varbe. Dans ces 
phrases : Dioa Ib çastigard , D^jbu le punira; 
fm pqdre te dard. su parecer, mon père \^ 



^oniiet*a aotï avis, le est en régime direct, 
parce qu'il est Tobjet du châliment exprimé 
par ie verbe caaiigaràs et iemis pour d ti 
est en régime indirect, parce qu'au lieu d'être 
Poljet de^raclion exprii^e par le verBe darà^ 
W en est le terme: l'objet est la chose donnée^ ^ 
c'est-k-dire éon atns^ et le terme est la per* 
sonne à laquelle l'avis doit être donnai, c'e^t'à-^ 
dire le. - 

Déclinaison dee pronoms personnels* 

Pronom de la première personne. 

Smgulier des deux genres, Pron, en régime*'^ 

ff.yOf .Je Qu moL 

G* de mi y de moi» 

D^ À mif à moi/ me^ nie, 

A, kmiy mss moL ine^niê^ 

Ab, de miy de moi. 

Pluriel wdsculki, . 

rf, nos^nosotros,: nous, 

G, de nosotros, de nous%, 

D. dnosotrôs', ànôià,] 

A, d nosotrosy nous, nos, nous* 

Ab. denosùivoB'f de nous, nes^ncHifr 

Pluriel féminin', 

N, nosotras,' nous, 

G, de nosotrasy d&nous^, 

D. d n'osotras y à nôUs, 

^. a n'osotrùs, *-'^ nous, tio%,noU»r 

Ab. de nosotras,: de notm, nos, nouès» 



■tatta 



* Noos donnons à ers pronoms la dcînotiiination de pro-^ 
noms en réfime, parce qu'elle nous parait oon^Mnae auis- 
Yiais- principes^ 



SeOéTidir per^oane. 
Singulier des dèuûp genres. Proju en régime/ 



N. t6*, 
G. de lî , 

A. â tî , 
À h, de ti. 



ta^ toi. 
de toi, 
à toi. 
te, toi. 
de toi. 

Plariet moscutin. 

N. vos*, vosotros, vous. 
G. cleyosotros, éevotu. 
D, à vosotros, à vous. 
^.îi vosotros, vous. 
>^^. de vosotros 5 de vous. 

Pluriel féminin. 

N. vosotras , vous. 

G. de vosotras , de vous, 

D. à vosotras , • à vous. 

A. d vosotras , vous. 

Ab. de vosotras , de vous. 



te, te. 
te , te. 



os, vous» 
os* vous. 



os , voas: 
os, xtous. 



* N, B. Od ne se sert que très-rarement de9 pronoms ti 
et pas en espagnol. Cependaitt les maître^ les emplole^it Qfî 
parlant à lea us domestiques^ \c9 ptfrens en poi*l»nt à leur» 
enfansy-ft lc& amis à IVgajHl àt feurs amis ^ mais ces cas 
exceptes, ils ne sont point admis dan* la bonne société , et 
l'on fait usage, pour les deiix genres, de ustedipouT le 
singulier , et de ustedes pour lo ploi'iel, mcttaiit te "^rbe 
suivant à la troisième personne. Vii$ed esi mic abréviation 
de vuestra merced, qui signifie l'otre grâce, et usiedet^ 
une abréviation de vuestra^ mercedes, vos grâces. Si cqs 
pronom^ soiit suivis d'un adjectif qui y a rapport , cet ad-- 
]ectif doit (ou jears prendre Le ^nre delà personne à fc^ 
quelle on parle. Ex. Monsieur , vous portez- vous bien ? 
Sefîor , ^ esta Vni. bue'rio T Madame , on m'a dit que vous " 
veiM poirtex bien, Seftora, me han diciio que F'nu êsiébuena. 

Um» lu convri«atioD, on prononce u&ted ei ustedes;- 
mais on écrit P^. et yms. 
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Troisième personne» 

Singulier masculin, Pron, en régime. 

N, él, il y lui, 

G, de él * , de lui. 

D. àè\, à lui. le, se, lai**. 

^' i él, le, lui. le, k), ie**. 

^b. de él, de lui. 

Pluriel masculin, 

N. ellos, ils, eux. 

G, de ello«, d^eux, 

D. delfos, à eux. les, se, leur 

A. ik elles, les y eux. los, les**. 

Ah. de ellos , d'eux. 

Singulier féminin. 

N. ella, elle. 

G, de ella, d'elle. 

D. âella, à elle. Ie,se,/tt/**. 

A. àfella, ^ la, elle. la, la**. 

Ab. de ella, •: d'elle. ^ 



?«r ** 



■4i«- 



** AutUéfeis en sttppriaiAit l^« die la pr^^sittoM de, à^^ 
YOiik ^/ , prOnQDi) ailjourd'luii cette. eontracUbD est rm^të^ï 

f>ar]^Acadtfmif: elle est conâeryëc devant «^ article (^ o^ez 
a'rtt>(V,pâjg. i5}. ' 

** ComitM û est ais^de confondis , dans Tusag^» de ces 
pronoms , ceux du datif avec ceux de l'accusatif^ et que le« 
Espagnols eux-mêmes les confondent fréquemment, notrs 
avons cm les observations suivautcs nécessaires. 

TTn verbe peut avoir deux régimes , Tun direct et l'autre 
indirect (^o^ezla différence de ces deux régimes , p. 67). 
Si fc pvonoQi est en régime direct , comme dans ces purast-s , 
je ïe i>ois ^ je ta respecte y je les aîme^ tous ces pi*onoms 
sotït â ^accusatif, et Ton doit dire: le'péOy td respéto^ 
los ou las quiero. Mais s'il est on régime indirect, Ciîinme 
dans les pbrascs émyantes, il tàf ècrmfuné hUri, je leur 



\ 
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Pluriel féminin. Pron. en régime; 

i¥. ellaj, elles. 

G. de ellas , d'ellet. 

D. à ellas , * à elles. les , se , leai:\ 

A. ÀeiLas, les^ elles^. las^ lês\ 

Ab. de ellas , (telles. 

Pronom réfléchi. 
Ce pronom n'a point de-Bominatif. Pron», en rég^ 

G, de si, de soi, de lui, d'elle, d'eux , d^etteSm 

2>. d si, à soi, à lui , à elle , à eux, à eUes,'-^tj se* 

A-, à si, SOI, lui\ elle, eux, elles, —— 8e,«tf. 

^&.dcsi, de soi, de lui, d'elle ^ d'eux , d'elles. 

N^ B* •!<> Lorsque Padjeclif même est uni 
à ce pronom , cet adjectif s'accorde en genre 
et en nombre avec le nom ou les noms-, au-* 
quel ou auxquels le pronom se f^apporte. Ex. 
Mahtan de alrnismos, ils parlent aeux-mè- 
mes ; se condenan a simiàmasy elles se condam- 
nent elles-mêmes. 

N.B. 20 Les pronoms ml, ti, si; mot, 
TOI y SOI y précédés de la préposition con, 
AYEC , se changent en espftg[nol en migo , ^'* 
go y eigo y qui alunissent à la préposition. Ex. 
Conmigo y arec moi} contigo, avec toi ; cori" 
sigo , avec soi, ^ 



donnai de bons conseils , les pronoms sont an datif, et 
Ton doit dire en espagnol : le escribiâ un carta, les di 
buenos consejos. Li, les> servent au datif pour les deux 
genres. 

^ FoyezU. note ** de la page prëcéJente. 
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Table des pronoms en régime. 

Datif. Accuaatir*' 

iVpers.sing.masc. etfém^ moi, me, me», me.- 

yJ' pers.ptur, masc. et fém\ nous, nos. noe. 

a%° pen. sing. masc. et/em. * toi, tè. te. te. 

:i,* pers, plur, masc. et fém, vous, oè. os. 

5*.^ ;7er«. «'ng. masc. et neut. lui, te. le, se, le^ lo- 

5.*' pers. plur. masc. leur, les, les, se, lof .. 

d.* /^«rs. sing.fèm, lui, la. le, se, la. 

5.* pers, plur, fèm. leur, les,- les, se, las.. 

3.' pers.pron. réfléchi, sing. \ rp .* 

et plan muse, et fém. \^- **• '*• 

De la consfru€tion des pronoms en régime^ 

RÈGLE XXVI. — Les PRONOMS EN RÉGIME^ 

me , nos-; te, .os; le y la y les^ los; la y. las , sej. 
doivent se placer après le verbe , toute» les fois- 
que celui-oi est à YinfinitifoxjLhLVlmpératifo^ 
au gérondifs et dans ces cas ils s'unissent am 
verbe, de manière à ne former av«c lui^ du. 
moins en apparence , qaun^seul mot. Ex. No^ 
quiero dario ^ je ne veux pas le donner y daloy 
donne-le ; dibidolo ^enle donnant». 

Dans tous les autres cas , la règle gënérale- 
exige qu'on les place devant le verbe. Ex^ Te- 
digo ^ je te dis \ le escribirdj il lui ëcrira. ^ On* 
trouve cependant dés exemples, de pronoms erh 
régime ^9i^é& après les verbes^ mis à d*autreft- 
tems que ceux mentionnés dans la i^gle ci- 
dessus \ comme digolb ^ je le dis ^. haréloy je lo- 
ferai 5 sucédeme jnischas. veces , il in^arrive- 
souvent. Mais comme c'est l'oreille qui doit? 
déterminer les circonstances dans lesquelles om 
peut s'autoriser de ces exemples , il est , nonsi 
croyons, à propos de suivre la règle géuéraley 
jpsqja'à ce qu'on posâède bien la laae;ue* 
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RÈGLE XX Vir. — «Les^ prorfontê en j^ginie 
mâiteci hVfl et leur j lorsqu'ils sont accom- 
pagnes d'un des pronoms eu régime direct , 
LE, LA, Lss, lo y ia, ios y las, doiir«nt se tra- 
duire par «è. Ex. Se lo daré, j^ le ]m , ou je le 
leur donnerai. 

RÈGLE XX.VIII. — On emploie anssî fort 
élégamment le même pronom se^ lorsque, 
oulre les pronoms en i*égime direct loytciy etc., 
le verbe a un nom pour régime indirect , et 
ahors ae est un mol purement eXpfêlif. lîx. Se 
lo prometo à Vm,^ je vous le promets ; Ktté- 
raleirtent , je le lui proracte à vàtre grâce. 

RÈGLE XXIX. -^ Ce pronom se s'emploie 
fréquemment encore en espagnol pour exprl- 
Éuer le passif des tei*bes, comme dans ces phra- 
ses I se moviô lu tierrà _, la terre s'est ébranlée ; 
la tempestad se apacigné , \n teihpêle Vest 
apaisée ^*e dpbltiô repite'él clamor, les cHssè 
répètent. Dans ees phrase^ se déhotè qnê \^ 
Terbe ti une signification passive, qtrotqu'il 
retienne là ferminai?on active. 

RiÈGLB XXX. — Lorsque îe prbtiom neéi , 
Hous^ est l'égime dîi'eet, et qall se trouve im- 
médiatement après leyerbe qui le régit à l'axîctl- 
salif , ce verbe,, s'il èsf h la preftiière persotttfè 
du pluriel , pei'd sa- fiVialé^. Ex. JD^loèrtimoHos', 
nous nous divértîâorïs; amdrhonos, nous nous 
Aimons, et non dipèrtinioshôè j àntâmoshos. 

N. B. Souvent, pour donner plus de forcé 
et d'énergie à la phrase, on fait en espagnol un 
double emploi du pronom eii régime , et dans 
ces (îas Tuu est toujours sans pr^osition*, et 
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raulrê-éstiot^itnifrsppédédë de la iiréporflibiri et; 
comme dài)$ les phfase? suivantes : le esiimun 
k ÉÊ j HfÉ Mn eatrito A mi ; yo A ti w) Tte 
qïderà. -*-* Fi*écjaemment en(?ore , lorsque le 
vBrberfa p*» d'auii*erégirhetjuèf>or«^, sicé pro- ' 
iionr ée tctid pat pçiré gfdce^ ôu voa grâces , 
otï place ëM^mtîient devant le Verbe un de ces 
pronoips^, /a, /o«, fa*, 00 fc^, suivant le genre 
et le ftbtrtbre de la personne ou des personttes , 
que repri?sejite le pronom , et suivant le cas que ' 
Je vei*be' gouverné, Ex. Plfies no le bâsia 
A Vjtt, éè pretender.... puisqu'il ne Vous suffit 
pai$ d(^ prétendre.... Ya h hàn dicIiOy senora^ 
jamds "LK vMtatàn A Vm.^ ris Font dé}à dît, 
iHadiâtiie) jamais ils ne vou's visiteront. 

Régies sur les pronoms y et on. 

Bn peut avoir rapport à la personhe , à la 
chose, ou au lieui 

RÉôLfi XXXf . — En y lot*sqtt'll a Rapport 
à la personne ou à ta ehose, se rei^ par aé éi^ 
de eîta , de elh , deèllos ^ dé eilkê^ ^ivaBt le 
genre et le nombre de la personne ou de la 
chose dont on parle ^ et ces p\x)iioms ^ placent 
après te verbe: Ex. iQmoee f^m. alseAotJD.^i 
"^Sty estàbamos hablandode èL Contiais^^a- 
vous M. D.? — Oui, nous en parlîofifs* ilÊà' 
uisto Vrn. à la seâora A.f •*-- 6? , luegô le 
îiablaré à Vm. de ella. Ave»-» toits Vu ma- 
cîatiie A.? '-^ Out, je vous en parlerai lôut«^ 
à -l'heure. 

RÈGLB XXXII.— -iE/z éèt fort sôuvctit scp^ 
primé en espagnol y lorsqu'il le ti*oufve dan^ la 
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phrase auelqa^autre mot qui déaote suflSjsam- 
ment l'oDJet dont on parle.. £x. Pai acj^lé des , 
poires superbes^ je vous en enverrai quelques- 
unes y he comprado liermosaa perasy le en- 
i^iaré d Vm. algunaa^Dàus cette phrase y air- 
gunasy-quâ s'accorde en geni*e et en nonibi:^ 
avec peras , fait suffisamment connaître la 
chose que l'on doit envoyer. 

Règle XXXllI. — En^ toutes les Fois qu*il 
est employé dans le sens de quelques* un^j 
quelques-unes^ se traduit par uaos j.unçis y 
ou algunosy algunas. Ex. Si vous aimez ces 
fruits, je vous en enverrai , si legusfan a V'm* , 
estas frutas^ le em^iaré unas ou alguncta^ 
c'est-à-dire, je vous en enverrai quelques-uns 
(d'eux) ; mais (Veux n'est pas exprimé, 

RÈGLE XXXIV. — Lorsque en y ayant rap^ 
port à un lieu quelconque , est accompagné 
d'un verhe exprimant l'action de venir ou re- 
venir y et est employé pour de là y il se traduit 
par de alli ou de alla. Ëx. J'en viens , c'est-^à- 
dire, je viens de là , pengo de alli ou de alla* 

Mais si enf ayant rapport au lieu, n'est pas 
accompagné des verbes ci-dessus mentionnés , 
ou. est mis à la place de de lui , d'elle y d'eux, 
d'elles y etc.^ on se sert des pronoms de él , de 
elkiy deellosy de eUas , etc. suivant le genre 
et le nombre du nom auquel il se rapporte. Ex« 
le parle du royaume de Portugal , qu'en pen- 
sez-vous ? hablo del reino de Portugal i que 
leparece à J^m. de ûlI - 

iy. B. Le pronom en se trouvesonvent avec 
le verbe ayoir pris impersonnellement, ain&i 
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qa'ayec le Tcorlie apo^r besoin ^ haberjnenéater 
et tener menesier ^éi alors en se pend par les 
pronoms le y la j^ loy^loè y laa. Je mangera] une 




Tie menester y etc. 

1^ peut avQÎr rapport a la personne y à la 
cTwae ou au lieu» .^, 

RÈGLE XXXV. — Y, pronom relatif de 
choses et de personnes , s'emploie pour à lui , 
h eux y à eUe y,a elles y en lui y en elle y en eux y 
en elles , dans lui y dans elle y dans eux y dans 
elles , et se rend en espagnol par âél ^ d ellos , 
à ella y àf ella^y en él , en eila y en ello , en 
ellos y en ellas. Ex. Pensez- vous à mon fière?— 
Oui, j'y pense ^ ^piensa Vm. en mi hermano 7 
— Siy pienso en él. Mets mon livre dans la bi- 
blîolbèque.— Il y est^ pon mi libro en ta li" 
brerùi* — JUaiâ en eÛa. — Pensez-y bien y 
piense Vm,^ bien en.ello. 

RÈGLE XXXVI. — IT, pronom relatif de 
lieu^ se traduit par àqui om acâ y alU ou alla , 
suivant qtie le lien est proche ou éloigné. £x. 
Venez ici. — J'y suis , c'est-à-dire, je suis ici : 
penid acd, — Aqniestoy. — Allez-y. — J'y vais; 
id alli ou alla. — Allî ou alla voy. — AUons-y 
de compagnie ; pamos alldjuntos. 

N. B. Il arrive quelquefois quejj^ ne se tra- 
duit point 5 et c'est lorsque, sans rexprimer , 
le lieu dont on parle est assez connu. Ex. Irez- 
vous nu bal ? llrd V'm. al balle? — ^Non^ je 
nj irai pas 5 no^yonoirém 
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pettsonnel a/ooir^ ne s^expritne jftitlà^sK>M: q^^il 
signifie le lieu , èoxI qu'il matque le ttfà^. E^. i 
Je reviens de la Ootnëdie t il if àrviâît besrticôtip 
de monde , pèfelpo de ta comedià .* habta'nïn^ 
cha gente^ i\y a kmg-leitts^, fndtchô hù. Càm' 
hieny a-t-il? cuantq tia.? Il yd bieù deègeifs , 
Ibay rnuehaê gêniez. ( Voyelle tei^he iiMpe»'- 
sonnel haber. ) 

Dés ptxinoms possessifs. 

Les pmnofït^ ptisêeêsifo servent^ mc^'qiler 
la possesAÎon e«i la propi'ië4é A\\i\ ebjet. Ils 
sui\%nl les règle» de» éiti^li&ir 

Aim de rendre plus clah- et plutf^semibie 
l'iMAge que l'on doit fiiire de te* diffërena pro* 
noms^ nom en dislingnons deu^teèux t\m 
sont loiijofif8 joints à nA ffon^ , e* ne pix^nnétit 
pas VsiViîfA^ , comme mi ^ tu^ su ^ ele., mon , 
lo» ^ son , et 04 Ex. Mi padtê , itîoîi pèœ t tu 
madré ^ tanière; miéhi/û^^ mes ênF^inS ; et 
ceux qai ne se joignent pas au noni , et pren- 
nent l'article, eommet ^f m», el tuyo ^ el 
suy^ j etc. 9 le mieiY^ lé tien , le sien , etc. 

D&s pronoms possessifs qui sont toujours 

Joints a déif noms. 

Ces proncWns ttrtii'quent la pi*oprîëté ou 
d'une seule perfiionne, ou de plusieurs. 

Ceu^jt qiïî , en espagnol , ne se rapportent 
qu'à une éewlé per^nne sont au singulier , 
jhî y mon , mé 5 tu y ton ^ ta ^ et an plniiel ^ 
m^isy ïnes\tuSjXe9* 
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Ceux qui mai^quezit qiùf la propriété est à 
plusieurs , sonty nuéalro y mMàCm nues Ira , fëiu. 
notre ^ nuestroa^ masc. nuestras^ fifminos; 
vuestro , maso, vuesira , fëm. votre ; vuevtros^ 
masc. vueètras^ fôm« vos. -r— Pour la troisième 
personne au singulier^ auymfi , sa ^ ou leor; et 
au pluriel , sus^ sea ou leurs; et ces pronoms 
de la troisième personne peuvent , en espagnol, 
se rapporter à un seul possédant , ou à plusieurs. 

• r 

Déclinaison detf pronoms possessijs. 

N.J3, La décliimson de ces pronoms n'of- 
frant aucune difficàlfé, liottisf^ftous contenterons 
de décliner le prerarief, et de Jontier le nominatif 
des autres. Ils ner pretinent point d'article. 

Singulier, 

Muemlin ei féminin. 

N, tàlf mon, ma. 

G, âtitùï, démon, de ma. 

lï, à mïj à mon , à ma. 

ji. mi) à raiy mon, ma, 

Ab. d« ml , de maii, de mu. 

PîuHet. • 
i/afiCuliA et féminift. . 



N, îhis, 


mes. 


G. èit n^j 


de'ifiifi. 


D. iimisji 


à mes. 


A. mis, d mis, 


mes. 


^^. de mîs> 


de. mm. 

à 
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. Singulier, 
Moêeuiin et féminin-. 

Tu*, ton y ta* 

Su**", . fon^ sOt. -f 

Nuestro, nuestra, notre } ^^^ 

Vuefttro^YuesIra, vojire, J 

Su., ItUr. 

Pluriel. 

Masculin et féminin. 

Tus , tes. 

Sus^ i ses. 

Nuestros, nuestras, nos.. 

Yuestros, y.uestras y vos. 

S>is, leurs. 



j 



^Nous avons dit, en parlant des pronoms personnels^ 
qac tù 6t vos ne sont point en usage dans la bonne so- 
ciété. Il en est ainsi des pronoms possessifs tu et vuestro,. 
à la place desquels on se sert de de Vm. en parlant à une 
personne , et de cie Vm&. en parlant à plusieurs ; et l'on 
plâee devant le nom substantif un de ces articles ely.los, la, 
JaSf selon le genre et le nombre du nom. Ex. Votre fils, 
c'est-àr-dire^fe.fils de votre grâce oz^de vos grâces, el hyo- 
de Vm, ou de Kms. ( Vm. si l'on ne parle qu'au père ou à 
la mère ; Fms. si Ton parle à Tun et à l'autre ). 

** Lorsqu'on parle d'une personne po«r qui on veut man- 
quer beaucoup de respect, au lieu dte «x^ , on peut se«ser-* 
vir de su merced, su seAorlà , su excelencia , selon le 
rdng de la personne 5 et Von tourne la pbrase comme la 
suirante : J'ai vu M» le corrëgidor, et j'espère obtenir sa 
protection ( c'est-à-dire la protection ae sa Grâce ) , he 
visto al êmor corregJLdor , y espero.merecer hA. jpnéeccion 
nssvMBacED. j 

*** Quoique les pronoms vuestroxt nuestro paraissent 
devoir exprimer l'idëèdepliis d'une personne^ il arrive quel- 
qu«fois qu'Us n'pnt rapport qu'à luic «éule; oar le i^i dit : 
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Des pronoms personneU qui ne sejoignerti 

pas à des- nornsm 

Ces pronoms admeilent la termiDa&on mas* 
cnline^ féminine et nentre, et se rapporfênt^ 
ainsi qae les précëdens, à nne ou plusieurs per- 
sonnes. Ceux c^ui ne se rapportent 'ou'à une 
seule personne ; sont: ei^ Tnio y masc, la niia^ 
fëm. le mien, la mienne.^ lo8 miosy masc. las 
miasj fém. les miens, les miennes^ eZ^i/j^o, 
masc. la tuya, Rxn. lé tien,ta tienne 5 los iuyosj 
masc. las luyas^ fém. les tiens, les tiennes. 

Ceux qui se rapportent à plusieurs person- 
nes, sont, eZ nueaUOy masc. la nueslra^ fém. 
le nôtre, la n&tre; /o« nuestroSf masc. las 
nuestrasy fém. les nôtres ; el vuestro , m^sc. la 
i^uestraj fëm^ he T6ti;e, la vôtre'; Ioè vueatros , 
maso, las t^ueslraSj fém. tes vôtres^ elsuyo , 
masc. la suya^ fém. lé sien, le leur, la sienne, 
la leur; los Suyos^ masct las suyas, fém. le» 
siens, les siennes , les leurs. 

N. B. Ces pronoms sont toujours précédés 
ivL nom auquel ils se rapportent, et arec lequel 

■ Il ■ ■ ■ ■ I .. . ■«!■■ ■ 

JSbieêtro Consefoy notre Conseil ; et,, en parlant à une per»^ 
sonne marqmnte par aon rnng et par son autorité^ on se sert 
de vueêtro, puêsira. On dit, par exemple : Vuestra Ma- 
gestad, vuestra Beatitud, vuestro Favor , vuestra Jus^ 
iicia, etc. Yotre Mi^J/esté , Yoti^ Sainteté , votre Faveur >. 
▼otre Jastlte ^ etc. On emploie les mêmes pronoms vues^ 
tro et vuêstra^ en parlant à Diea, à la Sainte Vierge et 
«IX saints. Lorsque votre et vos se tournent par de votre 
grâce ou de vos grâces, de Vm, ou de Vms,^ on emploie 
fréquemment tcsjironoms su et sus^ au lieu de l'article de- 
vant le substantif. Ex. Ke recibidb su carta (ba^M cartas) 
de J^m»f y sa reçu Totre lettre ou y os lettres. 
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le su&sUtitif précède le pronom, et île p^éfiid' 
point d'article. Ex. Mon Dieu! Dios mio ! ma 
mère f madré mial Tiens , mon ami ^ etc. pen ^ 
amiffo mio , elc/ 

ReglbXXX^IX. — •'• Lorsque le revbe être , 
pris dans le sens d^ appartenir y est suivi d^un 
des pronoms pei*sonnels au datif, àmoi^ à toi^ 
à luif à eUcf à noua^ avoua ^ à eux y à elles , 
ces pronoms se rendent en espagnol par Un 
des pronou^s possessif , mio ^ tuyo , suyo , etc.^ 
dont on supprime l'aFticle , et ce prononv s'ac- 
corde en genre et en nombre avec la chose pos- 
sédée don:t on parle. Ex. Ce li^re est à mdi ; 
c'est-à-dire est mien*, este libro es mio; celle 
maison est à toi , à lui , èeux, à nous, etc. eètd 
casa es tuya, suya^. nuéétra \ etc. 

RÈGUS XL. — Mais lorsque le verbe' e^/re , 
pins dans le sens d'apparlenir , est suivi oo pré- 
cédé d'un auti^e pronom , oit d'un nom atr datif, 
ce nom on proiiomdoitétremisaUg;énitif.Bx. 
Ce livre est à M. B... estetibroes delsenorB\:\ 
ce cheval est à mon frère, este cahallt^ es de mi 
liennano \ à- qui est cette maison? de quien es' 
esta casa y ou cuyaes estatcasa1{ Voy. lepro- 
nom cuyoj Règle xxLli.) 

On suivra- cette même règle pont Te pronom 
personnel a vous , i la «uite ^du verbe être y 
quand, au lieu du pronom^ possessif puestroy 
on voudra employer ^/7».et J^m.s. (vuestra. 

HERCBD et YUBiSTRÂS MERCEDES Y , ^C^^re grdce 

et uos grâces^ hinshyAovA cette phrase : ce-livre 
esta vous, si j'e3iprkne#^£i»pa4* Vin*, je dors^ 
dire t este libro es de Vns^ 
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B^GLE XLI. — Pour traduire un de mea ; 
un deiea^ undeses^y etc.^ les Espagnols se ser- 
T.eDtordiuaixiemeut des pronoms possessif ndo^ 
tuyOy awyo^ etc.^ qu'ils meltent sans article 
pprès le nom. £x. Un de ses frères, c'est-à-dire 
un £rè|:e sien 9 un hermano auyo$ un de mes 
açiis^ c'est-à-dire un,ami viien^ un amigo mio» 

Des pronoms démonstratifs* 

LiCS pronoms dëmonstralifsindiquent et met- 
tent , pour ainsi dire, sous les yeux la personne 
ou la chose dont ils tiennent la place. 

JLie pronpm qijii suit désigne Pobjet qui est 
près de la personne qui pane. 

SioguKer. 

Masculin. Féminin, 

eBtt , ce , cet j .eeUd'/n. esiSLy cette, celle-ci. 

Pluriel. 

MaecuUn. Féminin, 

«stos.^ ces, ceux-ci, . , , e^^^ .ces, celles^î,- 



* • • t 



l^evtre. 
.eato, .ceci. 

Si To^fct est jplus âoigné de la personne qui 
parle , que de celle à qui la parole est adressée, 
ou se sert du pronom suivant : 

.^ . Singulier. 

MaiCUiitt. , Féminin, 

iese y ce y f et s ceiuLy celui-là, esa, cettcy c0e, eeUe-là'. 
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Pluriel. 
Masculin, Féminin. 

esOs 9 ces, ceux, cem»4à. esus, ces , celles, celles-là; 

Neutre. 

.<sso 9 cela. 

^ Les pronoms qui suîrieni: expriment un ob- 
jet distant de la personne qui parle , et de celle 
à qui la parole est adressée. 

Bikigalier. 
Maseulin. Féminin, 

aquel , él ^ee, eet^celui , aquella , la ^ cette, celle, 

c^lui'là, celMà, 

JPliiriel. 
Masculin. Féminin, 

aquellos ^ les , ces , ceux , aquellas y las ^ ces, celles^ 

ceeLX-là, celles-là. 

Neutre. 

. jàqiieU^, elle, 1q, ce, cela, le. 

Il y a encore "Mis autres pronoms aui sont 
A^omposës des precedeu9ét de l'adjectif o/ro , 
ptra^ autre. Lés voici. 

estotro , estotra, estotros, estotras ; esotro , yçet autre. 
esotra, esotro$y esotras ; aquel otro , aquella \ cette autre. 
ptra , aquellos otros , aquellas otras , ) oes auires. ' 

Neutre. 

eslotro, esotro., aqoeilo otro ^ cet autre. 

Celid i^tùy ceux qui, celle qàij céUéS qidy 
iie. traduisent {lar e/ qim Oïkquieni laque, ioê 
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que, las que y ou aqofêt que^ aquella que ^ 
aquellos que , aqu^las que. 

Ce qui y ce que, se traduit par lo que. 

Oàêr prànoms reJoêifi, 

Les pronoms relatifs sont ceux ^ui se rap- 
portent à' «n âoin ou à un -pronom qài pré- 
cède. Les uns prennent l'article , les autres ne 
le prennent pas. 

Le suivant ne prend point l'article. 

Singulier. 

Masculin et féminin, 

JV.' que 5 quien^y qui. 

fG. dequieo^ de qui, dont, 

D. à quien , à qui. 

A. k qolen pm qUjB ^ qf*^**^. 

^^. de qnjen^ de qui., dont. 



^ki>*«ta-**4Mifcai*«i***4**«iHiB^A**a***kMlMh*ia4MiéM>M 



. * Quiên «I ^HiêtUB ne se dîsent'^^ dès per^otie^ét des 
cho8<'8 persopynfiéo»} que^t û\% de* {Hortonneict fies choses. 

** U faut avoir grand soin de ne pas confondre, comme 
ie ionJt plosigura , le gMcrelaiif avec le que conjonction. 
Que est relatif toutes les fois qu'il se rapporte, à un nom 
CM; personne otf de cfeibse- #^i^lM mi^aravinuV et ^'oii 
'penthi^Mbstitucr U^êX, Ltn^uéiiej îeaquûlsy 6à tévjaelUs 
■oomiM lafismme Qir)g >9tfjr «i'imas^ e^ ^^/ie, yertatuse et 
-Heké. lifoti* cette jftbnifife qu^ est td«ttf , parccAti'Il est 
mis pour loqtàeUe femmû y et doit se traéuire par a quien y 
^iOkÂ^iCil a rappoi*t aune personiie. Lb livre qdx ^t^aa li- 
sez i que étant mis ici ipour lequel lit^e , est cncoriB «re- 
laie, et doit aie traduire pttr quÈy qiii a rapport à uhextiose. 
Dadv ces deuK exenrfi^les, que eM à l'acoosafif. 

Çuê est CofiiofKftrôB, et et triKlttH eft espagnol [Air ^ae, 

2tti e«t itid>ëclihable , )<nrtM)ue se Ironvant eittnc deux mém- 
r«8 d« phrases, qui oift cliacm leur verl^e ezptted tm 
sous-entendu, il n'a atfctm mfpùrtk nnxhiétéitiït, et 



Pluriel. 

Masculin et féminin* 

N. que^ quienes^ qui. 

ix. de quieiies^ 'de qnl^ dont. 

D. â quienes^ à qui. 

A. àquienes, quje, 

^.dequienes^ de qui ^ dont 

Keutre. 

1o que 9 ce qui, ce que^ 

de que^ :de quoi, 

à que^ à quoi. 

N. B, Dont y suivi d'uu nom précédé d*un 
de ces articles le ^ la, les ^ se traduit par le pro- 
nom cuyo^ cuyuj cuyosj euy<is^ suivant le 
:gcfire et le nombre de la chose possédée ^ de 
laquelle ce pronom oz^o doit être immédiate- 
ment suin , s'il est relatif, mais dont ^1 ^st or- 
dinairement séparé par le verbe , lorsqu'il est 
intervogalif. Il s'accorde toujours avec l'objet 
possédé ^ fCt jamais avec le possesseur. 
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ne «^t qu'à lier ces dei^c verbes, .et à oiarquer qu^le dernier 
est r^ par le premier ; comme /«.^m qi7B la femme •^vm 
J/0U9 ^ùmez e^, bellp^ yertueme.M riche. Le premier qm 
n'a nip^rt à aucun antécédent et ne sert qu'à lier les veniei 
eopoir et Âtre ; il est cons^quemmeçt conjonction ; le se^ 
eond a rapport kfimnjte, et est mis .pour lafueMe fismmê 
dont il est relatif, 

*0n emploie aussi .ffui^n au nombre pluriel ^ ^ la 
^aimnaire ae l'Académie, et elle en donne les ezemploi 
suivans : Los primeros çonqviBs.tçpamos eran loe gimno^ 
\eofiêtq4, les premiers que nous rencontrâmes furent lesgyair 
jsosopiiistef. Aquelloe siete sabios à quiek tanto venwi Im 
jGrecia^ ces sept «âges si vénérés de la .Grèce« 
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Cuyo j ciiya^ cuyos^ cuyas. 

Hegle XLII. — Le pronom cuyo est relatif 
et inlerrogalif , et s^emploie pour traduire donty 
duquel y de Inquelle , desquels et desquelles , 
et à qui ( interrogatif ) : mais il faut avoir soin 
d'observer qu'il s'accorde^ comme nousle disons 
ci-dessus, avec la chose possédée, et non avec 
lepossesseur , comme en français. Ex. Â qui est 
ce livre ? cuyo es este libro ? à qui sont ces plu- 
mes? cuyas son estas plumas? c'est une dame 
dont les qualilés sont connues , es una sehora 
cuyas prendas son conocidas , etc. 

RÈGLE XLIII. — Lorsque le pronom que , 
précédé d'un nom ou pronom auquel il a rap- 
port, peut se tourner par de qui , en qui ^ par 
qui y pour qui \f etc. , il doit s'exprimer par de 
quien y à quien , en quien, porquien j etc. Éx. 
C'est de soi-même qu'on doit avoir peur, de 
si mismo es de quien se ha de tener miedo , 
c'est-à-dire de qui. C'est à Dieu qu'il faut re- 
courir , es â Dios à quien es précise acudir , 
c'est-à-dire, à qui^ etc. 

Autre pronom relatif. 

Ce pronom se décline avec l'article. 

Singulier masculin. 

If. elcual^ lequel. 

G. delcual, duquel, dont. 

D. al cual , auquel. 

A. cl cual , al cual , lequel. 

ytf^. delcual, duquel. 
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Pluriel masculin. 

N. loscuples, lesquels, 

G. de los cuales , desquels, 

D. à los cuales , auxquels, 

A, los cuales , d los cuales , lesquels. 

4 b» de los cuales , desquels. 

Singulier féminin. 

JV. la eu al 5 laquelle. 

G. de la cual j de laquelle, dont, 

D. d la cual , à laquelle. 

A. la cual 9 d la cual ^ laquelle. 

Ak. de la cual , ^« laquelle. 

Pluriel féminin. 

iV. las cuales , lesquelles. 

Gr de las cuales , desquelles. 

J>. d las cuales , auxquelles. 

A. las cuales, d las égales 9 lesquelles. 

Ab. de las cuales , desquelles. 

Des pronoms interrogatifi. 

Les pronoms inteirrogalifs sont cieux qui «er-r 
vent à interroger^ ils se déciment sans l'article^ 

Singulier, - 

MjELSculin et féminin. 

N. quién, qtii? 

G. de quién > de qui? 

J). â quién , à qui ? * 

A. quién, d. quién, qui? 

Ab. de quién , de qui ? 

! Voy. la R^gle XJ^U pour le pronom puyo^^af-os^f-cis. 
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PlurîeL 

Masculin et féminin. 

quleoes, eto. ^ etc., ^a«? 

Neutre, 

K. que, q^ue? 

&. de que , dé quoi ? 

P'. & que y â quoi I 

Jâ. que 9 que? 

ui6, dequéf de quoi? 

Z^quelj laquelle y lesquels, lesquelles ^ se 
traduisent par cual , cuales , des deax genres. 

Quel, quelle y quels, quelles ^ se rendent 
par que des deux genres et des deux nombres. 
Kx. Quel livre lis- lu? que libro lees? quelle 
heure est-il ? que hora es ? quels fruits achè- 
terez-vous? quéfrutas comprarâ J^m* ? 

Des pronoms indéfinis. 

Ces pronoms sont ainsi appelés, parce qu'ils 
expriment un objet vague et mdéterminë. Tous 
ceux qu'on range dans celte classe ne sont pas 
de véritables pronoms, mais ils présentent des 
particularités qu'il est essentiel de bien connaître. 
Pei'sonne, ncidie, ninguno. 
Aucun , aucune , ninguno , ninguna. 
Nu], nulle (suivi d'un nom), ninguno ^ nin^^ 

guna* 
Nul ( sans être joint à un nom ) , masculin sin- 
gulier , a le même sens que personne , et st? 
rend par nadie, ninguno. 
Pas un y pas une , ni uno , ni una. 
NI l'un ni l'autre, ni l'une ni l'autre ^ ni uno 
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ni otfv , ni una niotra ; pluriel , ni unoa ni 

otros , ni unas ni otras. 
L'un et J'aulre, uno y otro; fëm. una y otra; 

pluriel, unoa y otros i fém. unasy otros • 
Chaque , cada. 

Chacun , chacune , cada uno , cada una. 
L'un l'autre, unoâ oipo; fém. una do/ra ;plu' 

riel) unosà otros; fëm* unas dotras. 
O'autrui , de otro , de otros; à autrui , 4 otro , 

d qtros ; et si d^autrui est gouverné par un 

substantif , alors il se traduit par ageno y Qge- 

na; agenosy agenas , suivant le genre et le 

nombre du nom auquel il se rapporte. 
Quelqu'un ( quelque personne ) , cilguno. 
Quelqu'un, quelqu'une 5 quelques uns,— runes 

(se rapportant à un nom), olguno^-^a; 

— os — as. 
Quelques ( toujours joint à un nom ) ^ unos , 

unas y algunos , algunas. 
plusieurs, muchosj muchas. 
Quelconque, cualquiera; plar ^ cualesquiera. 
Quiconque, celui qui , ou que , quien , el que, 

aquel que, 
^uelque-que , cualquiera-que ,por masC p 

Quel que, quelle que , queU que, quelleçl ^ g 
que, cualquieraj cualesquierq., ! § i 

Quelque chose que ou qui ^ quoi que ce J^ S 
soit que ou qui , cualquiera cosa que ) § as» 
ou por mas que, izr.c 

Quoi que , signifiant quelque chqse que ,/ ^ S 

' s'exprime par cualquiera cosa que ouf g 
por mas que. , \ . 5L 
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Même , lotîtes les fois qu'il n'est point pris dani 
le sens iiautah ^ se traduit par misjno^ mis^ 
inci'i miamoa , miamas y qui s'accordent en 
genre et en nombre avec le nom ou pronom 
auquel ils se rapportent. 
Même y lorsqu'il a le s^nsi d'ausaiy se rend par 
àun. 

iV. B. Le pronom on se supprime souvent 
en espagnol, et le verbe qui le suit se met alors 
à fa troisième personne du pluriel, et quelque- 
fois à 1» première, mais en gëndralon doit con- 
sulter le sens de la phrase, et remplacer ce 
pronom par le nominatif qui convient le plus 
au verbe : c^est-à^-dire par quelqu'un ^ cptel^ 
quea^una y noua, ils, Vhomme^ les hommes'^ 
et lorsqu'aucun des nominatifs ci-dessus ne 
pourrait convenir au sens de la phrase^ alors 
il faudra traduire on par ae^ et mettre le verbe 
à la troisième personne da singulier. Ex. On 
dit, ae dice; oh assure que.,..., ae aaegura 

9^ .. ' 

Un tel et un tel, une telle et une telle y se 

traduisent '^^rfulano y zutanOf — a,— ^a. 

Obaerpationa êur léa pronoms indéfinis, 

Règle XLI V.^-^jiucun et peraonne , da ns 
les phrases inlerrogatives, ou qui expriment 
un doute , ne prennent point de négation en 
français j et alors ils doivent s'exprimer en es- 
pagnol par unOy alguno. De tous ceux qui con^ 
naissent le^ motifs de ma Conduite, y en a-t-il 
aucun qui Tait blâmée? de toUoa loa que co^ 
ttocén loa motivoa de mia accionea i hay acaao 



( 78 ) 

UNO 5 6 ALGUNO que las haya condenado ? Je 
doute qu'rtwc/YAz l'ait blâmée, dudoqiie ALGUNO 
las haya condenado» 

RÈGLE X|^.V« — Nul y nuZfe (adjectif) pour 
signifier qu'une chose n'est d'aucune valeur, se 
traduit par nulo ^.nula , nulos ^ nulas , suivant 
le genre et le nombre du substantif auquel il 
se rapporte. Ex* Ces procédures ont été décla- 
rées nulles 9 esios autos han sida declarados^ 
nulos. 

RÈGLE XLVL — jo Personne^ lorsqu'il 
équivaut à quelqu'tui, et n'est point précédé 
d'une négation, doit se traduire pai* fl/^/^o- 
ou oiro, Kx. Je doute que personne soit aussi 
savantque lui, dudo que AXJ&vso seatansabio^ 
cofno él^ ou que OTRO sea y etc. 

20 Lorsque ce pronom est enaployé sans né* 
galion dans le &^ns de qui que ce soiton tout 
autre , il se rend par eualquiera ou ctuUqieier 
oiro» Ex. Cet einptoi lui convient n*îeux qu'à 
personne, este empleo leoonpiene mejorqu»: 

à CUAtQTJIER OTRO., 

KÈGLE XLVJI." — Qui que ve soit\ précédé 
ou suivi d'une négation , signifie person^ve^tl 
se traduit par ninguno oii nadie; et quoique 
ce soit ^ aussi accompagné d'une négation, signi- 
fie rien y et doit se traduire par nada* ExiÇ^r 
que ce soit ne m'a parlé mal de vous / KABiE 
me hahlado mal de f^m. Quelque ;'sSflfé' 
qu'on ait 5 on ne peut, î^tls appiîéa'ridWie*c<îbîl 
1er en quoi que ce soit, por maè^itigenio' qût' 
uno ienga , en N AD A puède Bohi^esali^ sintipli^ 
cacion. ^ - - ''''■ -^ 
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IIëgle XLVIII. — ^En espagnol , les pronoms 
Buivans : personne ^ aucun , nul , pas un ^ ni 
runy ni l'autre , rien $ nadie^ ningunoj ni 
uno y niunoniotro^ nada^ demandent que 
le verbe soît précëdé d^une uégalion, lorsqu'ils 
sont placés après lui ; mais cette négation se 
supprime lorsqu'ils le précèdent. Ex. Il ne peut 
exceller en rien , en nada puede sobresalir , 
6 NO puede sobresalir en nada. 

N. B. L'adverbe ^a/no^ , jamais, suit la 
même règle. 



CHAPITRE VI. 

I>ES V£RBES, 

Le verb<5 est cette partie du discours qui est 
essentiellement le lien de nos pensées , l'àme de 
toutes nos expressions, et qui seule a lapro^ 
Jpiîëlé de marquer le rapport qu'elles ont au pré- 
sent, au passé et au futur. Sa fonction est d'ex« 
primer desaclions , despassionset des situations. 

Nous distinguerons six classes de verbes, sa- 
voir : le verbe actif y le verbe passifs le verbe 
neutre, le verbe réfléchi ,\e yevhe réciproque y 
et le verbe uniper^onneL 

Le verbe actif esi celui dont le régime est di- 
rect, ou celui après lequel on peut mettre quel-- 
qu*un j quelque chose , alguno , alguna rosa. 
Amar, aimer, est un verbe ctct[f\ parce qu'on 
peut dire, amar à alguno y aimer quelqu'un; 
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amar la virtud , aimer la verCu , et que dans 
ces deuK phrases le rëgime est direct* Buscar, 
CHERCHER , est aussi verbe actifs parce qu^on 
peut dire buscar â algunoj huscar alguna cC" 
*rt,chercherquelqu'un, chercher quelquechose. 

Le verbe passif est celui qui se forme de 
Vactifj qui prend le régime direct pour en faire 
son sujet , et est toujours suivi d'une de ces pré- 
positions POR ou DE, par ou de; comme : et 
hombre pirtuoso es amado DE iodos , l'homme 
vertueux est aimé de tout le monde. 

Le verbe neutre est celui après lequel on ne 
peut mettre ni quelqu'un , ni quelque chose ; 
alguno^ alguna casa. ExisUrj dormir ^exis" 
ter, dormir, sont des verbes neutres , parce 
qu'on ne saurait dire : dormir â algUTiOj dor'- 
mir alguna casa , dormir quelqu'un , dormir 
quelque chose» 

Le verbe réfléchi est celui dont le sujet et le 
i'égime sont de la même personne , ou , ce qui 
revient au même , celui qui se conjugue avec 
deux pronoms de la même personne ,. expri- 
més ou sous-êntendus. Arrepentirse , se repen- 
tir , est un verbe réfléchi , parce que pour le con- 
juguer on doit faire usage de deux pronon^s , et 
dire : YO me arrepiento, TU TE arrepiente^, 
EL SE arrepiente j etc. ou me arrepiento y TE 
àrrepientesy SB arrepiente ^ etc. ( et alors j'o, 
tûj eV, sont sous-entendus), je me repens, tu 
te repens , il se repent , etc. 

Le verbe réciproque * est celui qui exprime 
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* Pour que le verbe exprime clairement In réciprocitc^ , 
il est sQuyent nécessaire ay ajouter les mots suiyans : uiia 
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Inaction de plusieurs sujets qui agissent les uns 
sur ]çs autres* EIx. Ijoa perdaderos amigoa de- 
ben ajnaraey aervirse unoa à otroa y les vrais 
amis doivent s'aimer et se rendre service. 

Le verbe uniperaonnel est celui qui ne s'em-* 
ploie dans tous les tems qu'à la troisième per- 
sonne du singulier. Tronar , tonner , est un 
verbe nnipersonnel , parce qu'il n'a dans chaque 
tems qne la troisième personne. On dit true^ 
na y tronaba , tronô , tronarâ , etc. , Il tonne , 
il tonnait , il tonna , il tonnera ; mais on ne sau- 
rait dire : je tonne , tu tonnes ^ nous tonnons ^ 
à moins que ce ne soit dans un sens figuré. 

Les ver Des peuvent être r^ig'i^Zier», irréguliera 
ou défhclifa. 

Les verbes réguUera sont , dans la langue 
espagnole, ceux dont les lettres radicales sont 
toujours les (nêmes , et dont les terminaisons 
sont dans tous les tems conformes à celles du 
verbe qui leur sert de modèle. 

Nous appelons irréguliera ceux qui varient 
dans les lettres radicales, ou auxquels les ter- 
minaisons du verbe qui leur sert de modèle ne 
conviennent pas dans tous les tems. 

iV. B. On entend par leUrea radicaleace\[es 
qui précèdent la terminaison de l'infinitif. On 
ne compte en espagnol que trois conjugaisons. 

A otro, muiuamente ; d porfia , l'un l'aatre , mutueUe- 
ment , à l'enyi. Dans cette phrase : Ciceron y Antonio no. 
€eêaban- de alabarse uno d otro , Gicëron et Antoine ne 
eefsaient de se louer l'un l'autre , si l'on ne met pas uno 
d otro , il y aura une équivoque qui laÎMcra douter de la 
réciprocité de Faction. 

4^ 
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La première a rinfinilif lermîtté en ar^ con^me 
amar, aimer ; la secoiidé l'a eh er comme te^ 
mer , craradre •, la troisième l'a en ir j;-cbmme 
subir, monter. Dans ces verbes, loatlp^ies let- 
tres qui précèdent ar , eret ir, c'est-â-dîre'tt./n, 
tem et sub , sont radicales, et celles cfuî^Jés^i^ 
vent dans tous lesteras, ain^ que da(is^tbuf(ss 
les personnes , forment lesUnrmTnaisptttfJ' ' 

IVous appelons enfin verbes défecltfi. ceux 
auxquels il manque certains lems, ou ^rtaî- 
nes personnes que TusageTi^adraet poîrit. ' ' , ' 

Il y a en ouli*e dés verbes auxiliaires , ainsi 
appeîés parce qu'ils servent à conjuguer les au- 
tres. La larfgde ospagnùle en fcoiûpte quatre , 
savoir : haber qI tener, avoir; ser^l eslar y 
êlre. • ' 

Des conjuMciisons. 

Conjuguer un verb^, c'est en assembler ou 
réciter toutes les terminaisons , comme amo , 
amà5,a/na, etc., j'aime, tu aimes, ilaime„elCk; 
amaba , amabas , amaba, eic. , j'aîmiiis, to, 
aimais , il aimait , etc. 

Ces difTérentes terminaisons forment des mo^ 
des , des iemsy des nombres et des personnes. 

Des modes. 

Les modes sont les différentes manières d'era»- 
ployer le verbe. Il y en a cinq , V infinitif \ Vin- 
dicatif , le conditionnel y V impératif et le sub- 
jonctif, 

Uinfinitif e'xpvlme indéfiniment, et d'une 
manière générale, l'action ou Tétatque désigne 
le verbe auquel ce mode appartient, L^infinitif 
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ft^est par conséquent susceptible nî de nombre^ 
ni de personnes , comme a rnar, temer^ subir j 
aimer, craindre, monter. 

la indicatif iik^\({\\e et manifeste d'une ma^- 
nière directe et absolue ce qu'on affirme d'une 
personne ou d^ane chose , comme amo^ temo 
cU Dio8 que me CRlo^y cuyajuaticia reoom- 
FENSARÂ â Los buenosjy CASTiGARAa los ma" 
los; fainte et je crains le Dieu qui m'a créé y 
et dont la justice récompensera les bons et pu* 
nira les méchans. 

Le conditionnel est la manière d'exprimer 
l'affirmation avec dépendance d'une condition , 
comme yo leeria, situi^iera libros , je lirais^ 
si j'avais des livres 5 yo HUBIER A escrito una 
car ta antes de coMer, si no hubiese ienido la 
insita delsenor conde de Floridablanca , 'f au- 
rais écrit une lettre avant de dîner , si je n'avais 
pas eu la visite du comie de Floridablanca. 

Li" impératifetf rime l'action de commander, 
de prier et<l'exhorler. Ce mode n'a qu'un tems 
qui marque le présent par rapport à l'action de 
coa^mander, et le futur par rapport à la chose 
commandée , comme D\m.e èse UbrOy donne- 
moi ce livre. Venid manana ^ venez demain. 
HAga mje Vnuelfapordc.^ FAiTES-moile plai- 
sir de... Ce tems n'a point de première per- 
sonne au singulier, parce qu'on ne se com- 
mande pas h soi-même 5 mais il l'a au pluriel, 
parce qu'alors c'est plutôt aux autres qu'à soi 
^ue l'on s'iadresse. 

Le subjonctif e&l un mode qui , pour former 
on sens complet , demande à être préct^déd'ua 
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aalre verbe exprimé ou sous-entendu, cinqilel 
il dépend. Il eu dépend en ce qu'avec lui il 
forme un sens y et que sans lui il n^en formerait 
pas. Ces mots : quUieraqtAe uinieseyje voudrais 
qu*Il vint , forment un sens complet ; et ceux-ci^ 
que xnnieae y qu'il vint , seuls et détachés , n'en 
formeraient aucun. Le fameux quHl mourût 
de Corneille , est un subjonctif dont on supplée 
le verbe corrélatif, parce qu'il «e trouve dans 
le même vers. « Seul contre trob, que vouliez- 
vous qu'il fît? — Qu'il mourût. » Que queriats 
que'hiciera solo contra ire»? — Que muriese* 
Queriay je voulais, est supprimé devant que 
muriese , qu'il mourût , et on le supplée» 

Des tem^. 

Nous nous attacherons, dans la division des 
tems f il la marche reçue par les grammairiens 
les plus estimés et tes plus suivis ^ et afin d'a- 
planir les difficultés trop sérieuses qu'offrent les 
trois futurs et les trois conditionnels des verbes 
espagnols, nous avons cru devoir nous écarter» 
du plan qu'a suivi l'Académie de Madri^ Il 
peut être excellent pour les Espagnols qui joi- 
gnent i l'étude de la grammaire une pratique 
constante : mais nous écrivons pour les étran- 
gers, et il est pour eux infiniment trop confus ; 
il s'écarte trop de celui qui est adopté dans les 
autres langues, et les règles ne sont pas assers 
détaillées. Au lieu donc de renfermer les deux 
futurs conjonctifs, les deuxième et troisième 
conditionnels dans le subjonctif, nous placei*ons 
les deux futurs dans l'indicatif, nous ferons uo 
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mode du conditionnel qui aura trots termtnaf* 
sons, et le subjonctif aura les tems qu'il a 
d'ordinaire dans toutes les langues. Cet ordre 
nous a paru le plus propre à faire bien sentîi* 
les rapports qui existent entre la langue espa- 
gnole et la langue française. 

Des iema de Vinfinilif. 

Les tems de l'infinitif sont le prés^t ^ le 
prétérit j le gérondif et le participe. 

Le présent de Tinfinilif marque toujours un 
présent relatif au verbe qui précède, comme 
le 'veo correr, je le vois courir ; le oi cantar j 
je l'entendis chanter ^ leveré bailary je le ver* 
rai danser. 

Le prétérit au contraire marque un passé 
i*elatif au verbe qui précède , comme çreia ha" 
'berle visio , je croyais l'avoir vu. 

Le gérondif désigne, i? l'état du sujet, In rai- 
son ou le fondement de l'action, comme dans ces 
phrases : canta durmibndo , il chante en dor« 
maniiel emperador de Alemania^ TBMiENDO 
que lapaz no duraae mucho tiempo , licencia 
tnuy pocaa tropas^ l'empereur d*Allemagne , 
craignant que la paix ne durât pas longtems , 
•ne licencia que très- peu de troupes. Dans le pre- 
mier exemple, durmiendo marque l'état du 
sujet 3 et dans le second, temiendo exprime la 
•raison ou le fondement de l'action de ^empereur. 

2" Il marque une manière ou un moyen de 
parvenir à une fin , et alors il est presque tou- 
jours précédé de la préposition en^ en. Ex. iVb^ 
eêpere el Iwinbrt serjamds feliz ES dbjAh- 



Expeler, chasser, 
Expresar, exprimer, 
Sxtinguir, éteindre, 
Fijar, fixer, 
Hartar , rassasier ^ 
Incluir^ renfermer , 
lacurrir , encourir ,, 
Insertar 9 insérer. 
Invertir, transposer,'^ 
Injerir» enter, 
JuntaiT f joindre , 
Maldecir^ maudire, 
Hanifestar, manifes-^ 

ter, 
Marchitar, flétrir, 
Omittr, omettre, 
Oprimîr, opprimer, 
Perfecçionar , pei^fec- 

tiontier , 
Prender, saisir , arré^ 

ter, 
Prescribir, prescrire, 
Proveer^ pourvoir, 
Recluîr, renfermer. 
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Part, régui. 

expelido , 
expresado , 
extingaido, 
fijado, 
bartado , 
ioclaido, 
incurrido , 
iiisertado ^ 
invertido ,. 
iQJerido , 
juntado, 
maldecîdo , 



i^ 



peut 

expuLso. 

expceto^ 

extiato^ 

fijo. 

harko. 

iocluso^ 

incurso. 

ioserto. 

ioverso* 

iojerto, 

junto. 

maldito. 



manîfestado , manîfiesto^ 
marcbitado , marcbito- 
omitîdo, omiso. 

oprimido^ opreso. 

perfeccionadOfperfecto^ 



prendido , 
prescrîbîda , 
proyeido , 
recluîdo , 
rompido 5 



pre»o. 

présenta. 

provîsto* 

recluso. 

roto. 



9ueho» 
•upre&o. 



Romper y rompre , 
Soïtar, i délier , mettre ,,. 

en liberté, igoltado, 
S uprimiff ^ supprimer, suprimtdo , 

Il y a d'autres participes dont la terminai* 
son est passive et la signification actîve l tels 
sont ceux qui suivent. 

Acostuinbrado 9 celui qui a coutume, 
Âgradecido 5 reconnaissant. 

Atrerido, hardL 



Bien cenado, 
Bien comîdo , 
Bien hablado^ 
Callado, 
Gansado , 
Comedido , 
Desesperado , 
Disimulado ^ 
Entendido , 
Esforzado, . 
FîngtdOy 
Leido, 
Medido^ 
Mirado^ 
Moderado ^ 
Negado , 
Ocasionado , 
Osado , 
Parado , 
Parecîdo , 
Partido ^ 

Pansado , 
Porfiado , 
Preciado , 
Precavîdo , 
Presumido> 
Recatado , 
Sabido , 
Saoudien) , 

Sentîdo , 
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celui qui a bien souper 
celui qui a bien diné* 
celui qui parle bien, 
discret. 

ennuyeux, fatigant, 
prudent, mesuré. * 
désespéré. * 
dissimulé. * 
entendu* , intelligent, 
brave, audacieux, 
dissimulé , trompeur. ' 
celui qui a beaucoup la, instruit, 
mesuré, circonspect, 
circonspect , prudent, 
modéré. 

dénué d* intelligence, 
querelleur , difficile à vivre, 
osé, audacieux, 
lent , tardif, 
ressemblant. 

libéral , celui qui fait part de ce 

qu'il ff. 
posé , qui agit posément, 
'obstiné, opiniâtre, 
vain, présomptueux, 
qui a de la précaution, 
présomptueux, 
avisé, prudent .^ 
savant. 

intraitable', qui repousse l'in- 

jure, 
susceptible, sensible. 



* On Toit qu'en français plusieurs participes ont , comme 
en espagnol , la terminaison passiTe et les deux significu- 
lions «clive et passiye. 
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Stifrido , ce! ut if ai souffre avec patience. 

Trascendido , pénétrant , qui a de la pénétration^ 
Valido , qui est en faveur. 

Tous ces participes ont aussi la signifîcalion 
passive, et c'est le sens de la phrase qui fait 
reconnaître laquelle il faut adopter des deui^ 
significations. Onvoit^ par exemple^ que dans 
ces expressions, Jiombre leido , muger leidaj 
libro leido > caria leida ^ les participes leidoi^ 
leida^ ont la signification active^ quand ils se 
rapportent à homhre et à rnuger 5 et passive ^ 
quand ils se rapportent à libro et à caria. De 
même , si je dis : Pedro es un hotnbre canêodo , 
et Pedro estil cansado de irabdjar y on voit 
par l'emploi diftei'ent des deux verbes es^ esta 
( Voyez sur ces deux verbes la Règle Lix ) , 
que la première de ces phrases signifie , Pierre 
est un honn2îej^^a7z^> et la seconde, Pierre 
e^ fatigué de travailler. 

î)es iems de Vindicatif 

Les Espagnols comptent huit lems dans 
l'indicatif, qui sont s \q présent ^ V imparfait^ le 
prétérit défini y \q prétérit indéfini , le prétérit 
antérieur y leplusqueparfait , le futur absolu^ 
et \e futur antérieur. Nous placerons à côté de 
ces deux futurs le futur conjonctif simple ^ 
et \e futur conjonctif composé ( quoiqu'il pa- 
raissent devoir apjparienir au subjonctif) , afin 
de les mieux comparer ensemble , et de mieux 
faire sentir la difiîérence qui existe entre eux. 
Celte marche donnera dix tems à Tindicalif. ' '■ 
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Le présent marque qu'une chose est ou s(i 
fait au moment où Ton parle , comoie : aoy^ je 
suis; amo , j'aime ^ suboy je monte. 

Uimparfait marque le passé avec rapport 
au présent^ et fait comialtre qu'une chose était 
présente dans un tems passé , comme yo es-* 
cribia^ ou esêaba escribiendo cuando mi lier^ 
fnano Uego^ j'écrivais quand mon frère arriva. 

L'imparfait sert «ussi à marquer des actions 
habituelles ou siouvent réitérées dans un tems 
passé; comme j^o îha â la comedia elahopa* 
sado dos peces cada stmana, j'allais l'an der-* 
nier à la comédie deux fois par semaine. 

Il sert encore à exprimer les qualités, soit 
bonnes , soit mauvaises , des hommes qui ne 
ftont plus, comme s Néron era un tirano, Néron 
était un tyran ; Enrique cuarto era un rey 
bénéfice ,Sienv\ quatre était un roi bienfesant. 

Le prétérit peut marquer, soit d'une ma- 
nière précise, «oit seulement d-une manière 
irague et indéterminée^ qu'une chose a été faite. 
Delà naissent deux ^vé{é\ï\si\e prétérit défini el 
le prétérit indéfini* he prétérit défini marque 
une chose faite dans un tems dont il ne reste 
plus rien, comme : escribi ayer^ j'écrivis hier ^ 
comi et lunes idtimo-en cai*a del sehor Pitt , 
je dinai lundi dernier cl^2 monsieur Pitt. 

Ije prétérit in^défini marque une chose faite, 
ou dans un tem3 Résigné d'une eianière indé- 
terminée y OU dans un tems passé ^ mais dont il 
reste encore quelque chose, comme : la muerte 
de tu h^rmano mç lia afligido mucho^ la mort 
de ton frère m'a beaucoup affligé^ he recibido 
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ê3ùd sentana muàhisimas visitas , )'aî reçu Cettcf 
semaine lieaucoap de visîles. 

Ces deux prétérits ne pouvant s'employei' 
indifféremment Tun pour l'autre , il est essen- 
tiel de bien sentir k différence qui existe eulref 
eux. Pour que Ton puisse se servir du prétérit 
défini ^ il faut que le tems écoulé dont on 
parle soit au moins un jour entier, coiuxxiQifut 
ayer à la comedia , je fus hier à la comédie ;, 
vial rey la sentana pasada ^ je vis le roi Ist 
semaine dernière. On ne saurait donc dire : es^ 
tudié eatu mahana / escrihi hoy^ esta seiruiftaj 
este mes , este ano, etc. , j'étudiai ce matin^ 
j'écrivis aujourd'hui, cette semaine, ce mois, 
cette année, etc., parce que le matin, la jour- 
née, la semaine^ le mois^ l'année nfe sont pa^ 
tout-h-faît écoulés. An contraire^ pour qu'on 
puisse faire usage du prétérit indéfini , il faut 
qu'il reste encore quelque partie du tems passé 
dont on parle , comme : hè visto esta mahana 
al priiner pintor del rey de Espaha^ j'ai vu 
ce matin le premier peintre du roi d'Espagne j 
henios visto grandes euéntos en este sigloj 
nous avons vu de grands évènemens dans ce 
siècle. 

En français , on se sert bien plus souvent du 
prétérit indéfini que du prétérit défini ; eii es-* 
pagnoly au contrait^ ^ on se sert presque ton- 
jours du prétérit défini^ et rarement du pré^^ 
térit indéfini. 

11 y a encore un autre prétérit que Pon ap- 
pelle prétérit antérieur y parce qu'il exprime 
une chose passée avant une autre dam un temc» 
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passé , comme : despues que hube pisto al rey , 
sali de Madrid^ quand j'eus vu le roi, je sortis 
de Madrid»— ^Ce prétérit ne s'emploie qu'avec 
les adverbes de lems^ despues que^ luego que, 
çtsiqucj cuando. 

. Ijr plusqueparfait est composé de deux pas- 
sés; il marque une chose non seulement comme 
pas2»ée en soi, mais aussi comme passéeà l'égard 
d*une autre chose qui est aussi passée, comme 
yo habia y a cenado cuando entré y j'avais 
déjà soupe quand il entra. 

iV. B» ^Les futurs, ainsi que les tems du 
conditionnel, o(!î*ant aux étrangers des difficuU 
lés assez sérieuses, il est nécessaire de donner aux 
règles suivantes une attention particulière» 

Desfuturs^ 

Il y a dans la langue espagnole quatre fu-» 
turs : le futur simple on absolu ; le futur com- 
posé ou antérieur; le futur conjonctif simple, 
et le futur conjonctif composé* 

Le futur absolu marque qu'une chose sera ou 
se fera dans un tems qui n^st pas encore, 
comme : si , amaré siempre al Dios que me 
cri6y otriy j'aimerai toujours le Dieu qui m'a 
cré^. 

. JV. J5* Ce futur ^ à la seconde personne, a 
souvent la signification de V impératif comme: 
amards à Dios de todù tu corazon, tu ai- 
meras Dieu de tout ton cœur; no robaràsy 
lu ae voleras point; c'est*à-dire , aime Dieu 
4e tout ton coejur ; ne. vole point. 

Ijq futur antérieur marque l'a venir avec rap- 



(9*) 

port nu passe , fesant connaiU*e que dans ie 
tems qu'une chose arrivera , une autre sera 
passée , comme habré acabado mi carta , 
cuando talé talcosa suceda^ j'aurai fini ma 
lettre quand telle ou telle autre .chose arrivera. 

Ces deux futurs dilFbrent, en ce que dans le 
futur absolu l'époque peut être ou ne pu 
être déterminiée^ comme iré^ ou iré manana i^ 
Briatoly j'irai, ou j'ii?ai demain à Bristol* Au 
contraire, dan» le futur antérieur j l'époque 
est nécessairement déterminée, comme havre 
comido cuando V^rnUlegue , j^aurai diné quand 
vous arriverez, 

he futur con^onctiff que nous appelons 
ainsi 9 parce qa'il est toujours joint à une con- 
jonction^ ou à up adverse, ou à un pronom 
qui le régit , sert à marquer une action future 
toujours exprimée en* français par le présent de 
l'indicatif lorsque le yerbe est précédé de la 
conjonction «f, quelquefois par le présent du 
subjonctif lorsque le verbe est précédé d*une 
conjonction qui le régit à ce mode, et souvent 
.enfin par le futur absolu ou antérieur. 

Règle» sur Verriploi du futur conjqnçtiff . 

RÈGLE XLIX. — On emploie le futur con- 
jpnctif lorsque le v>erbe est régi par l-a conjonc- 
tion si, et que la phrase exprime une actron 
future, comme : no te digo que pitms^ ni qu^ 
muerai :. i>ive , si pldibres , y muere , si nq 
PUDIEHBS mas^ Je ne te dis pas de vivre ou de 
mourir : vis, situ peux ^ meurs, si lu ne peux 
mieuxifiirèw. 
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R^I^E L.-r^On se sert indifféremment du 
pressent et du fulur du subjonctif toutes les foi$ 
que le Terbe est précédé d'uz^ de ces pronoois 
élque, etc. ^ el qipe^ los que , laqfMe ; las que ; 
lo que y etc. 'y ou de Vaid}ect\ï cuanto, ^a, -^ 
oa ,' as y employé daus le sens de todo lo que ^ 
toda la que, todos lo^que , todas las que ; 
de quien (pronoai relatif), lorsqu'il s'em- 
ploie dans le sens d'un des prpnonis ci-des- 
sus él que, los que 9 etc., et enfin lorsque le 
yerbe est régi par les adverbes cuando, quand ; 
TnientraSf pçûdant que; /2^^^o que^ dès que , 
si ces pronoms , cet adjectif, el ces adverbes 
sont eux-mêmes précédés d'un autre, verbe 
exprimant une action , que le reste de la 
phrase fait dépendre du choix ou du hasard , 
comme , elige^ pues^ de estos dos partidos EL 
QUB mas te ageauâRE , choisis doue de ces 
deux partis celui qui te conviendra le plus.—? 
Tenemos ya deferminado hacer en obsequio 

SUyo TODO LO QUE ALCANZAREN nueHros 

fuerzas , nous avons résolu de faire en sa tar 
veur tout ce qui nous sera possible.tr— «So/o j?o- 
dràn ser delincuentes Los que d^^osotros nos 
JUZGARJSN delincuentes , ceux-là seuiemeut; 
pourront être coupables , qui , parmi vous ^ 
nous regarderont comme coupables. — Manda 

LOQUBGU&TARES œnueva dnuestro buen 

amigo mifino afecto^ y â eu ANTOS se acor- 
PAREN de mij diras de mi parie todo LO QUJ$ 
QUisiEREs^ ordonne ce qui te plaira..., renou^ 
Telle l'expression de mon entier attachement à 
notre bon ami^ et dis pour moi ce que tu c^'oir^ 
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convenable à tous ceux qui se souviendront de 
moi, Padre de Isla. i^m. leerâ este libro , 
CUANDO QUisiERE. Vous lirez ce livre quand 
il vous plâir^ Vous obtiendrez le pardon àk» 
que vous l'aurez demandé, lograrâ V^m. el 
perdon , luego que le HUBIERE soUcitado 9 ou 
le HAYA soUcitado. 

Le tems composé du futur conjonctif suit 
les mêmes règles. 

N. B. Après la conjonction si, le verbe qui 
exprime une action future se met toujours, en 
français, au présent de l'indicatif j mais en es- 
pagnol il se met fréquemment au futur con^. 
jonctif. 

Du conditionnels 

Ce mode a , dans la langue espagnole , trois 
tems simples el trois tems composés, dont les 
tei*minaisons sont en r/a, ra et se. Nous ap* 
pellerons les trois premiers, conditionnels pré- 
sens , et les (rois autres , conditionnels passés. 

Le conditionnel présent marque qu'une 
chose serait ou se ferait dans le tems présent, 
moyennant certaines conditions, comme yo 
LEÊRIA , si iupiera ou tupiese libres , je lirais 
si l'avais des livres. 

Le conditionnel passé marque qu'une chose 
aurait été dans un tems passé moyennant 
cerlmines conditions, comme : HUBIERA ido 
ayer à la eomedià , si hubiese estcf^do buenOf 
j'aurais été hier à la comédie, si je m'étais bien 
pprté. 
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Règles sur Vemploidestems du condiiionneL 

Begijs LI. — Le premier conditionne], dont 
la terminaison est ria , peut s'employer (oaies 
les fois que le verbe n'est régi par aucune con- 
jonction , ce qui a lieu dans un des membres 
de toutes les propositions conditionnelles 
.€omme: leeria todo eldia^ si nd existencia 
no dependiera ou dependiese de mi trabajo , 
je lirais tout le jour , si mon existence ne dé- 
pendait pas de mon travail. El numéro de los 
pobres tio SERIA tan grande^ sifueraoxxfuese 
menor el de los avàros , le nombre des pauvres 
ne serait pas aussi grand , si celui des avares 
^tait moins considérable. 

On emploie aussi le premier conditionnel 
après les verbes qui marquent promesse ou af- 
firmation. Ex. Il promit ^ il assura , il jura 
qu'il le ferait^ prometiôy asegurô ^ jurô que 
lo harîa* 

RÈGLE LIL-^Le second conditionnel 9 dont 
la terminaison est ra, et ïe troisième qui se ter- 
mine en se , s'emploient toutes les fois que le 
verbe est régi par une conjonction condition- 
nelle 9 comme : si, sine j aunque , bien que , 
dado que, etc. , ou par une interjection expri- 
mant un désir : Ex. Si hubiera,ou hubiesb 
buenafe , s'il y avait de la bonne foi. Aunque 
HUBIERA, ou HUBi'ESE/7ajs^ quatid même la 
paix aurait lieu. Ojald fuera ou fuesb cierto ! 
plût à Dieu que cela fiit certain I Si , dans le 
second membre de ces phrases, il se trouve un 
autre cimdi(ionnely il raiit faire usage du prc- 

5 
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mier, comme: d hubiera ou hubiese buena 
fe^ SERIA mayorla solide z de los contratos , 
s'il y avait de la bonhe-tbi , on pourrait comp- 
ter davantage sur les conventions. 

RÈGLE LUI. — Le second conditionnel s'em- 
ploie avec élégance après les pronoms iiilerix)- 
gali&, lorsqu'on s'en sert avec exclamation, ou 
pour exprimer de la surprise. Ex. [ Quién lo 
CREYEEA! quién lo IMAGINARA I Qui le croi- 
rait ! qui l'imaginerait ! Sin el auxilio de la 
escritura , ôrgano de todas las ciencias / que 
HUBIERA en el mundo sino ignorancia ? Saus 
le secours de l'écriture, organe de toutes les 
sciences y qu'y aurait-il dans le monde , sinon de 
l'ignorance? 

RÈGLE LIV. — On fait usage du second ou 
du troi^ièmç conditionnel après cuandoj quand, 
et après les pronoms el que , los que , la que^ 
etc. , et après cuanto ^^aj-osy-as (mentionnes 
à la règle L en parlant du futur conjonctif.), 
lorsqu'ils sont eux-mêmes précédés d'un verbe 
qui exprime une action que le reste de là phi-ase 
fait dépendre du choix ou du hasard , comme : 
le dije que tomase en mi huer ta todo lo que, 
ou CUANTO QUisiERA , jc lui dis de prendre 
dans mon jaixlin tout ce qu'il voudrait. Pro^ 
metiô darme EL dinero QUE yo necesitara 
ou NEC;ssiTASE , il promit de me donner l'ar- 
gent dont j'aurais besoin. ^ 

RÈGLE LV. — Lorsqu'une phrase condition- 
nelle ne commence pas par une conjonction ^ 
Celle que si^ aunque^ luego que, etc., on 
jp^^t faire u^age du premier ou du second con^ 



( 99 ) 

^ilionnel , et dire : fortuna SERiA ou FUERA 
tiue Uovieae ; bueno SERIA ou fuera que lo 
mandaaen. GRAM. DE l'Académ» Mais alors 
s'il se trouve un autre conditionnel dans le se-> 
cond membre de la phrase , celui-ci doit pren- 
dre la troisième terminaison , comme dans les 
exemples ci-dessus. Il est même nécessaire d'ob- 
server qu'en général lorsqu'une phrase com* 
mence par le secçnd conditionnel ^ et que le 
premier ne saurait convenir au second mem- 
bre ^^ il faut avoir recours au troisième ^ et ne 

* Qaoiqae la Règle LY soit extraite et fidèlement tra- 
duite de la Grammaire de F Académie espagnole , nous 
croyons qu'elle pourrait induire en erreur^ si nous ne lui 
donnions un peu plus de clarté. Nous observons donc, 
1** c|u'ane phrase conditionnelle doit renfermer deux pro- 
positions: l'une principale, et l'autre subordonnée.. On 
appelle proposition principale celle après laquelle on place 
la cx>n jonction y et proposition subordonnée celle qu'on 
place après la conjonction. Chacune de ces propositions 
peut renfermer plusieurs membres. Dans cette phrase : séria 
recompensado , si fuera diligente ^ il serait récompensé, s'il 
était oilig^t; Userait récompensé est la proposition subor- 
donnée. jOans^celle qui suit : séria recompensado y iodes 
le estimarian , si estudiara con mas atencion y fuera mas 
Gfkante de ta i^erdad, il serait récompense , et tout le 
inonde l'estimerait, s'il étudiait avec plus d'attention et s'il 
était plqs ami de la vérité ; chacune de ces propositions 
rniferme detix membres : 2.'^ que l'Académie , en parlant 
do second membre , entend toute la proposition subordon- 
. née f car si elle contient plusieurs membres , le même con- 
ditionnel doit s'employer dans chacun d'eux : il en est 
ainsi de la proposition principale , comme on le voit dans 
l'exemple rapporté à la Rèçlc LV, obli^ado me viera , etc^ 
dont la première proposition se termine à ces mots à sus 
elepodas clàusulas , et la seconde commence à si los nue^ 
pas progresos. Dans les deux membres de la proposition 

£rincipale, les verbes sont au second conditionnel , et dans 
i proposition subordonnée ils sont au troisième. 
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pas répéter le secoud ; si, au contraire , elle 
commence par le troisième ^ il faut^ au lieu de 
le i^péler dans le second membre, se servir du 
second y comme oUigado me vibra yo sin 
duda à enmudecer, à me contentara con 
ser el débil eco de sus elepaxlas clàuaulas^ ai loe 
nuepos progresos de la Academ,ia no abrie* 
SBN nuepo campo de asuntos al ingenio , no 
•OFRECIESEN d Ui elocuencia nueuas mieees, 
etc. , je me verrais sans doute forcé de garder 
le silence^ ou je me conlenlerais*d'é1re le fai- 
ble écho de ses discours éloquens , si les nou^ 
veaux progrès de l'Académie n'ouvraient au 
génie de nouveaux sujets, s'ils n'offraient à 
l'éloquence de nouvelles moissons, etc. 

iV. B» i"* Toules les fois que le condition-^ 
nel s'exprime k l'aide de la conjonction si, le 
verbe qu'elle régit est et doit Être en français à 
riraparfait de l'indicalif^ et cet imparfait se tra- 
duit toujours en espagnol par le second ou le 
troisième condilionnel (suivant les règles ci- 
dessus)^lorsque laconj onction exprime une con« 
dition future; si au contraii^e elle en exprime 
une déjà passée , le verbe se met en espagnol au 
même tems qu'en français. Ex. Si yovxTEBA 
rico socorreria â los pabres, si j'étais riche, 
je secourrais les pauvres ; si él era pohre el 
anopasado , no era culpa mia^ s'il était pau- 
vre l'an dernier, ce n'était pas ma faute. 

N. jB, 29 On doit voir par les règles et les 
exemples ci-dcÉ^sus, que Je second conditionnel 
s'emploie fréquemment pour tenir lieu du pre- 
mier et du troisième : en effet on peut dire in- 



diffi?reHiment : eltiempovvDifmkovL podria ser 
rnejor ; Jiice que VINIERA ou VINIESE. tVfais il 
n'en est pas akisi du premier et du troisième : 
ils sont tellement opposés , que l'un ne peut 
s'employer pour l^autrc. En consëquenee, pour 
rendre cette phrase i je voudrais aller à Sëville , 
on dira Wen : ya QUERRîa ir d Setnila^ mais 
non pas : yo quisiese ir d Sevilla. 

Le& cfoiKlilionneU j^^s suivent les mêmes 
règles que les conditiouùels présens *, et quoique 
le verbe régi par la cohjdnctîon sia^ trouve eu 
français au plusqueparfaitde Pindîcatîf, il doit 
se mettre en espagnol au second ou au troi-» 
sième conditionnel passé. Ex. Si lo hubiera 
ou HUBIESB aabido ^ si je l'avais su. 

Emploi de F impératif. 

RÈOLS LVI."*-*L'emploi de ce mode n'est pas 
en espagnol tout-à-fait lé même qu'en français. 
Dans cette dernière langue ^ il sert non seule- 
méat à commander , à prier et à exhorter , 
mats même à défendre; lés Espagnols, au coQ<r 
traire, expriment la défense à l'aide du présent 
du subjonctif, et quelquefois à Taide du futm\ 
Ëx. No hables , ne parle pas ^ no nw respotv^ 
dos , ne me réponds pas; rto mates ou no ma-' 
tards y ne tue pas. 

JSF. B^ La première personne du pluriel de 
l'impératif est toujours semblable à la premièi^ 
du pluriel du subjonctiPprésent. Âinsi^à Fexem^ 
pie de l'Académie de Madrid ^ nous omettrons 
cette personne de l'impéraiif dans les conju-* 



gaisons des verbes , soit réguliers^ soît îrré- 
guliers. 

Emploi du subjonctif* 

Ce mode a quatre tems ^ le présent , Vim," 
parfait y \e prétérit et le plusqueparfait : il ex- 
prime, comme rindicatif, le présent , lepasié 
et le futur. 

Règles sur V emploi H^ tems du subjonctif 

Comme il-est impossible d'établir des règles 
bien fixes pour faire connaître d'une manière 
certaine l'emploi des tems du subj.onctif ^ nous 
ne saurions prétendre à déterminer tous les cas 
dans lesquels on doit en faire usage; mais nous 
allons tâcher d'établir des règles qui feront dis- 
paraître la plus gi^ande partie des difficultés» 

RÈGLE LVII. -—Le verbe qui suit la con- 
jonction queAoït se mettre à Tindicatif, quand 
le verbe c[ai la précède exprime rafiSrmation 
d'une manière directe, positive et indépen- 
dante : mais il doit se metti^ au subjonctif 
lorsque le verbe précédent exprime le doute , la 
surprise^ la crainte, l'admiration, l'incerti- 
tude , le désir, l'espoir, la volonté, la permis- 
sion, la défense et le commandement. Ainsi 
l'on dira: aé que ESlkenfemio^ ye sais qu^il est 
malade ; loa aleisias dicenque no HAY Dios, les 
athées disent qu'il n'y a pas de Dieu ; parce 
que les verbes se et dicen expriment une affir- 
mation directe et positive. Mais on doit dire : 
no creOy oU dudo qiie esté enfermOy je ne crois 
pas, ou je doute qu'il soit malade. Ij>s ateis' 
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tas quieren que no ùkYK Dics^ les athées veu- 
lénlqu^iln'y ait pas de Dï^u.Deseo queYBSGA^ 
je désire qu^il tienne. Me admiro que no HAY a. 
llegado , je suis surpris qu'il ae soit pas arrivé; 
parce que dans ces phrases les verbes qui pré- 
cèdent la conjonction expriment du doute ^ du 
désir ou de la surprise.. 

iV* B. Après Ojalâ , Dieu YeuiHe que , ad- 
verbe qui exprime toujours un désir , le verbe . 
se met au subjonctif* 

RÈGLE LYilI. — Les reTatifi que^ quien , 
cuyoy -a, H>s , -cw, régissent le subjonctif , 
quand la phrase est inten^ogative ou négative , 
ou lorsqu'elle exprime un double , un désir , ou 
une condition. Ex. No conozco una aola mu^ 
gerj cuya aima sba mas sensible que la de 
la sehora N*\ fe ne connais pas une seu^e 
femme dont l'âme soit plus sensible que celle 
de madame N. 

Rëmaaque. Voyez, i© le N. B. à la suite 
des règles relatives à l'emploi des tems du fu- 
tur conjoDCtif et les règles qui y ont rapport ; 
20 celles relatives à Temploi des tems du con- 
ditionnel ; 5® à l'article des conjonctions, celle» 
qui gouvernent le subjonctif. 

Des personnes et des nombres des verbes. 

Les verbes ont trois personnes qui sont carac- 
térisées par les pronoms personnels. La pre- 
mière personne est celle qui parle , comme :yo 
amOy nospiros çunosotrasajnanwSfyaitaey 
nous aimons. La seconde personne est celle à 
qui on parle , comme : tu amas , vosotro» oui. 
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vosotras amais y tu aimes , vous aimez. La 
troisième personne est celle de qui on parle> 
comme: él ou ella ama; ellos ou ellas amarij - 
il ou elle aime; ils ou eMes aiment. 

Dans les anciens auteurs , la terminaison de 
la seconde personne du pluriel est en des , au 
lieu d'être en is. Ainsi Von disait et Ton écrî- 
yait aniretois amades ^ amaredes, etc., au lieu 
de amais y amareisy etc. 

Les verbes ont les deux nombres r Je singu- 
lier, lorsque le verbe n'a pour nominatifqu'une 
seule personne ou chose , comme: yo, tu y él, 
ella; et le pluriel^ lorsqu'il en a plusieurs, 
comme: nosotros ou nosotras^ voaotros ou pos- 
Diras y ellos ou ellas. 

iV. B. Il n'en est ppint de la langue espa- 
gnole comme de la française et de l'anglaise , 
dans lesquelles le verbe doit toujours être pré- 
cède du pronom qui le régit. En espagnol, les 
terminaisons font ordinairement distinguer les- 
personnes ; en conséquence les pronoms se sup- 
priment le plus souvent. On les emploie avec 
avantage ponr ajouter à l'énergie de Pexpres- 
sion , comme dans ces exemples : tu lo has lie- 
cho....I c'est toi qui Tas fait.... ! yo' lo mando , 
c'est moi qui Tordonne ; tu ries y yo Uoro, tu 
ris et moi je pleure; iû no quutres hacerlo; 
pues lo haré yo , tu ne veux pas le faire ^ eh 
bien, je le ferai, moi. 

CONJUGAISONS. 

La langue espagnole, comme nous l'avons 
déjà dit , ne compte que trois conjugaisons, que 
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Ton connaît parla UrHiiiiaiaon de rinfinîtif. La 
première a finfinilîf terminé en ar, comme 
am-arj aimer; la seconde Va en er, comme 
tern^er, craindre ; la (i*(H5iélne Ta en ir^ comme 
8uh-ir^ monter. — Elle compte en outre qua-^ 
tre verbes auxiliaires^ qui sont ainsi appelés 

Earce qu'ils «erveut à conjuguer les auti^ea ver^ 
es dan» lem'S iems composés» C^a fferbes 
auxiliaires sont: haber et tenevj arokr; 9er et 
estarj êlte. 

Conjugaison du verbe auxiliaire Haber^ avoir*, 

INFINITIF. 

Présent. Haber, avoir. 

Prétérit. Haber habido , «tww* ^.' 

Gérondif. , Habiendo , ayant. 

Participe. Habido, • w. 

' INDICATIF. 

Présent. 

Yo he , j'ai. 

Tû ha») tiias. 

El ou ella ha , <7 pu elle a. 

* Ce verbe s'employait /autrefoia Qoiprae actif, pour ex- 
primer la possession ; et dans cette dernière acception il 
avait rimpératif saivant : htibe tû ( absolument; bort d'usa- 
ge ) , haya él , hayanios nosotros , hahed posotros, hayon 
elhs» Aujourd'hui le verbe haber n'est gucr^ usité ({ue 
comme auxiliaire, ou comme unipersonnel. Fby. sa conju- 
gaison pour cette dernière acception. 

lie verbe haber «'emploi^ encore pour exprimer Pobli- 

{[ation de faire un^ chose , comme on emploie en français 
e verbe devoir. Je dois \^Six\ev , he de hahlar ^ je devais 
parler ^ habia de hablar j je dus parler , hube de hablar* 

6* 
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Nosotros ou nosotras hemos , nous avons. 
Vosotrosoavosotrashabeis^ vous avez. 
£llos ou ellas ban , ils ou elles ont. 

Imparfait. 



Yo habia , 


j'avais. 


Tû habias, 


tu avais. 


El babia , 


il avait. 


Nosotros habkmés ^ 


nous avions. 


Yosotros babiais , 


vous aviez. 


Ellos babian , 


ils avaient. 


Prétérit défini. 


Yo bube , 


j'eus. 


Tû bubiste , 


tu eus. 


El bnbo , 


il eut. 


Nosotros bubimos , 


nous eûmes. 


Yosotros bubisteis , 


vous eûtes. 


Ellos bubiçron , 


ils eurent. 


Prétérit 


indéfini. 


Yo be babîdo , 


j'ai eu. 


Tû bas babîdo , 


tu as eu. 


Ëlbababido, 


il a eu. 


Nosotros hemos babîdo , 


nous avons eu. 


Yosotros babeîs babîdo , 


vous avez eu. 


£Uos ban babîdo ^ 


Us ont eu. 


' "" Prétérit antétneur. 


Yo bube babîdo , 


j'eus eu. 


Tû bubiste babîdo , 


tû eus ea^ 


El bubô babîdo, 


il eut eu. 



* P'oy, pa^. io4 , ce que nous avons dît sur la terminai- 
son de la seconde personne du pluriel dans les anciens 
auteurs. 
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Nosotroshubimpshabido , 
Yosotros hubisteis habido , 
Ellos hubieron habido , 

Plusqueparfait. 

Yo habia habido , 
Tu habias habido , 
El habia habido , 
Nosotros habiamos habido , 
Yosotros habiais habido , 
Ellos habiaa habido , 

' Futur absolu. 

' Yo habré , 
Tu habrds , 
El habrâ , 

Nosotros hftbremos , 
Yosotros habreis y 
Ellos habrân , 



nous eûmes eu, 
vous eûtes eu. 
ils eurent eu. 



j avais eu. 
tu avais eu, 
il a ait eu, 
nous a\)ions eu, 
vous aviez eu, 
ils avaient eu. 



j aurai, 
tu auras, 
il aura, 
nous aurons, 
vous aurez, 
ils auront. 



Futur antérieur. 



Yo habré habido 9 
Tu habrâs habido 9 
El habrà habido y 
Nosotros habremoâ habido , 
Yosotros habreis habido , 
Ellos habràa habido y 



J aurai eu, 
tu auras eu, 
il aura eu. 
nous aurons eu. 
vous aurez eu. 
ils auront eu. 



Futur conjonetif simple. 



Si ou cuaado y etc. 
Yo hubîere , 
Tù hubiereâ, 
El hubiere , 
Nosotros hubiéremos y. 
Yosotros hubiéreîs , 
Ellos hubieren.^ 



0" Co. 
-.^ I 

w r^ g 
c« f » 
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Futur conjonctif composé. 



Si ou cuando, etc. 


] 




a'^Oi 


• Yo hubiere habido , 


1 


2 




Tu hubieres habido , 


1 




ss i 


il hubiere. habido, 


\ 






Nosotros hubiéremos habido 


f . j . 




"Vosotros hubiéreis habido , 




• 


•^•«. 
«.*• ^ 


£ilos jiubieren habido ^ 


) 




1 ? 

r 

J 


GOKDITIOIfNEZrS. 

* 






Premier conditionnel présent . 






Yo habria. 


/aurais. 






Tù habria» , 


tu aurais^ 






El habria. 


il aurait. 






Nosotros habrîaino»^ 


nous aurions. 




Vosotros habrials , 


vous auriez. 






£llos habrîan^ 


ils auraient. 







Second et troisième conditionnels présens. 

Si ou cuando, etc. 

Yo hubiera ou hubiese , t ^ ^ ^ 

Tu hubieras(7a hubieses; ( i ç- 7" 

El hubiera ou hubiese , \ fc . 



5-^ 



«» î^ » 



Nosotros hubiérainos oa hubiésemos y I 1 §■ 
Vosotros hubiera is ou hubiéseis , 
£]los hubieraa ou bubieseti, 

l'remier conditionnel passé. 

Yo habria habido , j'aurais eu. 

Tu habrias habido , tu aurais eu^ 

El habria habido y il aurait eu. 

Npsotros habriamos habido , nous aurions eu. 

Vosotros habriais habido y vous auriez eu. 

Elles habriao habido ^ ils auraient eu. 
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Second et troiêtèmeetmditiûnneU passée. 



Si ou^cuandOf etc. 
Yo faubiera ou hubîese 
Tû Jiubieras ou bubieses 
El liubiera ou hubiese 
Nosotros hubiéramos oâhubiésemos 
Yosotros hubiéraîs ou hubiései» 
£Jlo9 hubieran ou bubiesen 



ou 

o . 



5 












SUBJONCTIF. 



Yo baya 5 
Tû bayas , 
El baya , 

Nosotros bayamos , 
Vosotros bayais , 
EUodbayan, 



Présent, 



/ aie* 



tu aies* 
il ait. 

nous ayonSé 
vous ayez. 
Us aient. 



Imparfait. 



Yo bubiese , 
Tû bubîeses^ 
El bubiese ^ 
Nosotros bubiésemoB f 
Vosotros bubiéseis , 
Ellos bubiesen , 



J'eusse^ ' 
tu eusses, 
il eût. 

noui eussions^ 
vous eussiez. 
Us eussent. 



Prétérit. 

Yo baya babido 5 yaio eu. 

Tû bayas babido f tu aies eu, 

il baya babido , il ait eu. 

Nosotrosbayamosbabido^nott^ ayons eu, 
Tosotros bayais babido 9 vous ayez eu, 
Ellos bayan babido^ , Us aient eu. 
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Piusqueparfait. 

Yo hubiese habido , j'eusse eu. 

Tû hubieses babido , tu eusses eu, 

El hubiese babido 9 U eût eu. 

Nosotros bubiésemos babido , nous eussions eu. 
Vosotros hubiéseis babido , vous eussiez eu. 
Elios bubiesea babido y ils eussent eu. 

Conjugaison du verbe auxiliaire Tener> 

apoir j posséder *• 



Présent. 
Prétérit. 
Gérondif. 
Participe. 



INFINITIF. 

Tener , 
Haber tenido , 
Teniendo y 
Tenido , 

INDICATIF. 

Présent, 



avoir , posséder, 
avoir eu. 
ayant, 
eu. 



Yo tengo , 
ïù tienes , 
El tiene , 
Nos.... tenemos. 
Vos.... teneis , 
Ellos tienen , 



Yo ténia , 
Tu ténias , 



j'ai , etc. 
tu as. 
il a. 

nous avons, 
vous avez, 
ils ont. 



Imparfait. 



j'avais , etc. 
tu avais. 



* Ce verbe est auxiliaire et actif. Comme auxiliaire , 
li t'emploie rarement. Comme actijf il dénote la possession^ 




y aï un livre ; parce aae dans le premier exemple le verbe 
avoir est auxiliairç on verbe lire, et que dans le second il 
est aclif I et dénote la possession. 
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El ténia , il avait 

Nos. . . . teniamos ^ nous avions. 

Vos.... tenîais , vous aviez, 

Ellos tenian , ils avaient. 

Prétérit défini. 

YotuTe, j'eus j, ete. 

Tu tuviste , tu eus. 

El tuvo , il eut. 

Nos.... tuvimos , 710^9 eûmes. 

Vos.... tuvistev» vous eûtes. 

Ellos tuvieron , ils eurent. 

Prétérit indéfini. 

Yo he tenido , j'ai eu^, etc. 

Tù has tenido, tu as eu. 

El ha tenido y II a eu. 

Nos... hemos tenido 9 nous avons eu. 

Vos.... habeis tenido, vous avez eu. 

Ellos han tenido , Usant eu. 

Prétérit antérieur. 

Yo hube tenido, j'eus eu^ etc. 

Tù hubiste tenido , tu eus su. 

El hubo tenido , il eut eu. 

Nos... hubimos tenido, nous eûmes eu. 
Vos. . . hubisteis tenido , vous eûtes eu. 
Ellos hubieron tenido , ils eurent eu. 

Plusqaeparfait. 

Yo habia tenido, j'avais eu y etc. 

Tù habias tenido « tu avais eu. 

£1 habia tenido , il avait eu. 

Nos... habiamos tenido, nous avions.eu. 
Vos... habiais tenido, vous aviez eu. 
Ellos hiibian tenido , ils avaient eu. 



("3) 
Futur absolu. 



Yo tendre, 

Ïù tendras, 
1 tendra , 
Nos.... tendremos, 
Vos. . . tendreis , 
Ellos tendrân , 



y aurai f ete. 
tu aurasy 
il aura» 
nous auront, 
vous aurez, 
ils auront,, 



Futur antérieur. 



Yo habré tenido, 
Tù habràs tenido y 
El habrÀ tenido, 
Nos.... habremos tenido , 
Vos. . . . habreis tenido , 
Ellos habrân tenido , 



j'aurai eu f etc^ 
tu auras eu. 
il aura eu, 
nous aurons eu. 
vous aurez eu. 
ils auront eu. 



Futur conjonctif simple. 



Si ou cuando 9 etc. 
Yo tuviere, 
Tù tuYÎeres, 
El tuviere , 
Nos.... tuyiéremos y 
Vos.... tuviéreis, 
Ellos tuTÎeren , 



Futur conjonctif composé. 






fi 






Si ou cuando , etc. 
Yo hubiere tenido , . 
Tù hubîeres tenido , 
El hubiere tenido , 
Nos.... bubiéremos tenido 9 
Vo8....bQbiéreis tenido , 
EUos hubieren tenido ^ 



* fe 



r T 



\ 
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CONDITIONNELS. 

Premier conditionnel présent. 

Yo tendria , j'aurais , etc. 

Tu tendrias , tu aurais. 

El tendria , il aurait. 

Nos.... tendn'amos, nous aurions. 

Vos.... teodrîais 9 vous auriez. 

Ellos tendrkin ^ ils auraient. 

Second et troisième conditionnels présens» 

Si c>a cuando. etc. \ g^ 

Yo tuviera <u tuYÎese , / §• Co 

Tù tuvieras ou tu?îeses , l " î' 

El tuviera ou tuviese • / S-'â 

Nos.... tuYiéramos i?a tuviésemos^ I S. *| § 

Vos.... tuviérais oa tuyiéseis , i »?* «i, ^ 

EHos tuYÎeran ou tuvieseD , §• § 

Premier conditionnel passé. 

Yo.habria tenido , J'aurais eu, etc. 

Tû habrias tenido / tu aurais eu. 

El habria tenido , il aurait eu. 

Nos.... habriamos tenido , nous aurions eu. . 

Vos.... habriais tenido , vous auriez eu. 

Ellos habrîan tenido , Us auraient eu. 

m 

Second et troisième conditionnels passés. 

Si 0u cuando , etc. \ **..^'* 

Yo hubiera ou hubiese I g g £? 

Tû hubieras ou hubieses « f S S 1 

Éf hubîeri ou hubiese g;/ ^ \f -^ 

Nos.... hubiéramos oa bul>iésemos ^1 ^ ^ § 

Vos. . . hubiérais ou, hubiéseis \ \^ %. 

Ellos hubieran ou bubiesen . r^ l 



(1x4) 



IMPERATIF. 



Présent ou futur. 



Ten lu , 
ïenga él , 

Tengamos nosotros,* 
Tened vosatros , 
Tengnn elios f 



aie, etc. 
qu'il ait» 
ayons, 
ayez, 
qu'ils aient. 



SVBJOHGTIF. 



Yo lenga , 
Tù tengas^ 
Él tenga , 
No9..<.tengamos, 
Vos.... tengais , 
Ellos tengan ^ 



Présent. 



/aie, etc. 
tu aies, 
il ait. 

nous ayons, 
vous ayez, 
ils aient,. 



Imparfait, 



Yo tuTiese , 
Tû tuvieses , 
Él tuviese f 
Nos.... tuTiésemos^ 
Vo9.... tuTiéseîs, 
Ellos tuirieseD , 



j eusse, etc» 
tu eusses, 
il eût. 

nous eussions, 
vous eussiez, 
ils eussent^ 



* A l'avenir nous omettrons la première personne du 
pluriel de l'impératif, parce que , comme no«s l'aTons dift 
ailleurs , elle est toujours , et sans exception , la même que 
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Prétérit. 

Yo haya tenido, j'aie eu, etc. 

Tu ha jas tenido y tu aies eu. 

El haya tenido , il ait eu* 

Nos. . . . hayamos tenido ^ nous ayons eu. 

Vos. . . . hay ais tenido , vous ayez eu, 

EUos hayan tenido > Us aient eu, 

Plusgueparfait. 

Yo hubiese tenido ^ j* eusse eu, 

Tù hubieses tenido , tu eusses eu, 

El hubiese tenido ^ ^ il eût eu. 

Nos.... hubiéseraos tenido ^ nous eussions eu. 
Vos.... hubiéseis tenido ^ vous eussiez eu, 
Elloshubîesen tenido, ils eussent eu. 

Conjugaison des itérées auxiliaires Ser et 

Estar, éire^ 

uxrvsyriF. 

Présent. Ser, estar, être. 

Prétérit, Haber sido , haber estado , avoir été. 

Gérondif, Siendo , estando, étant. 

Participe, Sido, estado, éié. 

XKBIGATIF. 

• Présent, 

Yo soy , ou estoy , je suis, 

Tû ères ^ estais , tu es, 

È\ es , esta , // est. 

Nos..... somos , estamos , nous somme». 

Vos..... sois , estais , vous êtes. 

Elio» son , estân , ils smt. 



Yo era , 
Tù eras , 
El era , 
Nos.... éramos 
Vos.... érais p 
EUos eran , 



( t*6) 
Imperfak. 

ou estal)a j 

estttbns , 

estaba , 
, estàbamos , 

«stâbais , 

estaban , 



y étais, 
tu étais., 
il était 
nous étions, 
vous étiez, 
ils étaient. 



Yo fui , 
Tii fuiste f 
il fue , 

Nos.... fuitnos 5 
Vos.... fuisteis , 
Ellos fueron , 



Prétérit défini. 

ou estuve , 
estuviste , 
estuvo 9 
estu?iiiios , 
estuvisteis, 
estuvieron , 



je fus. 
tu fus. 
il fut. 
nous fûmes, 
vous fûtes, 
ils furent. 



Prétérit indéfini. 



Yo he sido^ 
Tûhassido, 
Éi ha. sido y 
Nos.... hemossido^ 
Vos.... habeis sido ^ 
Ellos ban sido , 



ou estado 9 j*ai été, 
estado 9 tu as été. 
estado , // a été. 
estado r 9 nous avons été.. 
estado 9 vous avex. été. 
estado 9 ils ont été. 



Prétérit antérieur. 



Yo hube sido 9 
Tû hubiste sido 9 
Élhubo sido 9 
NoSk.^ kubioaoft sido 9 
Vos.... hubiftteit sido 9 
Ellos hubiei'on.sido 9 



ou eatado 9 /eus été.. 
estado f tu eus étfi. 
estado^ il eût été, 
estado ^ nous eâmss été. 
estado f vous eûtes été. 
e^tadû 9 ils eurent été. 
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Yo babia sido, 
Tù habias sido , 
£l babia sido 9 
Noft.... babiamos sido , 
Vos.... babiais' sido ^ 
EUos babian sido > 



PliUqueparfaU. 

ou estado y 
estado , 
estado ^ 
estado 9 
estado , 
estado y 



j'avais été, 
tu avais été. 
il avait été, 
nous avions été, 
vous aviez été. 
ils avaient été. 



Yo seré , 
Tu seras , 
il sera 9 

Nos.... sereinoB^ 
Vos.... sereis , 
Ellos serdo,. 



Futur absolu» 
ou estaré , 



f 

estaràs , . 
estarâ , 
estaremos , 
estareis ^ 
estarâo , 

Futur antérieur. 



je serai, 
tu seras, 
il sera, 
nous serons, 
vous serez, 
ils seront. 



Yo habré sido , ou 

Tû habràs sido, 
Ëi habrà sido. 
Nos.... habremos sido , 
Vos.... babreis sido , 
Ellos habràn sido , 



estado , j*(iurai été, 
estado , tu auras été, 
esfado , il aura été, 
estado , nous aurons été, 
estado , vous aurez été. 
estado , ils auront été. 



Futur conjoncttf simple. 



Si ou 
Yo fuere , ou 

Tù f Itères , 
El fuere , 
Nos.... fuéremos , 
Vos.... fuéreis , 
Ellos fuerep , 



cuando, etc. 
estuTÎere , 
estuyieres , 
estuYÎere , 
estuTÎéremos 
estuvîéreis , 
estuvieren , 



5 s: Cjft 
i ^ \ 

?i r* s 
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Futur eonjonctif composé. 



Si ou cuandoy etc. 
Yo hubiere sîdo , ou estado , 

Tu hubîeres sido, estado , 

El hubiere sido ^ estado , 

Nos.... hubiéremos sido y estado , 
Vos.... hubiéreis sido y estado , 

*£llos hubieren sido y estado , 



i 5^ 7' 

• I. 



?l 



COMDITIOlflVELS. 



Premier conditionnel présent. 



Yo serîâ , 
Tù sérias , 
El séria , 
Nos..:, serîamos 
Vos.... senais , 
Eiios serian y 



ou estaria , 
cstarias , 
estaria , 

y estaria m os 
estaria is , 
estarian y 



je serais, 
tu serais, 
il serait, 
nous serions, 
vous seriez, 
ils seraient. 



Second et troisième conditionnels. 



Si ou cuando y etc. 
Yo fuera ou fuese, estuyiera ou estuviese, 
Tu fueras oafueses^ estuyierasoaestuvieses, 
p\ fuera ou fuese y çstuviera ou estuiriese J 
Nos.... foéramos ott estuTiéramos ou estu-| 
fuésemos , yiésemos,. 

Vos.... fuérais ou estuyiérais oaesluvié-j 
fuéseià y seis ,1 

Elles fueran ou fué- estuyieran ouestuyie-l^ 









5- 



seo 



sen 



S- 
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Premier conditionnel passé. 

Yo habria sido, ^ ou estado , f aurais été, 

Tù habrias sido , ^ estado y tu aurais été. 

El habria sido , estado y il aurait été. 

^os.... habriamos sido j estado j nous aurions été. 
Vos.... habrfais sido , estado 5 tous auriez été. 
£llos habrian sido , estado , ils auraient été. 

Second et troisième conditionnels passés. 



« 
A 



Si ou cuandoy etc. 
Yo hubiera ou hubîese sido , ou estado , 1 § 
Tu hubieras ou hubieses sido , ou estado ^l ^' 
El hubiera ou hubiese sido , ou estado ,1 § ^ 
Nos... hubiéramos oce hobiésemos sido , ï 'J^ ^ 

ou estado , _ / ? § 

Vos.... hubiérais ou hubiéseis sido 9 oa j | g^ 

estado , I l'^^: 

Ellos hubieran ou hubiesen sido, ou \^% 

estado 9 






IMPÉRATIF. 



Présent ou futur. 



Se tù * , ou estd tù , sois. 

Sea él , esté él, qu'il soit. 

Sed Tosolros , estai vonotros , * soyez.- 
Sean ellos , cs^én ellos , qu'Us soient. 



iriwA.Mta 



* On disait autrefois seytw, mais se^ est roainQpDant 
hors d'usage. 



( 1^.) 



ITo sea 5 
Xû seas , 
'il sea, 

Mos ... seamos , 
Vos.... seais , 
Ellos sean , 



SVBJOHCTl.F. 

Présent, 

ou esté f 
estes 9 
esté, 
estemos , 
esteis , 
estén , 



Yo fuese , ou 

Tu fueses , 
^l, fuese , 
Jfds.... fuésemos, 
Vos.... fuéseîs , 
£llôs fuesen , 



Imparfait. 

estuYÎese , 
e^tuYÎeses , 
estuviese , 
estuyiésemoS; 
estuTÎéseis , 
estuyiesen , 



y 6 jo<^. 
fa sois, 
il soit, 
nous soyons, 
vous soyez, 
ils soient. 



je fusse, 
tu fusses, 
il fût. 

nous fussions, 
vous fussiez» 
ils fussent. 



Prétérit. 



Yq haya sîdo , 
Tù hayas« sido , 
il haja sido , . . 
Nos.... hayamos sido , 
Vos.... hayais sido , 
jEUos hayan sido. 



ou estado , j'aie été. ^' 
estado , tu aies été. 
estado , // ait été. 
estado , nous ayons été, 
estado , vous ayez été. 
estado , ils aient été. 



Plusqueparfait. 

Yo hubiese sido , ou estado , j'eusse été. 
Tù hubieses sido , estado , tu eusses été. 

il hubiese sido , estado , // eût été. 

Nos... hubîésemos sîdo, estado, nous eussions été^ 
Vos. . . hubiéseis sido , estado , vous eussiez été. 
Ellos hubiesen sido , estado , Us eussent été. 
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Règle sur les perbes Ser et Estar. 

RÈGLE LIX. — Le verbe être ne saurait se 
traduire indifféremment en espagnol par ser 
ou par estat;^ Ser y joint à un adjectif, lui donne 
quelquefois un sens tout différent de celui que 
lui donnerait estar. Il est conséquemment né- 
cessaire de bien connaître l'usage de ces deux 
verbes. Nous dirons donc quePon doit se servir 
du verbe ser toutes les fois que Ton parle de 
qualités essentielle au sujet , de qualités rela- 
tives à Tesprit ou au cœur 5 toutes les fois que 
Ion parle d'un art, d'une dignité, d'un em- 
ploi /d'un métier , elc.^ ou des dimensions d'un 
objet, et enfin pour la conjugaison des verbes 
passifs. Ex. Soy hombre^ je suis homme ; somos 
mortales, nous sommes mortels ; son buenas 
gentes , ce sont de bonnes gens : son instri/i^ 
dos y ils sont instruits ; sois prudentes ^ vous 
êtes prudens ^ eran cariiatipos^ ils étaient cha- 
ritables ; ser alto , chico , gordo, flaco , être 
grand , petit , gras , maigre ; ser rey, primer 
ministrOygeneraUjueZy sastre^ zapatero ^eic, , 
Être rpi, premier ministre, général , juge, tail- 
leur, cordonnier, etc.; ser atnado, aborreci-- 
do, eic, être aimé, abhorré , etc. 

On se sert au contraire de esiar toutes les 
fois que l'on parle de l'état de la santé, d'une 
émotion ou d'un sentiment subit et passager, 
ou d'une manière d'être. Ex. Estar bueno 6 
malo^ se porter bien ou mal 5 estar en ca^a , 
en el jardin, en el campo , être à la maison, 
au jardin, à la campagne^ estar enfadadoy 

6 



être lâché 5 estar cqnieMo^ ^Ire .content; esiar 
enamorado. êlre amoureux .etc. 

Cependant on peut se servir indîflréremraeut 
dans les exemples suivans et autres sembla- 
bles , de ser ou de estar, Ser ou estar del mismo' 
parecer^ èii'e du même avis; ser corregidor ou 
estar de corregidor en Madrid y être corregi- 
dor à Madrid. Il faut néanmoins observer que 
dans le second exemple, si Ton fait usage de 
estar , ce verbe doit êlre suivi de la particule ' 
c2e, car estar corregidor , alcaide , ne serait pas 
espagnol, . ^ 

N. B. Ser bueno , ser malo , signifie êlre 
hon , être méchant ; estar bueno , estar malby 
signifie se porter bien, se porter mal; estar' 
rnejor^ être mieux, être mieux portant 5 estar 
peorj être plus malade. 

RÈGLE LX.— Le verbe estar s'emploie sou- 
vent devant un autre verbe, pour marquer 
d'une manière plus positive qu'une action se 
fait, s'est faite ou se fera dans le moment 
même où l'on parle ou dont on parle; et alors 
le verhe qui le suit se met au gérondif. Ex, Esta 
escribiendo y\\ écrit, c'est-à-dire, il est écrivant; ' 
estaba escribiendo ^ il écrivait, c'est-à-dire, il 
^lait écrivant; entonces estarân escribiendo , 
ils écriront alors, c'est-à-dire, ils seront alors 
écrivant. . -: 
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PARADIGMES DES TROIS CONJUGAISONS, 
Première Conjugaison en ar. 



INFIIVITIF. 



Présent. . 
Prétérit. 
Gérondif» 
Participe. 



Amar, 

Baber amado ^ 
Amando , 
Amado , 



aimer, 
avoir aimé, 
aimant, 
aimé. 



INDICATIF. 



Présent. 



Yo amo , 
Tû amas ^ 
El ama , 
Nos... amamos^ 
Vos... amaîs, 
EUos aman , 



Yo amaba , 
Tû amab^s , 
El amaba ^ . . 
Nof... amabamos 9 
Vos... amàbaîs 5 
Ellos amaban , 



yaime. 
tu aimes, 
il aime, 
nous aimons, 
vous aimez, 
ils aiment. 



Imparfait. 
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j aimais, 
iu aimais, 
il aimait, 
nous aimions f 
vous aimiez, 
ils aimaient. 



Prétérit défini. 



Yo amé , 
Tû amaste , 
Fl amo 9 
Nos... amamos, 
yos...amiiste)9, 
^Uos amaroD , 



*» _•- 



j aimat. 
tu aimas, 
il aima, 
nous almâméSf 
vous aimâtes, 
ils aimèrent. 



(184) 



Prétérit indéfini. 



Yo he amado , 

Tù has amado , 

f ' 

£1 ha amado , 
M os... hemos amado , 
Vos... habeis amado , 
fillos hau amado y 



j'ai aimé, 
tu as aimé, 
il a aimé, 
nous avons aimé, 
vous avez aimé, 
ils ont aimé. 



Prétérit antérieur. 



Yo hube amado , 
Tû hubiste amado y 
Éi hubo amado , 
Nos... bubimos amado , 
Vos... hubisteis amado ^ 
EIlos habieron amado ^ 



j eus aimé, 
tu eus aimé, 
il eut aimé, 
nous eûmes aimé, 
vous eûtes aimé, 
ils eurent aimé. 



P lus quepar fait. 



Yo habia amado , 
Tû habias amado , 
i\ habia amado , 
Nos*, habiamos amado. 
Vos... habiais amado , 
LU os habiah amado , 



j avais aime, 
tu avais aimé, 
il avait aimé, 
nous avions aimé, 
vous' aviez aimé, 
ils avaient aimé. 



Futur absolu. 



Yo amaré , 
Tù amarâs , 
ÎA amarâ , 
Kos... amaremps-, 
Yos... amaréis , 
£lloâ amarao ^ 



j'aimerai, 
tu aimeras, 
il aimera, 
nous aimerons, 
vous aimerez/ 
ils aimeront. 



«^ I 
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Futur antérieur. 

Yo habré amado » /aurai aimé, 

Tû habrds amado ^ _ tu auras aimé. 

El habi'â amado , ^ il aura aimé. 

Nos.*, habremos amado 5 nous aurons aimé. 

Vos... habreîs amado | vous aurez aimé. 

EIIos habrâD amado , ils auront aimé. 

Futur conjonctif simple. 

Si ou cuaado , etc» \ *T^ 

Yoamare, f 2 &? 

Tu amares , f "* 

Élamare, / 

Nos. . . atfiiiremos , 1^1» 

Ellos am«rcn , ^' ■ - ' i^ ?• 

Futur conjonctif composé. 

Si ou cbctnâo y etc. Y '^^^- 

Yo hubiere amado ^ I ^ "^ 

Tu hubîeres amado y l ^- 1 ï 

El hubiere amado , /S. r- i 

Nos*., hubiéremos amado ,. 1 S. è. a 

Tos... httbîéreis amado , 1 ^ ^ â. 

ÉII05 hubîeren amado, } ^ | 

CONDITIONNELS. 

Premier condiilonnel présenta 

Yo amaria , j* aimerais. 

Tù amarias , tu aimerais. 

El amaria , il aimerait. 

Nos... amariamos , nous aimerions. 

Vos... amariais , vous aimei*iez. 

Ellos amarian , ils aimeraient. 



• • 
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Second et troisième conditiohnels présent. 

Si ou cuando, etc. | ç^"^ ç^*' 

Yo auiarn ou amnse , 1 §' §" Ca 

Tu amaras ou aaïases , l -1 §• î 

il amara ou amase^ ) ^'^ "S 

Nos... amûnicnos^a amasemps^ i "* ^ § 

Vos... amârais oe£ amàseis, 1 «.^ ^ 

Ellos amaran ou amasen , J ? I 

Premier conditionnel passé* 

' Yo habria amado 9 J* aurais aimé. 

Tu habrins amado , tu aurais aimé. 

il habria amado , il aurait aimé. 

Nos... habrlamos amado j nous aurions edrné. 

Vos. • • hab riais amado , tous auriez aimé, 

Ellos ibabrian amado , Us auraient aimé. 

1 

.Second et troisième conditionnels passés* 

Si ou çuando , etc. 
Yo hubiera ou bubiese ' 

Tù babieras ou bubieses 
"ÉX hubierà ou bubiese 
Nos... hMbiéramos ou bubléscnpQOfd 
Vos..* hubiérais ou hubiéaei9 
Ellos hubieran pu hubiesen 

Présent ou futur» 

Ama tû , aime. 

Ame él > ' qu'ilMime^ 

Amad vosotros^ aimsz. 

Amen ellos ^ qu'ils aiment* 




( 1»/ ) 



Présent. 



Yo amejr 
Tu âmes., 
ÉI ame , 
Nos... amemos , 
Vos... ameis , 
Ellos amen ^ 



Yo amase, 
Tû amases , 
El amase , 
rfos....amdsemos 
yo6....amâséis 9 
Ellos amaseo , 



j aime. .; 
tu almei, 
ilainie. 
nous aimions, 
vous aimiez, 
ils aiment. 



Imparfait. 



j aimassei 
tu aimasses* 
il aimât, 
nous aimassions, 
vous aimassiez, 
ils aimassent. 



Prétérit. 



Yo haya a'mado , 
Tù hayas âmado , 
El hayn amadd^ 
Nos... liayamos àmado , 
Vos... hayaîs amado , 
Ellos hayan-amado , 



J'aie aimé, 
tu aies aimé, 
il ait aiméi 
nous ayons aimé, 
vous ayez aimé., 
ils aient aimé. 



Piusqueparfait. 

Yo hiibîese amado , j'eusse aimé.' 

T]û hubieses amado ^ tu eusses aimé. 

El hubiese amacj o , il eût aimé.. 

Nos... hublésemos amado, nous eussions aimé. 
Vos... hubiéscis amado , vous eussiez aimé. 
Ellos hubiesen amado , ils eussent aimé. 



(ia8) 



Seconde Conjugaison en er« 



Présent. Tetner^ 

Prétérit. Haber temîdo , 

Gérondif. Temiendo , 

Participe. Temido , 



craindre, 
avoir craint, 
craignant, 
craint. 



INDICATIF. 

Présent. 



y temo , 
Tu ternes y 
El terne , 
Nos... tetnemos» 
Tos .. temeis, 
Eilos temen, 



Yo temîa , 
Tû temias , 
El temia^ 
Nos... temiamas , 
Vos... temiaîs, 
EUos temian, 



je crains, 
ta crains, 
ii craint, 
nous craignons, 
vous craignez., 
ils craignent. 



Imparfait. 



je craignais., 
tu craignais, 
il craignait, 
nous craignions, 
vous craigniez, 
ils craignaient. 



Prétérit défini. 



Yo terni , 
Ty temiste « 
Èi temiô , 
Nos... temîmoSy 
Vos... temisteis 9 
Ëllos temieron , 



je craignif. 
tu craignis, 
il craignit, 
nous craignîmes, 
vous craignîtes, 
ils craignirent. 



( i^9 ) 



Prétérit indéfini. 



Yo he temido , * 
Tu has temido , 
El ha temido , 
Nos... hemos temido, 
Vos... habeis temido, 
£ilx)s han temido , 



j'ai craint, 
tu as craint, 
il a craint, 
nous avons craint, 
vous avez craint, 
ils ont craint. 



Prétérit antérieur. 



Yo hube temido , 
Tû hubiste temido , 
El hubo temido , 
Nos... hubimos temido, 
Vos... hubisteis temido, 
Ellos hubieron temido , 
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j eus craint, 
tu eus craint, 
il eut craint, 
nous eûmes craint, 
vous eûtes craint, 
ils eurent craint. 



Plusqueparfaii. 



Yo habia temido , 
Tu habias temido ^ 
El habia temido , 
Nos. . . habîamos temido , 
Vos... habiaîs temido, 
Ellos habian temido , 



j'avais craint, 
tu avals craint, 
il avait craint, 
nous avions craint, 
vous aviez craint, 
ils avaient craint. 



F Uttfir absolu. 



Yo temecé. 
Tu temeràs, 
El temerâ; 
Nos... temerèmos 
Vos... temeréid, 
Ellos lemeràa , . . 



■•\ 



je craindrai' 
tu craindras, 
il craindra, 
nous craindrons, 
vous cv'mndrez. 
ils craindront, 
6-^ 
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Futur antérieur. 

Yo habré temîdo , j'aurai craint. 

Tû habrâs temîdo , tu aurai craint. 

El babrû tetnido ^ il aura craint. 

Nos. . . habremos temido , nous aurons craint. 

Vos... habreis temido , vous auret craint. 

EUos habr^u temido , ils autant craint. 

« 
Futur conjonctif simple. 

Si ou cuanclo , etc* 

Yo temiere , f § 3 ^ 

Tù temieres, l 3 " 

El temiece , . • . ) § 

TU ^ _.f / » 



Tù temieres, I »' |- | 

El temiece , . • \ s^ e. , 

Nos... temiéreraos 
Vos... temiéreis , 

V3l 1 • * 



^s 






Ellos temîeren , ) f^ J 

Futur conjonctif composé. 

Si ou cuando , etc. \ ^"^ 

Yo hubiere temido , I ? !^* Co 

Tù hubieres temido , I ^' S î 

£1 hubiere temido, / § E^ 

Nos... hubiéremos temido • 1 S'^l § 

Vos... hubiéreis temido. I "L ? S. 

EUos bubleren temido , / r^ J 

CONDITIONNELS. 

Premier conditionnel présent. 

Yo temerià , je craindrais. 

' Tù temerias , tu craindrais. 

El temeria , il craindrait* 

Nos. . . temeriamos , nous craindrions. . 

Yos..< temeriaîs, vous craindriez. 

EUos lemeriaa , ils craindrui^^ 



(i5iy 

Second et troisième conditionnels présens » 

f Si oa cuando, etc.* ] <^*^' 

Yo temiera ou, temiese , l § § S? 

Tù temieras oa temieses , I a'cÇ* a 

El teiniera ou temiese 9 ) g" |,^ 

Nos... temiéramos ott temiésemos, 1 o;v^ g 

Voé... tetniéraîs ou témiéseis. I 1 <?* a. 

EUos temieran oa temiese n , J P I 

Premier conditionnel passé. 

Yo habria temido , j* aurais craint, 

Tù habrias temido , tu aurais craint. 

El habria temido , il aurait craint. 

Nos... habriamos temido 9 nous aurions craint i 

Vos... hab riais temido, vous auriez craint. 

Bllos habrian temido , ils auraient craint. 

Second et troisième conditionnels passés. 



Si ou cuando , etc. 1 ^^ 



^ 



)^ f^ 



Yo hubiera ou hubiese ^ | ? 1 fe 

Tû hubieras oa hubieses g I §. ^' o 

El hubierâ où hubiese 11 / ^ 5.*^ 

Nos... hubiéramos (?ahubiésemos o | |-;S. g 

Vos... hubiérais oa hubiéseis ^ 1 "C^^ ^ 
EUos hubieran ou hubiesea J i^ ? 

IMPERATIF. 

Pi'ésent ou futur. 

Teme tû , crains. 

Tema él , quUl'craigns. 

Temed vosolroS'5 cTûignez. 

Tem&Q ellos, qu'iis'ctaigrient. 



( l52 ) 



Présent, 



Yo tema, 
Tù temas, 
El tcma , 
Nos... tematnos^ 
Vos... temais, 
£llos teman , 



Je craigne, 
tu craignes, 
il craigne, 
nous craignions, 
vous craigniez, 
ils craignent. 



Imparfait. 



Yo temîese , 
Tu temieses , 
El temiese , 
Nos..r tem.iésemos 9 
Vos... temiéseis, 
£llo3 temiesen , 



je craignisse, 
tu craignisses. 
U cjftaigntt. 
nous craignissions, 
vous craignissiez, 
ils craignissent. 



Prétérit. 



Yo haya temido , 
Tù hayas témido, 
El haya temido , 
Nos... hayamos temido, 
Vos... bayais temido , 
Ëllos hayan temido y 



j'aie^ craint, 
tu aies craint, 
il ait craint, 
nous ayons craint, 
vous ayez craint. • 
ils aient craint. 



Plusqueparfait. 

Yo hubiese temido , y eusse craint. 

Tu hubieses temido , tu eusses craint. 

El hubiese temido • // eût craint. 

Nos... hubiésetnos temido I nous eussions craint. 

Vos... hubiéseis temido , vous eussiez craint. 

Ellos hubieseû temido, Us eussent craint. 



Troisième Conjugaison en ir. 



INFINITIF. 



Prés enù S || frU" 9 souffrir. 

Prétérit, . Habçf iufrîdo , avoir sotêffert. 

Gérondif. §.ufrîé;i.i9o , souffrante 

Participe, Sufndo? souffert. 



INDICATIF. 

Présent, 



Yo siifrO) 
Tu sufres, 
El sufre , 
Nod.<.. sufrimos, 
Vos. . . sufris , 
EIIos sufren, 



Yô sufrîa ; 
TùsuMàs, 
Éisufriâ, 
Nos... sfufriapiô?, 
Vos... sufriBÎs, 
Ellos sufrian, 



Je souffre, 
tu souffres, 
'. a souffre. 
Mous souffrons, 
vous- souffrez, 1 
ils souffrent. 



Imparfait. 



Je souffrais, 
tu souffrais, 
il souffrait, 
nous souffrions, 
fious souffriei. 
• ils souffraient. 



Prétévk dif'fifiL 



Yo sufrî. 

Tu sufriste^ 

El sufrio^ /. '. ; 

Nos... SM&lrws,^ . 
Vos... s^u^«jl;#iâ ^., . 
Ellos suft:i^QB\,vi: . , 



r 



je souffris, 
tu souffri^.: _ . . 
// souffrit. ; ; -i ■_ 
noMi9oml^^s,^ ,^, 
vous *<î«^^ite. .... 

ils soufftHfm*. ; 
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Prétérit indéfini. 



Yo he sufrido 9 
Tu bas sufrido^ 
El ha sufrido. 
Nos... hembs sufrido 9 
Yos. . . lisibéis ^uMdo , 
Ellos han sufrido^ 



j'ai souffert 

tu as souffert. 

il a souffert. 

nous avons souffM, ' 

"wusttvez sou^ert. 

ils ont souffert. 



PrMérit antérieur. 



Yo hube sufrido, 
Tù bubiste sufrido, 
El bubo sufrido , 
Nos... bubtmos sufrido, 
Vos... bubïstids 9ufrido , 
Ellos hubieron sufrido , 



j*eus souffert, 
tu eus souffert, 
il eut soufferte 
nous eûmes soufferte 
vous eûtes touffe ' 
ils ^eurent souffèvU 



Plusqueparfait. 



Yo ba))ia sufrido s 
Tù babias sulrido ,. 
El babia sufrido , 
Nos... babiamos sufrido, 
Yos.r. babia'is sufrido, 
EUos babian sufrido , 



j'avais souffert, 
tu avais souffert, 
il avait souffert, 
nous avions souffert* 
vous aviez souffert, 
ils avaient souffert. 



Futur absolu. 



Yo sufriré, 
Tù sufrirâS) 
El sufrirà, 
Nos... sufihitfetfio». 
Vos... stefHi^&, 
Ellos suMrôd) 



je souffrirai* 
tu souffriras, 
il souffrira, 
nous soufiify^fis. 
vous Sûttff^ir^. 
ils isouffrit^nt. 



(i35) 

Futur antérieur i , 



Yo habré sufrtdo l 
Tu habrâs sulrïdo, 
El habrà sufrido, 
Nos. . . liab vemos «afndOry 
Vos... habreîs sufrido y 
Ellos habran sufrido ^ 



j'ëurmsûuffert* 
tu auras pouffent, 
il aura souffert, 
nous aurons souffert, 
vous aurez souffert. 
Us auront .souffert. 



Futur conjonctif- simple. 



SI ou cuando, 
To sufriere, 
Tû sufrieres^ 
£1 sufriere , 
Mos... sufrîérçinoSy 
Vos... sufriéreisy 
Ellos sufrieren, 






Futur donjonctif composé. 



Si^ttcuando^ etc. 
Yo bubîere sufrido, 
Tû hubieres sufrido , 
El hubiere sufrido , 
Nos... hubièrexnos sufrido 9 
Vos... hubiéreis sufrido, 
Ellos hubieren sufrido ^ 

« • 

GONDITlOimBIS. 

Premier conditionmel présent. 
Yo sufrirîa , je souffrirais. 



S. 
<ô s* I 



Tû BQfririas , 
Élsufriria^ 



tu souffrirais* 
il souffriraUXn 




" « i 



(i36) 

Nos... $iufririamoS| notis souffririons. 

Vos... sufririais, voyis souffririez. 

Ellos sufrirîan, Us souffriraient. 

Second et troisième condltlonneis présens. 

Si ou cuando, etc. 
Yo sufriera ou sufriese^ 
Ta sufrieras ou sufrieses , 
El sufriera ou sufriese^ 
Nos... sufrîéramos oa sufriésemos^ 
Vos... sufriérais ou sufriéseis, ^"^ §• ^ 

Elios safrieran ou sufriesen, "^ * 



Premier conditionnel passé. 

Yo habria sufrido , j'aurais souffert. 

Tii habrias sufrido^ tu aurais souffert. 

El habria sutrido^ U aurait souffert. 

Nos... habriamos sufrido , nous aurions souffert. 

Vos.\ hab riais sufrido, vous auriez souffert. 

BJlos habrian sufrido, Us auraient souffert* 



Second et troisième conditionnels passés. 



Si ottcuando, etc. 1 I » * 

Yo hubiera ou hubiese • c« f §• "^^ 

Tu hubieras ou hubieseâ £. ! T ^ I 

El hubiera Q(* hubiese E ) § ^<i 
Nos... hubiêramôs ou hubiêseitiôâ © ( § i5. I 

Vos... hufeléf^i» oa hubiéseis ^ l^^4 ^ 
Ellos hubief an ou hubiesen l ^ ^ ' 



t < • ,.< , , 
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Présent ou futur» 



Sufretù, 
Safrieiél, 
Sufrij vosofroé"» 
Sufran ^UoSy 



souffre. 
qv^U souffre, 
souffrez. 
quCUs souffrent* 



SVBXOIÏGTIF. 

Présent» 



Tqstifrà, 
Tùàtifras, 

NoêJ.. sûfiaiito»^ 
Vos sufraiS) 
Ellos sufran» 



je souffre: 
tu souffres, 
il souffre, 
nous souffrions, 
vous souffriez, 
ils souffrent. 



imparfait. 



T(x sufrieses, 
ÉIsufrîese, 
Nos... sufrîéseraos» 
Vos... sufrié^eis, 
Ellos sufrieseo. 



je souffrisse. ■. . 
tu souffrisses, 
il souffrit. 
Hous souffrissions, 
vous souffrissiez, 
ils souffrissent. 



Prétérit. 



Y<^haya sufrido^ 
Ta hajas sufrido f 
El haya sufrido 5 
Nos... hajamos sufrido 9 
Vos. . . hajais sufrido , 
Ellos hayàii sufrido , 



j'aie souffert, 
tu aies souffert. ' 
il ait souffert, 
nous ayons souffert, 
vous ayez souffi^rt. 
ils aient souffert. 



( »4o ) 



Nosotr-os ou as hemos, 
Tosotr-os ou as habeîs, 
ellos ou ellas ban sîdo 
amados ou amadas , 



nous avons , vous avez, 
ils ou elles ont été 
aim-és ou aim^ées. 



Prétérit antérieur. 



To hube, tû hubîste, 
él ou ella bubo sido 
amad-o oaa y 

Nosotr-os ou as hubî- 
mos 5 vosotr - 09 ou 
as hubîsteis, ellos ou 
ellas hubieron sido 
aiTiad-os ou as. 



j'eus s tu eus s il ou elle 
eut été alnwé ou ée. 

nous eûmes f vous eu- 
tes , ils ou elles eu- 
rent été aim-és ou ées. 



Ptusifueparfàit 



Yo habia , tô hnbiàs , 
él ou ella habia sîdo 
amad-o ou a ^ 

Nosolr-os ou as habfa- 
mos, Tosotr os ou as 
habi^îs, ellos ou allas 
habîan sido amad-os 
ou as y 



J'avais, tû avais, il ou 

elle atait été aim-^ ou 

éc. 
nous avions s vous a- 

viez. Us ou elles a* 
., valent été aimées ou 

ées. 



Futur absolu. 



Yo se ré, tû seras, éi 
ou ella serd amad-o 
oMa, 

Nosotr-os oa as seremos, 
vôsotr-osoaàs sereîs, 
ellos ou ellas serdn 
amad-os ou as , 



Je serai f tu seras , il oit 
elle sera aim-é ou ée. 

nous serons , vous serez j, 
ils ou élïes seroM 
aimées ou ées. 



( j4x ), 



Futur entérkar. 



Yo habré , ta habrâs , 
él ou ella habrà sido 
amad-o ou sjl, 

Nosotr - os ou as ha- 
bremos , vosotr - os 
ou as habreis^ elTos 
ou ellas habrdn sido 
amad-osouas^ 



y aurai, tu auras , il 
ou elie aura été aim- 
é ou ée. 

nf>us aurons , vous au- 
rez. Us ou elles au- 
ront été aim-és ou 
ées. 



Futur coî^onctifsimple. 



Si ou cuando, etc. 

Yo fuere, tu fueros, él 
ou ella fuere amad-o 
ou a 

ISosotr-os ou as fiiére- 
mos, vosotr-os ou as 
fuéreis, ellos ou-ellas 
fucren aniad-os ou as , 



. 
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^, 
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Futur conjonctif composé. 



Si ou cuando, etc. 

Yo hubiere, tù hubieres, 
él OK ella hubiere dido 
amad-o oua^ 

Nosotr - os ou a» hu- 
biéreinos» vosotr -os 
ou as hubiéreis y ellos 
ou èHààhubieren Sido 
amad-os ou ai , • 



I *^ • 

? 2' §. 



^- C R 
«^ ft c a 
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ÇOHDITIOMNEIS. . 

Premier conditionnât présent, • * 
Yo séria, tu serîàS', él je serais, tù serais^ U 



ou ella serià amad-6 
ou a, 
I4osotr-os ou as seria- 
nios, vosotr-os ou as 
sériais^ cllos ou ellas 
serian amad-os ou as. 



ou elle serait aini'é 
ou éel 

m 

nous serions , vous se^ 
riez, ils ou elles se- 
raient aim-^ où ées. 



Second et troisième conditionnels présens. 



Si ou cuando, etc. 

Yo fuera du fuese, tjû 
fueras ou fueses, él du 
ella fuera où î\iese à- 
mad-ooaa, 

Nosotr-os ou as' ftiéi'amds 
ou fuésemos, vosotr- 
os ou as fuéràis ou fué- 
seis, ellos ou ellas fue- 
ran ou fuesen amad^os 



^ 5- 



I 



ou as } 



a 3' 



I 



Premier conditionnel passé. 



• 4 ■ 

Yohabria, tù habrlas, j' aurais ^ ^a aurais, il 



él ou ella habria sîdo 
amad-o oua^' 
Nosotr-os oa as' habrïa- 
mos, vosotr-os ou 
as babriais, ellos ou 
ellas babrian sido 
amad-os ou as. 



ou elle aurait été ai- 
trié ou é^0 
nous auriorvs ^ vous aU' 
riez,, ils ou çlles au- 
raient été aim-és o^ 
ées. 



a^ J^^ 
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Second et troisième conditionnels passés. 

Si ou cuando , etc. ; ^ 

Yo' hubiera ou hubîese^,/ 1 ^ ^ 

tû hubieras c^à hubre- i ^ «^ 

sesy' él\aa ella hubiera I |v^ 

ouhubiese sido ainad-o f ^ ^ S? 

^" ^* [ ^ 1 I 

Nosotr-os ou as hubié- > s' ^-q 

ramos ou bubiésemos • ( r c § 
vosôtr-osoa'as hulné- I c^ Se- 
rais o/ihubiéseis^ ellos I §^>» 
ou ellas hubierau x'tf 1 " ^ 
hubiesen^ido aiHad-tfê^ i ?;^ • 
/>aas, 1 ' 1 



Se amad-ooa a, seà a- sois dimé ou ée^ qu'il 
mad-o ou 2l^ soit aimé ou ée, 

Sedy. sean ai]Giad-09o<!e soyez-, qu'ils on qu^ elles 
as 9 soient àini'-ês'oii' ées. 



SUBJONCTIF. 

Présent. 

Yo sea, tû seas, él ou je sois, tu sois, il ou 
elia sea amad-o ou a, elle soit aimé ou ée, 

Nosotr-os ou as seamos , nous soyons , iBotu soyez, 
Yosotr-os (7a as seais, • ils ou elles soient 
ellos ou ellas sean a- aim-és ouéis: 
mad-os ou as, 



I < 
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Imparfait. 

Yo fuese, tu fueses, él je fusse ^ tu fasses s il ou 
ou eila fuese amad-o elle fût alm-é ou ée. 
ou a^ 

Nosotr-os ou as faése* nous fussions y vous fiis- 
mes, vosotr-os ou as siéz, ils ou elles fus- 
fiiéseis, ellos ou ellas sémt aim-és ou ées, 
fuesenamad-osou as^ 

Prétérit. 

Yo haja, tù hajas, él j'aie^ ta aies j" il ou elle 
ou ella baya sido a- ait été aimé ou ée. 
inad-o ou a y 

Nosotr-os ou as haya- nous ayons, vous ayez, 
mos 9 Yosotr-oa e^a as ils ou elles aient été 
bayais, elios ou ellas - aim-és ou ées. 
bayan sido amad-os 
ou as y 

Ptusqueparfait. 

Yo hubiese, tu hubie- j* eusse, tu eusses ^ il ou 

ses, él bubiese sido elle eut été aim-é ou 

amad-o oa a , ée. 

Nosotr-os oa as hubiése- nous eussions, vous eus- 

mos, vosotr - os ou siez. Us ou elles eus* 

as bubiéseis, ellos où sent été aim-és ou ces. 
ellas bubiesen sido 
amadt-os ou as, 

fParq^igme des verbes neutres. 

« 

Remarque. C^s verbeé ne prennent point 
en espagnol y comme en français, lie verbe 



ser , èkve , pour aN^ilwre. 'dans leurs tems 
composés 9 mais le verbe haber^y avoir, et le 
participe est iiftlëcHnivible. Dans liçurs tems 
simples, ils ce Conjdjguent comme tes Verbes de 
la coDJugaisôû à fa(|[tielle ils app^rtiçpnent. 

IJTFIHITIf. 

Présent, tlègàr*, * arriver. 

Prétérit, Haber llegado ^ être arrLoé, 

Gérondif, Llegan4p>, .\ • arrivant. 
Participe, Llegado , arrivée 

ftésent. 

** Llego, as, a, amos^ j* arrive, etc. 

ais, an, 

, . • «. 

Imp(irfait, 

Ifl^aba, abat 9 aba, /arriwùs^ etc, 
àbamoS) dbais., aban , 

Prétérit défini. 

LIeg-uè , aste , 6 , amos , J'/arivai , etc. 
dsteiSj arou, 

. ' * . . ". iiî ' t * 1^ . ■ '■ - ' f • 

* Ce verbe , sanf ^tre \rréfvi^ef^ pvçnd un u après le g 
dans tontes les personnes où il serait immédiatement suivi 
dfun e. Cette règle aiiea pour tous les véiJies qui se tcrmi-. 
nent en gar : elle sert à conserver dans tous les tems et 
dans 



(1*6) 
Prétmï înéèfihi. 



i • 



t . 1 • 



He lle([adpi9 ' Je suis iuriv^é^ ée* . . ; * 

Has liegado j tues, arrh-é y-éf.\ 

Ha liegado , i7 ou elie est arriv-é^ ée* 

Heitios liegado 9 nous sommes arrh-és y 

ées,^ 
^Bal^eis liegado , vous êtes arriv-és , ées, 

Han liegado , Us ou elles, sont arriv-és , 

ées. 

■ ' 

Prétérit antérieur. 

, , • . ..• ^ •'.'.. • 

Hube, hubiste, hubo, je fus, tu fus, il ou elle 
bubimos, bubistei]», ^ -fut ^ arrivée ^ ée ; nous 
hubieron liegado 9 fûmes , vous fâtes , ils 

ou elles furent arrivées, 
4eSn 

Plusqueparfait, ^ ^ "' 

Habia , habias y babia 9 'j* étais y tu étais y il ou 
habiaiiu>s , babiài&, ^ MCe était àrriv-éy èe ; 
faabian liegado , e vaauz étions ^ vous éthêtty 

ils ou elles étaient arr 
riv-éSy ées. 

Futur absolu. ■ ^ ■ ■ 

Lleg-aré, arâs.arâ, are- y arriverai, etc. 
mos y areîd 9 arân 5 

Futilir<intérieur. 

• > 

Il abré 9 babràs , habrâ , je serai , tu seras , il ou 

habremos, habreis, elle sera arrh-é y es; 

liubràn liegado , nous serons, voui serez, 

, i7* ou elles seront ar^ 

- . .. . riV'és, ées. 
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Futur conjcnctif simple. 

Si ou cuandô , etc. si /arrive, etc, s ou gaand 
Lleg-are , ares , are , j* arriverai, €tc, 
dremos , àreîs, aren 5 

Futur 'Conjonctif 'Composé, 

Si ou cuando» etc. si je suis ou quand Je 
Htibiere^hubieres^hu- serai, arriv-^ , ée , etc. 
bière 9 hobiéremos , ^î nous sommes, ou quand 
hubîéreis 9 bubieren . nous serçns arriv - es , 
llegado , ées, etc, 

COHDJTlÔfnïELS. 

Prevfd^ conditionnel présent, 

SLleg-aria 9 arias 9 aria ^ j* arriverais , etc. 
ariamos ^ ariais , arîaa , 

Second et troisième conditionnels présens. 

• * * 

Si ou cuando , etc. si /arrivais , etc, , ou 

lileg-ara oa ase, - ifiùmd /arriverais, ett, 

aras ou ases^ 

ara oa ase, 

ifleg-àramosoaâsenroS; ■ si nous arrivions , etc, , 

drais {?a às^s^ ou quand nous orrivc' 

aran oa asen, rions, etc. 

Premier conditionnel passé. 

Bafacia,babrias,habria^ Je sm'ois arriva , ée, etc^ 
. liabrlamoSyhabriais, nous serions «irrh*és, 
jhabrian llegado 5 ées, etc.- 



( 1^8 ) 

Second et troisième conditiiiHneU passés. 



Si OH çuando , cite, si j* étais , oir quand je 

Hubiera ou liu))fé9e.,9 serais arrà)'é.s ée, etc^ 

Hubieras ou hubieses ^ - 
Hubiera ou hubiese , 

Hubiéramos ou bubié- si ncus étions , ou quand 

semos , nous serions arriv-és , 

H ubiéraw ou bubiéseis^ éss ^ etc, 
Hubieran ou bubiesea 

UegadOy 

HLVERATIF. 

Présent ou futur. > 

Llega tù , arrive. 

Llegue él , qu'il arrive. 

Llegad Yosotros , . arrivez. 
Lleguen ellos , qu'Us arrivent. 

SIJ^JO'irGTI^. 

_ • 

Présent. 

Wpg-UP;, W» f UC ,.M«»ps, /arrive ,ets. 
ueis^ uen, 

,. . . Imparfait'. 

Lleg^ase, ases , ase, j'arritasse. 
ûsemos 9 êàè\9 , aseb ^ 

Prééérit. 

Hihyîi.t .tmp|ift.i. h»y%, j^:e0k\qrrt%r^^.ée^.He^ 
bay€k«pc^>.bi^ûâ^^vha- . wm» spy0n$ larrivmés ^ 
}an ILegado,^: , é^s ^e* . 



Pîusquepàrfait. 

Hubîeseybtti^iesds^hi»* yV fitsu arrivé , èe, eit, 

biese , hubiésemos , nous fussions arriv-és s 

bubiéseis, bubieseo Jéwâ^-etc. 
liegado f 

Paradigme des vertes réfléchis et réciproques 4 

Remarque, Les rerbes réfléchis et récipro- 
ques n'ont point dé eèiiJQgaiâon qui leur soit 
particulière*. Daas le»* tema simples, ils ^ c<ht» 
joguent comme lëa verbes de la conjugaison h 
laquelle ils appartîenneni^ et dans les tems 
composéscommelererbe //^^ar, arriver 5 c'estr 
à-dire qu'ils prennent Twher^ et'non ser, pour 
auxiliaire^ et que le partidpe est indéclinable* 
Néanmoins, comme le double pronopa^ qui se 
trouve dans tous le^tems et à chaque personne^ 
pourrait oSîîir qûetqtreà difficultés, nous allions 
conjuguer quelques tems du verbe congratu-^ 
larse y se Féliciter, qui. suffiront, tant pour le» 
verbes réfléchis 5 que pour les réciproques 5 ob- 
serviint toutefois que tes Verbes réciproques ne 
peuvent être tel» qu'aux trois personnes du 
pluriel , vu. que la réciprocité ne saurait ^ifH 
1er qu'entre deux personnes au moîhs«i Dan» 
ces phrases: yo me ^ongrçEtulQfiiè te congrar 
tulas j él se congratula , je me félicite , tu te 
félicites ^ il s^ fôhcke y le verbe eH fféfléehi ;: et 
dans nosotr&s nùs eongrakilamûéf 'Pôâôtro^ o& 
congratulais , ellos se congratulan , le verbe 
peut être ou réfléchi ou réciproque : îl est réci- 
proque si ces mots unos d otros , les uns les 
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autres, THjUuonieiite^ mutueUementy peuvent 
être ajoutes au verbe : il est refléchi si ces moU 
ne soiil ai exprimés, ni sous^entendus. 

ISPINITIF*. . 

Présent, 

Congratularse , se féliciter. 

Prétérit. 
Hàberse congratulado ^ s^étre félicité: 

Gérondif.. 
Congratuldilcfose , . ù félicitant, . 

Participe. 

Congra^uTaclo^ . félicité.- . 

Habiéiiâbse côngratu- s* étant félicitée 
lado, ' ' ' 

IITDÎCATIF. 

Pr4sènt. j 

Yo me congratuîo , jème félicite. 
Tûté congratiitas , ta te félicites. 

El se cengrattilfr^ il se félicite. 

Nosotras noscoogratu- 'nàas itous félicitons. 

lamos, 1 ' 
Yosotros-pàcongratulais^' 'çousvûus félicitez. 
Ellos se congratulai! , . ils se félicitent. * 

Les autces tems simples suivent la même 
marche. 
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Prétérit indéfini. 

Yo me hc cohgràtulado , Je meféàlsffëÙcité, ée. 

Tu te has C6«gi^tulado , tu f'-è» féllclii , ée. 

El ou, ella i« hàiconçra- il M-kîé^ ^ M facile ,- 

tulado, J ' îfS^ji :?î {.'' 

Nosotrotf^odherboscon- * YUMtts'iidaif sommés fèlici- 

gratulado 5 » tés /éeH. ' ' 

Vosotros . 06 habeis coù-J ^oa9'v(HJLs étés filici^ 

gratulado , _ tés, ées. 

Ellos ou ellaB se haa ils ou elles se sont fdi- 

congratulado.ji çit^^yées,^ 

• • • • - « . 

Tous les lems composés ^uireuf la même 
marche. .* . j: - : ^ ; 

IMJPÉftÀTIF. 

Cpiigralûlàte , " féliàite-toL 

Googratûlese y - qu'il se félicite. 

^Congra^ulémçinos, ' '- félicltons-^nous. 

* Congratûlaos V ,pUcitez-vous. 
Congratûl^nse , qu'ils se félicitent. 

Parùdigtru deê uethe» Uniperaonnèls, 

Présent. ^ ^Grahizar, grêler. 

Prétérit. Haber granîzado / avoir grêlé. 

Gérondif. Grantzahdè', grêlant. 

Participe. Granizado, . , grêlé. 



*L'a de 1» première personne da pîi;rJolet le (f delà 
8PCoiid<* se suppriment toa)OQrs'â rimpëratif dans les ser- 
bes rc*fléchis et rëciproqups, ' 
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ItblCATlF. 

Présent, Granica ^ . ' U^téh» 

Imparfait, Granka^^ U grêlait. 

Prt^j^.,,Graiiwa.> , M grêla. . 

Prêt, ind. Ha grapiiado j il a grêlé. 

Plmquep. fiabia g^rani^ado ^ UaKmtguêU. 

Futur abs. Graoïz^ri, il gréimi. 

Futur ont. fLabtà granizado f ■ U aura grêlé, 

COKPITIONRBIS. 

Présent. Graokarîd , U grêlerait. 

PMSé. H^ria i^ranîzado^ UaparaU grêlé» 

8UB10HCTIF» 

Que 

Présent, Granize ^ qu*il grêle. 

Imparfait, Giltnizâsé, ' gu*il grélfU. 

Prétérit. Hàyà grànfaèado , gu^U ait grêlé. 

Plusquep. lËuBiesc grafiizada^ q(^it éàt grêlé. 

\ 

Conjugaison du i^erbe uniperaonnei Ser me- 
. ne^er , faUoir ou ^i^n? t^àj^^mw^» 

IHJPIITITIF» 

Pre$5. Ser meaester , falloir ou 4^ néaessaire, 
Gér. Siendo menester, étant nécessaire. 
Part, Sido jipeoester , fitiu Qiu été nécf^sair^. 



^ INDIGAfiF. 



Présent, E» ntenestcr , */ ^*. 

Imparfait. Çra tneaester, i7 fallait. 

Prêt, dèf, ' Ftie ménesler , // fallut. 

Futur, Sera ou fuere ineaeslér^ il faudra. 
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COKDlTlOHNBt. 

Séria ou fuera menester^ il faudrait. 

» 

SUBJONCTIF. 

Présent. Sea menester , il faille. 

Imparfait. Fucsc mcûoster , il fallût 

Conjugaison du perbe imipersonTiel Haber y 

y avoir. 

IlV^IGATIF. 

Présent, Hay^ il y a;; 

Imparfait, Habla , il y amit. 

Prêt, dé f Hubo, il y eut. 

Futur. Habri (Hi bobîere , il y aura. 

CONDITIOKNEL. 

Habria ou bubiera ^ il y aurait^ 

stifjronGîiF. 

Présent. Haya^ il y ait. 

Imparfait. Habiese, il y eût. 

iV.fliCetompersOHael s'emploie ainsi , c'est- 
à-dire à la troiaième pei'sodne du singulier ^ 
même avec un subâtanfif au pluriel , comme 
on emploie en français le verbe unipersonnel 
correspondant y apctir: onf dît / pa^r exemple , 
hay un kombre^ rt y a un iiomœe^ hubofies^ 
tas/iXy eut des fêtes. 

7* 



( i54 ) 
Liste de quelques verbes unîperaonnth. 



Infinitif» 

Amanecer , commencer 

à faire jour, 

Ânochecer, commencer 

à faire nuit. 

Escarchar, geler^ gf^Ç^j 

en parlant de verglas. 
Granizar, grêler. 
Heîar, geler, glacer, 
Llover, pleuvoir. 
Lioviznar, bruiner. 
Nevar, neiger, 
Relampaguear , éclai- 

rer, faire des éclairs. 
Tronar> tonner. 



5' pers. du prés, de Ciud,. 

Âmanece, il conmience 
à faire jour, 
Âaocliece , il commence 
à faire nuit. 
Escarclia , il gèle, it 

glace. . 
Granîza, il grêle. 
Hiela, il gèle , il glace ^ 
Iihieye , // pleut. 
LloYÎzna, il bruine. 
Nîeva , il neige. 
Relampaguea , // écl'ai" 



Truena , // tonne. 



re. 



Remarque. j4manec€r et anochecer ont 
quelquefois les trois personnes ; alors ils signi- 
fient arrivei^ êlre^ se, trouver au point du jour 
ou à l'entrée de la nuit, dans tel lieu ou en (el 
état. VjKiMipodre amaneciô en Paris ; ama- 
neciô el cctmpo lleno de rocib, Ces! comme si 
je disais , mipadre llegô a Par'is^ cunndo amor 
rieclé ; el campo e^tabcb llerj^ de'.roçiOy çuc:ndo 
amaneciô y, lïlxon^jpève arriva à Pari$ Lorsqu'il 
coBjraençaitiÀ'cfaire )pv^r^:la. ç^fnp^gne .ëtc^it 
couverte de ros<5e^u j)oûit:4u JQur» Mi amigo 
amanec'ô'pofire^^ y yo -^nq^iTieci ri0o y c'eat^à- 
dire , jni amigose hallà pohrç ^ cuando amct-: 
neciô y mon ami se trouva pa,UYi*e au soleil le- 
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Taiit, et moi: je nie. trouvai riche du conchcr 
da soleil.' 

. ; '. ■•..';.. 

Liste et conjitgaîêon deavêrhea itréguliers > 
rangés pOP ordre àîpliobéti^ue.- 



V \\ 



JV. Ê.\ \? Les verbei^ marqués ainsi -j" sont 
pouuî$i<é6« 

90 Le. tix>iuèm6teonditioDQel ne âifiKSrant en 
rien, dans ses terminaisons; de l'imparfait. du 
subjonctif, nous avons cru inutile de le conju- 
guer au conditionner^ et nous nous sommes 
contentés de le donner au subjonctif. 1 

3^ Par une t^aispn semblable , lious suppri^ 
monfr aussi lapremièi^ perdoi^ue du pluriel de 
l'impératif. Vbyez 'ce que noiis en avons dît \ 
règle LVi, pag. 101. > i^ ' ' 

4* 11 y a quelques verbes qui subissent de 
légères altercations, soil dans letii*s lettres radi- 
caleSj soit dans leurs terminaisons^ mais il ne 
sont pas pour cela irréguliers \ ils ne subissent 
ces changemens que pour conserver dans les 
autres tems la prononciation analogue à celle 
qu*ils ont au parfait de Finfinilff. De ce nom- 
bre sont, i** les verbes terminés en car, q ri 
changent le c en qu lorsqu'il doit être suivi 
d'un e , comme huscar ^ chercher; busqué, 
je cherchai ; busqiie , busqués , busqué , etc. , 
<}ue je^herclie , que tu cherches , qu'il cher- 
che, etc. 20 Ceux terminés en ^ar qui prennent 
un.u après le ^ajtassi devant eL,: comme llegar, 
arriver; llegué , j'arrivai; pagar ^ payer; 
pagué^ je payai, etc. 5<> Plusiemr» terminés en 
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eer et €fn ^ir , qui changcht le c ^n r^ devatit a 
et devant o, comme vencer, vaincre, venzo; 
resarcir^ réparer, re^arzo, je réparej resarzaj 
que je repaire. 4^ Pour la même raifion^.ci^/^'i^ 
am>^ déUnqMer ^ change au en ç devant a et 
devant o. Éx. Delihco , deunca, deUncamoa ; 
et esèoger^ choisir ^ chaxige l^ g en 7 devant a 
et devant o. Ex. Escojoj escqja. 5^ JLi^ verbes 
qui se terminent en eer , comme créer ^ croU*e y 
léer^ live'^poseery posséder \proveer, pourvoir, 
changent, daiis délies de leurs iermioaisons 
qui renferment un i , ce même i en. y^ toutes 
les fois qu*il doit se lier avec une autre "voyeUe , 
comme crei, creyà; lei, hy^on; p^ei^po^ 
aeyer^ ; pmi^if proifeyéremQ^.i-elc.'G^.On doit 
faire Je.uruême ohnngemei^tdaps l^s .verbes le)> 
minés enuii'j quand l'i^.et 17 font partie de 
deux différentes «syllabe». Ainsi ^.Ai^^r, fuir , 
fait, à la troisième perso^oe du prétérit défini 
huyù; argiiir&kilàrguyô; constUuir fait eona- 
tituyéyGUi^ 

//i/. prés. Aborreœr, hair^ avoir en hor* 
reur.-'-^gérond. AboiTeekudo, ha'issaut^-^art 
Aborrecido, haî-^indic. prés., Aborrezco , je 
hais , aborreces , aborrece^ aborrecemos , abor« 
receis, aborreceB-*^i/n/7ar/; Aborrecia JehaSB^ 
ecds ,-^cia6, — cia yr^-^ciamoB^-r-^iats.,--— ciao;— ^ 
prêt. déf. Aborrecij/e haïs , etc*^— jfî^. Abor* 
receré ouaborrQcie^e^.jrê ha£rai, elc;— rc»/ict 
Aborreceria oir abôrrèciera ,,7*0 haïrais ^ elc* 
i — impérat. Aborrece/ Ztoi^/aborrezca, quil 



haïsse ; aborreced , iuuasez ; aborrezcan^ qu 'ils 
haïssent ^-«^ subé prési Que yo aborrezca , que je 
liaïsse, eicr^impat^*' Que yo aborrmese , que 
jehûisse^ ete« 

. N« B« Uirrégidaritèàs ce verbe ^ de tous ses 
semblables en £CBR, et de ceux terminés en ^ 
OCER >^ AObr^ consiste a prendre un z devant 
c à la première personne du singvJier du pré- 
sent de Vindicatif , à toutes celles du présent 
du subjonctifs à la première du pluriel y et à 
la troisième du^ingulier et du pluriel de tim^ 
pératifm Le verbe âAdCER est excepté de cette 
rè^9 ilo d^àutres irrégularités , et.se trouve 
conjugué à son rang edphabéiique^ Il faut 
aussi excepter le verbe odtcEH • 
Abrir , ouvrir y n'est irrégulier qu'au part. 

abierto. 

Absolver^ absoudre^-- gérond. Absolviendo, 

absolvant *—part. A bsoelto ^absous -«^ ind. 

. prés. AheaelYOyj'abaous , abssuel ves, absuel ve^ 

absoLremos^ absoTteis^ absuelveu — imparf, 

. AhèoWiàyj'absolpoisy eic. --r- prêt, déf Ah- 

soXsij j'absous ^ etc. — /m^.. Absolveré diiab- 

solviece, j'abaoudraiy elc*— imp^r. Abauelve, 

absous; absuelva\, qu'il absolve ; absolved^ 

absolvez; absuelveû , qu^ils absolvent-*^ 

subj.prés. Que yo alMUelva» que^f absolve , 

absudvaa^ absuelva, absolvamos, s^bsolrais, 

ab«uelvai>— «m^rtr/i Queyaabsolviese, ywe 

je damnasse r absolution y eiC: > 

Alisttaer j abstraire y fekireabstraetion. Voy. 

■ . ; traer. 

Acaecér,àr/tV#r(^wwpewei2/r«/J.^c)jkaborrecer. 
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Acçrlar, riuaair , frapper au but-^géromh 
Acertando — part. Acei'tado ->- indic. prés* 
Acierto, acier (as, acierta, aoer(amos., acer* 
tais, aciertan — imparf. — Acertaba, etc. — •, 
prêt. déf. Acertéy etc. .^j^^i Acerlaré , elc. 
-*— conaiL Acertaria ou acertara', etc. —-* 
impér. Acierla , acierte, aceiiiad / aoierten 
-'-*subj>prés. Que y o acîerte, aciei1:es, acieile ^ 
aceiiemos, acerteis; aoierten — inïpaff.Que 
yoacertase, elc. 

Acordar, accorder , conpenir^-^gé rond* Acor- 
dando — part. Acoi^dado — indicaU présk 
Acuerdo, acuerdas, acuerda , acoi^damos, 
Acocdais, acuerdàn — imparf. Acordaba , 
etc. — prêt, déf, kcovAé; elc.-^jft^^ Acor- 
daré, etc. — condit. Aconlaria oi^acordara, 
elc. — im/:eVa^, Acuerda, acuerde, àcordad, 
acuerdeh — sub. près. Que yo acuerde, 
acuerdcs, acuerde, acordemos, acordeis^ 
acuerden — imparf. Que yo acordase, etc. 

AGoi*darse, se soui^ènir. Voy, acordar. 

Acordar. -k mm , faire quelqu^un se soutenir , 
f^oy. acordar..* ^ . * . 

Âcostarse^ se coucher. Vùy. acordar.: • . . 

Acrecentac, augmenter, rày. acertar; 

Adestrar, rendre adroit où propre à quelque 
chose, f^oy. acertar.^ 

AdherîrV adhérer •— gérond.' Adhîriendo — 
/7ar/. Adherîdp — i/uf/cff^. prés. Adhiero, 
adhieres, adhiere, àdherimos, adheris, ad* 
hieren~ i/npar/I AdherJa , eic. -r-^préi. déf 
Adheri, adheriste^ adhirid, adherimos, ad- 
heristeis^ adhirieron '•^ fat. Adhçriré ou 



adhiFiere, etc. — cond* Adherirîa , ou ad^ 

hiriem^ etc.^T imper. Adhiere, adhïer a j ad- 
. herid^ adhierap — subj. prés» Adhîera ^ 

adhieras, adhiera ^ adhiramos , adhirais^ ad- 

liieran— impar/; Adhiriese.» etc. 
Aàoli^cer ^ toT^bfr eu être malade, ^oy.jibor- 

recer. 
Adormecer - endormir. Tdem. 
Adveiûr ^ prendre garde. Voy. adhei'ir. 
■|- Agorar j augurer. J^oy. acordar, 
Agradecer> savoir bon gré^ reconnaître un 

bienfait, ^oy. aborrecer. 
jAlentar^ encourager, f^oy. acerlar. 
I Alen ta rse y prendre courage, I dem. 
Almôrzàr , déjeuner. P^oy. acordar. 
Amanecer {verbe unipers^ ^commencer à faire 

jout. Voy. aborrecer. 
•f- Ameiitar, tirer un dard. Voy. acertar. 
Amolar^ aiguiser, f^oy. acordar. 
•j- Araortecerse, s" évanouir ^ perdre courage. 

f^O)'. aborrecer. 
Andar, aller — gérond^ Àndaiyàô , allant — 

part. Anôàào; alb^^^indic. présï Ando, etc. 

— prêt, déf, Anduve;, amlàviste, anduvo , 

an du vîmos ^ andu vfc^eîs.) anda vieron — fu t. 

.. Andâi'ë ow iniduvierc , etc. — cond. Andaria 

. ou aridu^îera y eic. — r impér.. Anda , ande , 

apdad y anden -^ subj.pré^. Qoe aode , e(e» 
— impaifi Que andavîese , etc. 
Anocbecer, commencer à. /aire nuit» Vo^. 

aborrecer. r 

Anteponer;, préféjrer. Voy. poner.. 
Antevcr , prévoir. Koy^ Ter» . . 
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Âpaceniar , repaître* Voy* aceriar. 
Aparecer, apparaître^ f^oy. aborrecer. 
Apercibîr, prepanpr, appareiller^ appréier. 
f^oy, pedii\ 

Apetecer , désirer. Voy. aborrecer. 
Apo^r, parier^ g^g^f** ^^y* acordar. 
Aporcar, encliausser , couvrir de terre (du 

céleri, eic.J Voy. acordar. 
Aporlar, aborder. Idem. 
Aprobar, approuver. Idem, 
f Arbolecer, croître en arbre. Voy. abor- 

recer. 
Arrendar , prendre ou donner à ferme — 
' attacher (un cheval) par les rênes. Voy. 

acertar. 
Arrepenth'se , se repentir. P^oy. adherir. 
Asentar, asseoir^ poser j résoudre ^ enregis-- 

trer, f^oy. acertar. 

Asetitir, consentir, /^o^. adherir. 
Aserrar , scier. Voy. acertiiir» 
Ase&tâ]!> , viser y pointer. Idenu 

Aâir éprendre racine (en parlant dèsf plantes , 
. ou OM figuré en parlant des personnes ) 
r n'-a d^ irrégularité que dans les tems siii- 

vans qui sont très^peu usités -^ ùidicat. 

prés. Asgo^ asesy ase, asimos, asia, asen 
>— * impér» Asé, asga^ asidy aflgan — ^ sul^. prés. 

Asga , asgas^ asga , asgamos , asgais , asgan. 
Asolàr , abattre j ravager, f^oy. acordar. 
Asoldar, soudoyer. Idem. ^ . 

Asonar, convoquer au son des cloches s mettre 
les sons d'accord. Idem. 
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Atender, é^appliquer) conaidêrer^ apcirégard. 

Voy* entender» 
\ AtÊner , marcher, du mérke pas qi^Un autre. 
. -^teniraaparçle. ^o^r tctier* 
Âtentar^ attenter a**m former une entreprise 

contre les lois dans iine chose capitale. Voy. 
' acer Ui\ 
f Aterecerse, s^engourdir^ se raidir de froid* 

Vùy* laborreccr. 
Aleirar^ terrasser, f^oy. acertér* ■ 
Alefilar ^ remplir^ Idem. 
AtorÉoecei^ , é^ettgourdir. f^oy. aborrecer. 
Atra^r, àêiirè^ty tirer'A'ièi. AW* traef. 
A^fwresar ^ irai^t^r-f percer, f^oy* àcerlar. 
•J'Atronar, tonner (urtipérsonJ) V.oy. acordar. 
-j A-vetiir^ êCrriver, suh^ettir — aec0mmoder un 

\ différend. P^oy venir, 

lAyenirse^ ^ accorder^ com^enir. . . • Idem. 
iAfenlar^ vanner; éventer. /^oy.acertar. 
iATentaFse, s^ipouponier {en parlant d'un 
l troupeau )• Idfm. 
(Avergonzar j^i/'e honte. V'ef. acordar. 
^Avergontarse^ avoir honte. )Assm. 

B. 

Bendecir, hénir — gérond. Bendicieado — part, 
Bendito ( auù^Jbîshen^Sic\xo et bendicho ) 
'^indicatif prés. Bendigo^ bendices, ben- 
dicc^ bendecimos, bendecis, bendicen -^ 
imparf. Bendècia^ etCé^^prét. déf. Bendije, 
bendijihfe, bendijo, bendijimos ^ bëndijis* 
teis , bendijeroii — fut.». Betideciré ou ben- 
dijcre , elc. — cond^ Bcndecîrîa ou ben- 



/ 
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âi]èy^ rr- imper. Bendice , beiidigd , l>ei*« 
decid , beiidigaa — subj^ près. Que b«n- 
dtgpy b'u^digas, bendigti^ bendigamo9, beilr 
digais^ bendi^an -r^impàrf. fieridi)e8è9 «le. 

Caber, être contenus entrer; contenir --^gé^ 
rond. Çabiepdo — part. C(ibidoi — indicat 
prés. Quepo,cabes, cabe, cabemos^ calieis, 
caben — ^mparf. Cabiai.j etc. — préi. dif. 
Cupe^ cupiste, cupo, cppimosy/cupisteis^ 
cupieroQ; — fut. Cabré oi^^oupiere, elc-r? 
condit. Cabria Q2^cupîera> etc. {ilrCapoiM 
d'impérçitif) tt- suoj. prés^ Que quepa , 
quepas^ qqep.a» quepamos, quepais, quer 
pan — imparf. Que cupiese^ cupiescs , eu- 
piese, cupi&»egiQS., /[«upiéseU, cupiesen* 
Caer, tçnib^r — g-^ro«rf..Cay€ado-T-/7ar^. Caidi> 
— :indic. pré^.. Caigo, caes, eae^ c^emos), 
caeia, Cjà^ii-rrinmaêf. CaiaV etc. -— jarei; 
déf. Caî, etc. — jut. .CaeX'ë pw cayere «.etd. 
— \cond. Caerîa. qu cayera , çlp. — * imp^r. 
Cae, caiga,. ^çaed, caîgan. — su^. prés. 
Que caiga , caigaa , caiga , caiganios > 
caîgaîs, caîgan — imparf. Que cayese^ 
elc. . 
Caleutar^ chauffer ^ faire chauffer, yby. 

acertar. . . - 

CanecQv y grisonner. Vay. aborrecer. 
Careccr^ manquer y 'élre dans le tesàin. 

Idenu ' . 

Cogar , aveugler y dei^enir aveugle. Voy. 
acciiar. 
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VCenir, ceindre y entourer» F^oy. pedîr. 

<Cefiîcse, «e ccmdi»/ de borner; se res- 

} treindreAAem. 

Cernçr^ bluter, pas^erja farine au bluteau 
— éUe en fleura {en parlant des .tngnesy 
du blé, elc; )., /^c>^.. enlender. 

Cevrar, former, serrer» T^oy. acerlar. 

Cimeptap^ cinienterp jeter les Jbndemens* 
Idem. 

Cocer, Cidre, faire cuire-^gérond. Cocîendo 
— part. Cqcido ^* indicat. prés. Guezo> 
cueces^ cueçe^ cocemos, coceis, cuecen-r- 
impa/f. Cocia^ eic^^r-prét. défi Cbci, elc. 
—fut. Coceré.oï^çociei'e, etc.— cowrf. Ca- 
cerîa ou cocîera, etc. — impérat. Cuece, 
cueza^ coced, cuezan'^subfpprés. Cueza.^ 
cuezaS) cueza,. cozamos^ cozais^ cuezan — 
impafj. Cociese, etc. 

N. jSvÇe verbe.a les mêmes irrëgulacités 
que ABSOLYERjetsi t^ous .l'avons conjugué 

.en entier, c'est àcauae duz qufil prend au 
lieu duc devant A et o, et afin de pou- 
voir y renvoyer ppur la conjugaison de ses 
semblables. 

Colar, couler ,, filtrer uneliqueun J^oy. 
acqrdar. 

Colçgir, recueillir, j conclure ^ déduire, f^oy. 
pedir. 

N. B. Il chapge g,^nj devant a et o. 

£o\^iir y pendre , suspenà^re. ^oy. acordar. 
"(•Comedir, réfléchir^ penser; préméditer. 
Voy. pedir. 

i-(- Comedirse ^ se cîpiliser^ se mettre a, ta 
raison. Idem. 
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Cotnensar , commencer. Voy. ncertar. 

Gompadecerse y apoirpiUém f^oy. aborreoer* 

Comparecer^ comparaître* Idem. 

'Cotnpetir , entrer ou être en concurrence. 
Koy^ pedir. 

Complacer, complaire, ^cy* aborreoer. 

Componer, compoêer. Vcy* poû»* 

Comprobar f prouver , confirmer» f^oyez 
acoixlar. 

Ckfïicehir y conceîfoir: f^ùy. pedir. 

Goncerlar , concerter» Voy* aciei*tar« 

Concorda r, accorder, concHierf éi/^ confortnef 
semblable^ V^ùy\ acerdar» 

Condescender^ cendeecendre. Voy. cnleDder. 

Gondoler^ compatir^Voy* aësoWer. 

Conducir, condùire^^ gérond. Condndcnda 
— part. Condacido — indk. prés* Con- 
duzco^ conduces, condiice, oondacimos , 
oondada, condaoen — imparf. Conducia, 
eic. — prêt, défi Cbndttje, coadii)iitey 
totidajo^ condajiniiotf , eondujisteis , c^n- 
^ujeron ^^^ fut. Gondaciré ou condcgerey 
etc.-'-coisuJ. Conduoiria ou oondujerâ^ etc. — 
impéraL Condace j condazca y condacid , 
conduzcaa — sub}. prie. Que condozca'^ 
condnzcasy condazca^ conduzcamos^ con- 
duzcaisy conduzcan —'imoar/I Que con- 
dujese, condujeses, condujeseï condojé- 
seraos , condojéseis , condujesen. 
Coiiferir ^ conférer. Voy. adherir. 

•Confedar, confeeeer yavouer. V^cy* acertar. 
Conmover , émouvoir , troubler. Voy. ab- 
solver. 
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Conocer , connaître, f^oy. aboiTecer. 
Coixsegiw y obtenir. V^oy.^ pedir. 
CoOiseoUr , consentir,. J^oy* ajdherir. 
ConeolsiV, consoler. Voy. acord^r. 
CQnsQa^^ s^aea^rder^ être d'accopd.^ô»wi. 
Constreûir^ conttfaindre, Koy. ped'ir* 
Contar, compter. T^oy. acovdar* 
CoHiener , contenir^ F^oy. Vsner. 
Contender, contester^ disputer^ f^oy^ çnte^- 

der. 
Coulradf cîr, contredire. F^ofi^. diecir.-^N.B. // 

n*en diffère, que par la seconde, personne du 

singu^r de rimpératîf^ qui eal «ONTRA- 

DIÂE et non CQTSTRAm. 
Codtrahacer, contrefaire, f^ay.. hacier. 
Contraer , eontrq.f:lcr. F'oy. U*a«r. 
Ci(m\xay&a\v f contrevenir. Koy. venir. 
Conlrovertîr, diapuier ^ur une matière doju^ 

te use. Voy. a4bei:ir« 
Convalecer, être en convalescence. VoyefL 

aborrecep. 
Convenir, convenir, /^oy.. venir. 
Convertir, convertir. V'oy. adherlr. 
Corregir , corriger. Voy. pedir. 
Costar, coûiep. Voy. acordar. 
Crecer , croUre^ Voy. ^borrecen 
Cubrir ^ eeuvrir^^n^est irrégùiier qt^aupar^ 

ticipe posée QXx\Ae\\o. 

V. 

Dar, donner ^^gérondk Dando — parti Dado 
— indic. prés. Boy , das, da/de^mos^ dais,'. 
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dan — impar}. Daba , etc. — prêt. déf. Dî , 
diste, di(5 , dimos, disteb, dieron — fut. 
Darë ou diere, etc.— w;o/u2. Daria ou diera, 
eîc. — impérat. Da, dé, dad , den — subj. 
prés. Que yo dé, des^ deaios, deis, dea 

— imparf. Que yo dièse , etc. 

Decaer , déchoir. V^oy. caer. 

Deceatar, entraîner^ ôter une partie d*un 
tout. P^oy. acertar, 

Decir, dire — gérond. Diciendo — pari. Dicho 
— indic. prés. Digo^ dices,dice, decimos, 
decis^ dicen-— imparf. Decia ,etc. — prêt, 
déf Dije, dijiste, dîjo , dijimos^ dijis- 
teu , dijeron — fut. Dire ou dîjere, etc. — 
cond.' Dîria ou dijera, etc. — imper. Dî, 
diga, decid, digan -^-^subf. prés. Que yo 
djga, digas, diga, digamos, dirais, digan 

— imparf. Que yo dijese, dîjeses, dijese, 
dijésemos , dijéseis , dijesen. 

Deducir i déduire. V^oy. conducir. 
Defender, défendre. P^oy. entendèr. 
Deferir^ déférer^ céder ^ condescendre, f^oy^ 
adheiîr.' 

DegoUar, décapiter. J^oy. acordaro 
Demoler^ démolir, f^oy. absolver^. 
D^emoatrar, démontrer. J^oy. acordart 
Denegar, nier^ refuser. Foy. acerl£^r. 
Denostar, maltraiter de fait ou dé par'ote. 

V^oy. acordar. 
Deponer, déposer; se démettre. Voy. poner» 
Derrengar.» éreinter. /^oj^. acertar. 
Decrelîr , Jî)/îcZr^. Voy* pedir. 



Desabastecer (utia plaza), éter lea vipre» aune 

place. V^oy* aborrecer, 
Desacei*tar, errer ^ se tromper. Voy. acertar. 
I>esÀcordar ^ être, discordant. T^oy. acordar. 
Desadormecer , rèsfeiller. T^oy. aborreter. 
Desalentar^ décourager. Voy. acerlar. 
Desaparecer^ disparaître. P^oy. aborreoer. 
Peisapretar^ lâcher^ desserrer. Voy. acerlar. 
Sesaprobar , désapprouver. Voy. acordar. 
Desasos^gar, inquiéter^ Voy* ^icevidir^ 
Desalender, ne pas faire attention. Voy. en- 

tender. 
Desatentar , troubler; agir étourdiment. Voy. 

acertar. . 

^TiQ8dXt9iX^^dx ydébarr(t8serdetQutce qui tra^ 

perse. Idem^. 
Desavenir, n« point s^ accorder^ être d^avis 
. contraire.. Voy . v^mr. • 

Descaecer, déchoir, perdre ses forces. Voyez 
- aborreoer, 

Descender y descendre. Voy. entender. 
Descefiir, ôter la ceinture. Voy. pedir. 
f Decimentar, sapperdès les fondemens. Voy. 

acerlar. 
Descolgar, décrocher^ détendre. Voy. aoordar. 
Descollar , surpasser en hauteur,, s'élever au 

dessuSf, .Uetn.. 
Descomedirse , . devenir incivil ^ s'énumciperi^ 

Voy. pedîr* 
Descomponer^ troubler , déranger. Voy. po- 

ner. . s : . 

Desconsentir , refuserson consenlement. Voy^ 
adherin 



Deflconcertar, déranger ^ confondrem Vùy*. 

acertar. 
De$coii/acçr, méeonnaSite. V^oy^ ahorrecer^ 
DesGj(>Aâ^iir I désoler^ aitriêtep» IKoy» acatàjàv. 
DescoiHar , eacompifir. Idem* . 
Descubrir, découi*ri» — n'eèt irrégulier qu^au 

part, paas» descqbierlo* 
Desdecir^ dtdir^ , démcniirm f^oy» decîr^ 

e:^cep(é pour ïç> seconde personne du sinrr 

gulier de ïïmpjmiiifqui /eêt desdioç j et non 

desdit ; 
Desempedrar, dépaver. P^oy. acertar» 
Desencerrar^ meit/een liberté. Idem. i 

Desengrosar, diminuer. /^qy..acordar. 
He^nien^^X y feindre d'ignorer, t^oy» «ateu- 

der. 
Desenl^rar , Mterrer^ f^oy. acertar, 
Desentorpecer , réy^eiller f dégourdir* Voy. 

aboiT^eeiv 
Desenvol ver » dérouler^ développer. Voy. ab- 

solver^ 
Deservir, deeeervir^ désobliger, nuire, f^oy. 

pedîr. 
Desfallecer , tomber en défaillancem f^oy. 

aborrecen 
Desflaquecer , iz^tâ/îr , languir. Idem. . 
Desflocar, défiler {une étoffe). Jf^oy. acordiir.^ 
Desfogarse ^ jeter son feù. Idem. 
Deisguarnecer , dégarnir. Voy. aborr^cer- . 
DesEacer y défaire. Voy. hacer. 
Deslielar , dégeler. T^oy. acertar. 
DesJberj^ar, Sferrer, ôterlesfers^ Idem. 
Desleir, délayer y détremper, t^oy. pedir« . 
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Deslucir, obscurcir ^ faire perdre le lustrc'^^ 
gérond. Desluciendo— /7ar^. Deslucido — 
indicaL prés. Desluzeo , d^sluces , desluce , 
desluclmos , deslacis ^ doslucen — impéraL 
Desluce y desluzca , deslucîd , deslazcari^ — 
^uhj. présn Desluzca , desluzcas , desluzca , 
desluzcamos , desluzcais ^ desluzcan. 

N. B, Tous les autres tems sont régii'* 
liers et se conjuguent comme subir. 

Desmembrar , démenibrer. f^oy. acei'tar. 

Desmenlir , démentir. Voy. adherir. 

Desobedecer, désobéir, f^oy. aborrecer. 

Desollar, ^corcÂ^r. P^oy. acordar. 

Desovar , frayer ( en parlant des poissons ). 
Idem. 

jDespcdîr, congédier. J^oy. pedir. 

\Despedirse , /?rf mZre co/2g*^ de. Idem. 

Despedràr y épierrer, ^ter les pierres. Voy. 
acerfar. 

Despernar y couper les jambes. Idem* 

Despertar^ répeiller* Idem. 

Desplàcer , déplaire. Voy. aborrecen 

Desplegar , déployer y déplisser. Voy, acertar. 

Despoblar , dépeupler, Voy. acordar^ 

Deste&Ir , déteindre. Voy. pedir. 

Deslerrar, e^pi&r, bannir. Voy. acertai\ 

Destorcer , détordre , redresser. Voy. cooerv 

Destrocar, défaire un troc ^ reprendre chiB^cun 
ce qu*ùn avait troqué. Voy. acordar. 

Desvanecerse , s^évanouir. Voy. aborreoer. 

Desvergonzarse , perdre toute pudeur y man-- 
quer de respect. Voy. acordar* 

Delener , arrêter. Voy^ tener. 

8 



( ^7^ ) 

f De4raer, éloigner^ écarter, t^oy^ traer. 

Devolver, rendre y renvoyer, f^oy. absolver. 

DeziïïfU'ydùneryprendreiaclîme. f^oy.s^viar, 

Diferir , différer. J^oy. adherir. 

Digerir , digérer. Idem. 

Disolver, dissoudre. V^oy. absolver. 

Disponer , disposer, f^oy. poner. 

Distraer, distraire. V^ûy.iY'eJSH. 

Divertir , divertir, f^oy. adberir. ' - 

CDoler , faire maj. Voy. ahsolver. 

sDolerse , être fâché y se repentir y —^tresenr* 

C sible à y-'-^^Qmpaiir k. f^oy. absolver. 

Dormir^ (ofor/iwV-^^^'nwacï» Durinien<jiO'7--/>ari[. 
MovxmàO'-^indicat. prés. DuermQ , dijuet^mesit 
duerme, dormimos , dormis, duerraen*— im- 
parfait. Ijormia , de. -^ préL défi Doi^mi , 
dormi&lQ y duroiiiS , dormimoa , doi:misiei5,, 
durmiecou-^/u^. Dormirëoz^durmiere, etc. 
— cond. Dormiria oz^ Hurmiera, etc,,'--^Û7^V. 
Duerme ,, duaitaa , dormid, duermaa -*^ 
subj. prés. Dueri^a , dueroa^^, diierix&a^ 
cJurmamos^ d^i:mai« r dâiersosak-^^^imparf. 
Dui;miese • €tc» 

Elegîi:, c/wwr, Hire^ opter^ /^ç^. pûdkc — 
N^ B» Q^v^rhe change QsnJ devaiU xet o 
, povr con^erper la pr^onondatk^ eUi Pinfi-^ 
nltlfi, 

Embi»:Vecerfie,/8^^?>e/' enfureu r. /^o^.aboi!neo6r« 

Em.bï:ul.e<;€{r»5e, sahruùr. Wam. i 

Erapedrar , pq^^r. Voy. Acertar. 

Emipezar^ comrjî^^cer,, Id^m. 
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Ëfnpiumeçer, commencer à apoir deeplwmes^ 
f^c^* aborrecw. 

Empobrecer, «'a/7/7dKiM^r£r. Idem* 

Eraporcar, salir, f^oy. acordar. 

f Encabelleqer , commencer a avoir des che^ 
\feux* Voy. ab.wrjeoer.: 

Enoallecôr^yàKT^ le calus^ former un cor. Id, 

Encaivecer, devenir chaupe* Id. 

Encaoecet ,- ble^nchir de vieillesse» Idem* 

Encareeer, enchérir, exagérer. Idem^ 

|£noen.der^ allumer ^ f^oy, enteadw.. 

Encensar, encenser, f^oy. acerlar. 

Encerrar , enfsrm^r^ Idem* 

iplncomendar , recommeuidèr» I^m^* 

EncrudecersQ, s^aigrir, devenir dangereux ^ 

; V^0y. aborrecer. 

jSncjL'uelecer^ irriter ^rendre cruel, ^oy, abor- 
recer, 

Enconlrar , rencontrer» ^oy. acordar. . 

Encordari mettre des cordes (à un instru^ 

. ment)» Jdetn* 

Eficubertar^ couvrir d'une couverture. J^oy. 
a€ertai% 

Viïïàeniecevjpousaer des dents, /^oy. aborrecex^ 

Endurecer , durcir , endurcir^ Uem. 

Eoflaquecer , maigrir^ Idein^ . 

Enfbrecerse^ devenir furieux. Idem. 

Engriindécer > cbgrandir^ jaccroUre. Idem. 

Engreirse^ séparer, à^ajusjierf f^oy* pedir. 

Engrosar, ^/ïwswn^Pf-\aGprdar. 

Enloqoeèer,^ devenir fou. f^qy. aborrecer. . 

Enlucir, blanchir ^ enduire (dis plâtre)^ Voy. 
x]ediK$ir* 
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Enmendar, corriger, F^oy. acerlar. 

-|- EniDOceccT , rajeunir, f^oy. %^boiTecer. 

Enmuhecei^e , se moisir. Idem. 

Enmudecer, devenir muet , se taire. Idem. 

Ennegvecer , noircir , deifenir noir* Ideito. 

Eunoblecer ^ ennoblir. Idem. 

t Knnudecer, se nouer j prendre tige (en par- 
tant des blés , etc. ) Idem. 

Enrarecer, raréfier y devenir rare. Idem. 

Enrlquecer^ enrichir. Idem. 

Enrodar, rouer jfiiire périr sur la roue. f^oy. 
acordar. 

Ensangrentar , ensanglanter. Voy. acertar. 

Ensoberbecerse, s'enorgueillir, ^qy.aborrecer. 

^niMec^T^pou^sseren tige. Idem. 

Enlender^ entendre y comprendre — gérond. 
Entendiendo — part. Éntendido — indic. 
prés, Entiendo , entiendes , entiende , en* 
tendemos , entendeis, enlîenden-i-* imparf. 

- Entendia , etc. — prêt, défi Entendi , elc. — 
fut. Enteuderé ou entendiere , etc. — cond. 
Entenderia ou eutendiera, elc. — impérat. 
Entiende , enlienda ^ enlended , entiendan 
— subj. prés. Que yo entienda , entien- 
das y entienda ^ entendamos ^ entendais , 
entiendan — imparf. Que yo entendiése j^ 
etc. 

Enternecer , attendrir, j toucher, émouvoir* 
•^y. aborrecer. 

Enterrar , enterrer. Voy. acertar. . * 

Entomecer ou Entumecer, é/j^r., eytgûurdir. 
' f^cy. Bhovrecer. ^ . 

Bntontecerse , devenir pesant , imhécitle, Id. 



EBtorpécérse , s'engourdir y devenir pares>. 
seux. Idem. 

f Enlreludr , eritreluire. f^oy. desducir.^ 
Enireoir , ouïr imparfaiieTnent. f^oy, ôir, . 
lËéniveXQnQV y entreteriir. yoy.'Xx^ï\^\\ 
EntriBiecei* y attrister f eh€tgnner* Voy. abor-^ 
recçr. 

EntuHecer, devenir -perclus. Idem. 
Eiitumecerse , s'enfler ^ se courroucer (enpar-^ 
lantde la mer). IdecûTr* - 

Eiivejeeer , vieillir. Ideniv 
Enverdecer , verdir. Ideni. 
Envestît , investir, yoy^ pedir; 
Envol ver , envelopper. P'oy. absoîver;' 
Equivaler , éqtuivtiloir^ f^oyr. valerr 
Erguir f lever , dresser^-^gérond. Irguiendo-»-" 
part. Ergitido— iW^«/»né9W' Yergo ,. yerguesy 
yergue, erguimo99 ergqîé, yci^uen — imp^ 
Èrguia j etCr'^/i/^V«.d«^Ergui,* epguistey 
irguio , erguimos , ergu^éteis f irguiçron - — 
fut. &g»iré ou irgmere , %\A^'-^cond. Ep- 
guiria 0£^ irguiera , etic» — - irnpér* Yergqe y 
. yergfr,ergûid^ y^rg;an.-i-*wfy*,pm.; Yerga^ 
yergas, yerga, irgamos^ irgais, yçrgari*^ — 
. imparfi. Irguîese , etc; 

Errar y errer. Voy. acertar^ 
•J-Escalenlar, échauffer. Idemv 
Escarmentar y se corriger. Idem* 
Escarnecer, se moquer de. Voy. aborrecer.' 
fEsclarecer , éclaireir , éclairer. Idem, 
Escocer, çiiire y démanger av^douUur.f^oy^ 
cocer. . 
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E«crlbir, écrire ( il H^a^irrigularUi qt^â^ 

part, passé escrilo )• 
^ïoriAVy animer i encourager. T^ey. acQodar. 
Establecer , établir* Voy* aborreoer^ 
Estregar /frotter. Voy. acerUr. 
£sti*emecerse , tremhUr f ^(^rayer. f^oy.sSiGt''. 

recer, 
Eslreilir^ étreindre , serrer ^ presser» Voy^ 

pedir. 
TLx^ç^ ^ expédier. Idem. 
Exponer^ exposer. P[oy. ponep. 
Extender , étendre. J^oy. entender. 
Exiraer, ejicporfer, extraire, /^y^traer. 



F, 



.K 



Falleçer , moudr. Voy. aborpec^^ v • i^ 

Favorecer , faAH>riser. Idem* 

Fenecerj finir ^ mourir , arrêter (mneérnpêej. 

Idem. 
Fortalecer ^fortifier, f^cy^ aborreoer* 
!Forzar , fi}rcer. f^oy. aoprdar. 
Fveif^j laper ^ nettoyer ^fourbdr (ta^ffaiffi^J. 

J^oy, açerlar^ . * . 

Freir , frire — part. Frilo. Le resie comme 

pedir. 

G. 

Gemîr , gémir. Voy. pedir. 
Gobernar , ^0M(^tfr/ïcr. Tf^oy. acertar, 
Guarnecer, garnir. Voy. aborrecer. • 
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H. 

Haber ( unipersonnel ) , y apoir^-^id* prés. 
Hay, il y a. Le reète comme le perbe 
auxiliaire habçr ^ avec cette différence que 
celuir'ci na que la troisième personne du 
singulier ( P^oy. à Vart* des verbes uniper^ 
sonnets}, 
iV. B, L'adverbe Y ïie se traduit jamais eu 

. espagnol devaist ce verbe* 

îlaceVfJhire — gérondm Haôenio^^part. Hechô 
-^ind* prés. Hago Je fois , haces , liaee , ha- 
cetnos, faaceis, h&cen-^mparf, Hacia , etc. 
— prêt. dèf. Hice,/ejfe,hiçi5te, hizo, hi- 
cimos y hicisleis , hicierou "-^fut. Haré ou 

■ hicieve^jefirai f elc,— ^comié-^—Harîa oié hi- 

- àeràjjejèraia^ etc* — impér. Haz , haga , 
liaoed , bagan — subj.prés. Que yo haga , 
que Je fasse ^ elc* imparf* Qoe yo hiciese ^ 
que Je fisse , etc» 

Heder 9 /7Z<en f^oy. eniender* 

Helar , gehr ( unipersonnel }• f^oy. acertar% 

ïiexïàeiv^ fendre, f^oy. enlCTïdcr. 

Herir , bleasen f^ey^ adberlr. - » 

Hesravjfen^er, Voy. acertar. 

Herrir ^ bouitUr. V^ «dheriré 

Holgar, se reposer^ ne rien fcdre. f^oy. acordar* 

Homvyfimler au» pieds ^[frayer. Idem. 

Humedecer, humecter. Voy. aborrecer. 

I et J. 

• s 

Icnpedjr , empéc^Êr. Vtiy. pedir. 
\m\io\\K^v y imposer. Vcfy.^n^f. 
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ladlsponcr, indisposer ^ fâcher — rendre i/»- 
capçbbley etc. P'. poner. 

Indiicir, induire, f^oy. conducir. 

luFerir , inférer. Voy. adherir. 

lajerîr ou enjerîr , enter , greffer un arbre. 
J^oy. adherir. 

Intervenir , inten^enir. Voy. venir. 

Inlroducir, introduire. T^oy. conducir* 

lixvernar, hiverner, f^oy. acerlar. 

Invertir , transporter y oouleperser^ renverser 
l'ordre j etc. P^qy. adherir. 

Iq^vestir , investir, f^oy. pedir. 

Ir , aller à un endroit déterminé — gérond.. En 
yendo, en allant — part. Ido, allé — prêt. 
Habcr ido , être allé , allée ^ allés , allées — 
part. Habiendo ido , étant àllé^-'indic. prés. 
Voy y Je pais j vas, va, vamos,vais, van — 
imparf, Iha ^ j* allais ^ îbas, iba , ibamos, 
ibais y iban — prêt. déf. Fui ^ je fus yf allai y 
fuiste, fue, fuimos, fulsteis, fueron— ;;^^ 
Ivéjfiraiy iras, ird y iremos, ireis , iràn ^ôu 
iuere, etc. — cond. Iria ou ïiiera, f irais ^ etc. 
— impér. Vé, va^ vaya , qu'il aille , îd y al'- 
lez y vayan, qu^ ils aillent — subj.prés. Que 
yo vaya, que faille ^ vayas, vaya, vaya- 
rnos^, vayais, vayan — imparf. Que yo 
fuese , que f allasse j etc. , 

N. B. Tous les tems composés de ce 



"^ Aujourd'hui l'usage a admi^riMos Au lieu de va» 
YAMos au présent du subjonctif et ftr l'impératif^ quwqu^ 
yxvLO^ appartienne au présent de Vindicatif* • 
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%>erh€ se conjuguent avec le verbe HABfiK et 
non SER, On traduit donc]e suis allé , j'étais* 
allë^ elc. y par he ido y hdbia ido^ et non pas$ 
par soy ido y era ido. 
JugSLr^ Jouer y badiner, /^oy. aoordar. 

iV. B. Après le G il prend toujours un \J 
devant e. Ex. Subj. prés. Que yo juegue , 
que je joue y juegues , juegue^ juguemos^ 
jugueis, jueçuen — impér* Juega , jjuegue^, 
jugad, jueguen. 

L. 

Lucir , luire. Voy. deslucic*. 

LL. 

Llover , pleuvoir ( unipers. ) pari. Llovido^ 
plu. T^oy. absolver.' 

i Magrecer, maigrir. /^oy« aborrecer.- 
Maldecir , maudire. F^oy. bendeôir. 
Jd^uifestar ^ mdnifeéier. P^oy. acerlar. 
Mantener^ maintenir. P^oy» tener. 
Medir , mesurer. V^oy^. pedîr. 
Mentar , mentionner ^ nomîner^ f^oy. acertar.^ 
Mentir , mentir. Voy. adherir^ 
Merecer , mériter* Voy. aborrecei% 
Merendar , goûter ^ manger entre le diner et 

le souper. V^oy. acerlar. 
Mohecerse> moisir, f^oy. aborrecer. 
Moler , moudre— paii. Molido. F'oy. absolver.^ 
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Morder j moriire. f^oy. absolrert 
M0rir> mourir '^ part, ^fuerto. ^q^. dormiiv 
Mostr»r , nvçmtrer^ ^^y acordar. 
Mover, mouvoir y toucher, èruoiwoir* f^oy. 
absolver* 

N. 

Nacer , naUre. J^oy, abof reccr. 
Negar , nier, refuser, f^oy. ac€i*(at*« 
Negrecer, noircir, dei^çnirnoinf^.Sihoviecer* 
Nevar , neiger {unipers.). T^oy. acçrlar. 

O. 

Obedecer , ohéir. Voy. àborrecer. 

Ohtener , obtenir, f^oy* teneiv 

Ofrecer , offrir. Voy. aborrecer«L . 

Oir, ouïr , entendre — fféroruL Oyendo-^part. 
Oido — indic. présm^igo ^f entends , oyes , 
oye, oimos, ois, oyen—^imparf.OiaLjJ'en'- 
tendofis, etc. — prêt. dèf. OC , /entendis ^ 
oisle, oy6, oîmos, ofsteis, oyeron — fiit. 
Oiré mt oyere , f entendrai , efcc. — cend. 
Oiria- ou oyera , f entendrais ^ etc. — im- 
pérat. Oye, oiga, o^^ oigan — subj.prés. 
Que yo oiga , que j^eniende ^ oigas , oig», 
oigamos, oîgais, oîgan— i/n/wrjjfc Que yo 
oyese y qiief entendisse , etc. 

Oler, sentir, flairer — ^^^tv/mZ, Oliendo— par/. 
Olido — indic. prés. Huelo , huek» , buele , 
oleraps , oleîs, hueleii — imper. Huele, buelfti^ 
oled, huelan-— ^wS/. prést» Hoelâ, huela*. 



ténu sont PÉgnUer» ^ e$ se emjugwait 
-cotnirte'ËjâSLEK* 
<>pé»er y eppoéen I^&y. pQn«r. 
O&o^ttecer^ obeemtir* lâeiffiL* 

P. 

Pacer , patére 9 repaître. Voy. aboiT^eoer. 

Padecer, souifrir ^ pâtif*. tdem* 

X VAvJet ,pkmUn.U^m. 

i Pàreeerse ^ ressetnhlèt. Hem. 

PBdir, demander^^gérond* Pldkndo — part. 
Pedidô — indic. prés. Pîilo\, /e démande , 
pides, pide, pedittos, pedis, pideïi— -«m- 
pctrf. Pedia ^jfe d&mandaîsj tit.-^prét. déf. 
Pedf, ye demandai^ pecKsté, pidi6^ pedi- 
mos, pedi6teis^ pidfer^i»^-'^*^. Pedîrë ou 
pidlere y je demanderai , clc.-^-co/Hiîi/; Pedi- 
riia ou pidiera, je démahderàis ^ tio.^-^im* 
pirata Pide, pMa^ pedid, pidaû-^«a6/. 
prés. Queyopida, que j^ demande y elc 
— iinparf. Que yo pÛiese ,, que Je denian^ 
dceese^eiQ. 

Pensar y penser. Voy. acerlar, 

Periter , perdre, f^oy. etitender. 

Fferecer , périr. ^cy> aborrecer, 

Permquebrar , easset Imh briser les Jambes. 
Vby. acert'ar^ 

Pfer.segair, persécuter ^ poui^uirre. V^oy.^^ 
dfr. 

Perlçnccer , appartenir. Voy. afeorr^fcer . 

Pervertir , perverAr^ Voy. mhei*ir« 



( f8o ) 

Placer, plaire ; il na.que les iem$ ^i les 
personnes suipantes — indic. prés. Place 9 
il pkiît — imparf. Placia , il plaisait* — - 
prêt. dèf. Plugo, il pluL—r^econd fuUY\xxr 
guiere — second cond. Plugaiera — impér. 
Plegue , qu^il plaise — sufy\ prés* Plegue 
(â Dîos), qu'il plaise {à Dieu) — imparf. 
Pluguiese, qu il plat* 

Plegar, plier j plisser. T^oy. acertar. 

Poblar , peupler. T^oy. acordâr. 

Poder, pouvoir — gérond. Padiendo', /7dM- 
vanl — part. Podi^o, pu—indicat* prés. 
Puedo ^ puedes ^ puede y podemos y podeis , 
puedeti — imparf. Podia , elc. — prêt. ^éf. 
Pude , etc. — fut. Podré ou pudiere, etc. 
— cond. Podrîa ou pudiera ( il na point 
d^impérat. ) — suh). prés. Pucda , puedas , 
pueda, podamos, podai^^ puedan — irrtparf.. 
Pudiese , etc. 

Podrir, pourrir. Ce verbe n'a que les tems 
et les personnes suivantes. — infin. près. 
Podrir , pourrir — part. Podrido y pourri 

— cond. sing. 33 pers. Podrîa , il pour-- 
rirait.— impér, plur. 2^ pers. Podrid ^ pour- 
rissez. . . . 

Poïiev y mettre . — poser -rgérond. Poniendo^- 
part. Vuesiq-^indicat.prés. Pongo^ye mets^ 
poues^ pone , poniemos , poneis , ponen — 
imparf. Ponîa ^ je mettais y etc. — prêt. dêf. 
Fuse y je mis, pusiste ^ puso > pusîmos, pu- 
sisleis ^pusiQVon-^fut. Pondre ou pusleje^^e 
mettrai^ etc. — cond. Pondria a« pusîera , 
je mettrais y etc. — impêrat. Pon;, ponga, 
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poned , pongan — auhj.prés. Que yo ponga; 

que je mette y elc — : imparf. Que yo pu- 

siese^ que je misse 9 etc. 
Prededr , prédire. T^oy. decir. 
Preferir , préféreri T^oy. adherir. 
Preponer , préposer. Voy* poner, 
Prescribir, prescrire* Il n^a à^ irrégularité 

qu^au part, passé PRESCRITO. 
Presenlîr , pressentir. P^oy. adherir. 
Presuponer , présupposer. Voy. poner . 
Prevalecer , prévaloir, f^oy. aborrecer. 
Prerenîr, prévenir y préparer. T^oy. venir. 
Prever, prévoir, f^oy. ver. 
VroàucvCyproduire. f^oy. conducir. 
Profèrir , proférer. Vày. adherir. 
Proïnover, promouvoir ^ élever (à une di- 
gnité ). J^oy. absolver. 
Propoiier , proposer, f^oy. poner. 
Prescribir , proscrire ( n^est irrégulier qufau 

part, passé PROSCrtiTO ). 
Eroseguir , poursuivre , continuer. Voyez 

pedir. 
Proba r , prowi'ér, éprouver, goûter y essayer, 

Voy. acordar. 
Provenir, provenir. Voy. venir» • 



Q. 



Quebrar, rompre y briser j faillir y faire ban- 
queroute. Voy. acerlar. 

Querer , ojouloir^ aimer — gérondif Que- 
rieiido y aimant — pai^t, Queridô y aimé— 
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indic^pvéê. Qiikro^ q»îer«0s^ tpLvex^ , que- 
remofy ifuôrtTA , quieren^^mpâRp/I Qaena , 
eVc.^—prét. déf^ Qoisfy qujshle, qviio. 
quisimos , quisisit^) qut»ierofi-^ii^#Q«eri:4 
ou quibierOf ctc*«— conii. Qhoema ^u qfdi<^ 
siéra , etc. — impémt. Qiiieve , çiieni y ipie^ 
i*ed^ qHiepart^'tfiiéjr. priv. Que yo qvieFa , 
qiiierasy qtûera, qoerum^»^ ^omM»^ ifOÎe- 
ran — intparfw Qœ yt) qui^nme ,> etc. 



IL 



Recaer , reiomher* Voy. caer. 
Recocer , recuire, f^cy. eocer» 
Btfcomdodar , recGmnmnder^ f^^* aeertar. 
Recoaocer, reconnaître. Voj^ aboFrecer. 
Reconvalecer , w ritaiklîpy recouvrer la santé* 

i Recorda r, rappeler y faire^ mwp^mt.f^oy* 

I acordar. 

IRecordarse , se souvenir. Idem. 

RecoslaTse , se coucher sw le cétim Idemw 

Recrecer , recroître, f^oy. aboiTecwr. 

Reducir, réduire. T^oy. cotwdudr. . . 

Referîr , rapporter. Voy. adherir. 

Reflorecer^ rejleunr. J^oy. aborreoer. 

Reforzar, renforcer, Voy. acordar. 

Regar, arroger, ^qy. acerlat. 

Régir, régir^ g&U¥ermr. Voy. pftdir^ 

Regoldar , roter. Voy. acoiHfer. 

Rehacer, refaire. Voy. hacer. 

Reîr ou wirse , rire , se mojmr. Voy pedii-. 
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Rekoiif y reiuii'e* /^^ deslucûr* 

Remanécei: ., €^piaraît$:e ^ êuruemr tout^à^ 

cQUpfre6iei\ /Poy. aborteeer. 
Ae^s^u^ y rapièeeTf ixtccommoder , rm^nu*- 

der. Voy. acertan 
Remorder , rtnwrdrej eau9er cIcb remonta. 

Rfioov^r, remuer y changer de place, ktein* > 
Bemcer > renaMre^ f^<^» ajborrecev. 
(Rendir, rendre j assujélir^ asservir, y oy. 

pedir, 
Rendirse , se rendre. Idem. 
Renegar, renier^, VQy\ acoviai!; 
B^eiMH^r 9. r97sozM«v&?r. ^oy. aeordar. 
Renîr , gronder j disputer^ V^oy. pedir. 
Repelir ^ répéter^ IjleŒki^ 
Reponer , remetire. Voy^ poner» 
Reprebar ^ rjprouuer. f^oy. acordar* ^ 

iRequebrar , cajoler j dire de0 dàuctaraM Voy. 

acerlar. . . 

Requérir , requérir. Voy. adfattriA 
Resentirse ^ avoir du ressentiment. Voy, 

adherir. 
Rescontar, compenser dans un compte une 

partie par une autre. Voy. acordar* 
ïtosoMïir , respirr. Idem. 
Resolver ^ résoudre. Voy. absolter. 
KesoïKir , résonner. Voy. acordar; 
Restablecer , rétablir. Voy. aboiTecer, 
RetemMar^ apoir des tremblemens répétés. 

Voy. acertar. 
Retener , retenir. Voy* ftner^ ' 
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Retentar , menacer éCune rechute ( en par-^ 

lant de maladie )• f^oy. acertar. 
Reteûir , teindre de nouçeau. f^oy. pedir. 
Reiorcer, retordre j rétorquer {^un argument). 

f^oy. cocer. 
(Reiraerse , se réfugier. Voy. traer. 
f Rélraer , retirer^ tirer vers sou Idem. 
netroli*aer, rapporter une chose à un tema 

antérieur h celui de son çxistence. Voy. 

Iraer. 
Reventar , crever, f^oy. acerlar. 
Rêver, revoir. Voy.YeT* 
Re/erdecer , reverdir. J^oy. aborrecer. 
Reverler, retourner, déborder. Voy. entender. 
Reveslîr , revêtir. Voy. pedir. 
Revolar , voler de nouveau. Voy. acordar. 
Revolcarse , se vautrer. Idem. 
Revolver, remuer^ troubler ^ bouleverser y 

feuilleter. Voy. absoiver. 
Rodar, rouler. Voy. acordar. 
Rogar^ prier. Idem. 



S. 



Saber , savoir — gérondif. Sabiendo ^ sachant 

— part. Sabido^ su — indicat. prés. Yo se , • 

Je saisj sabês, sabe^ sabemos , sabeis, saben 

— imparf. Sabîa ,.eic.— pré/. Supe ^je sus% 

supiste, fiupo, sup^mosi supi&teis^ supWon 

-^fut. Sabre ou supîere , etc.— co/mZ. Sabria 

ou supiera^ çlc, — impérat. Sabe ^ sepa ^ 
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sabed^ sepan-— tfw6/. prés. Queyosepa^ 
etc. — imparf. Que yo supiese , etc. 

Saber bîen , avoir bon goût ( en parlant des 
viandes , des fruits y etc. ). f^oy* Saber- 

Salir y .sortir — gérond. Saliendo -^ part. Sa- 
lîdo — indicat. prés. Salgo , sales ^ sale, sali- 
mos , salis, salen — imparf. Salia y etc. 
— prêt. déf. Sali , etc. — fut. Saldré ou 
salière , etc. — cond. Saldiîa ou saliera^ 
etc. -^ inipérat. Sal^ saïga , salid, salgan — 
subj. prés. Que yo saïga , etc. — iinparf. 
Que yo saliese , etc. 

Segar , moissonner ^ faucher. Voy. aeertar. 

Seguir, suivre. T^oy. pedir. 

N. B. Ce verbe et ses composés perdent 
Vu devant A et o : on dit conséquemment 
sigo , siga , et non sfguo, sigua. 

Sembrar, sem^er^ ensemencer, Voy. aeertar. 

Sentarse^ s'asseoir. Idem. 

Sentir, sentir ^ ressentir , entendre, ouïr. 
f^oy. adherir. 

Serra r , scier, f^oy. aeertar. 

Servir , servir. V^oy. pedir. 

Sobreponer , mettre pardessus. Voy. poner. 

Sobresalir , surpasser en hauteur , en gran^ 
deurj exceller y etc. JKoy. aalir. 

Sobrevenir, survenir. Voy. venir. 

Soldar , souder. J^oy. acordar. 

Soler^ avoir coutume de y être accoutumé de 
ou à. Voy. absolver {Ce verbe nest usité 
qu'au présent et à Pimparfait de l'indi- 
catif). 

Soltar^ lâcher y délier f délivrer. Voy. acordar. 
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+ Solver , résoudre y décider, f^oyez dbsoTver* 
^ Sonar, réàofiner , retentir^ sonner* f^oy, 
.< acordar. 

iSonarse (las narioes}, se moucher^ Idem» 
Soflar, rêpen Idem. 
Sonreir, sourire, f^oy. pedir. 
iSosegar, reposer. Voy. aeerlar. 
(Sosegarse^ s'apaiser, se tranquilliser^. Idem. 
Soslener , soutenir. P^oy. lerrer. 
Solerrar ^ enterrer y enfouir, f^oy. aeerlar. 
Snpon^r, «i//?p<w^r. /^qy. poner. 
Suslraer , soustraire. P^oy. U'aer. 



T. 



Temblar , trembler. Voy. aeerlar. • - 
Tetidcc y tendre^ étendre. Vay* eniender» 
Tener, a^oir^ tenir (Ployez attjc uvrbeêovm" 

Uairsêlaeonjugaisonde ce verbe). 
Tenir , teindre, roy. pedîr. 
Tenlar, tenter , tàter. Voy. ncei*lar. 
Torcer , tordre. J^oy. cocer. . . 
Tostar , rùtir , faire rétir. Voy. aocMrdar, 
Tii^xi^t y traduire. Voy. coiidaclr» 
Traer, apporter , amener y condutre.-'^gérwul. 
' Trayendo — part. Traido — indicat. prés» 
Traigo, traes, irae, Iraenios, Iraeis^ tpaeii 
— iittparf. Traia, etc. — prêt* déf. Traj«-, 
tirajiâle , trajo , Irajhnos , tra)ibteis , iPHJe- 
rou — fui. Traeré ou irajei'e, etc. — eom/. 
Traerîa ou trajera , elc. — impérat* Trae, 
ti:aiga, traed, tmgekti -^aubj\ prés. Que 



lraiga> tVaigas , iraiga , traigamos, tradgais, 

lrâ%an — imparf. Que trajese^ elc. 
Transcender, aZ/er y ^a^^r ou monter €m*d4là. 

/^oy. entepder. 
Tiascender , découvrir, pénétn^r , comprendre. 

Idem, 
Trascolar , percer , fbtlrer , pénilmn Voy* 

acordar. 
Trascordarae de , oublier. Idem* 
Trasegar^ mettre sens dessus de^ous ^ re^ 

tourner, etc. f^(yy. e^erias:, 
Trasofiar^ réver^éirehorsdençL f^oy.acoxàsiw 
Traspoiier, transposer* f^oy» {M>ner.. 
Trocar , troquer. V^oy^ acordar* 

N. È. Ce vevhe cliauge c en qu derant é. 
Troiiar, tonner. Voy. acerlac* 
Tropezar, broncha, faire tmfctuxpiasm^f^oy . 

, ■ . ... 

Valer , vtf/oiV — g4vQnd* Valfendo --repart. 
Valido — indîcat.préa.YsAgo y vales, vale, 
valemofi , valeîs , valen — imparf. Valia , 
etc. — prêt. déf. Valî, elc. — fut. Vaidré 
ou valiere — ^cQ/zrf. VaJdria oie valiera . elc. 
' — ùnpérat. Vale, valga, valed, valgan — 
sul^. prie. iVulga.^ c(:c*-r- imparf. Valiese , 
elc. 

Venir, venir *^ fférond» Viniendo -— /Ttirf, 
V cmào •'^ indictti. prêt*. Veiigo, vien€5> 
vîeue, venioiQSy veui»^ viewiew — vmparf. 
Venia , Qïc^'^pr^.déf Viac , finisle , vino, 
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yiDimos, viniâleis, vîhîeron —/i//. Vendre 

ou viniere, etc. — cond. Veadiiaou vinîera , 

etc.-^impér. Ven , venga , venîd, vengan— 

siibf. prés. Que yo venga , etc. — imparf. 

Que jro viniese , etc. 

Venirse , êr'en venir. Idem. 

Vér, voir. — gérond. Viendo , voyant— pari. 

Visto , vw — indicaU prés. Veo , ves , ve , 

vemos, veis, ven — imparf. Veia, elc. — 

— prél.dèf. Vî, visle, vid, vîriios , vfeleisy 

vieron — fut. Veré ou Xiere^-^condit. Veria 

ou viera — impérat. Ve, vea , veamos , 

ved , vean — subj. prés. Vea , veas / véa , 

veamos, veaîs, vean — imparjfl Viese, ela.- 

Y ^vïQv , verser, répandre* ^oy. entendetv 

fVestir , vêtir ^ habiller. J^€^* pediiv 

(Vestirse, s* habiller. Idem. 

Volar, voler ( avec des ailes }^ T^oy. aeordarr 

Volcar, tourner y bouleverser. Idem. 

jVolver, revenir, retourner ^ tourner, ren^ 

1 dre, renvoyer. V^oy. absolver. 

iVolverse, devenir^ se changer, se tourner* 

( Idem» 



[Record des verbes avec leur sujet. 

On appelle sujet ce dont on affirme quelque 
chose, et attribut ce qu'on en affirme. Quand 
je dis : elrey es benéfico^ le roi est bieniesant,. 
le mot rey est le sujet dont j*affirme la c^ualité 
dé benéjwo , qui est Y attribut. 

RÈGLE Ll!CI. — Le' sujet est toajoui*s ou un 
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nom ou un pronom. Lorsque c'est ua pronom , 
il se supprime presque toujours en espagnol , 
soit que la phrase soit afiSrraative, soit qu^elle 
soit négative , comme nous l'avons déjà dit au 
iV. B. article des personnes et des nombres 
des verbes , page io4. Si j'ai à traduire en es- 
pagnol ces mots : j'aime , tu aim.es , ils aiment ^ 
je supprime les pronoms^ et je dis : amo, amas, 
aman : la terminaison de chacune de ces per- 
sonnes fait sufi^ammeiit connaître le pro- 
nom qui lui appartient et qui est sous-en- 
tendu. 

Exception. On exprime souvent le pro- 
nom afin de donner plus d'énergie à la phrase. 
On doit Texprimer aussi toutes les fois que sa 
suppression laisserait de l'ambiguïté dans le 
discours. Ex. Yo lo digo , tû lo has hecho ! 
Pedro me quiere y y yo le aborrezco , etc. 

RÈGLE LXIL — Le sujet , soit nom ^ soit pro- 
nom , se place ordinairement devant le verbe. 
Ex. Tu padre llora y tu ries ! Ton père 
pleui'e et tu ris. 

i^^ ExcE'^TiON. Dans les phrases interrbga-> 
tiveset impérativos, le sujet se place toujours 
cyprès le verbe. Ex. Que pretenden pues h^ 
Jiuetfos rtformadorescon su sonadaigualdad? 
que prétendent donc les nouveaux réforma- 
teurs pur leur égalité chimérique? Hablen las 
naciones. donde se vieron tale& irastornos : 
hable la misma JFrancia,.... Laissons parler 
le^ . nations qui ont été en proie à ces boulet 
VjSi^emens : laisâons parler la France elle* 
même.: / >i 
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s« Exception. Le sojet se place encore 
après le yerbe, daas la phraae incidente qui 
marque qu'on rapporte les paroles de quel* 
qu'un. Ex. Si teneis, decia LUI8 XI d su 
ki/o j si teneia la desdicha de Uegar à ser rey^ 
acordaos de que os debeis todo entera d la feU" 
cidad de i^uestros conciudadanos, SI vous 
avez, disait Louis XI à son fib, si vous ayez 
le malheur d'être roi , rappelez-vouts que vous 
vous devez tout entier au bonlieur de vos conv- 
oi loyens* 

3* Exception. Cette inversion se fait encore 
a veo beaucoup d^avantage toutes les fois qu'elle 
donne de l'ëlégance , de Ténergie , de la dou* 
ceur ou de Pliarnioaie au discours. Ex. Dicho^ 
SOS los padres qwe tienen buenos hijos I heu* 
ireux les pères qui ont de bons enfans ! Feliz et 
reino donde viven los hombres en paz I heu- 
reux le royaume, où les hommes vivent en 
paîx I etc« Ces pàrases sont beaucoup plus ëoer-^ 
giques que si roa disait : hs padresqus' lienen 
buenos hijos son dichosos ; el reino dànde los 
Jwmbneè.viffenén,pazesfiliz^ 
, UËGLE LXIIL — Tout verbe doit être du 
Diâme nombre et de la même personne que son 
iHijetb, Ex«, K) »0 se lo que digo ^ lu que hago, 
etci i .je ne saisoe que je dis , ce que je fais. 2^ 
hernià>àa'no''èstu4iiai* tus hermanos no estu-^ 
dimiy tKm ft-ète'jt'éludîe pas ; te» <&ières ii'ëta*' 
djent peinte D<lns.lepreinier exemple ysé ,digo 
ë^hago umi aà- nombre âitigulier et- & la pre^ 
miâre paraonlio^t parce qpe le pronom^^o expti'* 
iné devant le premiei: verbe ^ et sous-entonduî 
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^vantle9^u4refr^ «êI dusângtiilier eLde la pe- 
u^èse peraonoe. Dans le second, ettudia est 
à Ja iroi&ième persomie du sîtigulier , pîvroe 
que Goa sujet hermana est de cette personne 
et de ce uaxnhrQ , eto. 

DiÂ régime des verbes* 

Le régime d'un verbe est un mot qui dépend 
hu médiat emenl de ce verbe, et qui eu restreint 
ou détermine la signification. 

Un verbe peut avoir pour régime trois fcortes 
de mois, ou un autre verbe , ou. un substantif, 
ou un pronom* 

Du ^verbe en régime. 

Un verbe en régit un xmtre à Tinfinitif ,ou 
sans préposition ouaYec.pi*éposiiion>comme 
quiero éstudiar y)Q V'eux étudier: ; las lengvuis 
deben aprendersa porpfiac^QS:f.hs\angut9 
doivent; &'â|^prren4iâ par^pi'inçjpe^.; f^^/z^/^a 
cçmer.y je viea^ de dîn^j» 5 a;oy a.j»flfj8etfr,.je vais 
aue proi^eperv esUtcUa para.'instrviirse y il 
étudie pour s'instruire , etc. ... 

RÈGLtt LXIV. — i"* Les vferbesc /r, aller*; 
venir j v«nirv ♦vj/vtfr , reveniiv^ .^t eninar , 
envoyer V d(inQt9i4 «.uuiinouvervierst.d'udu lieu 
à un auli^i r^gi^j^it «afmfiçp-i^le^v^'lii^^qaî 
k» s^it k. l'iiififiiiif s^as pi:épo£tilk»q. ; teo eispor 
gnol ^ aa çontmire^, '\\& l'y régjsi^i^t l9u jour» 
aveot la. pi'épOsUjo|ii4* £^1 Ireinos d,pa»9af^ , 
nous iiTona noua promerier. Vendre, à "ver d 
f^m. mananas. iû viendrai voun voir dçmaûk 
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Fol^erd d i^ime , îl reviendra me voir , etc. 

20 Le verbe ^£r, outre Faction d'aller cl*uii 
liea à un autre, signifie encore^ comme en 
français le verbe aller , la proximité d'une 
action future , et dans ce cas il gouverne , 
comme dans la règle ci- dessus , le verbe qui 
le suit à rinfinitif avec la préposition â. Ex. 
J^oy d decirtelo ^ je vais te le dire. 

HÈGLE LXV, — Le verbe français venir ^ 
signitiaut qu'une actionne fait que de finir, 
ne se rend point par le verbe venir , mais par 
* acabar^ achever, qui régît le verbe suivant à 
l'infinitif avec la préposition de. Ex. ^cabode 
oir buenas noiicias , je viens d'apprendre de 
bonnes nouvelles* Pedro acababa de salir ^ 
Pierre venait de sortir* 

RÈGLE LXVI. — Andar et ir, aller > ré- 
gissent au gérondif, et sans préposition , le 
verbe qui les suit dans les phrases suivantes j 
et autres semblables. Ex. J^an ou andan can-- 
tando por las cailes, ils chantent (ou ils vont 
cliantant) dans les rues. Z,o irân diciendo d 
iodoa , ils le diront ( ou ils iront le disant ) à 
tout le monde* 

r RÈGLE LXVII. — En français, le verbe 
craindre^ temek , lorsqu'on ne souhaite pas 
la chose exprimée par le ^second verbe-j kâ 
verbes douter y dudar, nier, negaii, for- 
mant un membre de phrase négative y et le 
verbç empêcher y mPEDiR^ prohibir^ de- 
mandent que le verbe qu'ils régissent au sub- 
jonctif par le mojen de la conjonclion que ; 
soit précédé de la particule ne s mais , en 
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espagnol , celle particule se supprime lou-- 
Jours. Ex» Temo que venga^ je crains qu'il 
ne vienne. No nego quctenga razoTij je ne 
nie pas qu'il n'ait raison. Impidiô ^ue salie- 
sert, il empêcha qu'ils ne sortissient, etc. 

Règle LXVIIL — En espagnol , un verbe 
en régit souvent un autre à l'infinitif, à l'aide 
des prépositions suivantes: ^9 de^ con^ en^ 
haata^ por, para, entre ^ traa ^ sobre ^ sin, 
Ex. Iremos <i pasear despues de corner j nous 
irons nous promener après dîner. T^engo de 
almorzar , je viens de déjeuner. Gasto la 
mayor parte del iiempo en jugar y diver» 
tirme , je passe la plus grande partie de mon 
tems à jouer et it me divertir. 

Il arrive fréquemment aussi eu espagnol 
qu'on emploie élégamment à l'infinitif avec 
l'article el , un verbe régi en français à l'infc- 
nitif par un autre verbe. £x. Me gusia elleer 
noifelas , j'aime à lire des roiâans. 

Remarque. Dans celte remarque 0t autres 
semblables y on substitue avt:c avantage le 
verbe au substantif» C7est pourquoi si Pon 
avait à traduire cette phrase française : j'aime 
la lecture des romans , au lieu de la tra- 
duire littéralement par me gusia la leciura 
de las noi^elas ^ on pourrait changer le subs- 
tantif en verbe, et dire: ine gusta el leer 
nopelae. 

Du nom substantif tégime du perhe. 

RÈGLE LXTX. — Tout verbe actif régît en 
espagnol le nom substantif^ qui est Tobjet im- 
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anéJîat de TacLloa qu'il exprime , à l'accusalif 
avec la préposition à ^ si ce nom exprime uti 
être raisonnable , et sans préposition dans tous 
les autres cas. Ex. AmarâDioa , aimer Dieu ; 
el rey quiere à su primer ministrOj le roi 
aime son premier ministre. Amar la virtud , 
aimer la vertu j aborrecer el vicio , abhorrer 
le vice. 

Il y a des verbes actifs qui régissent deux 
noms en même tems , mais sous des rapports 
différens. L'un de ces noms est l'objet immé- 
diat de Taction exprimée par le verbe , et l'au- 
tre le terme où elle tend. Celui qui en est le 
terme est toujours gouverné par la préposition 
a. Ex. Daré un libro à Pedro , je donnerai 
un livre à Pierre. Le. mot libro est l'objet de 
l'action exprimée par le verbe daré^ et Pedro 
est le but où elle tend. 

Les verbes neutres n^ont en général aiicun 
régime , parce que leur signification ne s'étend 
pas au-delà d'eux-mêmes. Tels sont : nacery 
vivir^ crecer^ naître, vivre, croître. 

Les verbes réfléchis et réciproques gouver- - 
nent à l'accusatif les pronoms personnels qu'ils 
ont pour régime , et ces pronoms se placent 
devant ou après le verbe, suivant les règles des 
pronoms en régime. Foy. aux pages 67 et 58. 
Ex. Arrepentirse j se repentir ; se arrepienle 
«ou arrepiénlese , il se repent , etc. 
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Du pronom régime du verbe. 

Comme nous en avons déjà donq^ toutes les 
règles., nous l'envoyons le lecteur aux pages 
57, 58, 59. 

Obserçationa sur les verbes. 

1® Celte manière Aq i^dirlev ^ né faire que 
dej doit se traduire par le verbe acabar^ finir, 
achever , suivi de la proposition de^ et le verbe 
suivant se met à l'infinitif. Ex. Il ne fait que 
d^arriver, acaba de llegar^ c'est-à-dire il finit 
d'arriver* 

2^ Ne-que , employé en français dans le 
sens de seulement , se rend en espagnol par 
SOLO ou SOLAMENTE , seulement , ou bien par 
no placé devant le verbe ^ et sino rais après ce 
même verbe. Ex. Je h^sà que mille livres, «olq 
ten£ÇO mil libras, ou NO tengo sinq mil Vibras. 

o^ Les Espagnols , pour exprimer la répé- 
tition d'une action , se servent ordinairement 
du verbe volver ( qui équivaut au verbe fran- 
çais recommenœr) , toujours suivi de la pré- 
position ^^qui régit le vei'be suivantii rînfiniti£; 
et polver se met au tems et à la pei^onne aux- 
quels est en français le verbe qui exprime la 
répélition de l'action. Ex. Je relirai ce livre, 
c'est-à-dire y^ recommencerai k lire •••,, tol- 
VERÉ A leer este libro. 

40 Le pronom ce , placé en français devant 
le verbe être, se supprime souvent en espa-^ 
gnol , et quelquefois il se traduit par les pro- 
noms eZ, ellttg eUos ^ eUas. 
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II se supprime loujouis, lo dans ces iuaniè<- 
res de parler et autres semblables: c'e*^ assez y 
c*esù peu , c est trop , c^est cher , esl'ce assçz ? 
est-ce peu ? etc. , et l'oa dit : e« bastante ^ es 
poco y es demasiado i es bastante , es poco ? 
— 20 Dans les réponses. Ex. Qui a dit cela?— ;- 
C est vous , c'est Pierre , c'est lui , etc. ^ Quien 
ha dicho eso ? — es f^in* 9 es Pedro , es él, etc., 
ou bien ou peut , len supprimant le verbe et 
le pronom ce, dire : P^m.y Pedro ^ él^ etc. 
; — 3** Lorsque le verbe être est suivi d'un nom 
substantif ayant après lui le pronoai relatif ^us 
ou que j et alors ces pronoms se traduisent par 
él que y la que , los que , las que,, ^vant le 
genre et le nombre du nom auxquels ils se rap- 
portent. Ex. Ce furent les Espagnols qui con- 
fouirent le Mexique , fueron los Espaholes hs 
que conquistaron a Méjico* 

Dans les phrases où c'est ^ c* était ^ etc. , sons 
«aivis de que de...., on place élégamment L'ar- 
ticle el devant le verbe régi par que de , et ce 
verbe devenant alors nomitxatif du yQvheétre^ 
\>\\ supprime le pronom ce. Ex. Ce n'est pas 
ikne chose facile que de connaître les hommes , 
no es coeafàcil EL conocer ci los hombres. 

Lorsque ce est joint au verbe être y suivi d'un 
autre verbe qu'il régit , la phrase doit se tour^ 
lier comme la suivante. Ex* Cest ne pas con-*- 
naître le prix des sciences que de les mépriser^ 
c'est à-dire, quiconque mépi'ise les sciences n'en 
connaît pas le prix , quien desprecia las cien- 
cias no conoce su palor. 
Dans ces maaièrjss de çenA^ çest moi qui. 
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c'est toi qui^ c*&8Û lui qui, elc. , taifait^ Vas 
dié, etc. , on supprime le pronom ce, on place 
le pronom personnel devanl le verbe, qUe l*on 
met h la même personne qne le pronom qui le 
procède , et qui se Iraduil par le pronom re- 
latif quien* Yo soy, TU ères y Èh^s , QUIEN lo 
ha hecho , quien lo ha dicho. 

Le fronotn ce se traduit en espagnol par les 
pronoms él, ella , eUos , ellaa , lorsqu'il a rap- 
port à des subslantifs exprimés auparavant, et 
qu'en le ti*aduisant âiosi , on donne plus de 
clarté ou d'énergie à la phrase. Ex. Lisez Ho- 
mèi^ et Virgîk» , (Se sont les poètes les plus ce- 
lèbi^s de l'antiquité , lea Vm. Honiero y Vir* 
gilio , eslos son loa mas célèbres poeùas de la 
antîgiiedad* 

5^ Dans ces manières de parler : Je ne sau^ 
rais , tu ne saurais , il ne saurait , etc. , em- 
ployées dans le sens àeje ne puis , tu ne peux , 
U ne peut, le verbe sapoir doit se traduii*e en 
espagnol par le verbe poder (irr. ) , qui , au 
lieu de se mettre an conditionnel , comme «a- 
ifoir, doit êlre mis au présent de Findicalîf. 
Ex. Je crois que le roi est à Londres , maisye 
ne saurais raturer > vreoqueel reyestden 
Londres^ mas MO puedo asegurarlo* 

6** Penser y mis dan» le sens de être sur le 
point de.*.., ne saurait se traduire farpensar, 
mais par estar épique de , estar en punto de ^ 
esta r para j oxï faltar poco para que. Ex* J'ai 
pensé me tuer , estuve à pique ou à punto de 
niatarme. Ton fi cre a pensé iomhev y poco fa 1/6 
para, qfte tu hermano cayese^ c'est-k-dire3 peu 



^ 
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s'en est fallu que ton frère ne tombât. J'ai pensé 
l'écrire ce mntiu , estupe para escrihirte esta 



manana* 



N. Bé Le que après faltar régît le verbe 
suivant au subjonctif^ comme on le voit par 
l'exemple ci-dessus. 

De raccord du participe passé avec le sujet 

et avec son régime. 

Lte participe passé peut se construire avec 
Juiber^ ienerou ser* 

RÈGLE LXX. — Toutes les fois que le par- 
ticipe passé se construit avec le verbe Iiaber^ il 
ne prend ni genre ni nombre. En conséquence 
on dit : ellos^ ellas han comprado Ubros^ ils 
ou elles ont acheté des livres. JLos tibros que 
Jiemos leido , les livres que nous avons lus. 

Règle LXXI. — Lorsque le participe passé 
se construit avec le verbe tener, et que celui-ci 
n'esf employé que comme auxiliaire , il ne 
prend ni genre ni nombre. Ex. l^engo fiabla^ 
do à su madré j j'ai parlé à sa mère. Tengo es^ 
crito à m,i liermano , j'ai écrit a mon frère. 

RÈGLE LXXIL— Si le verbe tener^ lorsqu'il 
sert à construire le participe passé , est employé 
comme verbe aclîf ^ alors le participe passé 
s'accorde en genre et en nombre avec sort ré- 
gime direct. Ex. Tengo escrito una carta â mi 
hijo y j'ai écrit une lettre à mon fils. La Casa 
que mi tio tiene comprada^ la maison que mon 
oncle a achetée. 

RÈGLE LXXIII. — Lorsque le participe 
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passé se conslruit avec le verbe ser ou estât , il 
prend toujours le genre et le nombre de sont 
sujel. Ex. Las riquezas son apeiecidas ^ les ri- 
chesses sont recherchées. Los nialos seràn cas- 
tigadosy les méchans seront punis. Ellaeslà 
senlada^ elle est assise. 

Des participes passés qui ser construisent en 
espagnol avec le acerbe Haber , avoir 5 et en 
français avec le verbe êlre, ser ou estaÂ. 

RÈGLE LXXIV. — Les verbes neutres^ i^fié^ 
chis et réciproques , demandent une attention 
particulière dans la construction de leurs tem» 
composés. En français ib se construisent avec le 
verbe être, et en espagnol avec le verbe haber. 
En français leurs participes prennent toujours 
le genre et le nombre du sujet , et en espagnol 
ils ne le preiment jamais , parce que toutes lea 
fois que le participe se construit avec l'auxi* 
liaire haber, il est invariable : on doit donc 
dire : h^an salido , ils sont sortis ; nos hemos 
arrepentido , nous tious sommes repentis ; Pe- 
dro y Juan se han amado siempre , Pierre et 
Jean se sont toujours aimés. 

N. B. Mûrir j mourir, se conjugue aux 
tems composés 9 soit avec haber précédé de 
deux pronoms de la même personne , Tun su- 
jet ,\ et l'autre régime direct, soit avec estar 
ou ser : dans le premier cas , le participe est 
invariable ; dans lé second , il prend le genre et 
le nombre du sujet. Ex. Ella se ha muerto , 
elle est morte ^ ellos son, ou estàn muertosy 
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ils sout morts ; nU madré es mueria^ ou esid 
mueria ,ou&eha muerto ^ ma mère est morte. 
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CHAPITRE VIL 

DE l'adverbe. 

Uadperbe est une partie indëclinable du dis- 
cours. Il sert h modifier la signification d'un 
autre mot ^ ou à en exprimer une circonetaiice. 

Les adverbes sont simples ou composes. Us 
sont simples ) lorsqu'ils s'expriment en an seul 
mot y et composés , lorsque')*? s^exprîmeut en 
plusieurs. Ou en distingue de lieu , éetems^ 
iTortlre , de quantité , de comparaison , de ma* 
nière 9 de doute , à^ajprmation^ et de négation. 

Les adverbes de lieu servent à mai^-quer les 
distances et les situations des personnes ou des 
choses; comme aqui ou acày ici où je suis: 
àhi 9 là où vous êtes; alllouk alla y là où il est> 
où elle est , Ik où ils sont , où elles sont i aeullà , 
là ^ de l'autre côté , du côte opposé à celui où 
Yous êtes, cerca , près $ lejos^ loin^ donde^ où 
(sans mouvement); adonde, où (avec mou- 
Tement) ; dentro, dans, dedans ^jTz^ra , hors, 
dehors j arriba j en haut; abajoj en bas; 
delante , à^yemly detrds^ derrièire | e/zc^/na , 
dessus ; debajo j dessous. 

Les adverbes de tems sont ceux qui expri- 
ment quelque rapport de tems , comme hoy^ 
aujourd'hui; ayer^ \\\^ï:\ manana^ demain; 
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ahorûf Qialnlenant; luegfOy HeniÔt; tarde y 
lard; tempranoy debonua lieurc;^ré'*/b^ vîle, 
pronto , promptemeot 9 siempre^ toujours; 
j'amàs , ou nunca y )9mais^ ya, d^ ^ mienr- 
trasy pendant. 

Les adverbes di ordre expriment la manière 
dont les choses sont arrangées les unes à l'é- 
gard des autres , comme prinieramente , pre-^ 
mièremenl^ antes, avant; después y ensui- 
te , etc. 

Les adverbes de quantité servent à marquer 
la quantité des objets, ou leur valeur ^ comme 
mucho y beaucoup ; poco , peu ; inuy , très ; 
harto y bastantej assez, sufiisamment; tan^Ay 
aussi ; tantoj autant; cuanto, autant que.... 

Les adverbes de comparaison servent à com- 
parer les objets enlre eux , comme mas , plus ; 
m^nos , moins ; mejor , meilleur ; peor , pire. 

Lesadverbesde/na/zi^r^expriment comment 
et de quelle manière les choses se font ; ils tien- 
nent ordinairement la place d'une prépositipn 
et d'un nom y covckUïeprudentem^ente , prudem- 
ment; elegantemente y éXégd^ioïïxienl y qui sont 
mis pour con prudencia y avec pinidence ; con 
elegancia^ avec élégance, etc. On les nomme 
aussi adverbes de qualité^ parce qu'ils se for- 
ment de presque tous les adjectifs dont la pro- 
priété est de qualifier ; les adverbes formés des 
adjectifs se terminent en mente que l'on ajoute 
au féminin de ^eux qui se terminent en o , et 
au masculin de ceux qui oi;it une autre termi* 
naison , sans y rien changer , comme constante , 
constan t ; constan te - mente y constamm^it ; 

9* 
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suill, sublîl •fSulil^mente y sublilement ; ficoy 
riche; rica^mente ^ richement; altOj haut; 
alla-mentej haulement , etc. « 

Il y eti a d'autres y qui , ne dérivant point 
des adjeclifs, ne sauraient suivre cette règle ^ 
tels sont : bien , bien ; mal, mal ; aai^ ainsi, etc. 

II n'y a en espagnol que deux adverbes de 
doute y qui répondent au seul qui existe en 
français ; ces adverbes sont : acaso et quizd , 
peut-être. 

Les adverbes ai affirmation sont : si y oui ; 
ciertamente y cierto , certainement ; ^erdade^ 
ramenie , vraiment ; indubitablemente , in- 
dubitablement , etc. 

Les adverbes de négation sont i no, non^ 
ne^ ne-pas, ne-point; nada, rien, etc. 

Observations. 

1^ Jamâs s'emploie dans le même sens que 
nunca; aussi dit on : jamâs le hablaréj je ne 
luî parlerai jamais ; jam.às a)i toi cosa, je n'ai 
jamais rien vu de pareil. — Souvent il se joint 
à nunca y hporsiempre, ou para siem,pre ^ 
afin de donner plus de force et d'énergie à la 
phrase^ comme nuncajamàs lo haré ^ jamais 
je ne le ferai 2 por siempre ou para siempre 
jamâs me acordaré de il y je me ressouvien- 
drai toujours de loi. On voit par ces exemples 
que , lorsqu^il se joint à nunca , il signîfîe^a- 
mais ; et qu'au contraire , il a la signiGcation 
de éternellement y lorsqu'il se joint à por siem^ 
pre p op para siempre. 
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2o No ne sert pas toujours à nier : ce mot 
sert au contraire quelquefois à donner plus de 
force à l'affirmation , et à faire ressortir 4avan-> 
tage Popposilion qui se trouve entre les deux 
objets que Ton compare , comme ; mejores la 
virtud que NO las riquezas, la vertu est pré- 
férable aux richesses. 

Remarque. Deux termes négatifs ne se dé- 
truisent pas toujours en espagnol ; souvent , au 
contraire , ils servent à nier avec plus de force : 
c'est un rapport qu'a cette langue avec l'italien. 
En conséquence on dit : NO ^ visto a nadie , 
je n'ai vu personne : NO hay ninguno , il n^ 
a personne 9 et non pas : no he visto alguno ; 
no hay alguno. Mais il faut avoir soin d'obser- 
ver que , pour faire usage dans la même phrase 
de cette double négation, no doit précéder le 
verbe, et l'autre négation doit le suivre, comme 
dans les exemples ci-dessus. Si toute autre né- 
gation que no se trouve devant le verbe , no se 
supprime. On dit, et Fon dit très-bien : JAMÂ5 
oi voz mas armoniosay jamais je n'ai entendu 
de voix plus harmonieuse : n ada quiero , je 
ne veux rien. Mais on ne saurait dire : jamas 
NO oi voz tnas armoniosa : NADA no quiero : 
ou NO JAMi.s oi voz mas armoniosa : no 
NADA quiero : ces phrases ne seraient point es- 
pagnoles. En un mot il faut supprimer la né- 
galion no , et placer l'adverbe négatif devant 
le verbe , ou séparer les deux négations de ma- 
nière que no précède le verbe , et que Tautre 
terme négatif le suive , comme : JAMÂs te ha- 
blaréj ou no te hablaré JAMÂs, jamais je ne 
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te parlerai : nadib te quie^e^ tm NO ie quiere 
KADIB^ personne ne t'aime* 

5^ Les adrerbes qui se terminent en meniez 
lorsqu'il s en IrouTe plusieurs mis de suite dans 
une même phrase , perdent tous ^ à l'exceptioB 
du dernier^ la syllabe mente. Cette r^le a 
pour but d'éviter des répétitions ti*op dures à 
Toreille. Au lieu donc de dire : hablan eabia" 
mante y elocuentemente ; eecribm elammentej 
conciaamente y elegantementey on dira : hon 
blan sabiay elocuentemente ; escribe clam ^ 
conciêa^ y elegantemente. 



CHAPITRE VIII. 

DES PRÉPOSITIONS. 

Les prépoaitions^ servent à exprimer ,on & 
désigner les diEféreus rapports que les personnes 
et les choses ont les uues avec les autres ; elles 
sont fixes et invariables : elles n'ont ni genre 
ni nombre ; seules elles ne forment aucun 
sens : pour qu'elles signifient quelque chose , it 
faut qu^elles soient suivies d'un régime exprimé 
ou sous-enlendu. 

Les prépositions les plus usitées dans la lan*- 
gue espagnole sont les suivantes : â, ante , 
con , contra^ de, desde, en ^'^ entre , hacia j 
hasta y para , por , eegun , sin , sobre , tras. 
Elles ont 9 en espagnol, le même usage qu'en 
fi*ançais^ à l'exception des prépositions para , 
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por^ sobre et iras , qui <lemaadent quelques 
observaliofijs. 



Observations sur para et por, pour, par. 

La pr<^posilion française par n^oifre aucune 
difficulté ; elle se rend toujours en espagnol 
p<»r por. Ex. Le monde a été créé par Dieu^ 
el mundofue cnado por Dios. il passera par 
le jardin , pasarà por el jardin. 

Maïs il n'enesl pas de même de la préposi- 
tion française pour^ elle se rend tantôt par la 
préposition para^ et tantôt par la préposifion 
por; et l'on ne peut employer indifféremment 
l'une au lieu de Tautre* Les règles suivantes 
dirigeront sur l'usage qu'on doit faire des mots 
para et por , selon les dififérens cas. 

RÈGLE LXXV, — La préposition pour se 
traduit par para lorsqu'elle dénote , lo Ja 
personne ou la chose vers laquelle une action 
est dirigée. Ex. Celle leUre est pour Jean , 
esta caria es para Juan, 2" Le lieu où l'on va. 
Kx. Je pars pour l'Italie , salgo para Ilalia. 
5*> Un tems, un terme fixe jusques auquel 
une action est renvoyée. Ex. Nous le laisse-» 
rons pour demain , le de/arerj^s .para ma- 
hana. 4** Le rapport qu'a une personne ou 
une chose avec une autre. Ex. Il ne l'a pas 
mal fait pour un commençant , para un prin- 
cipiante^ no lo ha hecho mal. 

N, B. j°- Lforsque la préposilion pour sert à 
exprimer la fin que Ton se propose j on peut 
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la traduire, soit par para, soit par por/ on dit; 
je trayaille pour gagner ^ trabajo por ou para 
ganar. 

1** Être sur le point de se traduit par 

estar para*..*, et le rerbe suivant se met au 
présent de l'infinitif. £x. Je suis sur le point 
de partir , estay para partir. — Auprès àe.*-.^ 
en comparaison de..... se traduit par para 

con Ex. Qu^est-ce que la créature en 

comparaison de , ou auprès de son créateur? 
Quien es la crlatura para con su criador ? 
— Entre se rend très-élégamment dans la 
phrase suivante et autres semblables par para 
entre. Ex. Entre amis les complimens sont 
toujours déplacés , para entre amigos es siem^ 
pre excusado el cumplimiento. — Para s^em- 
ploie aussi devant quelques adverbes , car on 
dit : para ahora lo quiero; para cuando 
'venga , para dentro de un mes ; para en^ 
tonces lo veremos ^ je le veux maintenant j 
quand il viendra ; dans un mois j nous le ver- 
rons alors. 

RÈGLE LXXVI. — La préposition pour 
se traduit par por lorsqu'elle sert à expri- 
mer , 1® le teras qu'une chose a duré ou 
durera. Ex. Je quitte Madrid /K>2/r un mois , 
salgo de Madrid por un mes. 2** Lorsqu'elle 

équivaut à en faveur de 9 à l'égard de.... 

Ex* Je parlerai pour ton frère , hablaré por 
tu hermano. 5° Lorsqu'elle signifie à la 
place de,.,., comme substitut de.^... Ex. J'as- 
siste pour mon ami, asisto por m,i amigo. 
4^ Lorsqu'elle sert à exprimer un échange. 
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Je donnerais mon habit pour le tien, daria mi 
"vestido por el iuyo. 

On emploie aussi la préposition por dans 
CCS manières de parler : le matin ^ dans I9 ma- 
tinée y por la mahana y après - midi , dans 
raprès-midi, por la tarde; telle chose n'est 
pas faite 4 talcosa esta por hacer ; aller cher- 
cher , ir por s il va chercher du vin , ^apor 
vinoi passer pour...., eatar tenido por:*:\ 
il passe pour méchant^ esta lenido por mah. 

Obaerpations sur sobre ei tras. 

Ces prépositions aohre et traa s^emploient 
fréquemment devant les verbes qu'elles régis- 
sent à l'infinitif. Ex. Sobre ser reo contnclo , 
quiere que le p remien , il est déclaré cou- 
pable , et îl veut qu'on le récompense. Traa 
ser culpado 9 ea él que maa levanta el griio , 
il est coupable , et c^est lui qui élève le plus la 
voix. 

Prépoaitiona qui , en espagnol y régiaaent au 
génitif le nom qui lea auit. 

Avant, antea — avant le tems^ anlea del 

tiempo* 
Après , deapuéa — après vous ; despuéa de f^m. 
Dans , dentro — dans deux ans , dentro de 

dos ahos* 
Hormis yfuera — hormis mon père ^ fuera de 

mipadre* 



( 208 ) 

Outre , ademds'^wkirfiVargent , adêmda dei 

dinero. 
Près, <xrca — près de la porte , cerca de la 

puerla. 
A Ira vers, por el mêdio-^ travers les chaœpsy 

porel medio de los campoa. 
Chez y en casa, chez mon frère , en casa de mi 

hermanof chez moî ^ en mi casa; chez tcw, 

en tu casa; chez lui , en au casa; chez nous , 

en nuestra casa , etc. 
Malgré , en dépit , à peaar •— malgré vous , 

dpeaarde f^m. 
. Vis-à^yis , /rente à j en f rente de — vis-à-vis 

dosa maison , enfrente de su casa» 
A côté , al lado — à côté du roi , al lado del 

Derrière, detrâs — derrière TarmoirCi detrds 

del armario. 
Sur , encima — sur le lit , encima de la cama. 
Sous, au - dessous , dehajo — sous le pont , 

debajo delpuente* ^ 

Les prépositions suivantes régissent le dalif. 

A propos de , en ôrden à — à propos de ce 

que vous dites , en ôrden à lo que J^m, dice. 
Joignant ^ ^i/nto— joignant le jardin ^/zi/i/o al 

jardin. 
Touchant, tocante — touchant cette qaerelle , 

tocante à esta pendencia* 

Presque toules les autres prépositions régis- 
sent le nom éa espagnol au méoie cas qu'en 
français. 
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Quoique ce qui procède piiîsse guider sur 
l'usage des prépositions^ nous croyons devoir 
ne pas omettre la table suivante, tirée de la 
Grammaire de l'Académie espagnole , et qui 
fait connaître tout à la fois commieut les pré- 
positions sont régies jet comment elles régissent. 
Nous omettons la traduction de celle tablé ; 
c'est un exercice que nous réservons aux com- 
mença fis. 

TABLE. 

Mots qui régissent Préposi" Régimes dé ces pré' 
la préposition. tions^ positions, 

À. 

abalanzarse . . ,d . , , .les pelîgros. 

abandonarse. . .d . . . .la suerte. 

abocarse . . 4 ..con . . .alguQo. 

abochornaise . Me* • . .algo. 

abogar . . . .»por . . .alguno. 

abordar(unanav«). rfjcon. . .otra. 

aborrecible . . ,à . , • .las gientes. 

aborrecido . . ,de., . . .todos. 

abrasnc^e. . . .^n. . . .dçscQS. 

abrirse . , . ^d^,con. . .les auiigos. 

abstcnerse . . ..</a. . . .la fruta. 

abmidar . . . ,d&, en. • riquezas. 

aburrido . . . .da las desgracias. 

abiisar . . . v/â . . . .laamistad. 

acabar . , , ,de, , . .venir, 

acaecer . . . ,d.. . . .algiino. 

acaccer . . ^ ..en tal liempo. 

acolorarsc . . .en, con . .la disputa, 

accéder . . . .rf . . , , la opinion do olro. 
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accesible. . . .d . . . .todos. 

acertar . • . .d, con. . .la casa, 

acogerse. . . .<i . . . .sagrado. 

acomodarse. . .d,ron. . .otro dictameir. 

acompa&arse. . ,con. . . .otros. 

acoDsejarse . . .con^de . .sabios. 

acontecer. . . .4 . • • .los iocautos. 

acordarse. . . .de . . . .lo pasado. 

acordarse. . . .con, . . .los contrariosw 

acostumbrarse . .4 . . . .trabajos. 

acre de. . . .genio* 

acredîtarse . . .de. . . .necio. 
acreditarse . . .corij para 

con.' . .algmiOr 

acrecdor . . . .â . . . .la confianza. 

acreedor . . . .de . . . .alguno. 

actuarse . . . .de, en. . .los uegocîos. 

acusar ( à alguno ).£/^. . . .aigu a délita, 

acusarse . . . .de . . « .las culpas. 

adelantarse . . .d . . . .otros. 

adherîrse. . . .d . . . .otro dîctameD. 

adolecer . . . .de . . . .alguna eaferme 

dad. 

aferrarse. . . .en, con. . .su opiaioQ. 

aferrarse(unanaTe)c(7n . . .otra. 

aficiooarse . . .d,de. . .alguna coaa. 

afirmarse. . . .en. . . .lo dicho. 

ageno de . . . .yerdad. 

agradable. . . .al . ^ . . .paladar. 

agradecido. . . .d . . . .los beneficîos. 

agraviarse. . . .de . • . .alguno. 

agraviarse . . .de. . . .la sentencia. 

agregarse. . • .d , . . .otros. 

agrio . . . . ,al . . . .gusto. 

agudo de. . . .ingenio. 

ahitarse . . . .de. . . .manjares. 



ahogarse . . 
ahorcajarse 
ahorrar. . 
ahorrarse (no) 
airarse 
ajustarse . 
ajustarse . 
alarbarse. 
alagarse . 
alegrarse. 
alejarse . 
alimenlarse 
alîmentarse 
aliodar . 
allaoarse . 
alto . . 
amable . 
amable . 
amancebarse. 
amante . 
amaûarse 
amoroso . 
ampararse. 

ancho. . 
andar. 
andar. 
andar . 
andar. 
andar. . 
angosto . 
anhelar . 
anticiparse 
aovar . . 
aparar. . 
aparecerse. 
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,en 



>en 



de 



,con 
,con 



.con 
.de. 



•de , 
.de , 



•de^ con 
.de . 



con 
à . 



de. 



.de , 
•con 
*de . 
à . 
•con 
'de . 

.de . 
.con 
.dé. 
.en. 



.por 
*de . 
•d, por 



'Cn 
en 
à 



.el mar. 

.las espaldas. 

.razones. 

.ninguno. 

.alguno. 

.la razon. 

.alguno. 

.yaliente. 

.la cîudad. 

.algo. 

.su tierra. 

.yçrbas. 

.esperanzas. 

.otra heredad. 

.lo justo. 

.cuerpo. 

•todos. 

.genio. 

.los libros. 

.alguno. 

.escribir. 

.los suyos. 

.algo 9 de alguoa 

cosa. 
.boca. 
.el tiempo. 
.capa.' 
.pleitos. 
.gâtas, 
.tierra. 
.manga. 
.mayor fortuna. 

.otro. 
.la ribcra. 
.la mano. 
.alguno. 
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aparecerse . . 


en. 


.el camiôo'. 


.iparejarso . . 


pera . 


.el irabajo. 


aparlarsc. . . 


dt. . 


.la oi;asioni 


apQrtnrse. . . 


à. . . 


.un Me. 


apaïioDarse . . 


df dt, por 


.alguno. 


apearse . . . 


d*. . 


■ SH opinroa^ 


apechugnr. . . 


eon . 


.alguua cosa. 


apecliugar. . . 


por . 


.los peligros- 


spedrear. 




■ Lis palabras. - 


apegarse. . . 


à.. '. 


.algimacosn 


apelar . . . 


dt. . 


.lasenfencia. 


apdar. . . . 


à . . 


-otro medio. 


npcrcibirse . . 


dt. . 




opercibirse . . 


d-, para 


.la batalla. 


apetecibla . . 


al . . 


• gusto. 


apct«cido. . . 


de, por. 


.todos. 


apind.ii'Sd. . . 


dt. . 


.los pobres. 


aplic.,,c. . . 


d . . 


.los esiudtos. 


apoilerarte , . 


de. . 


.la tj.iciunda. 


apostnr . . . 


d.. . 


.correr. 


apreMirarse . . 


à . . 


.venir. 


apresurarsc. . 


por . 


.atguna cosa. 


aprelsr . . . 


por. . 


.la cintura. 


aprobarse. . . 


en . . 


.alguna faculla 


aprobado. . . 


de. . 


•druinno. 


apropiado . . 


para . 


.el oficio. 


apropiarse . . 


d . . 


.si. 


apropincuarsc . 


d . . 


.alguno. 


aprotechar . . 


en . 


.In ïirtud. 


aprovecharse. . 


rf«. . 


.la ocaiion. 


a'"roio ■ • • 


para . 


.elempleo. 




de . . 


.medios.- 


aquielarsc . , 


en . . 


.la disputa. 


arder. . . . 




.deseos. 


arderse. . . . 


en . . 


.qiiimeras. 


armarso . . . 


de . . 


.pacienuia. 
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arrebourse . 
arrecirse . 
arreglarM 
nrregostarse . 
arreinetcr 

arrepcntii-âc . 
arreTttarse 
anibar . 
arrimarse. 
arrinoonarK. 
arrogarse (al 
arrojane. 
arropaise. 
arrottrar . 
usarse. . 
ascender . 
asegurans 
asentir . 
asejorarsc 
asistir. . 
asislir. . 
iisociarse. 
asomarse. 
nsparse , 

iispero , 
àspero , 

a tarse. . 
atemorisirse. 
atender . 
nteDeraa . 
ateoto. . 
atestiguar 



ilgo) 



-algo. 
.frlo. 
.las Iej^««, 
■al^uDn cosa. 

■et muro. 
■ las culpaa. 



a pared. 



.SI mismo. 

fielear. 
a cap», 
^los [jeLgros. 

.sii conlr.ario. 

.oiro dict^men. 

.letrndos. 

.los enfermos. 

.tal casa. 

.otro. 

.la Tentana. 

.grito». 

.alguna cosa. 

.bs palabfas. 
.inayor fortuaa. 
.11 na soU coM. 
algo. 

.la CODTOrfBCMB. 

.lo seguro. 
.sus ipayores. 
.otro. 
. .1;» casa. 
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atoUarse . . . .en . . . .los camiaos. 

atraer d . . . . .si. 

atrererse. , , .d , .. . .cosas grandes, 

atreyerse. • . .con, . . .todos. 

atribuir . . . .<i . . . .otro. 

atribularse . . ,en,c&n, . .los trabajos. 

atropellarse . . .en . . . .las acciooes. 

atufarse en ... .la conversacion. 

atufarse . . . .,por, . . .poco. 

aunarse . . . ,con. ^ . .otro. 

ausentarse. . .Me. . . .Madrid, 

avecindarse . . .en. . . .algun puebto. 

aveoirse . . . .con. . . .todos. 

aventajarse . . .d . . . .otros. 

arergonzarse. . ,d . . . .pedir. 

arergonzarse. . .de. . . .algo. 

areriguarse . . '.con. . . .algUQO. 

a?iarse . . . .para . . .el camino. 

ayocar(aIguna cosa)<i . . . .si. 

arocarsc . . . .con. . . .alguao. 

B. 

balancean . . .et . . . .ta! parte. 

balaDcear. . . .en. . . .la duda. 

balar por. . . .dinero. 

bambolear. . . .en . . . .la maroma. 

baûarse . . . .en. . . .agua. 

barar en. . . .tierra. 

barbear ... .con. . . .la pared. 

bastardear. . . .de. . . .su naturaleza. 

bastardear. . . .en . <, . .sus aceiones. 

batallar . . . .con. . . .los enemigos. 

bajar . . . . .d . . . .la cueva. 

bajar de . . ^ .\sl torre. 

bajar de, . . .la autoridad. 
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bajar .... ,hacia . . .el yalle. 

bajo de. . . .cuerpo. 

beoéfico . . . A^ para, . .lasalud. 

blanco de, . . .cutis. 

blando de , . • .corteza. 

blasfemar. . . .de, . . .la virtud. 

blasonar , , , ,de, , , .yaliente. 

bordar (algol. . .de, con . .plata. 

b^rdar (algo). . .al , . . .tambor. 

bordar de . , . .pasados. 

bostezar . . • .de. , . .nambre^ 

boto de . , . .punta. 

bo jante . . . .de . . . .la fortuna. 

bramar • . . .en . . . .corage. 

brear d . . . .chasco. 

bregar . . . .con. . . .alguno. 

brindar con. . • .regados« 

brindar . . . .d . . . .lasalud de alguno. 

bueno de, para . .corner. 

bufar de. . . .ira. 

bullir en, por . .todas partes. 

burlarse . . . .de . . . .algo. 

c. 

caber de . . . .pies. 

caber en . . . .la mano. 

caer à, hacia . .tal parte. 

caer de . . , .loalto. 

itierra,^cuénta,«n 
error^^ntal tiempo^ 
en loque se dîce. 

eaer .... .por . . .pascua. 

caer sobre . . .los enemîgos. 

calarse de. . . .agua. 

€aleotarse. . . .<t . . . .la lumbre. 



i 



» 
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calificar , . . .rf« . . . .docto. 
cnlumniar ( à algu- 

no) . . . .rf« . . . .înjusto. 

cnliarse . . . .(i . . • .alguno. 

callar (la yerdad) . .d . . . .otro. 

callar de^por . .miedo. 

cambinr ( alguna 

cosa ) . . . .con , por . .otra. 

caminar . . • .4, para . .S«TÎlla. 

caminar . . , . ,d . .' . «pie. 

caiAinar . . . .por . . .el monte, 

cansarse . . , Me y con . .cl traba)0. 

cansarfc . . * .de . , > .pretender. 

cansarse ... .en ... .el camino. 

capaz de , . . .cien arrobas 

capaz . ... • .de , para, .el empleo. 

capitular . . . .con. . . .el enemigo. 

capîtular (d eA^no)de . . . .mal )ueK. 

cargarse . . . .de . . . .razon. . 
casar (unapersona 

6 cosa ) . . .con, . • .otra. 
catequîzar (a aigu- . 

no ) . . • . .para . . .alguna cosa. 

causar (perjuîcio).d . . . .alguno. 

cautirar (à alguno). c<?n^ por . .ben^ficios. 
cayar ( la imagina- 

ciott) . . . .en . . . .alguno. 
cayar (con la ima- 

ginaciôn). . .en . . . .alguna cosa. 

cazcolear. , . .de . . . .una parte à < 

céder . . . . .d . . . .otro , d la au 

dad. 

coder en . . . .beneficio de a 

no. 
censurar ( alguna 

cosa ) . . . .de . . • .mala. 



t 
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ce&irse . . . .4 . • . .loposible. 

circuDScribirse . .d . . . .alguna cosa. 

clamar . . . .d • . . .Dios. 

clamar . • . ,por . . .dinero. 

clapaorear . . .por, . . .los muert09. 

eoartar ( la facultad)ii 9 /'ara . .aljg;uDO. 

cobrar (dinero). '.de. . . .los deudore9<i 

colegfr . . . .de,por . .los antecedeotes. 

collgarse . . . .con, . . .alguDO. 

columpiarse . . .en. . • .el aire. 

combatir. . . .con^ contra .el .enemigo. 

comblQar(uDacosa]c(7n.' . . .otra. 

comedirse . . .en . . . .las palabras. 

comenzar . . .4 . . • .decir. 

comerse • . . .de . . . .enyidia. 

compatible . . .con. . . .laîuôticia. 

compeDsar ( una co- 
sa) con. 1 7 .otra. 

4)ompetir . . . .con . • . .alguDO. 

complacerse. . .de, en. . .alguna cosa. 

componerse. . .por . . .los dèudones. 

>compoDerse . . .de . . . .baeno y malo. 

comprar ( alguooj.a/^ del . .yendedor. 

comprensible . .al . . . .entendimieoto. 

coinprobar(alguDo).ron . . .instrumenlos. 

comprometerse. .con . . .alguno. 

comprometersè. .en . . . .juçces arbitros. 

comunicar fluz). .d . • . .alguoa parte» 

comunicar (udo) .con. . . .otro. 

concebir ( alguoa 

cosa). . . .de . . . .ta] modo. 

concebir ( alguna 

cosa ) . . . .en . . . .el dnimo. 

concebir (una cosa)por • • «buena. 

concéder ( algo ) .4 . . . .otro. 
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coDceptuair (àal- 

gunp) . . ' •de, por 
coQcertar(uQaoo9aWn . 
concordar(la CQpia)/?ôr 
GOQCurrir. • . .4 • 
coQCurrir. . . .d . 
coacurrir . . . ,con 
conpurrir fa^uchos)^ . 
condenar ^4^t!|oj «^ • 
londenar (dmcipj .en . 
condesceajffr . .4 • 
coadescender . .con 
condolerse • • •de , 
conducîr (alg0) . .à . 
conducir (na^ cp|^a)a/ . 
coQfabularsc. • •con 
confederarse ■ . ,con 
conferir ( una Gp^)c(?n 
conferir (wqifigp- 

cio ) con j çxk^r^ 

confessr(el.^y^p).a/* - - 
coDfj^sarse. . . A . 
confesaraçi . . ,con 
Gon/es^rs^. . . M, 
confiai (hr^ qça^j.d. . 
confîar . . ,4 en^de, 
co9finftr.U48}inp)<i . 
confiqfir (Esjai^a^ .con 
conûrmarse . . .en, 
conformarse. . .con 
conforme . > .^^ con 
confrontar. . . .côn 
cotifroD^f (.'Pfyi 

cosa ) .. . . • »con 
confundîrse . >. .de. 
confundjirsfi . .p .$n . 



.sabiO' 
.otra. 

.el orîgioal. 
.algun fiq,. 

,a|'çurift B^fl;^^ 
.oiroa. 

•un dictâmei^ 
•galeras. 
.las coata^i 
.los ruego> 
•la ina|f^ii(;ia. 
•los trab^^. 
.tal partei. 
•bien de o^rp. 
.los con^rwA^, 

•otra. 



.los an^^a. 

.juez. 

.Dios. 

.sus cn\||§s^ 

.alffuj^Q, 
.taljgartfi, 

.jeltiftippo. 
.su o]giinopr 



.lo^yçsc,T<(t 

.S^S/j42Îc{09. 
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'congamùt • . . .con 
congracianM. • .con . 
coDgratularse . .con 
congralalarse. . .de . 
conjeturar (âlgo) .de^por, 
«ODinutar C «I90 ) . con 
coamutair (uo ?oto)^ . 
coQsagrarse . . ,à , 
eonseotir. . • c ,en. 
coosolarse . :. .con 
conspîrar. • . . .d . • 
conspirar . . .contrxi, 
conspîrar • , .en, 
coostar (el todo) .de . 
constar «... .por 
xonsultar. . . .à . 



coDSultMT. • . u:on 

consumadbo . . .eu. 

cODtamiDavse • .con 

contaminarfl^ . • .con 

coQtemporizaif . .de . 

coQteDnBr • .con 

contendjor » • .sotre 

contenerse . . .en. 

contestar. . . .d . 

coDtraer (rigo)* .d • 
coDtrapesar (ôna 

ooso) . * • .con 
contraponer ( ôna 

cosa) • • . .d . 

coDtnpusIarM . .con 

ciMiMffmktmtm • ^de . 

contrayenir • . .d . 

oontribuir • . .d . 

«cojitribuir • . .£on 
»■ 



.algujQO» 

.Qtro. 

.los sujoa. 

.alguna c«aa. 

.seûales. 

.otra icosa. 

.otra cosa. 

.Bios. 

.algo. 

.sus parteniteS' 

«•IgaDa co«i. 

.un iotesA». 
•partes, 
^sorito. 
lalguQo para 

emfikQ. 
.letrados. 
.unafsioultad. 



TICIOSOS; 

•heregias. 
.alguno. 
.alguDO. 
.alguna coaa. 
•»u obUigpackni^ 
la preguata^ 
.ua asuDto. 



•otra. 

.otra. 
.alguQO. 

Î palabras, 
a ley. 
.tal cosa. 
.dinero. 



( 320 ) 

conralecer . . .de . . . .la enfennè< 

eonrencerse. . *<ie la razon. 

convenir. * . .por . . .otro. 

conrenir. . . .en . . . .alguna cosc 

eonversar . . .con. . . .alçuno. 

conrersar . . .en . . • . .materias d€ 

do. . 
convertir (la ha-> 

cienda). .j ;• .e». . . .dinero. 

convertirse . . .d . . . .Dios. 

cônvidar r à alguno)d . . . .corner. 

cooTidar (àaIg[Uno)i7(?n. . • .dinero. 

conyidarse . ; .d . . . .lostrabajoi 

conyocar. . . .d . • • .junta. 

cooperar (conotrojd . . . .alguna com 

correrse . , : . .de , . • .TergQenza. 

corresponder • .d . . . .los benefici 

corresponderse • ,con, . . .losamîgos* 

cotejar (la copia ) .con. . . .el original» 

cre«er. . . . .en, . . .Tirtude&. i 

crecido. . . . .de. . . .cuerpo. 

créer en, . . .Dios. 

creerse • . . .de, . . .alguoa cosa 
cuadrar . ... .con . . .el encargo* 
cuadrar ( alguna co- 
sa ] . . , . .d . . • .alguno. 

•ual de, . , .los dps. 

cucharetear . • .en, , . .todo. . 

cuidar , . . .de , , . .algo y de al( 

culpar (à uno). .de. . . .omiso. 

cumplir . . . .con. , . .alguno. . 

cumplir . . • .con . . .su obligaci 

ourarse . . . .dé. . . .alguna eni 

dad. 

curarse . ., . .en. . . ..salud. 

curtirse ... . .al. . .] .ajre .^^^ .' 

curtido . . .dei . «sol.jV 



{ "1 ) 

CH. 

«hancearse . . ..ron . . .al^no. 

chapuiar (algo) .m. . . .élagua. 

chico de. . . .cuerpo. 

chocar . . . .d . . . .algUDO. 

chocar . . . .con . . .otro. 

dat { aigo) t . .d . . . .alsuQo. 

dar(dalgUDo) ^ .de. . . -palo^. 

dar d». y 7 .ktanco. 

dar. ' en. . . .manias. 

dar por . > .visto. 

darse . . . . .àK • . . .estu^iai:. 

darM of . . ' . .diantre. 

darse .... .por. . . . .rencidç. 

daber (dineTQ). .i . . . -otro- 

decaer . , . .de. ,. . .suautoridad. 

decir (algo). . .d,am. . .otro. 

decir (bien). . .con .. . .una coaa. 

decir (bieD}t . .de. . ■ .alguno. 

declararsc . . . .4 . . . . .alguno. 

declararae . .' .por. _ . . .un parlido. 

declinar ... ,4, bq/cia . .tal parte, 

declinar ... .en. . . -bajeia. 

d<dicar ( tiempo ) .al. . .estudio. 

dedicarse. . . .it . . . .lavirtud. 

defender (& udo) .de. . . .suscontrarios. 

deferir (alparecer](/£. ,. . otro 

^efraudar(algo). .de. . . .la autoridad de 

otro. 

degenerar . , .de. .su nacûniento. 

dejar (uDainanda)(t. . . . .alguno. 

dejar • a • • -f^- ■ ■ -escribir. 

de|tr (fllPl}. . .en.. . . .manos d« otnh 



M. 



delaDte . 

dslatarse . 
deleiurse . 
deleitaFse . 
dtliberar. 
dentro . 
dépende r. 
deponer (d alguQo)f/f 
deposîtar [ algo ^ 
derirar , . 
derreoegar . 
desabri rse . 
de sabra char je 
de s a grade ei do 
desabogarse («oa'ol- 

gUDO );. , 
desapropiarae- 
desarenirse- . 
deBavenirse (m 
desafiin-arse: 
descabezarse 
descala bu zane 
descansar 
descaatJIIar (at^}. 
descargane . . 
descartar»e . . 
deicender . . 
descender . 
descolgane-. , 
descollar-. . . 
descomponewe-. , 
dËacoiifinr . . 
deseoLiockto-. . 
descontop aljro'}' 
descubrirae '. . 
descuidane^ . 
d«*décir-. . . 



(sn ) 

Me. 



.de. 



.do. 



.et. 



de. 



.(ft. 



.alguQo. 
laTisUb- 



.Ul CQsa, 



.alguno. 
su timptecr. 
alguna parte, 
otra autoridad. 
alguna cea». 
.algUBO. 
,a)guno> 
alguR baneficiOj 



.su pena. 
.algo.. 

otrimi' 
.alguaa noti)^ 

a^ufla'«Dsa. 
alguna «04a. 
la fafigni' 
aVguaa oosa. 
alguHtt cos»^ 
algiiB encargoi'- 
los Tallefl.' 
bitfîD'lMDgie. 
1» muratta. 
oWOS. 
,algona.' ■ 

los beneficios, 

alguna dosa!-'"- ' 

alguno. 

su oliligoçiotl'.' 

sucatiUlMr. 



(ta y 



desdecir . 
desdettaiïe 

deseinbarazarsc. 

de9eml).ircar. 
desenfrenarse. 
desertar . 
desestiêVdr . 
deafalctir (dt^i 
desgajarU 
deuaï'eïïe 
dethilCèné 
deshacerge 
desmentir, 
desmeniir 
CtoSEl) . 
desno^raë 
deapedirse. 
despeâarsâ 
despeOarse 
desperlar. 
àttféTt&i. 
despiçarsc 
despoblài'se 
desposatse 
despvcd'd'eMte 
despues . . 



desquiciar((talgiiD 
desquitarse . , 
desterrar (il une] 
degtriiarse . . 
destriiarse. . . 
desrergoniàrse . 
desTiarse. . , 
deSTÏvirsA . . 
deteaerse . . 



lo dicho. 
.alguna costf. 
esWrbbB. 
la aaVe. 
,d pnerto. 
.VlCiffs. 
lashartdt^ras. 



.trabajar. 
.dlffima totàt. 
llhuto. 
.algubo. 

,()tra'. 

alguVïÀ' obstf. 

Un ttiotlte. 

,110 f icib ed SÏM*. 

dlgtfDO. 

sliello. 
t& ofeoïa. 
geote. 
.algifuo. 
algo-. 

Itegàr, deAl^tô, 
deal^ooa cota, 
su poder. 
la pérdida. 
su pallia. 
Iloràr. 
.c6lera. 
alguao. 
ûmino. 
>algo. 



( a24 ) 

determinarse. ; .d . . • .partir. 

detrâs de , . * . .la iglesîa.. 

derolrer (la cosa).a/ . . . .jiiez. 

diferir (algo) . .à, para • .otro tiempo. 

dignarse . . . .de, . •« .concéder afgo. 

dimaoar (unacosa)^6. . . ' .otra. 

discemir (una cosa]6f6 . . • .otra. 

disgustarse . . .de^ con . .alguna cosa. 

disponer . . . .de. . > .los bienes. 

disponerse . . .d . . ' . .cammar. 

disputar . . . .de, sobre, .alguna cosa. 

disentir , , . .de , . • 

distar (uQpueblo)^^^. . . 
distinguir ( una co- 

sa I • • • • .de • • • 
distraerse. . . .de, en 

disuadir (âalguDoW^ . . . 

dWidir (una cossLjde . . . 

dividir en . . . .partes. 

divldir . . . .entre . . .muclios. 

diyidir . . . .por. . . .mitàd. 

dolerse . . . .de. . . .los pecados. 

dotado . . . Me . . .. .ciencia. 

dudar . • • . .de. . . .alguna cosa. . 

durar. • . . .kasta . ; .el Inyiemo. 

durar .... ,por . . .mucho tiempo 

dure . . . . .de. . . .corteza. 



.otro diçtdmen; 
.otro. 

.otra. 

.laconversacion. 
.alguna cosa. 
•otra. 



echar (algo) 
echar (ôlor). 
elevarse . . 
eleyarsc . . 
embarcarse . 
embobarse . 
emboscarje . 



E. 

à, en, por. .tieita. 

.si. 

.el cielo. 

.la tierra. 

.negocfos. 
.con ^ de, en .alguna coia« 
.€n. . . .el monte. 



.dj hast'a 
.de.' . 
.en. ' . 



(aaS ) 



embutir (alguna 




008«) . . . 


.de . : : 


algodon. . 


einbuSr(unacosi 


).«. . . . 


otra. 


CDmendarse . . 


.ton. . . 


la correcciOD. 


eamendarse . . 


.de, m. . 


alguna coaa. 


empaparss . . 


.en. . . 


afguno. 


emparejar . . 


.con. . . 


emparenUr . . 


,«n. . . 


alguno. 


empebarse . . 


.m. . . . 


una cosa. 


«mpeûarse . . 


.por . . 


alguDO. 


emplcarse . . 


.de . . . 


alguna cou. 


eaagenarse . . 


.de . . . 


alguaa cosa. 


cnamorarse . . 


Me . . . 


alguQO. 


enamoricarse . 


.de. . . 


alguno. 


cQcalIar ( la natc 


).«». . . 




encaminarte. . 


-d . . . 


alguna parle. 


cncaramarse. - 


.en, por. 






lùbre . 


la pared. 


encararse. . . 


.à, con, . 


alguDO. 


encargarse . . 


.de . . . 


alguD negocio 


encasquelarse (a 






go ). . . . 




la cabeia. 


cncastillarse . . 


.m .' . . 


alguna parte. 


encajarse. . . 


.en, por .' 


alguna parte. 


encenagarse . . 




TicioB. 


eocenderse. . . 


.en. . . 


Ira. 


eocsrrarse . . 


.en. . . 


su casa. 




.en. ' . . 


agua. 


encomendarse . 


.d . . . 


Dios. 






alguDO. 


eofermar . . . 


.det. . . 


pecho. 
la disputa. 


enfrascarse . . 


.m. . : 


«Dgolfarsa , . 


■m , . , 


cosas graves ; 


enlaiar {.algnn 


.eon . ■ 


la fortuna. 


a 




cosa) . . . 


•cm. . . 


otra. 



(«6) 

eoredarse ( una co- 

sa ) con , en . .olra.* 

ensayarse. . . ,é,fyara , M^th^^Cùt»} 

ensftjravde. . . .^n. . . .alguntt^oôMi^ 

entenéef '. . . M . . . .a%uRftH)oiMM^ ' 

entender. . . . .e/i . • . . .sus nego^^OI^' . 

enterarse . . . ,€h r . . .a^una a(ii$^i 

enterarse. . , ,en . , , .algun iEXè)giM)i>ôi 

entrar. . . . .en. -.* . .alguBa^rtè^ . 

entregar ( al|^<)v ,«' . . . .algunol' 

entremvterse.' . .^n . . . .cosas dé<ot¥o4< 

cnTiar^( aïgo*)' . .4 . • . .alguno». 
equivocarsc' («ara 

cosa) . . . .cân, . . .otrai 

cquîrocarse. . ,en, . . .atgt^i 

escaparsel . • ,de . . . .la pntlloW)> 

escaparse . . . -por'* . . .la Yeatattax»- 

escarmentar . . ,de^ tow . .alguna cosa. 

escarmentar': . .en .' . . .cabeca afgevMii' 

eso<yndérse . . .en • . . .a^uaa'pUW^i- 

esconderse . . .de . . . .algumov 

escaso d^ ... .medios^ • 

e»crH5iîr( cartat») .ci? . . . .algun)»» 

esculpir , . , .en . . . .l>ronce. ' 

esmerarse. . . .en . . . .algunrtr^e<6flev 

espantarse . . .de , . . .algo. 

estampar^ . . .en. * . * . .papel. 

cstar . . . . .a- . . .la ordC^'dé' olroi 

esUr . . . . .de, , . .vîagfe. 

cstar en . . . .alguna parte; 

estar en . . • .ànimo'dè*.' 

estar . . . . .en •• . ; .lo que^'hems 

estar , . • .' para . '. .salir. 

cstar por,' . . .alguno-. 

cstar (^Iguna cosa )/7(?r. . . .stioMer. - 

cstrediarse . f. ,cont . ; alguno. 

i 



( ^27 ) 

estrecharîè ; 7 .en . . . .los gastos. 

estrellars^ . » ,cùn^ • . .alguno. 
estrellarse . . .ehfô 'cd>ï- 

tra • • .alguna cosà. 

estribar . . . ^eh. . • .atgunàcosa. 

excéder ( una cosa )d . . * .otra. 
excéder ( una cântî- 

dad) . • . .eh. • • .mil reaies, 
exceptùar ( à aï- 

guno ) . . • .£fe . . . .alguha cosa. 

excluir ( à alguno ^e « . . .alguna parte ^ â 

cosa. 

excusarse. . . ,c0n. . . .alguno. 

excusarse. . . ,de . . • .hacer alguna cosa. 

exhortar ( â' dgun'o)rf . . . .tal cosa. 

exhilir (k&i^W)de. . . .alguna Cosà. 

exonerar (àâlgUHoye. . • .su einpleo. 

etpekr {&àlgVLtï6)de . . . .alguna t>ârte. 

experte . . . .en . . • .las artcs. 

extrael" ( Un^ ccls^)de . . • .otra. 

extrayiarse . . ,d'e , • . .là carrera. 



F. 



fUdîl . . • . .«fe. . . .digerir. 

faltar ci • . . .la palabra. 

(à\Ht dâ. . . .alj^uâa pa^tê. 

falto ..... .</e .. . .juicîo. 

faslîdfar^. . . M^ , . • .mànjare^s. 

fatigarse . . . Me,en,por .alguna' cOsa. 

fayorable • . . ,d^ pat^û. . .alguiio. 

fayoreccrse • . '.dé , . . .alguiio. 

fiarse . • . • .c/e, eh. . .alguno. 

fjar(algo') . . .<t . . . .alguno. 

fiel d,c(>n, . .sUs atni^os: 



• 
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fijar (âlgo) .. .en ... .la pared. 

flexible a .' . ^ .laraxon. 

fluctuar • . . .en j. entré, .dudas. 

fortificarse . . .en . . . .alguna parte, 

franquearse . • .d, con, • .algano. 
frisar (una persoqa, 

<^cosa). . • xon» .' . .otra. 

fuera de . > , .casa. 

fuerte de . , . .cOndiciOD. 

fundarse . . . .en • . . .razon. 



G. 



gîrar (unaletra) .a . . . .cargo de otro. 

girar • • . . M • ' . \ .una parte d otra. 

girar . • . . ,por. * . . .tal parte. 

girar .... .sabré . . .una casa de co- 

meircio. 

gloriarse . . l \d'e .' .' . .aiguna cosa. 

gordo de . . . .talle. 

gozar de . > . .aiguna cosa. 

graduar (una cosa ye^ /7or . .buena. 

granffcar (layolan- 
tad) . . . A, de* . .alguno. 

guardarse . . ,de . . . .alguno, £^ealgiioa 

cosa. 

guarecerse . • ,de aiguna persona d 

cosa. 

guarecerse . ... en • . . .aiguna parte. 

guarnocor ( u|^a co- 
sa^ . . • 9 ,con, de . .otra. 

guiado , . . ,de » , , .alguno. 

guiarse . . . ,.por . , .alguno. 

guindarse. ^ . . \por . . .la pared. 

gustar. ... . \de\ . . .aiguna cosa. 



• 



( 3â9 ) 

H. 

bihïl . . . . .m . . .papeles. 

hjbi) para . .el empleo. 

habiiilAr (i udo).m, para .alg:una cosa. 

babitar . . . .eon . - -alguno. 

habitar . . . .«n . ■ .tal parte, 

habituarse. . ■ .d, en . .alguna cosa. 

hablor con, pur .alguno. 

hablar. . . ■ .de, m, to- 

br« . .algunacosa. 

bablar. . . ■ .m . ■ -gnego. 

faacer d . . .lodo. 

hacer d» . ■ .TaKeDte. 

hacer para '. .»i. 

hacer por • ■ .'alguno ■ 

hacerse . . . .con. . .buenos libres, 

ballar (niguna cosa)«n . . .tal parte. • 

hallarse . . . .A, en . .lafiestà. 

hartarse . . . .de . • .comida. 

benchir (el ciD(aTO)f& . . .agua. 

berir (d alguao) .en . . .la estimaciOD. 

herido. . . . <.de . . -U injuria. 

hertiian[ir[uDacosa)»n. . -Otra. 

berrir (un lugar)(/«, en, .gente. 

bincarse . . . .de . . .rodillas. 

faocicar. . . . en . . .alguna cosa. 

holgarse . . . .con, de. .alguna cosa. 

buir de . . .alguna persona, 

cosa. 

humanarae . . .A . . .alguna cosa. 

humanarse . • .con , . -los inferiores. 

humillarse. . . .4 . . .alguna persona, 

cosa. 

hundir(atgunacosa.^«n . . .élagua, 

bundirse. . . .en . . .un padlano. 



^^ 



^11.. 




*'• 
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lit 



( î3i ) 

iacapai' . *' : .rfe . . . .remedio. 

îocesante . ■ ■ .en . , . .sus tareas." 

încidir; . . . .m . . .■ .culpa. 

ihCitar ( A alguno ).rf . , , .en ««detwa. 

ineitar ( A alguno ).eontra . . .otro. 

incIiirar(âalgun'o].(i . . ,. .ht Tirtud. 

incluir . . . .en , .' . .itl irùmero. 

i a compatible. . xon: . . -el mendo. ' 

incomprenaïble . .â . . . .loshombres. 

incoQseonente . .en . . . .algnnacosa. 

inconstante .. .m ... .su procéder, 
■ncorporar ( una- co- 

sa ) d,con,en .<rtra. 

Increible . . , .d, par* . .muchQS. 

incumbir (uDacon)ii . • • .alguno. 

iacurrir . . . .en . . • .delitos. 

Jndëcisa . . . .«n . ■ ■ .resolrér. 
indtgnarse . . .ton-, cûtitKa .algano. 

iiadhnoiier ( ikuM Wn . .ntro> 

hrdwir (d aIguno}i .- .. .pecar. 

ioductiVo . . . ,de . ■ .error. 

iqdultar (kalgnao]de. . . .la pena-. 

mfiitigable . '. .m . . . .el trabajo. 

InflBCto de. , . .heregtas. 

1^,. . . ,à . . . .otro. 

^E. •' ■ '"> -• • ■ .algnna cosa. 

^Mi coaa ] .de, por . .otra. 

^H-'. . .de . . . .peste. 

^B . . .d . . . .su araigp. 

HJ . . .à . . . Ati razon.. 

HF . . .m . . . -su dicUtnen- 

','.., .«n .. . .algnna co4a. 

arMdg«ino;rftf . . . .algnnacosa. 

If (dninro) .(f, en. ' . .aigtino'. 

Mr . . .d . . . .los b^neficios. 

Kt-, .eott , . .toé amtgos. 



(aSo) 
I. 

id^neo . ■ ■ -piu^ ■ ■algtind ctfia. 

igual li . . .Otto. 

igual en . . .fue'rxas. 

igualar ( une cosa )d , con. .otra. 

ioibuir ( i( alguifo W«, en. .tAganàcoH. 

iiDpeleF(â àtgudOJii. . . .alguna co'sa. 

impelido. . ■ -d» . . .la Aecésidad'. 

impénétrable. . .d . .' -los mas perspica-^ 
(tes. 

impénétrable. . -en . .elsecreto. 

impetrar (algo) . 'dé '. . .algiino. 

implicar»e . ■ .«>it,en. .algùna cosa. 

imposer (pena^. .4. . . -alguno. 

impotie/ïc' . . .en . . .algûna cosa. 

imporiar. ' . . .à '. '. .alguno. 

ïmportuaado. - -Ue par. .otrô. 

împortuoar (4' aT- 

guno ) . . . .ton . . .pretensioacs. 

iutpreêîonac (£ alv 

guno ). . . .contra . .ottù. 

impresionar (A al- 
guno). . . .de, en. . algimà Cosa'. 

imprimir f alj[]uaâ 

cosa] . , . .en '.. . .eràDÏmo. 

imptopfo. . . .de, eu, pa- 
ra, . .su édad. 

impugnar (aTguna 

cosa }. ... .d . . .atglinO. 

ûnpugnado . . .de, por. .mubho^. 

impuTÔr (1l)GuIpa)it . . .otrd. 

inaccesible . . .d . . .los prêt end Le mes. 

iaapeable. . . .de . . .ia opinion. 

incansablè. . . .en . '. .ellrabajo. 



( iîl ) 

lacapai' . t' t .de ; , .retoKdio. 

încesaDte ■ , _. ,en , . . .«irstaresi." 

iocidfh . . i- .en .- . ;. .culpa., ■ 

ihdttirt^alguiïo).^ . . . .soSteftwa. 

ineitar (.fi a)gutt(> ).eontTa : . .Otto. ' 

incliiiar(^&BlpitQ))>à . • .la rirtuif, 

.iacluir . . . .en . . '. .nltriimen. 

incompatible. . .eoK. . : .et mando. ' 

incompreasifale t .à . . . .los hombres. 

inconseoucnte . .en . ; , -algnnacosa. 

inconstanle • ■ -en ; . . .su procéder. 
iacorporar (uaa-co- 

saj d, con, en- .otrti. 

încreible . . . .d, part , .muchQs. 

ÏDCUinbir(unacoBq)fi . . ■ .afgano. 

incurrfr' ■ . . .en . ■ . . -delitos. . 

iodfecftsa . . . .en . : ■ .resolvér, " 

iailfiiatw . . .eon-, conttia .algana. 

îadhàonST (dciiitojeoft' . .otro. 

iïrdtieir (d a^Bo)J .- .. .pecar. 

■Ddu«fiTo . , . .de . . .errftr. 

indultar (âalj^noyff. . . .la penà*. 

ïnfctigable . ■. .en . . '. .el trabâfo. 

înfeclo de. . . .heregjas. 

inferior ... .d ... " .otro'. 

inferior . .- . .en ; , i .a1gu,nB casa, 

inferir ( uaa cosa ] .de, por . .OHK. 

ioficionado- . . .de . . -. .peste. 

inGel . . . ■ .d . . , .su amigp. 

inflexible. . ■ .d . . . .h raio»'. 

inflfesJMe'. . . .m . . . .su diËtèDwp. 

influi^. . ; .. .*n , , . .algnna COSK. 

infonnar(^algiiRO)rf« . . .' -algnaa- cbsa. 

inîuadir (itàma) .à, en.- . .algunty., 

infrato. . . . .<4 . . ' . ■.h^;Hn«.fitios. 

ingrato . . . .eon ; . .(ot'ainfgoj. 



( 3^3 ) 



•el empleo. 



•algana cosa. 
•el conôcimiento. 
•otro. 



inbâbil 17 7 •para . . 
iohibiUtar ( à alga- 

no ) para • 

iahibir ( al juex ) .de^ en, 

injerir (unérbol) .m . • . 

insensible . • .a • . . .las injurias, 

inséparable « . .^ ... .la Tirtud. 

insertar (una cosa}en • . • .otra. 

insinuar ( una cosa)^ • . • .algono. 

insinuarse . . ,con . . • .los poderosois. 

insipido . . . .a/ . . . .gusto. 

insistîr m, sobre, .alguna cosa. 

inspîrar ( alguna co- 
sa) a . . . .alg;uno. 

instruîr ( à al£;uno )de ^ en^ so^ 

bre . . .alguna cosa. 

intercéder , . .con. . . .alguno, porotro. 

intercéder . . ,por, . • .otro, con alguno. 

interesarse . . ,con. . . .alguno*, por otro. 

interesarse . . \por . . .otro, con alguno. 

interesarse . • .en . . . .alguna cosa. 

ioternarse . • .con. . . .alguno. 

intemarse. . . .en. . . .alguna cosa, ôlu- 
iuterpolar ( unas co- 

sas) con, . . .çtras. 

interponer (su au- 



toridad ) 
intervenir 
intervenir 
intrôducirse 
introducirse 
invadido . 
învernar . 



.con^ . • •algiy[io« 
.en ._ . .. 'las cosas. 
.alguno 



.ppr, 



% 

' 4 



.con 

.en , por 
de ^ por 
*en . 



invertir (el caudal )^n , . . 
ir (deMa4rW). .à, hacîa . 



.losquemandan. 
.alguna parte. ^ 
.los contraries, 
•tal parte, 
.otro uso. 
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ir contra, . .alguno. 

ir . . 4 . . ,por, • • .él camioô^ 

ir . . . • • ,por. • • «pan. 

ir . . . . • Aras . . .aigùno'. 

J. 

jactarse , i . M . . . .algona co^fa. 

jugar . 4 . • .ri • . • .taljuego. 

jugar (unos) • ,con. r • .otros. 

Jugar ( alguna cosa Wn ; • .otra. 

juntar (una cosa).d^ con. • .otra. 

justificarse . • Me • • . .algun cargo. 

|uzgar de . , . .algunacosa. 

L. 

ladear (unaco8a).ci . . . .tal parte, 

ladearse (alguno). a • . . .otro partido. 

lamentarse . . .de , .... .la desgracia. 

lanzar(algo) . ,à, contra, .alguno. 

largo de . , , .cuerpo. 

largo . . . • .de , • . .mano»; 

lastimarse. . . ,con,en . .una piedra. 

lastimarse. . '• *de , . • .alguno. 
leer (lospensamien- 

tos). . . . .<t . . . .alguno. 

lejos de . . , .tîerra. 

leyantar (ksmànosja/ . • . .cîelo. 
leyantar (algùnaco- j 

sa). . . • Met. • • .suelo. 
levantar (alguna co- 

sa). . • • ,en , . . «alto, 

libertar ( à alguno ).^^ • . . .peligro. 

librar (à alguno) Me . . . .rieagoa* 



( a34 ) 

lidiar ... . .éon. . . .algùno. 

ligar (unacôsa) .àon. . . .ôtra. 

ligero. . . , M , . . .pies, 
limitar ( lad faciil- 

tades) . . ,d . . . .alguno. 

limitado . . . «n^ . . . .talentos. 
Kndar ( una pose- 

sioB ) . . . .con. . . .Otra. 

luchar. . « • .con. . . .alguoa. 

ludir (unàoosa) .con. . * .otra. 

LL. * 

llevar (algo).. ; .d . ; ; .algima parte. 

Uevarse . . ^ .de • . . .alguna pasioD. 



M. 



inalqiil$tftff9e« ^ .eon, . . .alguno. 

inaDar(agiia) « .de . • . .una fuente. 

manco • . . .de . . • .una-mano» 

mancomiuiarse . .con . . . otros. 
mandar ( alguna co- 

sa) a . . . .a1gunt>. 

manifestar (alguna 

cosa) « . . ,a. . . • .algUDO. 
inantener (coB<^er-. 

sacion) . • . .a . . ^ .algUAOv 

mantenerse . . .de . . . .yeéïj^a^ 

mantenerse . . en . , , .paz. 

maquinar. . . contra. . éafk^miat. 

maquinar. . • »enySobr€ . .alguna-cosa. 

mas . , . : .de . ^ . «ciett^ dacadioSr 

matarse . . . ,<i • • . .Irllba)^. 



( âf55 ) 

tnatarse ; t 1 .por,- .■ '; .conseg^ir dl^gtltô 

cosa; 

matîzar' ... .conyde .f .colore». 

ihediaffifo . . . ,de . . .' .cuerpo'. 

mediar. .. .' . .con^por , .alguno. 

itiédSâlr . . ,entre : •• .k)5 contrafHô'*.. 

medîrse . . . ,con, . . .sus fuerzâs. 

inedksé . . . .en .- . . .las paIâbr&9L 

medrar . . . ,en. . . .hUâdendai 

mejorar . v •• .'• ,de .' . ' . .empleè. 

fti^tùr ( à àl Ji^flrtJ» )én.' . , .tercio y cpiîûtb;. 

meuîrt* . .! ", • .i/e.* . . . -.edad. 

menos. • . .de» . . .cfètf dbcèdoiiV' 

merccer' . .. ./ ,âj conydh .alguno. 

mesurarse . . • .«n .• .'. .las -accionèè'. •■ 

meter (dînerb^f;. .en . , . .el cofrc. 

meter {ii s}gtiTd&) ,en .• .* .' .émpebiCK 

meter (una cosa ) .entre . . «otr%s cosas» 

meterse . . . .^ . . . .gobernar. 

meterse . . . .à, •> . • .caballero. 

meterse ; . . ,con . . .., .16s que mandan.. 

meterse . .... ,en , , ... .los peligros. 

mezClar ( ùntL Cb6a)c'on , . ^ Mrû. 

tnezclârse .' ::: .en . ; . .né^h^os. 

fnirar ( fa cladiiâ, ) .ti . . ." Orienté, 

jnîrar. . .. .. .por. .' *^ .algdno; 

mirarse . . J .an. • •' .algunacos^. 

moderarse . . .en .' . . .tas palabras»., 

mofarse . . . .de .' . , •alguno: 

mojar Cafganaco^ayn : . . .agua. * 

moïérèe . . :: .d • • • .irabajafr. 

molido . . ' !. .de . . . ^andïtr.." 

molestar Câ'Cli^Ô ),i:on: . .• ' :YÎ«îfe$.' .' * . 

molesto . . .\d. ; . ?• itm'^' '; 7 ** 

montar d . . . ^.chWlîè. \ 

montar . . V ,en , . . .muh^, • 



.,'i" 



% 
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tnontar . ; . .en . . . .colerà. 
morar • . . • .en . . .poblado.' 

morir . . • • .de, • . .poca edad^ . 

morir de. , ^ .enfermedad. 

morirfte . . . .i/e • . . .frio* 

morirse • • . .por. . • .lograr alguna co* 

sa. 
motejar (dalguno)^e. . . .ignorante, 
motirar (laproyi- 

dencia ] • • xon. ; • .raxonés. . 
moverse . . • .</e . . . <una parte à Otra; 
muchos . i ,de • . , Jos présentes, 
mudar (algunaco- 

sa ) . . 
mudar • . 
mudarse • 
murmurar 



,<i ; . 7 .otra parte. 

,de> . • .intento. 

.dâ . • .casa, 

.//e . . . .alguno. 



N. 



bacer .... *con* . , .fortdna. 

nacer (alguuacosaye . . • .aigu na parte, 

nacer . ... • .en . . . .las malyas. 

bacer . . . . .para . • .trabajos. 

nadar en • . • .elrio. 

naregar . . . ,d . . . .Indias. 

negarse . ». .d ... .là comunicacion. 

îiimio en ... .su procéder. 

ninguno • • . .</e . . . .los présentes. 

ni?elarse . • ,,. .d . . . .Ib justo. 

nombrar ( d aVguno)/7ara . . .él empleo. 

notar ( d algùi^ô) Me . . . .hablaoor. 
nottficar ( alguna 

cosa) ^ i ^ ,â , . . .alguno. 



> 



(337 ) 
O. 

obligar (àal{^nQ).(i • . . .alguna cosa, 

obstar (una cq5^),d . . • .otra.' 

obstinarse • . .en • . . .alguna cpsa. 

6btener(alguDa gra- 
cia) • . . • .de , . . «alguQO. 

ocultar (alguna co- 
sa) dsde . • .algunp.' 

ocuparse . . . .en . . . .trabajar. 

ofenderse* •. • xon,de. • .alguna cosa. 

ofrecer (alguna co- 
sa) d . . . .algurio. 

ofrecerse • . • .d • • . .lôs peligtos. 

oler (unacosa)* .d . . . .otra. 

olyidarse . . • .de . . . .lo pasado. 

opinar en, sobre, .alguna cosa. 

oprimir ( d alguno )con. . . .el poder. 

optar d . • . .los empleo9. 

ordenarse. . . .de , . • .sacerdote. 

orillar à . . . «algunp P.afte. 

P. 

pactar (alguna co8a)con. . . .otro. 

pagar . , . • .con. • . .palabras. 

pagar en • • • . .dinero. 

pagarse • • • .en • • • .buenas razones. 

paladearse • . .con. * . .alguna cosa* - 

paliar (alguna cp8a)e(?it» . . .otra. 

pâlido • • . . .de . . . .semblante. • 

palmear • • • .^ . • . .alguno. 

parar • . • • .<i • « • .la pucrta. 

pArar • « • • .en • . • • .casa, 

pararse ... .^ ... • .descansar. • 

psirarse • • • *con. • . «alguno. 



( î>38 ) 

pararse . . • ^^Jt. . . .alguna cosa. 

•parco en . ' • . .la comida. 

parecer • • • .en. .. .: «s^lj^mjifi. parte» 

parecerse. . . .a . . . .Qtrq. 

participar ( ^go ) .^ .. . \ .alguno. 

participar. . . Âé . . . .^^jjiâ.a çpsa. 

particularizarsç . xon^ . . .afguao. 

particularizarse . .en . . . ' ^al^nacosa. 

.partir à , , . .Italia. 

partir (al{o) ., con. . .. .otro. 

partir . • . • .en, . . .pédazos. 

partir .... .entre . . ,a^I9iifOl9U 

partir por. .* . .mitad. 

partir . . • • .por. . • •entero. 

partirse . • . .de , ' . ' . .E^pàîXa. 

pasar . • . • .d . . \ .Madrid, 

pasar . ^ , . Me . . . .SeyiUa. 

pasar etitre . , .mOQtc^s* 

pasar por . . .el camino. 

pasar por . . .entré àrboles^ 

pasar .por ' • . .cobarde. 

pasarse (alguna co- 

sa ) . . . . .</e • . . .la memoria. 

pasarse flafruta) ,de^ ■ . . .madura. 

pasarse ( algiup ) .d^ . . . .l^r«9. 

pasearse • • • ,co,n . . .otro. 

pasearse . • • .por. . • .el campo. . 

çeçikr . . *. . .contra. • . .la ley. . 

pecar • • • • .de. . • .ignoranl^, 

pecar . . ... *en . .. ^ ,alg}iaai<Hi|a« 

pecar. • • • *por . . • .demasia. 

pedir (algupa^sa)^ algupo. 

pedir 7 :^ ; • .. »çon , . . jpsticia* 

pedir contr/i, ; .algunc • 

pedir de. . . . .jgsticia, 

pedir .... • .en. . • .justicla. 
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pedic ... ; par . . .Dios. 

peiiir • . ■ . .par . , .aigitDO. 

pegar (uft^cge*) .à . . . .otj-a. 

pegar (uDaco«) xon. . . .ol;a. 

pegar contra, «n ,Ia pared, 

pelarse . . . .par. . . .alguna cosa. 

peligr^r . . . .*n. . . .alguna cosa. 

pelotearse. . . .eoa . . .alguno. 

P^iar en. . . .la otra ylda. 

penar . . . , .por. . . .»|g)HWpersoM,6 

copa.. 

pcDder. . . . 4f . . . .aijuqa cosa. 
penettw . . . .hoita . . , .la.s eflirafia*. 

penetrado. . . .de. . . .dolor. 

P«'»sar tn, sobre. .alipiDacosa. 

perder ( algo > . .de. . . .TÏata. 

pcrderw {a(s\ipq).rf« . . . .Yu>t%. 

perderse . . . .«i. . , .fl,p««,ino. 

perecer . . . jU . . . .h^Iai^le. 

perecerse. . . ' .de , , \. .rija. 

perecerse . . . .pcr. . . .al^uqa cotti. 

peregriD^ . . .pir. . . .elmi^ndj). 

perfumar. . . .con. . . .inciepso. 

periuanecqr. . .en. . . .alguna pa«te. 

cosa) . . . .â . . . .algupo. 

permutar (uriftca^ajcon, por . .otra, 

perseguido . . .de . . ', .epeipigM. 

peneTerar . . .«(.... .algapîmanto. 
persuit^ (,ftlB«Hft 

cosa) . . . .à . . . .alguno. ■ 

persuadirse . . .d . . , .aliruna coaa: 

pmuadiree. . .rf«, por . J», ga^oa»» da 

pcrlenecer CwB^ifip- 



pertrecharse . T •</« • • • Jo necesario. 

pesarle (à a1guDo)</e . • • .lo que la hecho. 

pesado en , • . .lacoDYcrsacion. 

pesoar con . .red. 

piar por, . • .alguna cosa^ 

picar de, en. • .todo. 

picarse . . . •</« . • • .alguna cosa. 

pintiparado ...<!.. . .alguno. 

plagarse , , . .de . . , .granos. 

plantar ( à alguno)en. . . .alguna parte, 

plantarse. . . ,en, . . .Càdiz. 

poblar de , . î .ërboles. 

poblar en. , . .bueo parage. 

poblars» ^ . . .de , , . .gente. 

ponderar(uiiaco8a]£^. . . .grande, 

poner ( à uno ) . .a • . . .oficio. 

poner r alguna cosa)^n . . . .alguna parte, 

poner (à alguno} .por . . .corregiaor. 

ponerse • . . .à . . . .escrlbir. 

porfiar . , . ,con. . . .alguno. 

portarse . . ^ .con . . .decencia* 

posar en . . . .alguna parte. 

poseîdo . . . .de . . . .temor. 

postrado . . ^ .de , . . .la enfermedad. 

postrarse. . . .à . * . .lospiesdealgiiao. 

postrarse • . . .en . . • .cama. 

postrarse . . . .en . . . .tierra. 

precedlda* . • Me • . • .otro. 

preclarse • . . .de . . • .yaliente. 

precîpitarse . . .de, poT ' . .alguna parte. 

preferidcT . • • .d . . . .otro. * 

preferido . . ^ .de. . . .alguno. 
preguntar ( alguna 

cosa) . . . .à . . . .algunQ. 

prendarse. . . .de. . . .alguno. 

prender(las plaiiU8)en . . . .la tierr^. 



( a4A ) 

preocuparse . • ,de, . , «algiotta cû»ii*^ 

prepararse. , ; .à y para » .alguna co$vu 
p répondent; ( uha 

cosa]^ • « ^ 'à otra. 

prescindir. . • .de, . . .alguna C05a. 
presentar (algutxa 

cosa ) . . ' •à , . * «alguna. . 

presentar (d UDo)/7ara . . .una prebenda. 

preservar (4alguaoy^ . . . .daûb. 

presîdir , . . .d . . . .otroa. 

presidii^ ••«.«».. . .untribunaL 

presîdido. • . .de , . . «oUq* 

prestar (dinero} .à . . '„ .alguno» 

prestar (ladieta} para . . Jasalud* 

prestar. • , . .sotnre . • •preada> 

presumir* . . .de . . • .docto. 
preyalecer ( la ver- 

dad ) • . . .sobre . « «lai mentira* 
prerenir (atguna 

cosa^) «. . . .à . . n .alguno. 

prerenîrse . , .de. . . .lo necesario. 

prerenirse. . . .para . . .unYîâge. 

primero . . . .de, entre, .todos. 

prÎDgarse. . . .^n. . . .alguna cosa. 

priyar ( é alguno )de . . . .lo suyo. 

prirar con. . . «alfunOr 

probar. • • . .à . . \ .saltar. 

probar. • • . .de , . . »tad<^r^ 

procéder. • . .à , . « .laeleccipiir 

procéder. . , .couysin.* .acuerdo., 

procéder. . . .contra. .. .alguno. 

procéder ( una cosajc^e.. . ^. .otra. 

procesar (4 uoQJpcr. ,. , .delitos. 

procurar. •. « .por. .. • .alguno. 

proejar. . . , .contra. « .las o|a6.. 

profesar «. * .. .en. • .- .religion. 



(i»43) 

prometer ( alguna - 

co5a) . . . .<i'. . . .alguna. 

promoTer(â algUDo)<i . . . .algun cargo. 

propasarse .». .as ^•' • .alguna cosa. 

proponer ( alguna • 

cosa) . . . .a . . . .alguno. 

proponer ( à algono)en. ]^. . .primer lugar. 

proporcionar (d al- 
guno ) . . . * .para. . .alguna cosa> 

proporcionarse . us . . . .las fuerzas. 

proporcionarse . .para- . . «alguna cosa. 

prolongar(elplazo)d-. . . .alguno. 

prorumpir . . .en. . . .làgiimas. - 

proveer (lapiazaW. . . .viv^res. 

proreer (elemple^j^n . -. . .alguno.* 

provenir . • . . ^ .rfe . • . . .otra cosa. 

proYOcar. . . . .à . . . .ira. 

proyocar(dalguno)cdn. . . .malas palabras. 

prôxîmo . . . .d,. . . .morir. 

pujar . ./ .por. . . .alguna cosa. * 

purgars'e. . J 'de. . . .sospecha. 

• • • ' - . • 

.■':, : Q.. ■ ■. ■ 

quebrantar(!ôsh'ue- .... 

80S ) . •".' . i»^'. . •; -.alguno.* 

quebrar(elGorazon)ri . *, v .alguno. 

quedar 'i A' » .de . . •. .asiento. '. 

quedar , .• ^ .de. .- . .pies, 

quedar j . . .en. ?', .casa, 

quedar ( camino ) .por . . .andar. 

quedar . . . .por . '; .alguno. 

quedar . . -. -por -. . .cobarde. 

q'nedar (una cosa) .por . . .mia. • • • 

quedarse.- ' .' . .^/i*. •. -, .el sermon.* 



(245 ) 

quejarse ; . \. .d . • . .alguno. 

quejarse • . • Me . . • .algtino* 

querellarsé' # « .al, ante . .eljuez. 

querellarse • « .de, . • , .su yeciDO. 

queodiar . . . .con, . . .malas razones. 

quemarse . . Me. . * .alguna palabra, 

quemarse. • • .por .. i. .alguna cosa. ' 

queryo .«..(/«... .sus amigos. 

quiets . . . .de . . é .ellos. 

quitàr (alguna cosa)4 . . • .alguno. 

quitar(algunacosay«. . . .alguiaa parte, 

quitarse . . . Me. . . .quimera^* 

R. 

rabiar. '; . . .de . . « .hambpe. 

rabiar por» « . .corner. 

radicarse. . . .en, . . .layirtud. 

raer de. . . .alguna cosa. 

rallar ( las tripas ) *â . . . .cualquiera. 

rayar . . • • •^'^ • • -î^ TÎrtud. 

razonar . . . .con . . .algunp. 
rebajar (una can- .... 

tîdad) . . . .de . . • .ptra. 

rebalsatse ( el agua)(m ., . . .alguna parte, 
rebâtir ( una oantî- 

dad) . • ï .de . . . .otra. 

recaer. . . . .en. . .là enfermedad>. 

recalcarse . • .en. . . .lo dicho. '■ 

recatarse. 7 . .de , . . .^vlguno. 

recayar( alguna co- 

sa). . . . .de f con . .alguno^ 

lecetar (meeiicinas)^^ para . .alguno* 

recetâr . . . .contra. . .alguno. ' 

r«cihir(aljguxiacôsay« .' • • .algun9>. 



I 



N 



recikir. • • • .li . . • .coeiita^ ' 
recibir (&algiiao).#ii . ^ . .casa, 
recibirse • • • u^« . • .aboçado* 
lecio . « • . •^. . • .cuerpo. 
reolînaiM • •. .<n^ 5oAr#« .alguoa com. 
reekiir ( à a}gâiio).#ii . .alguna parte. 

recobraisa • . .de . • « .la anfafmtdad» 
recoger^ . • .a . . . 
recomendar(alguna. 

cosa )..«.4»#. 
recomp^Dtar (agra-^ 

rios) . . • xoiu • . 

reconcentrarse (el 

odio ) • • • ,en • • . 

reconciiiar ( à uno )con. . • 

recoDyeiiir{â alga- 

no) ^' . . .«&n^ lâ^j 

9olfre . 

reca»tar9e . • .#119 soh^ 

xecudir (éalgOBo).«oii. . , .el sualdfk 

redondearse. • .de, • . .deiidas. 

reducir (alguna co- 
ta) d . . . .lamStadl 

redondar. . .. .en . . . .beçieficîo. 

referirsû. ...<£... .a^oa co$ft, 

refocilarse . . xon. . . - .algtinli eo^. 

refu^arse . • ,d,en, • «sagrado. 

r«glai«e . . v .à . . , .lo )u8to. 

regodearse . ' ,• .en, con 

reirse. .-. • , .rf , , 

refisse de. . 

remirarse. . . .en, . 

rtempla8ar(A4lguqo)pji . 

rendirse . . . .d. . . 

reaegar . • , ^de. . 



.algniKh 

«benefieioe. 

•el coraxoQ. 
•otro. 



•algtina eosa. 
•la sîlla*. 



algnoà cota. 
•caica|ada8;' 
.algono, 
•ill^iia cota, 
•su empleo. 
•la razop^ 
•algQna cota. 



repartir (aigu n a co- 

'a) à, entre . .algunos. 

represenlarse ( al- 

gunacosa). . .à . . . .la îmagiDacioD. 

resbalai-se . . .de. . . .las manos. 

resentine. . . .de, . . .alguna coH. 

residii- . . . ,de. . , .asiento en aîgiMii 

residir . . . .<n . , . .U cotte, 

resokerse . . .d . . . .alguqa cote. 

respODdcr . . .i . . , .lapregWBU. 
restar { una caMi- 

dad) . . . .de , . , .otra. 

restiluirse. . . .à . . . .su casa, 

rctullar (uoa COi»)de . . . .otra.. 

retirarse ... .<i ... .la sojedad. 

retirarse . , , .del . , .intmÀi. 

retraerse. . . .à . . \ .alguna parte, 

retraerse. . . .d« . . . .alguna cosa. 

rétrocéder . . .à^ baeia . .tal parte, 

rerentar. , • .de. , , .^ut, 

reventar . - . .por . , .hablar. 

rcTestirse. . . :de . . . .autorjdad. 

reTolcarse . . .en. . , .losTicioa^ 

reToWer . . . .contra, A<- 

cia, Mfav .«1 «BeBiîgo. 

Tobar (diaero). .à . . . .alguDO. 

rodar (el carro) .por. . . .tierra, 

rodear(aalguno) .por . .. .todaipartei. 

rodear (una plaza }.eon, de , .murallas. 

TOgar (alguna con)a . . . .alguno. 

romper . . . .eon. . , .alguttO. 

rompec . ... .por ; . .aigu oa parte. 

roiarse (unaçoM).cDn . . .otra. 

roiarae . . . .en las palabrai. 
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S. 

saber à . . • .viDO. 

saber . . . . .de . . . •trabajx)s. 

sacar (unacosa) ,à , , . .la plaza. 

sacar de » . . .alguna parte. 

sacar . . . « .en , . • .limpiQ. 
sacrificar ( alguna • 

cosa ) . . . .^ - . • : • .Dios. 

sacrîficarse 7 • .por, • . .alguno. 

salir à . . . .alguDa cosa. 

salir con. *• . .la pretensîon. 

salir .... ^contra, . .alguno. 

salir . . . • Me , . ' . «alguna parte, 

salir . ; . . ,por, . . -.fiador. 

saltar ( una cosa ) .^ . . . .la imaginacion. 

saltar del . . • .suelo. 

saltar de . . « .gozo. 

saltar .* . . . .^ . . . .tîerra. 

salyar ( à alguno ) .del, . . .peligro. 

sanar c/^ ... .la enfermedad. 

satisfacer . . . .por, . . .las culpas« 

satisfacerse . . ^de . , • .la duda. 

segregar(d alguno y^ . . . .alguna parte, 

segregar ( una cosa]</^ . . . .otra. 

seguirse ( una cosa y^ . . . .otra. 
semejar^osemejarse 

(unacosa) . .^ . • . .otra. 

sentarse . . . .â • . . .la mesa. 

sentarse . . , .en . . . .lasilla. 

sentenciar (duno).^ • . . .destierro. 

sentirse de • . • .'algo. 

separar (una. cosa y^ . • . .otra. 

serf unacosa^ , .à . • . .gusto de todos. 

ser( una cosa) • .de, para . .algunos. 



seryir . . . • *d6 . . . jnayordonia. 

servir . • . • .en . . • .palacio. 

seryirse . . . M,, . . .alguao. 

sincerarse. . . .de . , . .alguaa cosa. 

sisar . • . . .de , . .' «la compra. 

ailîàdo. . . . >de . .* . .eaemigos. 

sitiar . . . . .por • • .hambre. 

sîtuarse . . . .en . . . .alguna parte. 

sobrellevâr ( tos tra- 

bajos ) '. . . • »cont . . .pacieacîa. 

sobrellevar (à al- ' 

guno) . • . .eh ; . . .sus trabajos* 

sobrèpujar (i aigu- * * 

no ) . . ' . é . .en ... » .autoridadf. 

sobresalîr. . V .en .' . . .galas. 

sobresalir. .' .. ,éhtre . . .todos. 

sobresaltarse. de . • •' .alguba cosa. 

sojuzgado.^ . ^ ' .de , « . .eaemigos. 

someterse ' . . ,d . . . .alguno. 

sonar (alguna çosa)^ . . . .hueca. 

sonar ( àlguna cossL)hactà . . .tal parte. 

sordo à . . * .las yoces. 

sordo .... .£fe ... .un oido. 

sorprender ( à algu- 
no ). • . . ,con, . . .alguna cosa. 

éorprénderle . . .en .' . . .alguna cosa. 

sorprendido, . . Me , » . .la buUa. 

sospechar ( alguna * ' 

cosa) . . . .£/e . . . .alguno. 

sospechoso , « .. .^ . • . .alguno. 

subdiyidîr . ;, .en . . . .partes. 

subir . - ..\ .a . . . .alguna parle. 

subir ... . ,de , . .-, .alguna parte. 

subir . . • .- ,sobre . . .la nàesa. . 

subrogar(unacosa'en . • . .lùgar de otra. 

£ubsistir . \ , ML. . • .auzilio ageno. 



lubilsllr . . , .<n . . . 

>uceder(âalgUtH)).en . , , 

sutrir (los traba}os}.(VR. . . 

■ugerir;al^naeasa)i . . . 

lujeUne . , . .â .' . . 



.el dIcuEmeo. 
■el empleo. 
.paciencia. 
.alguno. 
■alguno, 6i a^U- 



sumergîr (aljiuia 

coss) 
sumîrse 
sumiso.' 
supeditado 
superior 
superior 
suplicar 
suplicar 
suplîr , 
surgir (la 
ïurlir . 
suspenso 
suapirar 
sustenlarse 
sustenta rse 
»uslituir . 
siistiluir (nopoder^ 
sustraene . . , .de 






.el Bgu«. 

.ulguiia parte. 

.la ïoluntad. 

.loi tonlrarÎQS. 

.sus eteini^Qs. 

.locee. 

.la SËOteucia. 

.alguao. 

■algutio. 

■el paêrto. 

.ylveres. 

■o'Gcro. 

.el muoév. 

.yerbas. 

.esperanias. 

■alguno. 

.tdguno. 

.la obedlenËin, 



T. 



tachar ( à algnao ) .de . . . .ligero. 

temblar . . , .de . , , .trio. 

ternido de , . . .mucho), 

temeroao , . . .de . . , .\i, nruerte. 

temîble . , . .à . . . -los cootrarioS; 

tempUne> ....... .conter. 

tener ( & uno ) . .por. . . -otro. 



tenerde i , ^ ,en, . , .pie. 

teûir de , , , .fAtuh 

tîrar à^ hacia • .tal parte. 

tîrar por. . . «tAl partôv 

tiritar» < ; ^ Me, . . .frio. 

titubear , , . .en. . . 40lgann coéài 

tocar (la hersndia)a . . i .alguno. t - 

tocar en. ... .alguna parte. 

tocado. » k • .de , . * .enfermedad. 

tomar. ... .cons-en < .las maiK)s. 

tomar (untcosâ) .de. . . .tal modo\ 

torcidor. \r • é .de , , . .caerpo. 

tomar. . . » .à , . * .alguM {i^Ârtè, 

tornar. , , j .de . . i .algiHia parte, 

trabajar . . . .en . . , .alguna cosa. 

trabajar . . . .par. . . .alguna cosa. 

trabajar . . . .par, . . .otro. 

trabar . . . • • *de . . « .alguno. 

trabar (unacôââ) .cùn, . . .otra. 

trabar en . . . .algona cosa* 

trabarse . . • .de , • ^ .palabras, 

trabucarse . • .eh. . , .tas palabras, 

traer (alguna dO$a)a . . . .afguna parte* 

traer (alguùacoday^. . . .alguna parte, 

traûcar . • . .en . , v .drogas. 

transitar . . . .por. . . .alguna parte, 
trasferir (atguna 

cosa) . . • .à . • • .otro tiéiopo. 

trasferîrse . • . .d . . . .tal parte, 

trasfigurarse . . .en. . . .otra cosa. 
trasformar ( uoa 

cosa). . , .en. . . .otra. 
traspasar ( aiguna 

cosa) . i . .4 . • . .ftiguno. 
traspasado. . . .de . . 4 .dolor. 

11 * 
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traspirar . : . .por, . . •todas^partesr 
trasplantar (de una . 

parte ) . . ...<£.. . . «otra. 
trasportar (alguqa 

cosa) à.. . . .alguna parte. 

trasportar ( alguoa . 

cosa). ... , ,,de , . , -, .alguna parte, 

tratar ..... xon. . . . .alguno. . 

tratar de , , . , .alguna cosa. 

tratar . • . , ,,en , . . .laaas. . 

travesear . . . ,con ... .alguno. 

triunfar . . . ,.de , ... .lojs enemigos. 

trocar ( uDa cosa). .pçr. . . «otra.. 

tropetar . . . .en . , . . .alguna cosa. 

u. 

ùltimo. . : . .de . . . .todos. 
uncir (los bueyes) ,al ,' , , .carro. 
uniformar ^ una co- 
sa) . « . . .df coji, ', .otra. 
unir ( una cosa ). .d^ con . . .otra. 

unirse en . , , .comunidad. 

unirse entre . . .si. 

uno. .... .flfe, ^nfrip . , .niuchosl 

util .d . . . .là patriâ. 

l'itil para , . ,t al cosa. 

utilizarse . . . .en, con . .alguna cosa. 



k 



V. 



vacar . . . . «a/ . . . «estudio. 
vaciarse • . . Me , . . ..alguna cosa. 
vaciarsc. . • • .por . . « la boca. 



(sSi) 



vacilar . , . 


en. . . 


la dieccion, 


vacilar. . . . 


entre . . 


la csperaûza y e 
temoM 


racio .... 


de. . . 


eiilendîmietjto. 


Tagar. . . . 


por. . . 


el mundo. 




de. . . 


alguDOji^ealguna 


valuar (unacoîa) 


en . . 


tal precio. 


vanagloriai'se . 


de. . . 


alguna cosa. 


TecÏDo. . . . 


al. . . 


troDO. 


TecÎDO. . . . 


de. . . 


Aotonio. 


Telar ... : 


à. . . 


los muertos. 


vclar .... 


sobre . . 


âlguna cosa. 


Tencerse . . . 


à .' . . 




Tencido . . . 


de. . . 


los coatrarios. 


venderse . . . 


à . . . 


.Igano. 


reogarse . .. 


de. . . 


otro. 


Tenir. . . . 


à, de, por 


alguna parte. 


Tenir . . . . , 




alguno. 


Terse .... 


con . . 


alguno. 






altura. 


Testir. • • 


d . . . 


la moda. 


Teslirse. . . . 


de . . " 


paQo. 


Yigilar. . . . 


sobre . . 


sus sùbditos. 


Tiolenlarse . : 


à. en. . 


alguna cosa. 


visible . . . 


à, para . 


todos. 


TiTir ..... 


à- . . . 


su guslo. 


TiTir .... 


eon . . 


alguno. 


Tivir .... 


de. . . 


limosna. 


TiTir .... 


por. . . 


milagro. 


TiTir .... 


sobre . . 


lahaidelatierra 


Tolar. . . . 


al. . . 


cîelo. 


Tolar .... 


por . . 


el aire. 


Toher. . . . 


à, de, ha- 






cia, por 


tal parle. 


Tolrer. : : '. 


por . . 


la rerdad. 



i^otar en. . . .el pleîto. 

volar por. . . .alguno. 

z. 

zabuUirse , ô zam- 

bullirse. . . »en. , . .cl agua. 

zafarse de. , . .alguna persona , 

6 cosa. 

zatnbucarse . . ,eh. . ' . .alg^na parte, 

zampuzarse . ; .^. . . .agua. 

zapatearse . • ,con, . . .ûlgUDo: 

zozobrar . • . .«n. . . .ta tormenta. 



iV«a**a««**««^iBi«i>v^v^MBia*>'*^««^ 



CHAPITRE IX: 



D£S CONJONCTIONS. 



Les coujonclions servent à joindre des phra- 
ses , ou des parties de phrases les unes aax au- 
tres. Elles sont indéclinables comme les ]prëpo« 
allions et les adverbes. On les distingue en co^ 
piilatipesy dis/onçtipes ^ restrictives, adirer- 
satlves, conditionnelles, causalités et coni" 
paratwes* 

Les conjonctions copulatipç^s sont ceUofi qui 
servent à rassembler plusieurs mots ou plu- 
sieurs raemhres d'une phrase sou6 une même 
affirmation ou sous une même nëgatiofr. 

Celles qui marquent affirmation sont : 

i' Y", ^, et : Ex, El pàhr y el honor 9on 
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las dos principaieé dotes que caracterizan al 
héroe , la valeur et l^honoeiir sont les deux 
qualités principales qui caractérisent le héros» 
El sehor B...%* es un hombre cruel é injusto. 
M. B est un hotume crael et injuste^ 

2^ Tambierij aussi : Ex. Ya que Vm^ lo 
quiere y lo quiero lambien y puisque vous le 
voulez , }e le veux aussi. 

3° Que y que : Ex. Yàséqiœ Vm. es amigo 
mio^ je sais bien que vous êtes ttron ami* 

RÈGLE LXXVn. — j&/ se traduit en espa- 
gnol par éy et non pin* y^ lorsque le mot 
suivant commence par un iy comme: nons 
sortirons à cinq bernées 9 et nous irons à la eo-« 
médie , saldremos d las dnco , é iremos d la 
comedia» 

Les conjonctions qui marquent négation 
sont: 72/^ ni; iampoco, non plus» Ex. JN'i 
reiry nillorar puedon je ne puis ni rire, ni 
pleurer. Yaque no sales y tampocoyo saldré,^ 
puisque tu ne sors pas ^ je ne sortirai pas non 
plus. ^ 

Les conjonctions dis/oncti%fes sont celles qui 
nlarquent aïternalive, ou distinction^ comme: 
6 , «. Ex. Juan 6 Francisco , Jean ou Fran- 
çois 5 entrar & salir y eatret ou sortir j uno û 
otro y Vun ou Tautre. 

RÈGLE LXXVIir.— Case traduit en espa- 
gnol par zi , si le mot qui suit commence pac 
un o. Ex. Siete û ocho hombresj sept 00 huit 
hjomnïes.' 

Les conjonctions restrictii^s sont celles qui 
restreignent de quelque mamère qtie ce soit 
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une idée ou une proposition , comme : sino y 
sinon y si ce n'est que. Ex. No tengo nada que 
decirie , sino que to quiero , je n'ai rien à lui 
dire , sinon que je le veux , etc. 

Les conjonctions adiferaaiwea sont celles qui 
lient deux propositions , en marquant opposi* 
tion dans la seconde à l'égard de la première , ' 
comme : rnas , pero , mais 3 no obstantey néan- 
moins , cependant \. cuando , aunque j bien 
qucj quana^ quoique. Ex. Quisiera salir, mas 
no puedo , je voudrais sortir , mais je ne le 
puis. £11 dinero Tvace à los hombres ricosypero 
no dichosos , l'argent fait des riches, mais non 
des heureux. Haola la perdad, no obstante 
nadie le crée y il dit vpai^ cependant personne 
ne le croit. No haria una injusticia , cuando 
le importara un tesoro^ il ne commettrait pas 
une injustice y quand il s'agirait d'un trésor. 
No es imprudente y bien qucj ou aunque 
parezca serlo , il n'est pas imprudent ^ bien 
qu'il , ou quoiqu'il paraisse l'être. 

Les conjonctions conditionnelles sont celles 
qui lient deux membres du discours par^suppo- 
sition y ou en marquant une condition ^ comme : 
si, si^ como ^ con talque^ poui^vu que. Ex. Si 
aspiras dserdoctOyestudia conpersei^erànciay 
si tu désires être savant , étudie avec persévé- 
rance. Sàbrâs esta fabula d las doce, como y 
ou con talque la estudies , tu sauras cette fable 
à midi , pourvu que tu l'étudiés. 

Les conjonctions causatipes sont celles qui 
serveii.t à marquer la cause d'une chose, ou la 
ra,ison pour laquelle on l'a &ite y comme :/7or- 
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Îue, parce quey pues y pues que ^puisque» Ex. 
)ebe el hombre epitar la ocioaidad, porque 
es la madré de todoa los vicios^ Phomme doit 
éviter l'oisiveté , parce qu^elle est la mère de 
tous les vices, Leeré este libro , piies T^m* me 
dice que es bueno,' je lirai ce livre, puisque 
vous me dites qu'il est bon. 

Les conjonctions comparatives sont celles 
qui servent à marquer un rapport ou une pa- 
rité entre deux objets ou deux propositions; 
telles sont , par exemple, les conjonctions co" 
mOy asl como , asi , comme ^ de même que ^ 
de même. Ex. Ijx belleza es como lafior que 
se marchita èl m,ismo dia que la via nacer^ la 
beauté est comme la fleur qui se flétrit dans le 
jour même qui l'a vue naître. 

Des conjonctions qui régissent le subjonctif. 

Les conjonctions qui. régissent au subjonctif 
le verbe qui les suit , sont : para que\ porque y 
afin de que^ pour que, afin que '^d no ser que y 
à moiiis que ; ântes que y avant que \ caso que y 
en caso que y en cas quef aunquèy quoique; 
aun cuandoy encore que ; bien que y bien que; 
Jiasta que y jusqu'à ce que; dâdo que y posé 
ou supposé que ; con tal que y pourvu que ; pbr 
mas que y quel que, quelque, etc. Ex. Bien 
que' ou aunque la ambicion sea un vicioy es 
no obstante la base de m^uchiéimas virtudes, 
quoique l'ambition soit un vice, elle est cepen- 
dant la base de bien des vertus. Por mas sa-- 
bios que sean ^ no conocen la cauça de este 
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e/tclo^ quelque ëckiirëft qa^iU soient^ ils ne 
connuisseiil pas la cause de cet efieu El maeé- 
iro 6e q/hfda, pùrque ou arfin de que oéManten 
sus discipuloé , le matlre fait son pomlle afin 
que ses écoliers profilenu 

N* B. Comme on fait fréqoetûiitent uftage 
du deuxième fulur et du deuxième condition-* 
nel au Ueû du subjonctif^ voyez les règles 49 y 
5o , 5a ^ 33 , 54 et; 55 , pag* 9I et MUMantesé 



CHAPITRE X. 

DES INTERJECTIONS. 

Les interjections servent h exprimer un moti- 
vcment, un sentiment de Tâme , ou à réveiller 
Kattenfion. Voici les plus usitées eti espjignol : 
jihl ayJehJ oh! ola! to! chifol ea! eue! 
taie I-^ Les sentimens de Tàme peu V'ent être 
des senlimens de dooleur , de (risteâse ^ de mé- 
pris y d'indignation , de joie ou d'ëlonnement \ 
et, pour les exprimer, on peut se servir indifie*- 
remment des interjections suivantes i ahl ay l 
oh! car si Ton dit : \ay quèpena! ] àh^ qué^ 
desgracia! ;oh, desdichado de mi! on dit 
également bien : ;ay, qttègùzo! / àh^ que ale^ 
gria ! / oh !felices de noeotros /-*-^A !eh! ola ! 
et to! servent à réveiller TattentioU^r Ski 
s'emploie «ussi poor doianer k connatirt^ qt^efn 
n'a pas cbmpris ce qui a été 4itr Ola est qiseU 
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quèfolsintei^liend'adtiitrlitîoii^ et fo ne sert 
gaère que pour appela lés-chiens; cW une abrë* 
yiation ^e iomcu-^Ohih sert, à imposer idilence. 
Ea et 9U8 s'eflOf^enl potiif ailiRier et ëreilter 
le courage.— Tate sert à défendre ou à enipè* 
oher que Ifon fosse ou que Ton dise quelque 
oliG6e« 



CHAPITRE XI. ^ 

DE X'jLCCÏNT. 

. n n'y a qu'âne syliafae longue dans chaque 
mot espagnol. Elle est indiquée p^t raccent 
aigu placé sOi* la ybyette. Cet accent se sup- 
prinfie, lorsqu'on peut reconoaiire ^ par deir 
uègks «onstantes^ quelle est ^ dans Un nrot^ 
k syllabe longue. Cependant i'uéagè exige 
daiss certains cas que «oèmè aioi'S Patcent soit 
conservé; 

Voici les printipaTes irègleâ éteiMies par l'A-* 
cadémie espa^;ivo)e, pour l'en>ploi ou la sap- 
prefisioh de l'aocentsur la Yoyêlle Àe te syllabe 
longue^ 

Réi&LR LXXIX. ^ lié monosyllabe ne doit 
pas ètrà accentué ^ parte qu'il est long de sa 
natutv* 

Exceptions^ On :aèceûtue i^ le» conjonc^ 
lions éy ô^é^ki la prépoisilion â; à^ les mono- 
syllabes ^ pronom^ ml et il y pronoms person^ 
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comme acamoéyConimmiy diêUibui^ codidâf 
excepiu&m 

s* I/avatit-denriërt sjllAbe est longue et 
reçoit r^cccnt dâOB les noms èi yef bès tcMii» 

nésen ee^ ia^ io, na^ ue^ uo^ par exemple: 
propée ) fihêofta, desaféo ^ ^adAo^ 

Exceptioné. L'accent se supprivaé dans ke 
première et troisième peroomies tèrmiitées eu 
ia, des imparfieiits^ scÂt de Titidicftâf) soit du 
sat^ondif , parce que l'âvant-derfiîère de ces 
deux voyelles est to»|ours lougm. 

Par la même raison , on n^coe&tae pas Ta^ 
VMit^'dermère voyelle des teniiinaisdas ae^tto^ 
aUjea,eoj oa^ œy^ào. Quelquefois cependant 
ces voyelles ferment diphtfaonguesi; alors la syl- 
labe qui les précède est longue et re^t DaecinU 
Ex. Hérbé > ilnea ^ ^tuiàneo , purpûnsOé 

S! les voyellesfifioiesût; ie^ ib, iMy uëy Ssn), 
des mots de trois syllabes et plus, forment 
diphlhongue / c'est aussi la syllabe précédente 
qui est longue $ mais l'accent se Supprime» Ex. 
expetiencia^ distutbio^ Niùotagttité 

BÈ&LB LXXXIV. ^ La dernier syllabe 
des mois t^tnin^ par vine conMnme ésSt ott)i« 
nairement longue , el ne reçoit pas l'actent* 
On marque cet accent au conlmife 5 si là syl- 
labe longue est la pënaUiéme ^ comme dans les 
mots drboly ^irgen^ fnàtUr^ alférè^ , Ou l'art- 
tépénujtième^ comme AM&Iûpitery régimerij 
Arietôteleê^ 

ExcèpiioHê. 1^ La dernière syllabe d^ttne 
personne de >^rbe au singuliei^> le^miàéé par 
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une 00118011110 Iptoiid raecçBt, si clle.eat loa^ 
gue. Ëx^ amardsy set^ihi etc. 

11» Dttos lee nom^ patrotiimiqaes teimtiidf 
ea ee, tels que Pwwf, Scuuihea^, PemandiM^ 
la pënakième ^llabe^st topjoi^rs longue et m 
s'accenlue p^s. 

RÈGLB LlLJjikXV.-^Lcs plariek des teribes 
et 4eaiio9is suivent la règle de leuro siqgalîer^: 
le seol pluriel oaracUre^ bXt exception ; sa 
qfllabe longue acoentu4e n'e^t pas la même 
qu'au singulier* 

f^oy. (pagesS 9 7 et lo) oe que nous avons 
dit de l'aeceat: droonfiexe et du ti?éi9a ou des 
deux poiqts sur Vu , lignes introduits par l'A^ 
cadémie espagnole pour fixer la pipm^cia- 
tion dans quelques cas incertains. 

CHAPITRE XIL 

DE LA PONCTUATION. 



La ponctuation est en espagnol la même 
qu'en français. Cependant, comme il arrive 
souvent , dans la langue espagnole ^ que la ponc* 
tuation seule indique le sens interrogalit de la 
phrase , et que, si la période est longue, le lec- 
teur est averti trop tard par le point d'interro** 
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gation qui la termine, rAcadëmie espagnole 
fait alors usage d'un signe particulier ; elle fait 
précéder la phrase par le point d'interrogation 
renversé. Ex. i No te espanta la cercania de 
un precipidoy que^ encubierto con las aparien-- 
cias de vanas seguridadeSy sera para ii tanto 
mas fatal cuanto menos imaginado? n'es-tu 
pas effrayé d'être si voisin d'un précipice^ qui ^ 
retourert d'apparences d'une fiiusse solidité, 
te sera d'autant plus fatal qu'il est moins soup- 
çonné? Si 9 dans l'espagnol, on n'est pas pré- 
venu par le point interrogatif , cette phrase 
n'est plus qu^affirmatire, tu n^ea pas effrayé j 
etc. Sa tournure et la transposition d'un pro- 
nom n'annoncent pas dès l'entrée, comme en 
français, que le sens; est interrogatîf. L'Aca- 
démie espagnole y supplée par le point d'iur 
terrogation renversé. 
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TABLE ALPHABÉTIQUE 

ET EXPLICATIVE 



Des mois qui ont plùsiewrst qççieptions , et de 
phrases que la différence du génie des deux 
langues ne permet pas de' traduire litté- 
ralement. ' ' îf 



■ A,- . 

■ • '^^ ■ ■' 
Accoucher ^ enfanter ^ parer, • - 

.rr-— r*-ri5 aideruDè femme à accoueher^ par- 

: tears asUtird ùna mugér en su parto. 

Aimier quelqa'uta t aroir pour lui dés sentimens 
d'amour QU d'affection , «tc« , amar ou ^a^rer 
, bien à alguno, , ; . . 

-^ ^juae chose ^ avoir du goût pour elle , par- 
ce qu'elle âatte quelqu^s-v^s de nos sens, 
gtistar; «t le nom ou pronom qui» en français , 
est nominatif d'aim^^ en deyient .1^ régiipe 
en espagnol, et sob réjâme deirient son npmir 
natif. Ex. J'aîxtie. ^e ym dé Champagne , me 
gusta el vlno de CHoMpàm; il, àivfiQ la musique, 
italienne, le ^ustala mUsiea îtaJfantjL, 

Kllér y ir , àndar. 

chercher , «r por, 

— .——au-devant de ^élqu'uh i (r^ o\x êati/à 
reiibirduno. -. ''•■ ' • '' ' ' * 

, exprimant la proximité d'iine action fu- 



ture , ir d, ou «*(ar >«r(r.Bi.'*Cîtiq*ÏÏeûfe5 



%, 
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Tont sonner, van d dar las ctnco, ou estdn para 

dër la& emoty. 
Armée , êjército. 

oaTalo, aarmmia^ 

Argent f métal) , plata. 

(toute espèce de monnaie ) , dinero. 

(vif), azogue, mercurio. — Argenterie, 

plata, piata labrada, vajitla de plata. 
Arriver d*on lieu à an antre, itegar, 
— — — , en parlant d'érteemens , d*accidens , 
âC9ntee$r^ SHCédêt» 

— , Aborder, approcher de la rfre, arribar. 

Autant ( devant un verbe ) , tanto. 

^— — , devant un substantif, tan$o^a~os^aa, 

que^ joint à un verbe , cuanto* 

, ayant rapport à un substantif, cuanto- 

a-os-as, £x« Am«èB>*vouf ftutatti que 
r^n» TOudreoL,. dmiUtiMiê Vm-^uanto 
ffiiî^ia; votkâ. cfei UvreitV frenrà-en 
autant fMe vous voudvea, hit^aipêi /t- 
fcv« j tamç Finu Cêmàtoy^ui^nu 

de ( un nombre égal de).^. attvrtan" 

fa», otras tanta$. fir. INx. hommes et 
autant dé femihè», di$tr hombres y 
Qtra0 tantaà tààçerf^;- '\' 

Arsittageux, tsntajoso^àfît ", 
— — — , en parlant ài^^l^ tafl/e^V ^^* iSx. ^n 
bomme d*4ne ji^illè' Ayaptag[eus& t. ^^ 

, dans le sens de présotn^tueuxi pran*- 

mido. 

.<.•■■. i' ■ 

Avis, avertissement 5 osiif.' : 

— , Opinion , sentiment, êfiinléSkt pa^ 

Tôeer. 
, ■ » Conseil , camsja* 
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B. 

Balle , ce qui ser-i à jouer à 4a paume ^ etc. ^ ptlota. 

à charger un fusil, un pîstoïet, etc., bala, 

— ■ ■ -, .gros paquet de marchandises, farçlo ^ 
bala, 
de froment, d^aroine , zurren. 



Bâtiment, édifice , edificio, 

de mer , embarcacion. 

Beaucoup , macho, 

, joint à un substantif , mucho^a-os^as, 

, bien (adverbe), marquant un certain de- 
gré de perfection , bien, 

(adverbe de quantité), joint à unyerbe, 

macho, 

, Joint à un substantif, macho^a-os-as. 

-, très, fort, may. 

Beau-père, padrastro Qusuegro*^ 

Belie-mère , madrastra ou suegra. 

Beau-fils , hijastro ou yemo. 

Belle-fille , hijastra ou nu£ra. 

Beau-frère, cunado. 

Belle-sœur , canada. 

Bière (boisson.), cerveza, 

f cercueil , -afacu/. 

Bois de charpente , de menuiserie , nytdera. 

r , à brûler , /efîa. 

, lieu planté d'arbres , bosgue. 

, de cerf, asta de ciervo, 

c. 

Carte à jouer , naipe. 

géographique , mapa. 

Campagne , grande étendue de pays plat et dé- 
couvert, campmui, 

12 
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Caunpagne, les champs, ^ com^o^ las cmnpos, 

^ nudsoo de campagne, casa de campo, 

, aller à la campagoe , ir «/ eampo. 

Ckambre $ parlâe d'osé maiMD'^ tmÊtkt^ nf (Mente. 
dià coDflcii, cëaurtt 4M c«ii«</^< 
3 UA ytilhomme da kie6aiiib<e, gêntil- 

homkrê det^oHMorm. 
, la chaahieliMHB^ kmlunttiM basse, ta 
cémërtL mlUrém tâmarmkéjû. 
Charme, magie ^ htckisci mumu. 

— , attraits, etc., airacthoo, h m*t ms 9 U ' û. 

— Dana le seM igm^è^ M emploie aués^î 
kÊ thUo et mtmnto^ 
Chasser, reoTOfer, êokÊtfimrû, éètpedtr. 

, p»«is«tf re du giUef 9 êsatt. 

Chei^ suivi d'un nom, se tnNfctR toajours par 
é ou #» cûsm d», Mg de t^^ de loi , 
de las» 
Chei , se traduit par em cmm âé, éèiy €it. y s! le 
yerbe qui fiéeède^ ÈTérpïiiae^ pûîort de 
mourement; e^f^tàeûsdée^ dd, ete. , 
s*il en exprime. Sx. Je ftefftl efaet Pîeri^ , 
estaré en casa de Peihf ; je tais ch^ 
M. Antoine Solîs , My A eaeà de d(m 
Antonio Solie. — «fi^iiM oe9 êenx etûttï- 
plçs , je dis «n ou ^ «Ma de, et ùt>n del, 
puMe qoe Peât^y mm^fMfttj et don 
ne prennent point ràrtibli^. ^-^ Chez 
M. le man)«ifr êh Tôi^lfe-, M 611 il casa 
del senor nêmifW^ et T&ttHfy ; chez 
madame la comtesse de Floridablanca , 
en ou 4 casa dé la senor a ecndesa ' de 
Floridablanca; chez messieurs, etc., «n 
ou à casa de los settdtet,,».. èhti mes- 
dames, etc. , th Otf û ùiUd de las se- 
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Chez, suifî d'un pronom personnel > se tra^iitt 
ffSûf la l^osîtio* ewi^h d, »imaixt qu'il 
y a dit qu'fi n'y a par ëe motif «nient ^ et 
l# provm» perjK)nB«l tè ftésd par le pro- 
nom féêÉffe^^n la mévÈié ^erBomie , au- 
quel on ajoute le mot ûrm; B%i Cliez moi , 
c)M« tëi^ clMz^lui^ dÈiz/aorn f éy»i tous , 
éiiéir eWritf , «het elle» ^ «h da 4 t»! ca^a, en 
ou d ^èl i^a^a ^ ^ ou: it> «té ^m^ en ou â 
nuéWtâ msà^ irt 611 ici ««iàtera cnaè^ en ou 
à su casa, 

JV. J« i^' Si l'o» ftnrle À la imsième 
personne ^ ti >qu>^o lieit de i^oii» on fasse , 
ddt»^ )e dtficolu^^ uso^ 4e Fm. ^ votre 
grâce 9 alors cAei^ vous doit se traduire par 
A sa éaia de' Fut. > dams ou à la malloxi de 
votre grâce. 

Né 3. »^ Très^fréqùemtneDft 00 j^up- 
prime le pronom possessif «devant casa ; 
et c'est lorsqu'il est de la «rônae .peftêomm^ 
'^ae le prôn^Mit persoMiel àoîca du verbe 
qui le précède. Ex. Je vaté chez moi , 
vè^ é ^èa / sdraMu chez Un ? ^ estimés etu 
casa? nous serons cImme bbu»^ estaremos 
■étt Hiàa. DaiM-ce» ^(exempjes to supprime 
les pronoms possessifs , par^t qu'ils sont 
<jie M ftiêldcr praonoré que \t ixxyfA du 
verbe qui précède. Maïs dafftaie« phrases 
âU^atftos t /irai )^m toi ^ ta term chez 
ihef^'&à M sàdràtl mpfèiiûmw ka pronoms 
pèè^éélsstfe ^ pàtf^ qérîls m èont .pas de ^a 
même personne que la» aonûnatifs du 
verbe. Il faut donc dire iré à tm caau j 
es taras eh ml êêsa* ^AxJné^ su taia^ bâtards 
en mi casa , dlgàifteràieiit s fe tàé rahdrat 
chez moi 9 tu seras ^ms toî. 
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Cœur , eorazon. 

f courage 5 valeur, énimo , valor ^ e$plritu, 
y sincérité, confiance, sinceridsd, confiant 

%a, satisfaccion, Ex. Parler à coeur ou- 

Tert, hablar con sinceridad, confianza , 

tatisfaccion. 
, plaisir, gana. Ex. Je le fera! de bon cœur, 

lo harà de buena gana. Oo dit aussi à 

contre-cœur, de mala gana. 
, milieu , medio. Ex. Dans le cœur de Ithiyer^ 

en el medio dei iwoierno. 
, mémoire , memoria. Ex.. Appi:endre par 

cœur, aprenderde memoria. 
, en parlant des laUues, des choux, etc. 

cogoUo, 
^ l'une des quatre couleurs iiu )eu de cartes, 

copas. 
Combien, caanto; joint à un substantif, cuanto- 

a-oS'ds,- 
Connaître, conocer. 
— : — ^ se connaître en quelque chose , entender 

de algo. 
Coucher, étendre de son .iQng qqelque part, 

echar âlo largo. 
par écrit , poner for e^erito ; trasladar al 

papeL 
en joue , mirer .avec une arme à feu , 

apuntar, 

, se coucher 9 se mettre au lit, acoêtarse. 

, en parlant du soleil et des autres f^stres , 

pour dire quUls descendent sous rhorl« 

Kon , ponersB» 
Coup , golpe. 

— — > de poing , punetazo , caehejte. 
— r — de pied, puntapié, pafada, 
de pierre , pedrada. 
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Coup de fusil y escopetazo, fusilato, 

de canon , canondzo. 

de feu , balazo, 

d'œH , ojeada. 

-^ — sde hêiton, paios» 

-^-^ ( en parlant de liqueur ) , Jrago, On dit : 

boire un coup , echar un traga. 
Cour (en parlant des rois, des souverains ] ^ 

corte, 
espace à découvert et entouré de murs à 

rentrée d'une maison, patiô, 

0. 

Bé (à jouer), dodo. 

à coudre , dedaL 

Demander ( une chose que l'on désire obtenir ) , 
pedir. 

9 désirer, exiger, pedir. £x. L'étude des 

sciemees demande Tapplication. la plus 
grande, «/ estudio de ias eiencias pide la 
mayor apUcacion. — Que demande mon- 
sieur ? ^ Que pide ei sénor ? 

, interroger , faire une question , preguntar. 

, chercher quelqu'un pour le voir, pregun- 
tar p or alguno» Ex. Quelqu'un est-il venu 
me demander ? ^ ha venido atguno à pregun- 
tar por mi ? 

Demeurer , faire sa demeure , vivir. 

, rester , quedarse,. 

Dent, diente, 

•~r — , les dents de devant , dienîes, 

, les grosses dents, mueias. On traduit /«a/ 

de dents par doior de mueias. 

Drap , - étoffe , pano. 

'^•^ de lit, sàbana* 
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Éclat , la pièce y la partie d'an tûrpe ()iir qui s'en 

sépare aTec Tiolence , asttHm. 
, splendeur^ Ç^^^i^^f histre ^ magnificence , 

etptendor, glorlçt, lustre, ma^fflcencia. 
de botiabe , dfe ^na^O ; ca^etj de bomba , de 

granada, 

de rire y carcajada. 

, bruit , rutdo. 

Eclater, se briser en êchts, ipstûllar , henderse, 

, se divulguer ; dtvuigarse. 

, briller, resplandeeer , brillar. 

— -— de rire , reir d carcajadas. 
Excellence , Excelencia. Son Sœefileïwe Monsei- 
gneur, se traduit coMne ■ »*(t ;f avilit : le 

très-exeellent SiSigVMM', êH Esoê0knnsimo 

Senor. 
Éclairer, jeter de la tuimèlw , âilumtrQp. 
— -^ 9 apporter de la lumière à <)«ielqu*un pour 

le tirer de l^obseurité , eduwtMp. 

-^ , ftiSre des éclairs ; rêtampamutear. / 

Élever, hausser, mettre phis naut, Mm>ar, al- 

zoTy levantûT. 
— — , la vof X , éeoémtéO' let ttoif. 

, ériger ( une statue ) ^ e^it unjsk éstutua, 

— -«- un jeune liofnine, unenftMf ^ en prendre 

soin , crîar; un jeune hofBme bien élevé , 

un jôven Men eriddo, 
quelqu'un à un posté, elo.y «/#v«r d uno d 

un empieOy etc. 
Enceinte , circuit^ clôture (svbstaiitif), reeinto. 
{adjectif) partant dme femmie grosse , en 

cinta, prefkuiû, emkmtzad^* Sx* Une femme 

enceinte, una muger en^inU, prenad^ ou 

embarazada. 
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Entendre 5 ouïr , oit. 

, comprendre, entender. 

, s'entendre en.... se ewtfiàfCre tn... enten- 
der de,,. £k. Ydus eiïtendez-Toas en mu- 
sique ? ^entiende Vm, de mdslça ? 

En? ie 9 jaloosîe, ênvkHa. 

, désir , gana , deseo y ànimo. 

Envoyer, enviar. 

chercher, enviar p or. 

£pouser » ae marier , .efet Téflécln en espa^gnol , et 
se traduit par casarse con,.. 

F. 

Femme, muger. 

mariée f en oppo«itîM à fiUe , eësuda. 

, épo|||p, nuég^^e^po^a^ putienUu 

Fille } far.nf|>ort a^ ptee et à la mève , hija. 
— —- ,. expression de teodrésic , Ayii. 

, par opposition A femaire «nariée , collera. 

' — ^ , une jeuiin^ filk » usa fnûta* 

, une jolie fiUe , wm heUa mûvt. 

Fondre , liquéfie^r-, fimdir , dtnretir , Jlfuidar. 
Fondre sur Tennemi , arrojarse sobre et enemigo. 

en larmes , deshacerse en Idgrimas. 

Forme , forma, figura. 

— ^— , modèle de bois qu'emploient le3 cordoa- 

niers et les chapeliers ^ kornia. 
Fouet dont on se sert pout condgire les chevaux, 

etc. , idtigo^ 
— ^ coups de rerg^ed, azotes,* — ponner le fouet, 

dar azotes, -r- Cent coups de fouet, cien 

azotes. 
Frapper, dar gçipes, càscar. 
— — à !a porte , llamar à la puerta, 
ou battre des mains , dar palmadas , pal- 

mear^ paimotear. 



frapper ane médaille , acunar^ 
Fumer, humear, 

du tabac , fumar. 

, mettre des viandes à la fumée, ahumar , 

acecînar. 
y épandrc du fumier, sur la terre , €stercolar. 

G. 

Guère [îkàY.) y poco, joint à un substantif, poco- 
a-os^as, 

J. 

Jardin, parterre , jardin, cuadro de fUnres. 

potager, huerto , ou haerta, '^^ 

Jouer, s'amuser, se dirertir, jugmri'divertirse. 
aux cartes, aux échecs, etc., jugar d tos 

naipesy alajedrez, etc. 
d'un instrument quelconque de. musique , 

tocar un instrumentù de nuisica» 
le rôle de... hacer et papel de... 

L. 

Lettre , caractère d'écriture , letra. 

de change , fetra de cambio, 

— ' — , épître , missive , carta. 

de compliment , de félicitatîon , carta de 

enhorahuena. 

de condoléance , carta de pesante. 

Lettres , ta repàblica titeraria. 

Les Belles-Lettres, tàs buenas tétras ^ las tétras 

humanas. 
Lit, cama. 



( 373 ) 

Lit d'une riyière, la madré de un rio. 
Livre , Tolume , libre, 

, poids, libra, 

— f — , monnaie, libra. 

Louer, prendre à louage ^ a/^ai/ar. 

— — , donner des éloges, alabar. 

Lustre , éclat , lustre, 

— — , espace de cinq ans, lustro. 

, chandelier à branches , arana, 

■ 

M. 

Maître , propriétaire ^ amo , dueno, 

, chef, amo y dueho , senor. Ex. Où est le 

maître de la maison? ^donJde esta el amo , 
el dueno ou et senor de casa ? 

JN, B. Dans ces phrases , te maître , la 
maîtresse de la maison j l'article la se sup- 
prime toujours devant maison,' 

, celui qui enseigne un art , une science , 

un métier , etc. , maestro, 

j en parlant des ordres de chevalerie j maes- 

tre. Ex, Grand maître de l'ordre de Char* 
les III , gran maestre de la ôrden de Carlos 
tercero, 

N, B, Les Espagnols commencent sou- 
vent leurs lettres de cette manière : Afuy 
senor mio y mi duefb, ^ 

Maîtresse a toutes les acceptions de maître , ex- 
cepté la dernière , et se. traduit par ama y 
dueha , senoray maestra, — La maîtresse de 
la maison , el ama ou la senora de casa. 

Mesure , ce qui est de règle pour déterminer une 
quantité, medida, 

^ , terme de musique, compas, 

, en poésie^ métro, 

12 * 



( 3/4 ) 

Mettre , pontr, 

sur le papier, par écrit, ficm^rp^r ^s^o, 

trasladar alpapel. 

Mille , nombre cardinal, mil, 

, espace de dbbemin , mUii^^ 

Mine , l'air qui résulte de Fexlérîeur 4'tlQe per- 
sonne , principaiemeat de a^i ftgure., smi- 
blante, cartu 

lieu où se fonnent Les métaux, les miné- 
raux, etc. , mina. 

Mule, espèce de chaussure , chinela, 

, femelle de même nature que le mulet , 

ma/a. 

Se moucher , 99nat$e oa ilmpiors^ Iq» narices, 

Moiicber le (^andelle , M^tiis^tair ^ v$ta> 

Nom ( de faïnille ) , appHUto. 
de b^ptêine , nombre. 

o^ . 

S'occuper à quelque chose 9 ^upa^s^ en alguna 
cû$a, 

p. 

Pain^ pan, 

de bougie , Ubr'Utê d», cerUla. 

-« — r de ftuore , pilon 4^ aziie^r, 

•^^ — à cacheter , ob(ea. 

Palais, palacio» 

, de la bouche , pal^ar. 

Partie, portion d'un tout » p(^f'U* 

, de jeu, de plaisii:^, p^fttjii^ 

Pas , le mouyemeat qve i^M vi^ howq^e ou un 

animal en mettant ua pl^d 4/^WX l'autre , 
pajso. 



Pas, fe^tfce tjvti sè trourè d'im plèA à l'âulrc 

lorsque l'on marche , paso. 
, trace, yestîge iitipriiiié pàY lé pred d'un 

bomoM ou d^un «oinHil , hiiâUû. 
Pays, pâi$. 

natal, /E>«rrMr. 



»%*•*• 



Pêche , en parlant du poisson , pesca. 

«-»•—, fruît 5 meiocoton. 

Pendre, «uspetidre, e^igar. 

-*^-^ à Un gibet, ahomar. 

Penser, pensar, 

•^-^ , à quelque chose , penaur m algtj^e, cosa. 

, être sur le point de... estar à pant^ de , ou 

à pi^uê de, . . e^tar pûrt,^ ou faltiSt poco para 
que, £x. J'ai pensé tomber , eetuvê à punto 
de caer, ou poco faità para que ctyese; j'ai 
pensé le dire à ta mère , estuve para decitio 
à tu madré f etc. 

Petit, pequeno, 

, un petit nombre , un corto numéro. 

Pedt^fils , ni0to, 

Petite-^fille , nieta. 

Petit-lait, suero. 

Petitesse , pequefiez. 

Petitesse , au figuré , cortedad. 

y. B. Quelques personnes se servent de 
nîmîedad , qui a un setis tout contraire , et 
qui pour cette raison est rejeté par l'Aca- 
démie dans cette acception. 

Pompe , somptvositè, appardi magnifiqQé, pompa. 

, machine hydraulique , b&nwa. 

Port de mer, puerto, puerto de mar, 

, en parlant des y aisseaux, k quantité de ton- 
neaux qu'ils peuvent porter, porte, carga. 

— — , ce que Ton paie pour porter une chose 
d'un tien à utt autre , perte. 
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Port , le omintien y les manières d'une personne ^ 
porte. 

Porter d*un lieu à un autre 5 llevar. 

, atteindre, parlant des armes à feu, ai- 

canzar. Ex. Le canon ne portera pas jus- 
que - là , et canon no atcanzard hasta 
altd. 

, toucher au but, acertar. Ex Tous les coups 

ne portent pas , todos los tiros no aciertan. 

— — , ordonner, contenir, en parlant d'actes 
publics et de lettres, mandar y contener, 
Exi Le décret porte, et decrsto manda, 
coHtiene, 

Porter (Se), ayant rapport à la santé j estar. — 
Se porter bien, estar baeno, — Se porter 
mal, estar mato, 

-^ — , au bien , inctinarse dia vi rtud. 

Pouce , Tun des doigts , putgar* 
— — , mesure , puigada. 

Poudre , poussière , petits corpuscules de terre 
qui s*éleTent en Pair à la moindre agita- 
tion , au moindre Tcnt, potvo. 

, diverses compositions qui servent à la mé- 
decine , polvos. 

à mettre sur le papier, polvos de cartas, 

, à tirer , à canon , pôlvora. 

Prise, en parlant d'une place forte, d'une viiié, 
toma, 

, en parlant de vaisseaux, presa. 

de tabac, anpo/vo. 

Prix , valeur , precio. 

— — , récompense , premio. 

Puissant , qui a beaucoup de pouvoir , poderoso. 
^ — f robuste, gros et grand ^ ^or</<? ^ robusto. 
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Quartier, la quatrième partie d'un tout, cuarto. 

, une certaine partie d'une ville , barrio. 

j une certaine étendue de voisinage , ve^ 

cîndad. 

, logement de soldats 9 cuartei. 

, le bon traitement offert par les vainqueurs 

aux vaincus , cuarteL 

R. 

Rapporter une chose du lieu où elle est , au lieu 
où elle était auparavant, traer , volver 
à traer» 

, faire un récit , atsgar , relatar , referir , 

citar j contar, 

, produire , producir , voler. 

Se rapporter k avoir de la conformité, de 

la ressemblance , semejarse. 

S'en rapporter à. s'en tenir à renvoyer 

à referirse à remitirse à 

Regretter un objet que l'on a perdu , sentir la 
pérdida de eckar menos una cosa, 

, être fâché de , sentir , pesar. 

JV. B. Avec ce dernier verbe, pesar , le 
sujet du verbe regretter doit devenir ré- 
gime de pesar, et le régime doit devenir 
sujet. Je regrette d'avoir commis cette 
faute, me pesa el haber cornet ido esaculpa; 
c'est-à-dire, avoir commis cette faute me 
chagrine, me peine. 

Remercier, dar gracias, agradecer. 

iV. B, Dans la conversation, je vous re- 
mercie se rend ordinairement par Fm, 
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vivû; Vnu vha muchas ahot ; mueha* ou 
muchisbnas graciai. 

Renfermer , encerrar , voher d cncerrar. 

— — 9 contenir y cofttfncT» 

Renyoyer , enrojer de nonrean , voher d entiar. 

f rendre une chose prêtée , etc. 9 volver. 

, congédier , despedir, echar fuertu 

Repasser f passer de nOMTcau , m^mt d pasar, 

, reyenir , volver. 

, aig;uiser , amolar, 

— — y le linge , planchar la ropa. 

Rester , être de reste y sobrar^ quedar. 

, être de tro^ , solfrar. 

— » — , s'arrêter 9 demeurer dans nn lieu quel- 
conque f quedarse, estarse. 

l^etratte, lieu tranquille et éloigné dn tumulte 

du monde ; relira. 

, solitude , êotedad. 

— -r^, marche de troupes qui se retirent, re- 

tirada. 
-^«^ , signal donné a«x soldats de s« retirer au 

quartier , retreta» 

s. 

Sentir 9 receroir par le moyen des sens l'impres- 
sion des ODJetfl y sentir. 

, par le moyen dit l'odorat y oler. 

1 exhaler une bonoe ou maurai^e odeur , 

oler bien , ûler mal. 

Servir, servir, 

, la messe , ayudar d misa. 

Siège , meublé pour s'asseoir, sHla^ asiento. 

. — — d'une place fait par une artrmée, sitio. 

Soie y seda. 
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Soies de cocjioii , et saogHer ^ cerdas de cêrdo , 

dêjaêalL 
Songer, pèTcr , êtmar. 
>' " ■■■ , pemer^ réfléchir, penêor^ tefhManai\ 
Sujet d*un prince , êétàdita, vasaila, 
, matière sur laquelle on parle , on écrit, etc. 

sujeto, asunto, . 
, cause, raison , motif, causa , fin , razon , 

T. 

Tirer ^ mouToir yers soi 9 amener i $pi , tirar , 
â/ra^ , traer haciu ^L 

— r-rr- , ^tcr , aTracbeT , tirar , «acor ^fuera» 

— - — , délivrer d*un danger, èacar Ott Ubrar de 
algun peligro, 

, recueillir, percevoir, recoger^ sacar. 

» , extraire par voie de distillation ou autre^, 

ment, exprimir ^ extraer^ sacar^ distilar. 

— — , en parlant des armes, tirar, disparar 
unas armas. 

Se tirer de*... d'une mauvaise affaire, d'embar- 
ras , salirse de una dificultad. 

Tirer de» armes , êsgrimir , Jugar al florete. 

Tou(4ieF, en parlant du tact et du contact, tacar,' 

, recevoir de Targent , eoi/rar, 

, émouvoir > affecter, mww\, ifontnçver , 

dar léMlmë. 

Tremblement , agitation de ce qoi tremble , 
temblork 

de terre , terremoto,. 

Trop, demasiado ( adverbe ); devant un subs- 
tantif, demasiëdtf''û*-oS'as, 

Trouver, haiiar, 

bon, appr^ov^^) aprobar. 
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maoTaby désapprouTer , deséprobar. 

boo, nuaTais, par rapport aa goût 9^01- 

> têrj no gastër, Ex. Je troure ce TÎn bon , 

wu gmMta esté vino; je trouTe ce yin mau- 

Tais j no me gustd esU vimo. 

V. 

Verre , corps transparent et fragile y vidrio. 

• , rase à boire , vaso. 

Un Terre de rin , un vaso , un irago de vino. 
Venir, r^iiîr. 

, chercher , renîr por. 

Vol , action de Toîseau qui se soutient et se meut 
dans l'air par le moyen dé ses ailes , vuelo. 
Voler, voter. 

Vol 9 action de celui qui dérobe , robo. 
Voler, robar. 



^ l<%^«^^^^l<^r^^^>/%l^^k^^^^^<<»^ ^^hf^«««^ ^«1^%^^ %-%««^ 



NOMS DES DÏFFÉRENS PAYS., 

Afrique, Africa. • Africain, Jfricatfo. 

Amérique , America. Américain , Americano. 
Allemagne , Alemania. Allemand , Aleman, 
Angleterre , Inglaierra. Anglais , Ingiés. 
Asie , Asia. Asiatique , Asiàtico. 

Autriche , Austria. Autrichien , Aùstriaco, 

Bohème, Bohemia, Bohémien , Bohême, 

Ghiue , China, Chinois , Chino. 

Danemarck , Dinamar^ 

. rd. . Danois , Danés. 
Ecosse , Escocia. Ecossais , Escocés. 

Espagne , Espana, , Espagnol , Espahoi. 
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Europe , Europa. 
Flandres, F landes, 
France 5 Francia. 
•Grèce , Grecia. 
Hollande 9 Olandui 
Hongrie, Ungria. 
Irlande, Irianda» 
Italie , Italia, 
Perse, Persia. 
PiénK)nt , Piamonte. 
Pologne , Polonia, 
Portugal, Portugal, 
Prusse, Prusia, 
Russie, Rusia. 
Sardaigne , Cerdena, 
Savoie , Savoy a. 
Saxe , Sajonia, 
Sicile , Sicllia, 
Suède , Suecia, 
Suisse , Suiza. 
Turquie, Turquia, 



Européen, Europeo. 
Flamand , Flamenco^ 
Français , Fraucés. 
Grec , Griego, 
Hollandais^ O landes. 
Hongrois, Ungaro, 
Irlandais , Irlandés. 
Italien, Italiano. 
Persan, Persa. 
Piémontais, Piamontés. 
Polonais, Polaco, 
Portugais, Portugués. 
Prussien , Pruslanoo 
Russe, Rusa, 
Sarde, Sardo. 
Savoyard, Savofano. 
Saxon, Sajvn. 
Sicilien , Siciliano. 
Suédois, Sueco, 
Suisse , Suizo, 
Turc « Turco* 



^^1^^%^»%»»^ %<»»%%% ^/V^V%^^^X/»' W »'W^^<*%^^^^^^^^^'*' 



NOMS DES PRINCIPALES VJLLES. 



Aix, Aix. 
Alger, ArgeL 
Ântioche , Antioqula, 
Anvers , Amberes, 
Barcelone , Barcelona. 
Baie , Basilea. 
Bayonne , Bayona., 
Berne , Berna» 
Bordeaux, Burdeos, 
Boulogne, Bolonia. 



Breslaw , Breslao, 
Brest, Brest 
Bruges, Brujas, 
Bruxelles , Bruselas, 
Bude , Buda. 
Caire (le), Cairo. 
Calais, Gales, 
Carcassonne^ Careasona. 
Carthagène , Cartagena, 
Cherbourg, Cherburgà. 
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Cologiat ^ Colonia* 
Copeohajciie^ Cc^4f^ka^ 

gue. 
Cordoue , Cér^tvea, 

Corogne y Corwna^ 
DouYre3;i Duvrg. 
Dresde , Dresde, 
Edimbourg, Bdimhur^^, 
Florence, Fhrenci^. 
Froscfort , Francfari. 
Gênes, Génna. 
Gea^Te , Gmeùra> 
Grenade, Granwia, 
Haye (la),iSr^^. 
Inspruck ^ Jjupruck* 
Leipibig*^ teipsique. 
Liège, Lieja» 
Lisbonne^ Lhboa. 
Lyon , Léon» 
Mantoue , JUantua, 



Maroc , MàrrHeçoi^ 
MarsçUhi,, MatsML 
Mayence ^ Mogumùi. 
Messine , M^êù». 
Montpi4U«r^ MmtpeUâr. 
Munic]^^ JUTon/ir. 
Naples ^ liiifif^ks. 
Palerme , PaUrmQ. 
Pampelune^ JPmnpinui. 
Pétei^bourg» Petershur- 

FhiUddlpiik, Fihéelfia. 
Plaisance , Plàseueia. 
Prague, Praga, . 
Pre^Jmif^» PreAbwrgd. 
Rome , SUma, 
Saragosse, Z^ragcaa. 
Stockholm 9 Stocohno, 
Varsovie , FanovuL 
Vienne , Vimw. 



Il y a lieaucûup de noms de villes qui ne diffèrent des 
noms français que dans rnrihographA ou la prononoiation, 
comme Amsterdam, Berlin y Càdiz , Dublin, Londres, 
Madrid y Moscu, Paris , Ruen y Turin ^ îauniur, etc. 



<V% %%<%^/«^%.%t%/%«<%^ ^/«>%'«/%«/V% «;«^k^k^<^<%«i«^ %1%^%'X 



NOMS DE BATTÊMB LES PLUS USITÉS. 



Adrien , Adrètcn. 
Albert > Alberto. 
Alexandre^ Ale^'andro, 
Alexis, Aleja. 
.Alphonse, Aionzo, 
Ambroise, Ambroùp, 



André, Andrés, 
Ange, Angtfl, 
Anne, ^iMt. 
Anselme 9 An$eimo, 
Antoine, Antonio. 
Athanase, Atanasio. 
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Basile , Basilic, 
Benoît^ B^nit0. 
Bernard^ ^rn^</tf« 
Biaise, Bias* 
Bonifaoç, Bduifm^. 
Camille , Ctmitç, 

Candide, Càndido. 
Casimir, Casimiro, 
Catherine , Catulina» 
ChMrh$ gCarios^ 
Christophe^ Cristobai, 
Glaire, Clara. 
Clément, Clémente, 
Damase , Dàmaso, 
Denis, Dionisio, 
Diègue , Diego» 
Dominique, JOçmingç. 
Donat, Ùonato, 
Dorothée, Dorotea» 
Edouard, Eduardo. 
Etienne , Esteùan, 
Eugène , Eugénie, 
Eusèhe, Eusebio, 
EustadM) Eustaquio. 
Faustin , FausHno, 
Ferdinand, Fernando, 
Firmin , Fermin, 
Florent, Floremeio, 
François, Francisco, 
Fulgence, Fulgencio, 
Gaétan^ Gayétano, 
Garcie, Garcia, 
Georges, JiTT^. 



Gilles, Ci/. 
Grégoire^ Qregarw, 
Guillaume, Quillermo 
Heari^ Hwriqw. 
Hilaire , Miïm^^ 
HyaciiUbç ^ éacinto- 
Ignace, ignacU* 
Ildefons^y //(i^/ôma. 
Innocent, Inocêwio. 
Isidore , t^xÉ^nv» 
Jacques, Santiago, 
Jam^s, Jaime. 
Janvier, Gtnaro- 
Jean, Juan, 
Jeaane^ Juana, 
Jérôme , Gerànimo, , 
Joachim, JoaquXn, 
Julien^ JuUan, 
Just , Justo, 
JLapreiit^ Letenzo. 
Lazare , Làzaro, 
Léandre , Leandro* 
Léonard , Leonardo, 
Luc, Lucas, 
Louis, Luis, 
Marc, Marcos, 
Marcel, Marcelo, 
MlU'guerite , Margarita, 
M^rie , Maria, 
Matthieu , Mateo. 
.Michel, Miguel, 
Monique ,' Aîônica, 
fiûrcisse , Narciso. 
Nicaise , Nicasio, 
Patrice, Patricia, 
Paul , Pablo, 
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Faunn y Pauiino. Saturnin , Saturnlno. 

Philippe y Felipe, Sauveur , Salvador. 

Pierre , Pedro. Sébastien , Sébastian, 
^aiimond y Raimundo. Sixie^ Siwto. 

Rémi , Remigio. Thadée , Tadeo. 

Richard 5 Ricardo. Théodore , Teodcro, 

Roch, Roque. Thérèse, Teresa. 

Romain ,A(7man. Victoire, Victoria. 

Rose, Rosa. Victorien, Victoriano. 

Rupert, Aa/7^r<9. Vincent, Vicentè. 

Il y a beaucoup de noms espagnols qui ne' diffèrent dès 
noms français que par l'orthographe ou la proi^pnciatien'j 
tels que Baltasar, Bemabé, Bruno, Félix, - Gaspar, Gct^ 
briet, Josef, Léon, Manuel , Mctrtin , Matias, Nicolas ^ 
Pascal, Ramon, Rafaël, Simon , Tomas , F'alentin, etc. 



LISTE DES ABRÉVIATIONS 

Qui se rencontrent fréquemment dans récriture. 



A, c: 


Afio Cristiano ô comun. 


(^ 


arroba à arrobas. 


AA. 


Autores. 


Adm.^^ 


Administrador« 

• 

Agosto. 


am.** 


amigo. 


Ant."" 


Antonio. 


app.co app.^^ 


apostôlico , apostôlica. 
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Art. Art.^ 


Articulo. 


Arzbpo. 


Ârzobispo. 


B. 


Beato. 


6, {en las citas). 


Tuélta. * 


B.r 


BacbiHer. 


B. L. M.â^m, 


beso â besa la mano (^ las n\a 




nos. 


B.L. P, à^p.» 


beso d besa lospies. 


C. M. B. 


Cfujas manos beso. 


c. P. b: 


Cuyos pies beso. 


B.mo p^e 


3eatisimo Padre. 


Cap, 


Gapitulo. 


Cap.'' 


G api tan. 


Capp.^ 


Gapellan. 


$ol. 


coluna. 


Comis.^ 


Gomisario. 


comp.^ 


compafiia. 


cons.^ 


Gpnsejo (tribunal). 


eonven.*^ conv. « 


conveniente. 


Corr.*' 


corciente. 


D.^D. 


Don (tratamiento). 


D.« 


DoQa. 


DD. 


Doctores. 


D.r 


Doctor. 


âlî'' 3^- 


dîcho^ dicha. 


dro. 


derecliQ. 


Dic.^'' lo.''^ 


DiCiembre^ 



\ 
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Dom.^ 


J^ttibs^, 


êcc.^ f ecc.» 


eoteaiàstico ^ eclesiàstica. 


En.o 


EDefo. 


Ex.^*> Ea?.w« 


Excelentisimo , Ëxcclenti 




sînia. 


dls-^'A" 


fecho , fecha. 


Feb.o 


Febrero. 


fol. 


folio. 


Fr, 


tray é trey. 


Fran^» 


Frandsco. 


Frnz, 


Fernandei. 


g.^à gue. 


guarde. 


GenJ 


General (dignidad ). 


graL 


genërtit. 


Igla. 


Igtesîà. 


Inq.^'- 


In^tlhMor. 


Intend J^ 


IflftttdéAte. 


m-' 


Umtfe. 


m-"" m"" 


IhitlritHtio y ilustrisîma. 


9&- 


Jmqi. 


Jpfi. 


iOlfttf^ 


^iâ 


iWELU. 


lib, {en las citas). 


libro. • 


m,' 


IflMI. 


lin. 


lîne*. 

• 


Lic.'^o 


tieéifttlttdo. 


M. P, S, 


Itfuy Pdder080 Seûor. 


M,* 


Màdtse. 





(^) 




Monsiur. 




mayor. 




muchos aAo». 




Magestad. 




ManueL 


lO 


Majordomo. 




ALigiuK 




llioiètr^K. 




mêvoêd. 


« 


Mftiflii. 




Martiue2. 




Maestro. 




BlàttfveAs. 




maaiisorito. 




WMHMCtfitOB. 




NuMtro Se&or. 


ru 


NiMSira «eiiora. 


tira. 


nuedfrtV; nuestra. 


'g.re 


Hotiéilliftre. 


* 


Obispo. 


re g/rr 


'Octobvc, 




MM a Ofizas. 




ôïden. 


• 


tôiâàXk. 




ftM. 
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p.' 


Padre. 


P.o 


Pedro. 


P''^ 


pot. 


p.'« 


plata. 


P'"* 


paft€. 


p^g' 


pagina. 


pi. 


plana. 


pp.co 


pùblico. 


pral. 


principal. 


Pror. 


Procurador. 


Prov.o'' 


ProTisor. 


q^'à qf- 


que. 


^^ • 


quicn. 


it. P. M. 


Reyereûdo padre Blaestro. 


RJEM 


Real 9 Reaies. 


r.* 


reaks (moneda). 


H.ifioH.Ma 


Rererendisimo y Reverendî 




sima. 


/{.*>, «.«''' 


-reyerendo, reverenda. 


A.^» 


recibi. 


*5. 


San 6 Santo. 


S." 


San. 


S.fo^ S.to 


Santo , Santa. 


S, M. 


Su magesud. 


S.S.<i 


Su Santidad.c 


»S.o''5.«''5.''« 


Seûor, Seûora. 


5^^.'» 


Sébastian. 
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Sj^^ SecreUf 


Secretâria. 


S.o Secret,'' 


Secretario. 


Set.^ 7.'* . 


Setiembre. 


Ser.^^S.'"" 


Serenisimo, Serenîsima. 


ser,^ 


servicio. 


serv, O'" 


• 

seryidpr. 


sig*' 


siguiente. 


SS.'»<' 


Santisimo (el sacramento). 


SS.^o P.* 


Santisimo Padre. 


SS.'^o ' 


Escribano. 


sàp,*^^ sapp,^^ 


sûplica^ suplîca. 


sup.^ 


suplicante. 


superJ^ 


superintendente. 


tenJ* 


teniente. 


tom. 


lomo. 


tpo. 


tiempo. 


F.y.^Fen.' 


Yenerable. 


V, A. 


Yuestra Âlteza. 


F.B.^ 


Yuestra beatitud. 


r. E. F. Ex. 


Yuecelencia. 


V. g. 


verbigracia. 


F. M. 


Yuestra Magestad. 


Fm. Fmd. 


Yuesa merced 6 Usted. 


F. P. 


Yùesa Paternidad. 


F, R.^ 


Yuesa Reyerencia. 


F. S. 


Yuesefioria 6 Usia. 


F,S,d 


Yuestra santidad. 




j3 
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F. S. L 


'irii'eVâteria 6 tJdfa tldstvï 




mil. 


»•■ 


H^tt^. 


vol. 


Vôïaftffti. 


W'â., rrfl. 


Tuestro , Tuestra. 


a?.*"» 


dietmo. 


Xptiono. 


Gristiaao. 


Xpto. 


<Sifolo: 


XptùbuL 


«CriMfihl. 



Fin de la prm^èrê Partie, 
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•«i 



tA'BLE BES MATIÈRES. 



A. 



A, 90 n 4u'il a tdanS;. L'al- 
,pb«bet^ pag. .?. ^a 
pronQuciatian^ 4* 

^ (pr^ppsiUoa). «foaad 

jneivt ceife prépo- 
sition devant leurré- 
gime direct, .1^91. 
^, •4ftf^.4 /a. ,quaixd<i|is 
^e -^aduUent ,par la 
j{irQpasîtioD.fit^ .1^. 
A. yerbAB iiri^AïUers 
QoviipçiiçiaQt par cette 
Jeiiltne ^ aS^ et suir. 
^rfAwT«?#r,,. verbe 4rr. 
i'«a / coqfugaisoD , i56. 
M^^rô*,, TT«B^e icr. ^au 
p^c>pe,.««iiÂleinqpt ^ 

^biofuer^^ r%fAe;m. sa 
cpQJugaÎAQn, 1^7. 

^ctriar, ,\erbe irr. sa 
QQ9)ygaif^^, liB. 

Acc^t ra|^;. sfim >em- 
ploi et ses dÎT^rse^po- 
isMo«9)»a$^^et «ittiv. 

Accosd i^d^u .yjêfbe .avec 
son siijeM 09 quel^on 
tnteMi|)(ir si^et;41 



.fist ' tpu>0!Ui;s /m t^m 
ou , pronom ^ ^gyand 
,U:^ ,S4^>pruue , lis, 
1^9. çtu^nd(ils^jj|la-< 
ce «d^T^nt le vTeipbe ^ 
quand JI .ise j»iace 
^rès, .^fi^, 1^0. 

Açcaucher^ Sies4|^nen- 
tes.acceptiot^, ;]|6^. 

^cfir4ar» T^fJ^e Jrr. sa 
M^j,u|faison> i^B. 

Ai4:ôU,9 »8. 

^fi^rfr^^ verhe 4W» sa 
^Qpiimg^Qay,i58. 

Adj«atif.(BOipJ. ja^(>(dé- 
ifi&jlion 9 1^ tjfQfP^- 

acç/ojrd >ai:fic le .44^8- 

Untif,. 3a içt 33.:. for- 
mation 4u ipU^iiVâp de 
. r^jeet^Ç, ^. foi;ma- 
.tion ^des jp^^.dimi- 
nQutifs M Mgmifisita- 
,ttfs>33,5y^^|5.dc. 
.grés 'de jîgo^Qçj^^on 

dans les aaj.^ 35.<Ie3 
^coux^pai^t^fs , i^çipsi- 
.^écè^iPfrf^pof t jaux 

«i4J- ^6. j^par^K^port 
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aux substantifs 9 aux 
rerbes et aux adver- 
bes ; comparatif de 
supériorité 9 37. com- 
paratif d'infériorité , 
37. d'égalité, 38. su- 
perlatifs , leur for- 
mations f 39 et 4o. ex- 
ception A la règle gé- 
nérale des superlatifs 

absolus, 4<>- ^^9 ^^h 
(jui se tèrounent en bie 
changent cette sylla- 
be en biilsimo , pour 
former leurs superla- 
tifs absolus^ 4o. ob- 
seryations et règles 
sur les comparatifs 
et les superlatifs, 4^* 
adjectifs numéraux, 
43. des cardinaux, 
45, 44 et 45. des or- 
dinaux,' 4^ et 46. les 
nombres cardinaux 
iont indéclinables « 
47. adjectifs qui^ 
joints à un subs^n- 
tif^ perdent une ou 
plusieurs lettres « 47» 
4s et 4g- les nombres 
cardinaux > suiVis du 
mot heure, etc. 49 et 
5o. 
Adverbe, sa définition , 
200. différentes es- 
pèces • d'adyerbcs , 



aoo^ 201 etaoa. ob- 
servations sur rem- 
ploi des adverbes Ja- 
nidSj nunca, no, mas, 
menos et muy^ ao2 et 
suiv. : sur les adver- 
bes qui se terminent 
en mente f ao4« 

Aimer, ses différentes 
acceptions, 203. 

Aller, idem. ibid. 

Alguno, quand il perd 

' . la dernière voyelle, 

47- 

Alphabet j 3. 

Amanecer tX. anoehecer, 
verbes îrr. iSg. re- 
marques sur ces deux 
rerbes, i54. 

ji moi, à toi, à soi , à 
lui, à elle, à nous , 

* 4 vous, à eu»f à elles, 
précédés du verbe 

' être, pris dans le sens 

' d'appartenir, 68. 

Andar , verbe irr. sa 
conjugaison^ iSg. il 
prend après lui la 

' préposition £{,191.11 
régit quelquefois le 
refbe suivant au gé- 
rondif, ig«. 

Argent, ses différentes 
acceptions, 264* 

Armée, id. ibid. 

Arriver, id. ibid. • 



(agS) 



Article, sa définition , 
i5. ses genres , ibid. • 
déclinaison des ar- 
ticles, i5 et i4* del' 
et al , contractions de 
dB el , et à el ,^ i3. 
se place deyant des 
parties du discours, 
autres que les subs- 
tantifs, i4* emploi 
de Tarticle, il ne souf- 
fre jamais . d'élision 
en espagnol ; quel- 

, ques noms féminins , 
commençant par tf, 
prennent l'art, mas- 
culin ^/^ i5.il se place 
en espagnol devant 
les mêmes noms qu'en , 
français : exceptions 
à cette règle, 16. re- 
marque sur l'emploi 

. de l'art, à l'égard de 
certains noms, 16. 
l'art, se place tou- 
jours devant les mots 
Senor, Senora, etc. 

17. exçeptipnsàcette 
règle > ibld» emploi 
de. l'art, deyant ces 
mots Senor, Senora, 
etc. suivis d'un titre , 

18. emploi de l'art. 
. neutre, ibid. 



Après ^ 207. 

A propos , ao8. 

A travers, ibîd. 

Attribut, ce que c'est ^ 
i8d. 

Aucun s aucune , 7 5. 
comment ce pronom 
se traduit dans une 
phrase ioterrogati-:. 
Te , ou exprimant 
un doute ,77* ena- 
ploi ou. suppression 

. de la négation arec 
aucun, 77. 

Augmentatifs^ ce qu'ils 
expriment, leurs dif- 
férentes espèces et 
leurs formations, 33, 
34 et 35. 

Autrui, 76. . 

Autant devant un ver- 
be, devant un sub- 
stantif, a64- 

Autant que, ïà, \h\i. 

Autant de, ibid. 

Avantageux» ses diffé- 
rentes acceptions, ib. 

Avec moi a avec toi, avec 
soi. comment ils se 

. traduisent , en espa- 

. gnol, 5Ç. 

Avis, ses différentes ac- 
ceptions, 264. 



B. 



B. son iprll â dsiM^ral" 
phabet, 3. sa praÂon- 
ciation, 9. 

3ëU€m ses dilHrciiles jc- 
ceptions, 905. 

MiiùiÊeKi» idem 9 l8S. 

Bemi-père , bdie-mèrê , 

ifèmi^ frire , MU- 

tœuTj iBid. 
Beûucoup j joint à un 

Tcibe , joint à on 

sabstantify i63. 
Bendeeir, sa cOinf}. l^. 



AîÂi. ses dUtârentes^ ac- 
ceptions : joint àr un 
Yerbe , joid^à un sMh 
staMif 5 s69. 
Biilf«. ses différentes 
, âoc^pâons^ a6&. 
Atfft. id. iliîd. 
Bmenû, pertf (foelque- 
ftiiàr fa dehrière voytl- 
' ftf 47v<lùéFest Sun 
' ooifiparaéfy 56; com- 
ment îF fonne don su- 



c. 



C. son qulS a dans Târl- 

pliabift , 3. sa pro- 

nouciatiofr, 0. 
C lès Tcrbes itr. colù- 

mençaot par cette 

lettre, i6a. 
Cabfr^ yerbe ilrég. sa 

CDUJug., i6a. 
(7(1^ y verbe irr. sa eon- 

Carte, ses difi^iientes ac- 
ceptions^ s65.. 

Cas, il- n'jr en a point 
dans la langue espa- 
gnole, 13. 

Ce (pronom), placé de- 



Tffàt le Tcrbe Hre , 
qtfÀna î! se supprime 
en espagnol 5. quand 
il s'exprime, et com- 
meoft li doii se tra- 
duire> 195, 196 et 

ttla, celui, eeèai^ià, 
cet attire, l3g «t 70. 
etdui tiiù , . càlh qui , 
C0 qui, ce que^ 70 
èt7t. 

Chacun, 76. 

Chambre, ses différen- 
tes acceptions^ a66^ 



Chatser, ijpL)bujl^ 

notn personnel^ 267. 

Cœur, ses différentes 
acceptions. sQ8. 

C%«rrTeïi)e &^ sa 
copjuff. i65. 

CoHeclir (sub^tantin , 
colfectrf gèneTal, col- 
lectif partitif^ 19. 

Combien , joint à un 

stantife 7^% 

19. 

CQuOllipWMAî^ 96, «*^ 

glessttfll'fîOBWWlWt 
tW*5^9P^«9Hi¥. 

rentes espèces dj^Q^o- 

lîecww IçadMPtîftWl de 
la conjonctioi\ qt , 

ïl^Jif 4^ k eopjpnçr 

tÎQQ tf^t 9§^. C9P- 



( îW^> 

confofl^re Ift ^^ ^e- 

cest,^ç9fl^fiÇ.Ia 
langue espagnole en 
compte, io5. conju** 
gaisop 4u verbe auxU 
filtre Af ^fT , avoïT , 
içS. ^* Terbe teiier , 
avoir ^ ito^. 'flë§ ver- 
béis ïer éi esiar^ être, 
11 5. du verbe amar, 
aimer 9 123. de tcmerj 

frïr j souffrir,^ i^P- 
• 145. de congrqfy^i^- 

4f 1 wlp^lf^r^ vçi;W 

nesterj^ fy\\^\i^,^ i52. 

%y,oy-, 1% CÇjftiMgai- 
^« et lljiit^ àlph^>)^r 
tique des y§i^p^ îrr. , 

|e9 $içc§p|ipi|4 , »68. 
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Coucher^ ses différeates 
acceptions, s68. 

Coup, ses différeates ac- 
ceptioQS , a68 et 269. 

Coar. ses différentes ac- 
ceptions, 369. 



Craindre, t^m^.' après' 
ce Terbé la négation ' 
ne se supprime en es- 
pagnol, 19a. 

Cnyo-a-os-a*^ emploi 
de ce pronom, ^3. 



CH. 



Ch. prononciation de 
ces deux lettres réu- 
nies : mots dans les- 
quels l'Académie a 



supprimé TA après le 
e : les lettres qu sub- 
stituées à ch dans 
d'autres mots, etc. 6^ 



D. 



D. son qui lui est pro- 
pre, 7* 

D, les rerbes irrégu- 
liers commençant par 
cette lettre , i65 et 
suiv. > 

Dar^ donner, rerbe irr. 
sa conjugaison^ i65. 

D* autant plus que^ d*au' 
tant moins que.,,, (fi, 

D. ses différentes ac- 
ceptions, 269. 

Decir, dire, verbe irr. 
sa conjugaison, i(S6. 

Défectif (verbe) . ce que 
c'est, 8». 

Dél, délia, deltos , de^ 
lias, dello, contrac- 
tion de de él, de 0/- 



sondels) rejetée par 

l'Académie, 55. 
Degrés de comparaison, 

55etsuiv. 
Demander, ses différen- 

tes acceptions, 269. 
Demeurer ,* idem , ibid. 
Dent, idem , ibid. 
Dentro, dans, .prend la 

préposition de, 307. 
Desdecir, dédire, verbe 

irr. en quoi il diffère 

de la conj.- de €/ecir, 

168. 
Deslucir , obscurcir , 

verbe irr. sa conjug. 

169. 
Detrds, derrière, prend 



la préposition de, ao8 
la, de ellos, de ellas," Diminutifs ( noms ). ce 
etc. (pronoms per- qu'ils, expriment , 



(' ^97 ) 

leurs différentes ei4 et règles à observer 

pèces, leur forma- dans leur traduction, 

tion, 53 et 34. 7a et 73. 

Diphthongues, 5. . IJarmir^dorrair,; verbe 

Z>(?n. devant quels niots îrr. saèonjug. 170. 

onpeuts'enservir,t7. Dddar , douter., après 

Dont , duquel , delà-' ce verbe la négation 

quelle, desquels, des- . \ française ne se sup- 

quelles, 73 et suiv. prime en espagnol, 

quand ils se tradui- 192. 
sent par cuyQ-a'Os^aSj 



R 



E. son qu'il prend dans 
l'alphabet, 3.. Il n'y 
en a point de muet 
en espagnol , etc. 4* 

E, les verbes irr. com- 
mençant par cette 
lettre, 170 et suiv. 

Eclairer, ses différentes 
acceptions, 270. 

Eclat, id. ibid. 

Eclater, id. ibid. 

Elegir, verbe irr. com- 
ment il se conjugue, 
et certains chauge- 
mens auxquels il est 
sujet, 170. 

Elever, ses différentes 
acceptions, 270. . 

élisionr l'article n'en 
admet point en espa- 
gnol^ i5. 



En (prép.). quand elle 
se traduit en espagnol 
para, 17. • 

Enceinte, ses différentes 
acceptions^ 270. 

Entendef, verbe irr. sa 
conjugaison^ 17a. 

Entendre, ses différen- 
tes acceptions , 271. 

Envie, id. ibid. 

Envoyer, id. ibid. 

Epouser, id. ibid. 

Erguir, verbe iFrég.,^a 
conjug. 173. 

Estar, sa conj . 1 1 5. em- 
ploi qu'on doit en 
faire, 121 et suiv. 

Être-5 ser tX estar. jeur 
conj. 11 5. qùatid; il 
doit se traduire par 
ser, et qaand il dpît 
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se rendre pér êstats 
tfti et 8aÎ¥. lorsqu'il 
eA suWi du mot Imu" 
Tes îlnVst point uai- 
persoDivel en espa- 



£t f oônf. ) «e tradoit 
tatttétpâT'j, et tantôt 
paré, aS5. 

Excellmce, ê€^ exeft^ 
imee -, momeiffneur. 



F. 



Fé son qui lui est pro- 
pie^S et 7* 

F, Yerbe îrr. commen- 
çant par cette lettre , 
iy4. 
. Falloir , ser menesier , 
(v. unîpers.) sa cohj. 

Féminin, quels sont les 
noifts qui sont un 
genre féminin, ao et 
31. tenxrinaisôns des 
noms féminins, as et 
soir, formation du 



féminin des n&èM atd'* 

Jectif^, 9a. 
Femme, ses différentes 

acceptions, 271. 
Fille, id. ibid. 
Fondre, id. ibid. 
Formation du plarief 

des noms tiihit, et 

àdf. à4. 
Forme, ses difféi^ntes 

acceptions, 3^71. 
Fouet, id. Ibid. 
Frapper, fâ. ibid. 
Famer^ Id. 571. 



G. 



G. son quMl a dans l'al- 
phabet, 7. son qu'il 
a dcTant^j «et n, 7. 
ob5er?ation sur cette 
lettre, 7. 

(?• Terbés îrr. eotiimen-f 
çant par cette lettre^ 

ytiiire. ce que c'est:, 
«bmbiénflty en «dans 



Ta îauj^nè espagnole f 
ao. obserTations gé- 
hérales sur les gen- 
res, ao. genre, des 
nomjf considérés par 
rapport à leurs ter- 
minai^'cxns^ aa. noms 
qui iont, des deux 
genres, US. 
Gérondif, ce'^fl *5- 
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avec le v^jç ^1^ , Gr.^i^^ , . gi^êl^ (; .T- 

QrfiiniUfijrç^ c« qjie Ca^^é'«*^.5^#f>:^^lQur 

.". : p- '•• ■. ■ ! '' ■ 

• # ... I 'V * 

ff. son qu^ell6 a dans tig^. p^ici(Mf : qui 

l'alphabet, !$• «Ile nie 9evpoAJugi|Ç9t e^.^- 

^Wspire janaaiô r^t .paigiiQl ^vitîjç^^A^i^ 

^haDg^emeiis velikifs aiir><)jr:; et <«i ifrançai» 

à xxiteiesttpa, élàUis. ftKet&ÂsDikf^^ l/or $i ^-' 

>pfr TAçadétuie de far^ 199. .: \ 

IBIafjU'id, |7> IL. iSfiï/^fer.^ .y anoir ;( Mnk 

£L Ie9 .Terbfis.irr. liQm- per^») ftil^nii&g;.:}i5|3. 

mençant par celle jjIffièrQnc^ qui $»âte 

lettre, 175. entre elle et ceM^ .<le 

ttaber , avoir (auxili-û- Tauxiliaire haber ^ 

re). sa conjug. io5. avoir, 175. 

ce verbe n'est guère Hacer , faire, sa con- 

usité que comme jugaison, 175. f 

miAWtAtmih* lei{Mir^ HorqnU» /U^rii. .qu^llus 

ticip0*:iî9t kidéoUiiia- il gouverna «1^ ^pia^ 

• • " - . ». 

• .■■'■■ . . I . . ' : • 

• I . ■ 

• _ ^ • ^ _ •■■'■.■ 

/. ii^fï qu^H <a 4»Pf l'^^ W 5 A'* ? f^ i«K^f (prCM- 

pl^bet , 5. sa prp- p^f»4> 5$- . 

noncialioja^ 4. , //n, .i?..>^r p^çj^onp^a- 

' <• .|e^ y^fMJrr. <?Qm-î tj^n, 4. 

^W^r^Pt pAr/ff^«e Jpt* îpap^rf^i 1 4^ l' ipdiçati f , 

tff, i>^5/. . ses diffé^D^ .çg^plois 



( 5co ) 
et significations 9 91. Infinitif. Sestems^ 85. 



Impératif, emploi de ce 
mode, 101. en espa- 
gnol il ne sert point 
à défendre , îA. 

Impératives et interro- 
gatives (dans les phra- 
ses \ le sujet se place 
après le yerbe , 189. 

ImpersonnelyOu uniper- 
sonnel ( reriie ). . ce 
que c^est, 81. para- 
digme de ces yerbes, 
i5i. liste de quelques 
yerbes unipersonnels, 
154. 

Incidente (phrase), dans 
rincidente le sujet se 
place après le Terbe, 
190. 



ce qu'ils expriment , 
t 85 et sui?. 

Interjections, ce qu'eU. 
les expriment : les 

{lins usitées dans la 
angue espagnole ^ et 
leur usage, a56. 

Introduction à la gram- 
maire, 1. 

Inrersîon qui donne de 
réjégance et de Téner- 
gie AU discours j 190. 

Ir 9 aller , y. irr. sa con j . 
176. il régit quelque- 
fois le Tcrbe qui le 
- suit au gérondif, 1^.. 



J. 



J:- son qui lui est pro- 
pre , 5 et 8. 

JamdSy jamais, obser- 
yatîon sur cet ady. 
202. il se joint quel- 
quefois à nunca^ à 
par siempre ou para 
siempre, ib. r— Il est 

Quelquefois précédé - 
e la négation no ; 
règle ù observer à cet 
' égard 9 2o5. 



Jardini ses différentes 
acceptions^ 272. 

Je^yo ^pron. pefton.). 
sa déclinaison , 53. 

Joignant, y anfo (prép.) 
régit le nom qui le 
suit au datif, 208. 

Jouer, ses différentes 
acceptions, 272. 

Juger, joues, yeirbe irr. 
comment il se conju- 
gue, 177.' 



(5oi ) 



L. 



L'. son qui lui est pro- 
pre , 3. sa proDoncia- 

. tion, 8. 

Le, la. Us (art.)yoy. 
article. 

Le, la, les, lui ^^ leur 
( pron. pers. )5 ^^^t 
suir. remarque essen- 
tielle sur l'emploi de 
ces pron. 55 et 56. 

Lequel ( pron. relatif}, 
73. pron. inter. 74* 

Le leur^]es leurs, 67, 58. 

Le pjus ^ . .aigoe. . d u su- 
perlatif relalif^94i' 

Le plus, le moins, joints 

iV un yerbe,4^* jo^Q^^ 



ài|nadTerbe9 4i- 
Lettre, ses dîàéreiites 

. acceptipns, a^a. 

Lettres radicales, ce que 
c'ç8t,'8i. ' . 

Leur, leurs (pron, pos- 

. sessifs),63. 

Lit,, ses différentes ac- 
ceptions, 379, 373. 

Livre, id. 273. 

Louer, id. ibid. 

Lucir, luire, verbe irr. 

L'un et l'autre, fun 

l'autre, 76. 
Lustre, ses diverses ac- 

ceptions, 370, 



LL. 

Ll. son propre à ces Z/ov^r^ pleuvoir, v. uni- 
deuxU, 3 et 8. . ' - pers. \xv, 177. 



M. 



M. son> qu^elle a dans 
l'alphabet, 3. sa pro- 
nonciation après ik la 
fin d'une syllabe, 4* 

ilf. ies verbes irr.com^ 



mençant par cette let- 

• tre, 177. 

Maître, ses diverses ac- 
ceptions, 37.3..: 

Maltresse, id. ibid 



\ 



Malgré, àptswr, veut 
en cspagool le nom 
qui le suit au génitif , 
ao8. 

Afc/«. quand il perd la 
demiéffe lettre , 47- 

Mas^fÊie, signe du oegi* 
paratif de supériori* 
té. 56. — Èt^ts ne 
pnnd point, comme 
en franfibf la pré- 
poshicHi àê derant on 
âttbstantify 37. ilpren4 
Tarticle (0 pour for- 
mer le superlatif de$ 

adr. 4i* 
Mimé (adj. }, 77. {adr.) 

ib. 
iienas > signe "du com- 

Saratif d'infériorité, 
7. il ne prend point 
la prépos. de derant 
les substantifs, 38. il 
prend Partie, lo pour 
former le superl. des 
adrerbes, 4t- 
Mesure, -tes di?erses ^- 
ceptions, 373. 



l 5^a ) 

Mettre, id. ^74* 

Mi, mû (pron. poss. )) 

63. 
Midi , après-midi , 49 

et 5o. 
Migo, aTec moi , 56. 
MUU. ses dîrerses ac- 

eeptions, 374* 
Mine, id. ibid. 
Mimùt, 49 et 5o. 
Miù, mia, etc. (prou. 

ppss. ) , 66. 
Monseigneur et mon*- 



sieur ^ smrls d^un ti- 
tre , i8f 
Morir , mourir. com«> 
ment M sç conjugue 
aux t^m^ composés, 

Mots. CQnsicférés cotn'X 

medessons> 5etsuiT. 

comme signes de nos 

pensées, 11. 
Moucher, ses direrses 

acceptions, 374* 
Mule. id. ibid. 
Muy, signe vdu superla* 

tif absolu , 4o* 



N. 



a. sdn quelle a dans 
Talphabet, 9. sa pro- 
nonciation après i ù 
la fin d'une ayU^be , 
4* 4JBsfin4l'uamot|«8.. 



AT. ■jferf>eai«r. fM>mmen» 
onU par .cette leilne » 

17®* 
Tfei quand cetti\paarii'*' 

•ioule.iae^ je; .'Induit 



p«fl en esfMigii0{, 41 • 
Né^tJbns. deux néga- 
tions ne se détrois^nt 
point en espagnol; el- 
îtaservtiitA nier avec 
plus^ 'de forc<! , ^éSa 
manière de placer les 
d««x négtttfO'ns, Uid. 
Ni t'îtn ni t autre, f)^, 
quand ce pronom est 
accompagné en espa- 
gnol de la négation 
no, 7g. 

riinguno, 75. quand il 
est accompagné de la 
négation no , 79. 
quand il perd ^a der- 
nière lettre, 4?- 

fio. ne sert pas toujours 
k nier : il donne quel • 
quefcHs plus de force 

' à raffîrmMîon, aoS. 

Nom de èaptème , de 
fantiUe, 08a. 

MoDilires diftributife , 
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eôMectK^ cl propor-* 
tionReis, tj/^^xi^j. 

Nombres dans les Ter-* 
heQ, 104. 

Noms sub, et ad). *id< 
communs, propres et 
oollectifs, ig^ qpdftil 
]q no^ colieetff |[QU' 
verne'le vért>e qui le 

: Miit an plue. , fcg> ao. 
for^OEi:atîo« d4 pluriel 
des noms, 24* décli- 
naison des noms ^ a6 
et SUIT, des genres 
desiBOBia,rojt. genre, 
noms de nombres , éfi 

- et miv. noms qui ^ 
quoique du genre fé- 
minin, ppenneoH'Qr- 
tlele mascdHB.e/, \^ 
Nul CprQH* iodéf.), 75. 
nul (adj. ), dû nulle 
valeur , ibid. 
NuncUf aoa. îl «e joint 
àjamdSf ibid. 



N*. 



1 

N. son qui Un ç$t pro* 

pre, 3. elle a le upiê- 

me spq que gn en 



français dans I^ M)ot 
sel^nmr, etic. 8, 



O. 



£?. «on qu'il a dans! -al- 
phabet, S. Ilesttdn- 
tét oliYert, tantôt fer- 
mé f et quelquefois 



long, 4. 
O. les Terbee irr.eoM-» 
iqetif^ot ptr èëtté 
'lettre, ^^8^ 
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d. ou (conj.) quand elle Orthographe. 
se change eo ic, a53. 

Occuper, s'occuper à 
quelque chose , 374* 

O/V',. verbe irr. sa conj-. 
178. 

Oler, rerbe irr. sa con- 
jugaison, 178, 179. 

On (particule), com- 
ment elle se traduit 
en espagnol 5 77. 



varia- 
tions que r orthogra- 
phe a subies en es- 

. pagnoly 10. 

Où (adr. ) avec mouve- 
ment 5 sans mouve- 
ment, aoo. 

Outre, ademàs, veut le 
génitif en espagnol , 
ao8. 



P. 



P. son qui lui est pro- 
pre, 5 et 8. 

P. verbes irr..commen- 
çant par cette lettre , 
1 79 et suiv. 

Bain, ses différentes ac- 
. ceptions, 274* 

Palais, là. ibid. 

Para et por. emploi de 
ces prépositions, ao6 
et 207. 

Paradigmes des trois 
conjugaisons réguliè- 
res, 125 et suiv. des 
verbes passifs, i58. 
des verbes neutres, 
i44« des verbes réflé- 
-chis et réciproques , 
149. des verbes uni- 
pers. i5i. 

Participe, 86. deux sor- 
tes de participes, pré- 
sens et passés ^ et 



leurs terminais. %Q. 
quelques verbes ont 
deux participes du 
passé, l-un régulier, 
l'autre irrég. 87. liste 
de ces verbes, 87. liste 
de participes qui , 
avec la terminaison 
passive, ont aussi la 
signification active , 
88. accord du parti- 
cipe passé avec le su- 
jet et- avec son régi- 
me, 1 98. .quand il est 
déclinable ou indé- 
clinable, 196. parti- 
cipes qui se cons- 
truisent en' espagnol 
avec le verbe haber, 
quoiqu'ils se cons- 
truisent en français 
avec le verbe être, 

»99- 
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Partie, diverses accep^ 
tioos de ce mot, 274* 

jRas. id. ibîd. et75. 

Pas un (pron. ihdéf.), 
y5, qti&nd il demàii- 

• de' que le rerbespit 
précédé de hx oéga- 

• tioQ nOf 79. 

Pays," ses diverses ac- 
" ceptions, a^5. • 

Pêche, ses acceptions , 
275. 

Pedir. Y. irr. sa conju- 
gaison/179. * ■ 

Pendre, ses acceptions , 
" 275. • ' • 

Penser, id. ibîd. 

Personne ( pron. ind. ) , 
75.' quand il deman- 
de que le yerbe pren- 
ne la négation no ^79. 

Personne, par rapport 
auxpronomsy 5i. par 
rapport aux verbes 5 
io5. 

Petit, ses acceptions , 
275/ 

Petitesse, id. ibid. • 

Ph. prononciation de 
ces deux lettres 5 8. 
substitution de /^ à 
ph\ ib. 

Placer , verbe irr. sa 
conj. 180. 

Pluriel, 24. comment il 
8€ forme , suivant les 



différentes terminai- 
sons des noms , 25. 
' plur. des verbes, 104.' 
Plus, signe du compa- 
' < ratif de supériorité , 
36. là préposit. fran- 
• çaise de se supprime 
en espagnol, 56. ' 
Plus-plus ; p lus-moins ; 
■ moins-plus , 4s»- 
Plusieurs j 76. 
Plusqueparfait de Tin- 
' dicatif. son emploi, 

95; 
Poder , verbe irr. sa 
' conj. 180. 
Podrir, id. 180. 
Point d'interrogation , 

261. 
Pompe, ses acceptions , 

r 275. 

Ponctuation* est eb es- 
pagnol la même qu'en 
français, 261. 

Poner^ verbe irrég. sa 
conjugaison, 180. '^ 

Port, ses diverses ac- 
ceptions, 275, 276. 

Porter f id, 276» se por- 
ter , ib, . 

Positif (dans les adjec- 
tifs), 55. 

Postrero. quand il perd 
la dernière lettre, 47. 

Pouce, ses différentes 
acceptions, 276. • 



(;**) 



aoceftion^,, a^ 

. vciileBtIc noiii <|iu lei^ 
sait an génilîf , m^. 
an datif, aoS. tabki. 
dq prèpasiUÛHiê «& ^b- 
■MMt ^ai ks r^;ia6^t 
oo qui ea sont ré^b» 
so^ctsyiv. 

Présent de rinfi^iUf, 
85. 

Prèseot. d^ TindidlUf ,, 
go. présent du siibj. 

Prétérit de rinfiiMUf, 
S$. psétérit d&lai, 
91. ^èLm4,iè.f^t. 
antérieur, g^. prêt 
du sidl). ^M« 

Primera, pend ^|«ek{tte- 
IbU la dernière lettre , 
47. 

Priât. se9 dÎTer^es ^o. 
ceptions, «76. 

Prû}. id. ibid. 

Pronom, ce que c*^ , 
5i. pereonnel«, î^ ei^ 
ré^me djvecj^, #n. ré- 
gime indirect , $a- 
décliaftiçoo d^ pipp- 



c4iei^jMi|[Hi.S|vr4;qipci. 

54. 4es, Yfis^. ^ IjÊL, 
^<^s^m^ B^<¥iuie 

^ ^ P^% « ^- 
gime de la t|5^$|^il9e 

ftcft. S7. les^B^non^ 

WMi, toi, soi, préoé- 

déa; de. U préposijiiîQn 

«Mc, 56. tablo; des 

TOOiloiBs an régima^ 

57. coiHtçucligfli <ks 

pccML ea régimeji 5^^ 

et suIt. on fai^ &ou*- 

Yent ua doiif>le ^a^« 

plgides pron^ en c^*. 

fiiue, 58. les» p^on. 

JÇ ^t «, 59 ets^ir. 

leun décUpal^Q^ 9 
^ ^SfTTaliftpft SMr 
l'emploi de tUj^^, 

64* pron. posç^s^fâ 
qui pe SB joîfqept 
pa^^d^mw»^, Q$. 
Iquk^ déçlÎMison^ 9 

plci de ces pipp, Ç7 
et^ pro9. d^DiçM- 
69 et 70. prop.. wl^t. 
74 H. 7^» dt£Fàf)il<içiB 
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relatif cl te qiu <$ôn- 
^Rotify ffi. eiiifloi 
é^ préiK reltib ^o- 
d'os^a^^ ^, pMiv^ in- 

prod, iiKdédilîSiy ^ et 
SUIT, pëgles' MlUlivé^ 
àcespikâ. 77 et suîr. 



Fl^oHéirolaNfkiifi é^s te- 
yeHles^, 4s ddi»d1ph- 
thoiigAe^^ !^, dès COQ- 
se«ii«s, 6 e«.s«iiY^ d«s 
syllabe», 267 et suit. 

Puissant: ^9 dtvepsfis 
aoee^k>tis 9 2761 



Q- 



Ç. son qui, ^ui est prot 
pre , 3 trt 8. 

Quartier, ses direrses 
acceptions, 277. 

Que^ qui, que, qui. leur 
.proponciî^tion, 5. 

^6 (pron. relatif), 71, 

' ^ifferencq qui existe 

[ entre le que relatif et 
lé aue cqojpnçtîf^ 71 . 

Qu^ (çQDJ.)«daas les de- 
grés- ie comp^raijSiOn, 
»e traduit tantôt par 

. q^ue > et tajptCt par 

Qufilfrar,YeThe ir. 181. 

Qkd^ quelle^ quel^, q uet- 
lè»^ (J^proq.iiiter.)se 
tradm^ent pw qf^e , 

Quelconque, 76, 
Qi4^que^., . qufi , quel. . v 



gii^j», yê. quelques A. 
quelque chose, qi^^..,. 
ou ^oi, ih. quelqu'un, 
îb. 
Querer, Verbe irrég. sa 

cQn}ug;.,:l8^* 
<?!ai (prônoiQ i^l.J 71. 

pron, interroge , 74- 
Qtucpnqap.,. jC ^cm' ^a« 

ce.sQlt, 78, 
Q(i/^ (pr^ii, rel.) , yi . 
quîen et ^((4^«j jc^f^ se 
dUent. C(ue des pelo- 
tonnes et dc^ choses 
pecsonpi^^es , ibid. 
quien s'^ttiploie 9« 
nombre. pUirieJl. 79* 
Quien {i^ffi^pt^ iiji^r- 

^ rog^tif ) ♦ 74r . 

Q^oi ^# r,^ mt M, 76. 

f (40i igr^ , sig^ifi^^ 

qmlque.çhp^ que,, 76. 



R. 



JR. ten qâi lui est pro- 
pre> 3 et 8. 



çsml par cette lettre, 
rBnetsuir. 



A. ? erbè^ ipTeedmtaien- Aappàfièir. ses dtfféren- 
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les acceptions, se rap- 
ports à *'«i rap^ 

porter à.... S77. 

Réciproque ( yerbe ) , 
149 et i5o. 

Réfléchi ( Tcrbe ) 9 ià. 

Régime direct et indi- 
rect 9 5a. table des 
pron. en régime, 57. 
construct. des pron. 
en régime 5 67 etsuîr. 
des Terbes^ 191. yerb . 



en régime» ib. nom 

sub. régime du Terb. 

193. pronom régime 

du yerbe»- 195. 
Regretter, ses direrscs 

acceptions, 277. 
Remercier, id. ib. 
Renfermer, id. 278. 
Renvoyer, id. ib. 
Repasser, id. ib. 
Rester, id. ib. 
Retraite, id. ib. 



S. 



S, son qui lui est pro- 
pre , 3. sa prononcia- 
tioof , 9. quand cette 
lettre -se supprime à 
la fin de la première 
personne du pluriel 
des verbes, 58. 

S.' rerbes îrrég. coin- 
mençant par cette 
lettre, 184 et suiv. 

Saber, rerbe irrég. sa 
cenjug. 184. 

Salir, id. i85, 

Santo, quand il perd' sa 
dernière syllabe , 4^. 

Savoir. observations 
sur ces manières de 
parler : je ne saurais y 
tu ne saurais, il ne 
saurait, etc. emplo- 
yées dans le sens de 



je ' ne puis , etc. 1 97 . 

Se ( pronom pers. } , 
56 et 57. quatid il 
s'emploie pour tra- 
duire lui et leur, 58. 
il s'emploie avec élé- 

' gance , lorsque , ou- 
tre les pron. en régi- 
me direct lo , la, etc. 
le verbe a un nom 
pour rég. indirect , 
ib. il sert en espagnol 
à exprimer le passif 
des verbes , ibid. 

Sentir, ses diverses ac- 
ceptions, 278. 

Senor , senora , etc. 
quand ces mots pren- 
nent i*art. 17. Senar 
don , senora dona , 
etc. règle sur Fem- 
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ploi que Ton doit fai- 
re de ces mots^ 17. 
Senor ^ sefiora , etc. 
suivis d'un titre , 
doirent être précédés 
de l'art. 9 et celui qui 
se troute en français 
devant le titre , se 
supprime en es^a* 
gnol, 18. 

Ser. différent usage que 
Ton doit faire de ser 
et estar, ii^i et 122. 
il n'est point unipers. 
suivi du mot heure , 

' 5o. 

Servir, ses diverses ac- 
ceptions , 378. 

Siège, id. ibid. 

Sien (le) . pron. poss. 67. 

Signification (degrésde K 
35. 

Sigo , consigo , 56. 

Sfngulier (nombre) /24* 

Sobre, observation» sur 
cette prépos. 207. 

Soi ( proh. de la troi- 
sième pers. ) 5 56. en 
français il ne peut se 
rapjpbrter qu'au sing. 
en espagnol il se rap- 
porte au sing. et au 
pi. 5i. 

Soie, ses diverses ac- 
ceptions, 278. 

Son s sa, ses (pron. pos- 
sessifs) , 64. change- 



ment de ces pronom» 
en ces mots : de sa 
grâce, de leurs grâ- 
ces, ib. 

Songer, ses diverses ac- 
ceptions^ 279. 

Subjonctif, 85. cota- 
bien il a de tems , 

102. leur emploi , 

103. règle sur leur 
emploi, 102 et suiv. 
conjonctions qui ré- 
gissent le, subj^. 255. 

Substantif, ce que c'est, 
18. commun, propre 
et'collectif, 19. gen- 
re des noms substant. 
2b. leurs nombres., 
24* formation de leur 

* pluriel f 24. leurs dé- 
clinaisons, 26 et suiv. 
observations généra- 
les sur les genres, 20. 
genres des noms con- 
. sidérés par rapport à 
leurs terminaisons,' 
22. subst; qui s'ont 
des deux genres, 123. 

Sujet: ses acceptions, 

Sur ( pfép". ). . régit en 
- esf^agnol le^nom qui 

le suit au gén. 208. 
Syntaxe ( observations 

sur la ) , t et 2 dans 

l'Introduction. 
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T. 



T. 'son qui lui«stipro« 

pre, 3. il ast>tott)oucs 

dur , ,9. 
T, Terbe Irr. oomineD" 

çant par celle Ultre^ 

186. 
Table des Yerbet 4rr. 

i55 et ftuîv. 
Tant ^ mtMnt j S8. de 

«ne sétoadail point en 

etp^gnol «près 'Ç^s 

'«dTerbMy ^9. 
T^aer >« -cvaiodre. sa 

cèoji^îson 9 .1^8. 

fliiand ce yerbe ne 
^repad (pointen e^pa- 

fgool la négation , 

T«ni5 des ^i>erbes 5 84. 

obsérTations : sur • les 

^fiicultés .de .quel* 

•quesieiQA.des ootâju- 

>igarftOQS refpagn^çs » 

,1|4. ' titms > de :. l'infini- 

lîf, .85. /de IModiçat. 

.(99^ >d4i,€onditio«n« V^ 

96» \le rimpér. rirOi. 

.dUf^bj. 1,03. et sijUT. 

«eifiploi de ces t^s ^ 

> U)k2. règles tôlur Jeur 

.ew^ploi, . J02^etfirQ3. 

fTwçero. > qjua^nd fll,perd 



. Ja d^nvire ikHUe , 

T^o, avectoi^^P. 
y!.irer. ses .«iCQC^ptiovis , 

Tan, ta, f«^.Q4* 

4>r4pQs|tk>|i .régit le 
<4a|tf».*3o8. 

Traer, verbe irré^. sa 

Tra«. observatians ^or 
cette proposition, ao^. 

TnemJblwnsMt. ^es^acc^- 
Uoq^, ;»79. 

Trop. id. ibid. 

TrowDtr. id^ibid. 

T4 (pma^pevsO) 44* 
. iH^ proo.^*eaiplQiek ra- 

romentrea.^pagQol , 

jQe ^uerron ^^ubsH- 

,tm), obsecYatiott.^ur 

ee^fropon^A ibid. 

Tu ^(,proQ..;po4S. ). 9 64. 

ril .4UKt .>la c^^le ,du 

jpron. :pers.. <ÀserTa- 

• tîon sur remplQi.de 

CC^p<!0QQIIl ^ OMd. 
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gûe, gui; que, ^ki, 

U, oit Cctyrij. ) âUsfcMl il 
's'enti^Mie^lUéiï dé 



•nièces ^ ^\Êét se 
gnol , 69. 
la dernière ietWe,^47» 



V. 



V. son qui lui est ^to^ 
<pf^9 5. ites^ EsjpÀg. lui 
dotitléiif fe mMe son 
qu'au J5, 9. excep- 
tions à cette règle 5 ib, 

V. Terbes irr. commen- 
:çafiit par>06tle^iistiBe , 
187. 

/^a/w,Terb. irr, saconj. 
187. 

Venir, Terb.<3rr.'îd.'ibîd. 

Vàdr €htrék»r^ àrSo* 

¥erbe. ^M '^finitmi, 
79» divifion dts Ter- 
bes en six classes 5 79. 
conjugaij. de haber, 
io5. >f^n0irv, (liio. rtffr 
et e$iar^ ii5. amar^ 
125. temtTj 128. ju- 
/r/r, i53. ser amado 
(rerbe pateif^^fiSS. 
Uegar (?. neut.)^ i45. 
réfléchi et récipro- 
que, i49* gruniiar. 



^(mripera.f), t5i. :tér 
*7nen€$ier ., ifiillotr , 
il52. halmf, j savoir 
(unipers,>, i55.rokun- 
gemens qu'éprou- 
vent les Terbes ter- 
'«ihinés «n «ar, t^ar> 
thilr, €f(r^ : qidr, tetr et 
o/r, ainsi que eseo" 
geVf i55. table alpha- 
bétique ^es^ei^, irr. 
)i56^ è«iir- Veib. ^ui 
'Ofit'ck«iK»paftîoipes , 
87. modes des Terbes^ 
8a. tems des rerbes , 
84* accord des Tcrb. 
<aveo iBurnqjet, 188. 
,^ri|gioie des rërb. 1^ \, 
yèrbes en régime , ib. 
nom subs. régime du 
terboj igÇ.. pron. ré- 
gime du rerbe , 1 95 . 
obseryations sur le^ 
yerbeSy 196 et shîy. 
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en espagnol un verbe FoL se8acceptions,a83. 
en régit souvent un f^o/«r. id. ibid. 
autre à Tinûnitif, à Votoers t. irr. i86. il 
Taîde de différentes ^ sert à exprimer la ré- 
prépositions » ig5. à * pétition d'une action, 
l*»lde de Particle el ,- 1 88. 
ibid. Votre , roi (pron . poss . ), 

Verre, ses acceptions , - ^. le vôtre j 6^, 

%So. Voui (pron. pers. ), 54- 

Vi$ "à'vUj en frente. à vous , précédé du 

cette préposition ré- verbe être, pris dans 

git le génitif^ 208. le sens tt appartenir , 

Vm. et Vms. leur si- 68. 

gniûcation , leur pro- Vojelies. leur pronon- 

nonciation , et leur ciation^ 4ctsui^* 
usage, 54. 

X- 

X. son qu'il a dans Tal- , rentes prononciations 
phabet, 3. les diffé- . de cette lettre , 10. 

. •■ ■ Y. '•^' • 

y. son que cette lettre . sonne, 5. 
a dans l'alphabet, 5. T (conjonction), aSa. 
elle est tant^yt vojel- quand y doit se chan- 
te , et tantôt con- ger en ^, a53. 

r 

Z. son qu'il a dans l'ai- nonciation, 10. 
phabet , 5. sa pro- 
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